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. attendre. Seule une dérisoire 









1993, elles pourraient, 

- prince Sihanouk, 

‘guerre, mais aussi da la paix, 
désespérément. 


:_ Ghati, apparemment occupé à 
..d' tâches. L'actuel 


‘ambodglen peut paraitre 


* 


QUARANTE-MEUVÈME ANNÉE — Ne IAE à 9 


Cambodge : 
le temps presse 


UE font donc les Nations 
LE au Cambodge ? 
Depuis la signature des accords 
de paix de Paris, le 23 octobre, il: 
semble bien que l’organisation 
intemationale, pourtant garante 
. processus de Pan et 
le démocratisation 
dass par deux décennies de de 
guerre at de malheur, marque le 
pas. 
Certes, missions préparatoires, 



























et plans se succèdent, 
de + | terre natale «pour prendre 
me ne en place, d'ici a sc isd l 


Autorité soire 
de l'ONU [APRONUC) chargée de 
prendre les choses on mains. 
Mais tout cela paraît bien 
bursaucratique l'urgence, 
du: drame khmer. Deux mois et 
‘demi après la fin officielle du 
confit, la présence massive des- TBILISSI 


| de notre envoyé spécial 


« Ils ont tué la démocratie. 
Mais le président reviendra 
sûreme il sera réélu», dit 

une femme d'une cinquan- 

taine d'années qui r raconte en 
pleurant le départ du président 
. Zviad Gamsakhourdia du Parie- 
.ment de Tbilissi dans lequel il 
: était retranché depuis puis plus de de 


administrateurs et « casques 
bleus» de l'ONU se fait encore 


avant-garde est sur le terrain, 

dans le cadre de 

paratoira (MIPRENUC). 

Faudra-t-il attendre que la 

guerre recommence, que:les 

Khmers rouges menacent de 
le pouvoir, ou que le 
sombre un 


e protes- 
tation contrs la corruption 
réprimé dans le sang. Tout | 

de. 


communiste . 
est au bord'de l'effondrement, 


miné par l'incurie, la KOWEIT 
et l'obsolescence. Quant aux |" 
de notre envoyé spécial 


élections libres prévues pour 
selon le 


Les « «quartiers palestiniens» de 
Nagra, Hawalli et Farwaniyeh 
n'ont plus de que le 
‘| nom. Jadis trente à soixante 
cent des habitations y étaient 


Rond ré des Du Que 


être retardées 
d'un an. 


des infirmes. 
Les réfugiés soufaitent rentrer 
chez eux, mais ne le 
faire sans t'aide internationale. 
Les soldats 


risquent, ! 
faute de travail, de se transfor-, 
mer en « compagnies »' 
mettant les campagnes en coupe 

réglée. L'argent, nerf de “a 


nd lai, ils n'y sont 
Eur 8 qu’une faite CALILA 


manque 

Eten ‘on attend toujours 

l'envoi du représentant 

spécial du secrétaire ‘général de 
l'ONU à Phnom-Penh, chargé de 
remettre le Cambodge sur les 
raïs. Cette , que Ja 
France, par souci d'urgence et 
d'efficacité, avait souhaité voir Un consortium conduit 
40% du du Caphal de CSA 


ler, partant, a laissé la décision à 
son successeur, M. Boutros- 






La groupe papetier et 






lus las impliquée - du 
Ë Proche-Orient à Lex-URSS. en, Naissance des aemplois 
a Réductions 
150 000 emplois à 


mineur. 1 n'en est rien, etil ne 


La décennie télévisuelle 


règlement 

ui ti le à ont L'efft- 
cacité et l'honneur de l'organisa- 
Re a = 


“MO147-1080- 600 F 





Succès pour Air France en Tchécoslovaquie 


par la compagnie française contrôlera 


Difficultés de trésorerie pour la Sécurité sociale 
La Sécurité sociale a dû recourir fin décembre à un prêt de 
trésorerie exceptionnel de 15 milfards de francs. 


Saint Louis détient 13,8 % de Perrier 
agroslimentaire lent d'acquérir 13,8% 


du capital de la société d'eeux minérales. 
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Alors que l'opposition tente de former un gouvernement 


M Cherarnadze prêt à jouer! M. Laurent Fabius prendra la tête du PS 
un rôle politique en Géorgie 


Au lendemain de la fuite du président géorgien 
STAND de ne ES Le 
lages proches de Tbilissi ont fait dbc morts, mardi 7 janvier. 
M. Edouard Chevardnecze s'est déclaré disposé à regagner sa 
au processus démocratiques. Il 


« Trois millions de coups de feu » 


veulent partir tout seuls peuvent le 
faire. Quels sont ceux qui veulent 
venir avec moi? Nous voulions 
tous le suivre mais on nous a dit 
que ce n'était pas une place pour 
des femmes !», pe qe qui 
répète : nié due 

die.» En revanche, pour Irena, 
professeur de mathématiques ct 
opposante «depuis le débuts à 
l’ancien président, l'heure est aux 
réjouissances. 


JOSÉ-ALAIN FRALON 


un caractère très asiatique. Les 
Palestiniens que l'on y rencontre 
encore paraissent amers mais 


«Dans trois mois, confie un 
jeune du quartier, tr 
tous paris. | Quoi qu 
désormais, le D Du eue 
est pére or ess 


pouvons 
la ‘rester Ici. Pour nous c'est l' 


Au nombre de 400 000 avant 
l'occupation, ils ne sont plus dans 
l'émirat que quelque 50 000, 
uno vingtaine milliers 


détenteurs 

tiens — documents acceptés nulle 
part ailleurs — qui seront proba- 
blement les derniers Palestiniens 


dans un pays qu'ils ont pourtant 
grandement contribué à créer et à 
dep e e « C'est pag rrets v0 


nous leur en voulons tellement. Is 
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deux ans. 
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FONDATEUR fs HUBERT BEUVEMERY - DIRECTEUR : ! JACQUES LESOURNE 


Les socialistes et l« élan nouveau » souhaïté par M. Mitterrand 





en accord avec M. Michel Rocard 


D nt ADOER mi Pire eu 


cutif du Parti socialiste, 


7 jenvier, qu'il remet son mandat de preruisr 

Hé rt ro 
directeur. Celui-ci est convoqué le jeudi 9 jan- 
vier en fin de matinée pour désigner le succes- 
seur de M, Pierre Meuroy. Le maire de Like a 
: | confirmé qu'il proposera l'élection da M. Lau- 


par Patrick Jarreau 


Il y a trois ans, les fabiusiens 
criaient au loup. Il fallait mettre 
en échec, disaient-ils, l’«axe » 
formé par MM. Lionel Jospin et 
Michel Rocard, alliance contre 
nature entre des mittei 
et l'adversaire historique du pré- 
sident de la République, quasi- 
trahison du vainqueur d'Epinay 

par des gens qui lui devaient 
fout! Aujourd'hui, P«axe» passe 
toujours par le centre, c’est-à-dire 
par la direction du Parti socia- 


Fe Fab Symbolisée par leur 
rent us. 
rencontre, lundi 6 janvier, Fe dans 





| Koné: un régime imperturbable 


Dir mois après a libération de lémirat, le fossé s'est encore élargi 
CAT LI opposition, malgré les promesses de démocratisation 


nous ont 1erriblement déçus », 
koweïtien 


Palestiniens, mais de tous les res- 
sortissants de pays catalogués 
parmi les « contre», 
c’est-à-dire les Soudanais, Yémé- 
nites, Jordaniens, Irakiens.… 

Depuis la fin du mois de juin, 
les règlements de comptes vio- 
lents ont cédé la place à des 
méthodes d' épuration moins 
cs joins susceptibles, sur- 
tout, de scandaliser «les Occiden- 
saux qui ont Hibéré le Koweït». 
«Nos libérateurs nous ont déçus », 
affirme un Palestinien. 


JEAN GUEYRAS 
Lire la suite page 5 
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rent Fabius, seul à même selon lui, sur la base 


réuni mardi matin d'un accord avec M. Michel Rocard, de per- 


Le fait accompli 


les bureaux parisiens du maire de 
Conflans-Sainte-Honorine, l'en- 
tente entre les deux anciens pre- 
miers ministres devrait se concré- 

par un accord permettant la 
désignation de M. Fabius au 
poste de premier secrétaire du PS 
avec lappui des rocardiens. La 
marche du temps est impitoyable 
pour M. Mitterrand. 

Comme s’il avait une 
conscience aiguË de tourner la 
page qu’ils avaient ouverte 
ensemble, il y a vingt ans, au 
congrès d° Einay, M. “Pierre 
Mauroy s'est référé avec insis- 
tance, mardi matin, devant le 
bureau exécutif, à l'œuvre du pré- 
sident de la République, en 












L'Eglise et l'affaire Touvier 


MAINTENANT, TE FERAÏS BIEN 
UNE ENQUÊTE SÉRIEUSE SUR 
LA RÉSURRECTION DU CHRIST ! 


* La mpport d'hausiens eur les protections dont Peu Touvier a 
bénéficié dans l'Eglise a fai l'objet de plusieurs mises au point de 
archevêque 


mettre une «synthèses au sein du parti. Lors 
de ses vœux à la presse, lundi, M, François 
Mitterrand a inscrit catte succession dans la 
perspective d'un «élan nouveaux et indiqué 
qu'il aura des «relations amicales» avec le 
futur premier secrétaire. 


revendiquant avec force sa pro- 
pre «part de fidélité» autant que 
sa « part de vérités et de 
«libertés. Fidélité à l'entreprise 
commune, dans la continuité de 
laquelle il a situé ses efforts de 
rénovation du PS, depuis trois 
ans et demi: mais vérité, aussi, 
d'un état de fait, qui est que le 
mitterrandisme, dont il s'était 
voulu le continuateur à la tête du 
PS, ne fédère plus les socialistes. 
Et liberté, sinon de le dire, du 
moins de le faire comprendre et 
d'en tirer les conséquences. 
Lire la suite 
et nos informations page 9 
Lire également page 24 
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DÉBATS 








Décentralisation 





Nouvelles règles 


en 1991. Pourtant les lois de 

décentralisation avaient 
enclenché une nouvelle dynamique 
et le bilan qui peut en ëtre dressé 
est incontestablement positif, C'est 
sans complene et en toute objecti- 
vité que ès nsables des com- 
munes, partements et des 
régions EE affirmer qu’en rap- 
prochant les centres de ion du 
terrain, la décentralisation a permis 
une meilleure maîtrise des 
dépenses de fonctionnement et un 
exceptionnel effort d’investisse- 
ment tant quantitatif que qualita- 
tif. Les lycées et les témoi- 
gnent de l'aptitude des régions et 
des départements de faire face, 
beaucoup mieux que l'Etat, aux 
exigences de l'éducation. Et ce 
n'est qu'un exemple entre tant 
d'autres ! 

D'où vient, dans ces conditions, 
le désenchantement voire le décou- 
ragement de beaucoup d'élus 
locaux ? 

Ils sont d'abord victimes de la 
désaffection générale à l'égard de la 
vie publique en France, Les élus 
locaux le sont moins ,que les élus 
nationaux, mais ils n'y échappent 
pas. Nos concitoyens sont de plus 
en plus exigeants, de moins 
moins enclins à assumer une part 
de responsabilités, prompts à incri- 
miner les élus mais soucieux de 
cultiver leurs intérêts personnels ou 
catégoriels. 


Une deuxième raison est à 


l n'est pas facile d'être élu local 


certain nombre de principes sur 
lsquas est fondée la décentralisa- 
L'Etat ne compense que très 
partiellement les compétences qu'il 
nues us en 
les (par exempl et col- 
lèges) NT demande aux régions, 
aux départements et aux villes 
d'assumer financièrement des com- 
pétences qui continuent à relever 
de lui (par exemple universités, 
routes, nationales); il charge les 
collectivités d'assumer la mission 
de solidarité qui lui incombe (par 
Stan, À dotation de Hiderne 
urbaine) ne respecte pas tou- 
jours les bites qu'il a cepen- 


dant spuées exemple contrats 
Etat- ner la Doit) sil 


manque parfois à sa le (AL 
mr ar quelque, ose, que ce 
soi u projet 

ou du V-Est euro, et elle 
saura se souvenir de tels manque- 
ments). 


Renforcement 
des compétences 


Une campagne tantôt. ouverte, 
tantôt insidieuse, tend enfin à com- 
parer l'Etat vertueux sur le plan de 
la fiscalité aux collectivités locales 
déraisonnables du point de vue des 
impôts locaux. N'a-t-on pas 
entendu que «plus l'Etat se serre la 
ceinture, plus les collectivités locales 
dépensent ». Alors que celles-ci 
honorent tout simplement ce que 
celui-là ne pas. Dans l’en- 
semble, les ifs de nos collec- 
tivités, traités injustement de féo- 
daux, ont une conception de [a 
gestion, dont on pourrait souvent 
s'inspirer ailleurs. Et que l'on 
n'érige pas certains d'exception 
‘e règle générale, pour ternir 

l'image des élus locaux et au-delà 
pour susciter dans l'opinion un 
FETE de défiance voire de 
rai et à l'égard de la décentralisa- 
de 


Comment y remédier ? D'abord 
cn poursuivant lk décentralisation à 
cœla sup, en premier une 
clarification des compétences pour 
remédier aux enchevétrements des des 


par Daniel Hoeffel 


responsabilités et aux trop nom- 
breux financements croisés qui ne 
permettent pas à nos concitoyens 
de savoir qui fait quoi. 

Cela suppose ensuite un renfor- 
cement des compétences des collec- 
tivités territoriales. [1 n’est pas 
irréaliste de demander un t 
des universités aux régions, 

Cela suppose aussi que soit 
enrayé et inversé le mouvement de 
départ de trop de centres de déci- 
sion économiques, financiers et 
sociaux vers la on parisienne. 
La réussite de certains voisins de la 
France, et en particulier de l'Alle- 
magne, s'explique par une véritable 
déseniralisation qui L est syno- 
nyme d'aménagement de territoire 
et de développement équilibré. 

Cela suppose enfin que l'Etat 
définisse clairement les priorités 
qui guident son action du point de 

ent du territoire ct 
grands travaux et qu'il les place 
dans une perspective européenne. 
Il est incoscevable à cet égard que 
le TGV-Est européen, instrument 
pri d'ouverture de la France 
sur l’Europe centrale, soit en 
panne, alors que l'ICE allemand 
avance à grande vitesse de Mann- 
heim vers Munich et puis vers 
Vienne. 


Intercommunalité 
et simplification 


Au niveau des structures, l'effi- 
cacité suppose un renforcement de 
l'intercommunalité et la recherche 
d'une simplification des niveaux de 
collectivités. 

L'intercommunalité a connu 
depuis vingt ans bien vicissi- 
tudes. La France et ses élus sont 
attachés au libre choix des- formes 
Soir content pas re an Prétte 

it cependant un 

ur ne rien fe Il doit conduire 

une accentuation de la coopéra- 
tion tant dans les agglomérations 
urbaines qu'en milieu rural 

La simplification des niveaux de 
collectivités est évoquée à inter- 
valles réguliers. Le Ke pre L 
structure de proximil rde la 
faveur de la majorité des Français. 
La région apparaît une col 
lectivité comparable à celles qui, 
dans les autres pays européens, 
incarnent une décentralisation effi- 
cace. Les Jacobins sont très atta- 
chés au maintien d'une multitude 
de structures intermédiaires, rem- 
parts _proti t l'Etat centralisa- 
teur. Ce constat devrait inciter 
ceux qui sont attachés à une pour- 
suite de la décentralisation à enga- 
Fe: une réflexion sans préjugé sur 
les sources de pouvoir intermé- 
diaires. Mais en tout état de cause, 
la mise en œuvre d’une véritable 


déconcentration apparaît plus 
urgente que ce débat souvent théo- 
rique. 

Quant aux hommes, les remèdes 
à trouver se situent tant au niveau 
des élus qu'à celui de la fonction 
publique territoriale, 

Le statut des élus est indispen- 
sable. Encore faut-il que son 
contenu ne se cetourne pas contre 
eux, Nul ne conteste la nécessité de 
prévoir un système d'indemnités et 
de garanties qui facilite l’émer- 
gence d'élus locaux dans tous les 
secteurs professionnels, Mais le fait 
de mettre à la charge des seules 
communes — notamment des 
petites — les indemnités revalori- 
sées des maires et des adjoints ne 
risque-t-il pas de se retourner con- 
tre ceux-ci et d'alimenter les criti- 
ques et suspicions ? 

Quant à le fonction publique ter- 
ritoriale, celle-ci souffre du carcan 
statutaire dans lequel elle est enser- 
rée et de son manqne d'attractivité. 
Or les collectivités territoriales ont 
besoin, compte tenu des responsa- 
bilités qui leur incombent aujour- 
d'hui, de fonctionnaires de qualité. 
Pour qu'elles puissent conserver 
ceux qui sont à leur service et en 
recruter d'autres, le statut de la 
fonction publique territoriale doit 
être adapté aux réalités locales et 
concrétiser les principes sur les- 
quels ii a été fondé lors de son 
adoption. 


C'est à ces conditions que la 
décentralisation pourra retrouver 
un nouveau souffle et prendre un 
nouveau départ. La France a du 
retard par rapport à ses partenaires 
quant aux responsabilités et aux 
moyens qu’elle confie à ses collecti- 
vités locales. Or, la préparation aux 
échéances européennes passe aussi 
par une adaptation du rôle des 
structures territoriales. Les élus 
locaux ont su assumer efficaceriient 
les responsabilités qui leur ont été 
confiées jusqu'à Pt Qu'on 
leur fasse confiance pour en assu- 
mer davantage et qu'on leur confie 
à cet effet les mstruments néces- 
saires. Un Etat fort a besoin de 
collectivités territoriales fortes, Il 
en est ainsi chez beaucoup de nos 
partenaires. Pourquoi la France 
s'obstinerait-elle à faire exception ? 
N'ayons pas une vision passéiste et 
tournons-nous vers l'avenir ! 


> Daniel Hoaïffel ast sénateur, 


UDF du conseil géné- 
ral du Bas-Rhin. 


L'effet Europe» 


A France est entourée d'Etats 
largement décentralisés ou 
FÉtAS de la taïlle de nos 
régions. Ainsi, tout au long de nos 
frontières, les pays d'Europe sont- 
ils organisés en régions fortes, 
dotées de pouvoirs, en matière 
culturelle, intellectuelle, 
économique et sociale, incompara- 
bles avec ceux la Franc a 
accordés à ses régions. 

Les autres grands pays d'Europe 
ont plusieurs capitales : une capi- 
_ SAS dore mais aussi 

les capitales qui exer- 
cent certaines fonctions caractéris- 
tiques des villes internationales : 
elles ont un fonction économique, 
financière, “art stique, radustrielle, 

ui permet 
dela des frontières. Ainss, Francfort 
est-elle la capitale financière de 
l'Allemagne, Milan la capitale éco- 
nomique de Eloi, ous Barce- 

est le princi le 

Toutes proches de nos re 200 
un certain nombre de villes exer- 
cent un rayonnement important : 
ainsi Genève, pôle diplomatique et 
centre bancaire, ainsi Bruxelles, 
liée aux institutions européennes. 

ü sxiste autour re de 
réseau de grandes cités auxq 
telle ou telle de leurs ambitions 
donne une vraie influence euro- 
péenne. Mais qu'en est-il de la 
France ? 

En France, il y a Paris. La seule 
place boursière significative de 
notre pays est à Paris ; le centre 
financier de la France est Paris. 
C'est à Paris que se fait plus de la 
moïîtié des dépenses culturelles de 
l'Etat : le centre du rayonnement 
artistique est Paris. Mais à Paris se 
trouve aussi le cœur du système 
universitaire français, et Paris est 
le centre du rayonnement intellec- 
tuel de la France. C'est à Paris, ou 
Pro de ue lan Cle 


Ru GE 
et m e. fe (ares, api 


l'activité fconomique française. Et 
lorsqu'ils" r notre com) 
gnie sérienne Btionale de d 
ses lignes internationales, c'est ï 
partir de r. L de Paris que les 
sont les. fate- 


Treneletes pousse donc 


Fi D 7 due Attali, naguère {ou 
is ?) délégu ‘ami men! 
du: ternitoire, à fermer signe 


internationales d'Air France au. 


départ des aéroports de province ? 
Et pourquoi toutes les routes et les 
lignes ferroviaires à grande vitesse 
de France s’orientent-elles vers 


ll est. vrai que dans une Europe 
de pays antagonistes, dont les fron- 
tirs étaient hermétiques, toute La 
France massée derrière Paris don- 


COURRIER 


nait à notre capitale, et par elle à 


pour la nation entière, et qui nous 
donnérent ur poids véritable vis-à- 
vis de nos voisins. 


que région française frontalière est 
plus proche d’une des capitales 
régionales de nos voisins que de 
Paris. Hi suffit de prendre une carte 
Mat coot conte Ne QUE 
ti pour comprendre qu'un 
habitant de l'Ain aura intérêt à 
prendre son avion à Genève plutôt 
qua Paris, qu'un Mon 
préférera s'envoler de Barcelone, 
un Lillois de Bruxelles, un Stras- 
de Francfort, plutôt que 
d'aller à Roissy. Eine va pes 


différemment panques : 
sé à en Se een est la Caisse 


Turin qui prspecie 
Le françaises dont 

Sr en banques nain. 
nales, trop centrées sur la capitale, 


ja la 
lon_subit num économique 
de Barcelone. 


Lorsqu'il n'y aura plus de fron- 
tières, notre territoire national se 
trouvera petit à petit démembré, 
morcelé, rongé par l'attraction 
forte des grandes régions 
qui redessineront no! ayS sn 
zones d'influences. Aneuin 
centralisme outrancier et le un 
blement à Paris des ressources de 
notre Etat nous préparent des len- 
demains blèêmes où [a France 
regrettera sa puissence dimindée, 
son influence éparpillée et son 
indépendance perdue. 


Le etapes 
a in mise 


sement me de no sation 
décennies à vi Mais no 
devons pas nous nous perdre en cle 
c'est la totalité de notre territoire 
national qui doit désormais être 
«tenu», c'est-à-dire structuré 
autour d'unités locales fortes, que 
seules nos régions peuvent’ consti- 
tuer. Pour que nos régions fronta- 
lières puissent exercer un réel 
attrait, elles doivent toutes voir 
leur capitale dotée de quelques- 


unes des fonctions internationales 
qui permettent de disposer d’un 
renom et d'une influence. Ces capi- 
tales ont toutes leur hisioire, leur 
tradition, leur grandeur. De Mar- 
seille à Lyon, en passant par Stras- 


‘bourg, Toulouse, Lille où Bor- 


deaux, ces villes ont toutes un 
caractère ; associées aux autres 


France puisera demain sa force 
dans ie dynamisme de ses régions, 
ou bien elle s’affaiblira. 

La politique d'aménagement du 
territoire n’est pas seulement de la 
responsabilité des collectivités 
publiques : les grandes entreprises 
françaises doivent comprendre que 
leur intérêt est aujourd'hui de par- 
es à ce renforcement de notre 


propres perspectives de développe- 
ment et de croissance. Si Air 
France ne met pas en place des 
liaisons internationales à partir des 
grands aéroports régionaux, nos 


industriels ne déploient pas teurs 
implantations sur l'ensemble du 
territoire national, alors nos voisins 
le feront, .et attireront à eux les 
forces vives (intellectuetles, finan- 
cières, techniques, humaines) de 


Era AOnEE ä chaque région | 
-moyens de se défendre et ie 


ep 





Le transfert d'emplois publics en province 


Néologisme 


Je veux rappeler que focaliser 
signifie placer en un endroit déter- 
miné et que délocaliser (néolo- 
gisme) signifie donc ne plus situer 
ua lieu précis. Par exemple, très 
exactement, le marché des changes 
est délocalisé, puisque les échanges 
se font entre les intervenants par le 
moyen de terminaux électroniques 
qui se trouvent partout et n'im- 
porte où. 















Edité par la SARL Le Monde 
Comité de direction : 
Jacques Lesoume, gérant directeur de la publication 
Bruno Frappat. directeur de la rédaction 


Jacques Guiu. directeur de la gestion 
Manuel Lucbert, secrétarre 











nérai 















Rédacteurs en chef : 
Jean-Marie Colombani, Robert Sol 
fadjonts au cracteur de la rédaction) 
Jacques Amalric, Thomas Ferenczi 

Phüippe Herreman, Jacques-François Simon 

Daniel Vernat 
{directeur des relations mrernahonales) 





















Anciens directeurs : 


Hubert Beuva-Méry (1944- Je. ee Les Fauvet (1969-1982) 
André Laurens (1982-1986). An 








RÉDACTIQN ET SIÈGE SOCIAL : 

15. RUE FALQUIÈRE 76501 PARIS CEDEX 15 
: (1) 40-65-25-25 

réééoplan + : 40-65-25-99 
ADMINISTRATION : 

1. PLACE HUBERT-BEUVE-MERY $4852 IVRY-SUR-SEINE CEDEX 
Tél. : (+) 40-65-2525 

Télécopieur : 49-60-30-10 


ine {1985-1991} 













Délocaliser l'ENA signifierait 
que les étudiants travailleraient 
dorénavant en stages sur le tas, un 
peu partout, ou bien chez eux, par 
correspondance ou par écran. Délo- 
caliser les Gobelins, que les liciers 
travailleraient désormais en cham- 
bre, comme les gantières ou les 
chapelières d'autrefois. 

Pour indiquer l'action de chan- 
ger d'endroit, on dit déplacement, 
ou bien déménagement, ou à la 
rigueur ; 

On appelle impropriété l'emploi 
d'un mot pour un autre, et jargon 
ct emploi voulu pour faire biea 
ou élitiste. La jargonaphasie (néo- 
logisme de 1953) est une maladie 

qui comporte, entre autres trou- 


Lies, l'emploi de mots pour d'au- 


tres et un discours difficile à com- 
prendre par, les non-initiés ou 
pénible pour les non-cuistres. 


THÉOPHRASTE MARTIN 
La Tronche {Isère) 


Et la France 
profonde ? 


Le gouvernement veut transférer 
dans les dix ans à venir trente 
mille emplois publics de la région 
parisienne dans les autres régions. 
Pourtant le coût des transferts est 
élevé sur le plan Financier (pour 
l'Etat comme pour les collectivités 
d'accueil) et sur le plan humain 
(difficultés pour les personnes, 
voire drames pour les familles), Il 
conviendrait d’ailleurs d'évaluer les 
conséquences des transferts opérés 
depuis trente ans sur le développe- 
ment local et sur [a croissance 


spontanée de {a région parisienne, 
comme leurs effets sociaux. 

Mais j'apprends par la lecture du 
Monde qu'un comité stratégique 
pour le développement économi- 
que de l'Ile-de-France vient d'être 
créé par le conseil régional, avec 
l'appui du ministre de l'industrie, 
afin d'attirer les entreprises étran- 
gères.. J'avoue ne pas comprendre. 
Est-ce que la région parisienne est 
surpeuplée ou doit-elle encore atti- 
rer de nouveaux travailleurs ? 

Ce n’est pas tout : depuis trente 
ans, les pouvoirs publics n'ont :de 
que de transférer les services 
centraux et les établissements 
nationaux de l'Etat Mais ils ne 
cessent également de supprimer 
écoles, bureaux de postes ou gares 
dans les villages, les bourgades et 
les petites villes qu'il faut précisé- 
ment revitaliser. On ne peut plus 
parler de «Paris et-le désert fran- 
çais», car de grandes métropoles 
régionales équilibrent désormais la 
capitale. Mais c’est la France pro- 


fonde qui s’étiole : tous les élus. . 


locaux que je connais sont d'accord 
là-dessus. 


Les décigions prises ne sont 
peut-être contradictoires qu’en 
apparence ; elles obéissent peut- 
être à une logique profonde. Mais 
il conviendrait, pour le moins, de 
dévoiler cette logique à l'opinion 
publique. 


Renoncements 


Ne nous y trompons pas, dans 
l'opération de transfert des établis- 
sements publics, c’est l'ensemble 
des agents de l'Etat qui sont. visés 
et, au-delà, tous les: administrés. 
Ceux-ci ne sont d'ailleurs pas 
dupes : le .déménagement de ser- 
vices publics parisiens en province 
ne va pas résoudre les difficultés 


de villes frappées par | 


la désindustrialisation et le 
chômage. S'il est 'plus que jamais 
nécessaire de conduire mme vérita- 
ble politique de développement 
régional, aotamment par la crés- 
tion d’emplois industriels, elle ne 
sera pas favorisée par une déstabi- 
lisation des services de l'Etat. 


sen se dépouillant de compé- : 
tences substantielles, VEtat renonce 


aux tentatives d’organisatian 
rationnelle de Ia vie sociale. Un tel 
renoncement no0$ paraît lourd de 
menaces. Car, à travers cette fonc- 
tion organisatrice, il exerce des 
arbitrages entre les divers intérêts 
et régule les conflits potentiels, Et, 
à cet égard, tout affaiblissement de 


l'Etat risque fort d'accroître les : 


minoritaires et de transfor: 
mer les intérêts divergents des 
diverses forces sociales en conflits 
réels, Au moment où certains chefs 


de file des économistes Hbéraux . 


américains redécouvrent Le rôle de 
Etat dans la croissmce économi- 
que, FEtat s'enpage-t-il, en France, 
dans une procédure d'autoliquida- 
tion, en se vailant derrière le dra- 
Ptau de la: décentralisation ? 


FRANÇOIÏSE-- BAUAND 


Jette de construire une autoroute, on 
fait une étude d'impact, et on 
parties concernées. Le 
déplacement de 4 000 emplois 
d'agents de l'Etat met en jeu un bud- 
&t élevé. Il mérite- bien une étude 
d'impact. Au contraire, les établisse- 
ments et lenrs persannels sont traités 
comme des pions, manipulés de 
façon antoritaire, sans concertation. 
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UKRAINE 


La hiérarchie militaire russe s’insurge 
contre les agissements 


Les responsables miftaires russes 
sont-ils encoro capables de mettre 
en échec le président Leonid 
Kravtchouk engagé à fond dans 
une course de vitesse pour la 
constitution d'une armée at d'une 
flotte purement ukrainienne? Tan- 
dis que Îes.dirigaants de Kiev 
multiplient les faits accomplis, 
s'emploïent à transformer aussi 
vite que possible l’armée commu- 
nautairs en armée ukrainienne et 
s’approprient l'essentiel de la 
flotte de la mer Noire, les géné- 


‘ raux et âmiraux russes ont en 


tout cas lancé une bruyante con- 
tre-offensive par le biais de la 
télévision centrale. 


MOSCOU 
de notre correspondent 


L’avirat Vladimir Tchernavine, 
commandant en chef de la 


commandant en second de cette 
flotte dont le port d'attache est 
Se abondé même 


Con! 
A Re ee 
souli ue les agissement: 
auioriés de Kiev étient contraires 


aux aooocs signés à Minsk par 

président Kravtchouk et Porbaient 
‘êtteinte aux intérêts de tous les Etats 
:indépendants de la Communauté, 


des possessions communautaires, y 












magasins étaient égslament fer- 

més lundi pour deux jours. 

En 1991, Noël avait déà été 
jour férié en Russie, 


pour la première fois depuis la 
Révolution d'octobre, Mais les 
représentants du pouvoir 
n'avaient pas pris part aux 
manifestations. 


Janvier ur 
“orthodoxe -— leur garnison pour 
rejoindre la Russie et d'autres 
devraient suivre. 
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vier, Dour s0n 

meurtre d'un dissident à l’aide 
d'un parapluie truqué, a été 
retrouvé mort lundi, a indiqué le 
ministère de l'intérieur à Sofia. On 
ignore si Stoïan Savoy, ancien 
vice-ministre de l’intérieur, s'est 
suicidé ou a été assasginé. 

accusé d’avoir détruit le dossier de 
l'opposant Gueorgui Markov, 
assassiné en 1978 en Grande-Bre- 
tagne. El y à deux mois, le général 
Savov avait affirmé qu'il avait l'in- 
tention de révéler tout ce qu'il 


Ë 


fois en moins de vingt-quatre 
heures. La police, prévenue par 
PIRA, faisait évacuer le centre-vilie 
au moment de lexplosion. Une 


piégées, l'IRA utilise une tactique 
très courante dans les années 70, 
mais qu’elle avait pratiquement 
abandonnée pendant la dernière 
décennie. — (AFP) 

a ITALIE : attentat manqué contre 
un train, — Une bombe à retarde- 
ment de fabrication artisanale a 
explosé, dimanche soir $ janvier, 
sur une voie de chemin de fer dans 
Fextième sud de l'Italie, peu avant 
le passage d'un train qui avait 
deux minutes de retard, 

nent sété Seite Mer ou 
grâce À la vitesse du train, bien qu 
la borabe ait arraché l'un des rails 
sur 1 mètre de , Le tram 
était bondé, avec mille cent quatre- 
vings. passigers, en majorié des 
travailleurs émigrés qui retour- 
vaïent en Suisse ne . 
Les enquêteurs n° 

acte d'intimidation de là Mafia, — 
(AFP) re 


. Près de 2000 tonnes d'aide 
alimentaire destinées à la Rus- 
sie sont bloquées depuis plu- 
‘sieurs jours à Moscou ou en 
Grande-Bretagne. Motif : les 
autorités sanitaires russes crai- 
gnent que ce chargement 
contienne de {a viande contarni- 
née par la maladie de la «vache 
foile ». - 
LONDRES 


de notre correspondant 
Ms Lynda Chalker, secrétaire 
d'Etat britannique chargé du déve- 





affaire «terriblement génante», et 
‘souligne que la patience de la 
Grande-Bretagne n'est pas sans 
limites : #.S7ls [les Russes} veulent se 
conduire 


de cette , FIOUS GYONS 
des tas d'autres 


à Jjüire, 
avec notre emploi du temps!» 

La colère du gouvernement britan- 
nique est provoquée par ce qi 
apparaît, à Londres, comme des 
ana dasoire des autorités 
russes : depuis plusieurs jours, 

TE PE tuton de 


f'aide alimentaire accordée par la 
— constituée notam- 


Jations de Moscou et de Saint-Péters- 
bourg. En dépit des assurances 
données à à (is par Le ministère 
lture et par la 
Commission de dks, slon les 
quelles la viande britannique est 
lé avec les 


britannique de l' 





de Kiev 


mise en avant par les 
responsables, qui restent, en 
revanche, plus discrets sur l’autre 
de hau- 











Lundi sok, M. Boris Eksine 2 
assisté à une messe à la cathé- 
drale lelokhovski, l’église du 
patriarcar de Moscou. Le clou 
des cérémonies devait être, 
mardi, une fête sur la place 
Rouge. 

Le patriarche de toutes les 
Russies, Alexia 4, devait notam- 
ment prononcer uns bénédiction 
depuis la cathédrale Saint-Bs- 
sie. Dans l'après-midi, des sof- 
dats «on uniforme de 1912», 
selon la presss, davaisnt défiler 
sur la place et des stands com- 
merciaux être instailés la long 
des murs du Kremlin. — {AFP.) 
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de Grande-Bretagne. 
Depuis juin 1990, la Grande-Bre- 
tagne a toutefois accepté que la 
viande de bœuf destinée à l'exporta- 
tion soit certifiée comme provenant 
de troupeaux non contaminés depuis 
au moins deux ans . 

Les autorités de la ville de Mour- 
mansk, dont les réglementations sani- 
taires sont apparemment moins 
strictes que celles de Moscou, ont 


On estime à Londres que cette 

ire i la «lutte pour le pou- 
voirs qui se déroule au sin de {a 
bureaucratie de l'ex-URSS, ainsi que 
les carences du système de distribu- 
tion. 


LAURENT ZECCHINI 


des soldats ou oubliées dans des 
entrepôts, selon une organisation 
humanitaire, Cap Auamur. La radio 
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GÉORGIE : après la fuite du président Camsakhourdia 


M. Edouard Chevardnadze envisage 
de rentrer à Tbilissi 


L'opposition géorgienne réclame 
le retour du président Zviad Gam- 
Sikhourdia, qui à fui la capitale 
géorgienne à l'aube du lundi 6 jan- 
vier après plus de deux semaines 
de combats à Tbilisi. Pani en 
direction de l'Azerbaïdjan avec un 
cortège de quatre-vingts partisans, 
le président est arrivé en fin de 
Fsninie, a end au are 

nie, a indiqué lundi le porte- 
parole de la ion arménieune 
à Moscou. Il a précisé que les auto- 
rités arméniennes « n'avaient pas 
l'intention s de lui offrir l'asile 
politique et envisageaient unique- 
ment de lui accorder un asile tem- 
poraire. : 

a I! doit être ramené ici», a 
déclaré lundi soir le chef du Parti 


dia, élu avec une majorité écra- 
sante au mois de mai 1991. Quant 
à l'avenir de fa Géorgie, M. Tchan- 
touria a souligné que «fes mili- 
taires rendront bientôt le pouvoir à 
un gouvernement civil provisoire 
mais je ne vois pas de raison de se 
précipiter pour convoquer des élec- 
tions». Pourtant, M. Tchantouria, 
s'était prononcé la semaine der- 
aière pour des élections parlemen- 
taires dans les trois mois Il s’est 
également dit favorable au retour 
de la monarchie constitutionnelle 
dans le pays. 

De son côté, M. Edouard Che- 
vardnadze, l'ancien ministre sovié- 
tique des affaires étrangères, a 
indiqué lundi à l'agence Reuter, 
qu'il était prêt à regagner sa terre 
natale «pour prendre part au pro- 
'cessus démocratique v. Daos un 
entretien accordé au Financial 





Times de mardi, il estime que la 
Géorgie doi! non seulement orga- 
niser rapidement des élections 
législatives et présidentielle mais 
aussi clairement limiter les pou- 
voirs du chef de l'Etat, 


M. Chevardnadze a t 
estimé que la Géorgie ire 


nadze, qui fat longtemps premier 
secrétaire du PC de Géorgie. 

Par ailleurs, les Etats-Unis ont 
appelé, lundi, les Géorgiens à un 
règlement négocié de La crise tout 
en soulignant qu'ils tiennent «/es 
deux parties » pour responsables 
des affrontements, a affirmé le 





chainement rejoindre la Commu- 
nauté d'Etats indépendants (CET) 
dont elle s'était jusqu'ici tenue à 
l'écart, Le Conseil militaire qui a 
pris le pouvoir à Tbilissi a déclaré 
lundi à l'agence RIA qu’il « ne s'op- 
posera au retour de M. Che- 

a se et à sa participation à la 
vie politique er sociale de la Répu- 
blique». Mais d’autres responsables 
de l'opposition ont exprimé de 
sérieuses réserves sur M. Chevard- 


«Trois millions 


de coups de 


Suite de la prediiète page 
«ils ont sauvé la démocratie en 
Gamsakhourdia 


e Met our tir. 
“est un jour pour 

déclare irenz. Mais tent qu'il sera 
encore en nous ne serons 
Sama es» 

Etery qui pleure et Irena qui rit 
sont au moins d'accord sur un 
point: les combats qui se sont 
déroulés depuis le 22 décembre à 
Tbäissi ont totalement détruit le 
centre-ville. Lundi 6 janvier, des 
centaines de curieux qui n'osaient 
plus soxtir de chez eux depuis le 
début des affrontements ont pu 
mesurer l’ampleur des dégâts. Les 
«trois millions de coups de feu» 
qui ont été tirés — chiffre avancé 


par les Nouvelles de Moscou — ont |: 


littéralement haché les bâtiments 
du quartier, un des plus beaux de 
Tbilissi Le Parlement, dont cer- 
taines ailes brülaient encore lundi 
soir, n'est plus qu'une carcasse cal- 


L'hôtel Tbilissi, qui fut un temps 
le siège des opposants, est une 
ruine. Dans le grand salon dont on 
se rappelle les lambris dorés, les 
colonnes de marbre et les lustres 
impressionnants ne sont plus que 
gravats. Seule une affiche 
«d'avant» a subsisté : a Wisirez 
l'URSS et pas mi en étéln 
Le musée, juste à côté, est dans le 
même état pitoyable, mais le 
conservateur a pu sauver l'essentiel 
des œuvres en les entreposant dans 
la cave. 


, Les habitants des maisons avoi- 
sinantes, victimes elles aussi des 
combats, sont venus voir ce qui 
leur restait. Ils errent à la 
recherche d'objets, la plupart calci- 
nés, qui leur appartenaient. Une 
vieille fèmme pleure : «Je suis nèe 
ici. Où pourrais-je aller mainte- 
nant? Ils sont fous ceux qui ont fait 
cela. » Elle ne veut pas dire qui des 
opposants ou des défenseurs de 
Gamsakhourdia est responsable de 
ee denructions. Les deux peut- 


Dans le reste de La ville les poli- 
ciers, qui avaient disparu, ont fait 
une timide réapparition, comme 
les soldats soviétiques encore can- 
tonnés à Tbilissi qui ont assité 
aux affrontements en spectateurs. 
Certains combattants de la der- 
nière heure, démarche chaloupée et 
kalachnikov au poignet, arrêtent 
des voitures Au quartier général 

F de Eu Ar FPatmosphère tient 
tout À la fois du corps de garde et 
du camp de Robin des bois. Une 
secrétaire tente, vaille que vaille, 

1 de faire respecter un minimum de 


feu» 


discipline, en interdisant notam- 
ment aux soldats de fumer dans 
certains bureaux; une autre signe 
des laissez-passer provisoires. Bar- 
bus, hireutes, habillés de treillis, 
survêtements de jogging, avec des 
rangers ou des Adidas aux pieds, 
les combattants, les vieux comme 
les plus jeunes, viennent aux nou- 
velles. Les rumeurs les plus fantai- 
sistes circulent : « 4/ paraît que 
Gamsakhourdia a été arrêté en 
Azerbaïdjans ; «Non, on l'a suivi 
Jusqu'en Arménie et on l'a tué!» 
Chacun dans son quartier géné- 
ral, les deux chefs du conseil mili- 
taire - Tenguiz Kitovani, comman- 
dant de la garde nationale, et Jaba 


La Contre-Révolution, 


Les droits de l'enfant, 


Le MATTFE, 
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Nouveautés “Que Sais-je ?” 
L'agriculture biologique, 
par Catherine de Silguy - N°2632. 


La communication politique 
par Jacques Gerstlé - N°2652. 


par Louis-Marie Clénet - N°2633 


par Françoise Dekeusner-Défossez - N°852. 


Le droit pénal des mineurs, 
pur Jean-François Renucci - N°2616. 


L'Ecole de Chicago, par Alain Coulon - N°2639. 


La gestion des ressources humaines, 
par Jean-Marc Le Gall - N°2646. 


par Florin Afialion er Patrice Poncet - N° 2626. 


Les petites et moyennes entreprises, 
par Armand Bisaguet - N°2642. 


Les pracréations médicalement assistées, 
par René Frydman - N°2635. 


La psychopathologie de {a vie sexuelle, 
par Catherine Desprats-Pequignot - N°727. 
La science de la communication, 

par Judith Lasar - N°2634. 

Chaque volume 128 pages, 34F. 
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porte-parole du département 
d'Etat. « Washingion ne resserrera 
pas ses liens avec un quelconque 
£ouvernement en Géorgie, a-1-i dit, 
tant que celui-ci ne montrera pas 
qu'il se conforme aux cinq prin- 
cipes » énoncés par le secrétaire 
d'Etat, M. James Baker, pour la 
reconnaissance officielle des Répu- 
bliques issues de l'ex-URSS. - 
(AFP, Reuter.) 





losselina, chef de la milice 
Medrioui (les cavaliers), — tiennent 
réunion sur réunion. Ils ont du 
pain sur la planche. Leur victoire 
« militaire », le fait qu'ils aient 
chassé — provisoirement selon cer- 
tains - le président Gamsakhour- 
dia, n'ont levé aucune ambiguïté 
Sur quelle légitimité pourront-ils 
organiser, comme ils s'y sont enga- 
gés, de nouvelles élections? Per- 
mettront-ils aux partisans de Zviad 
Gamsakhourdia, voire à celui-ci, 
de participer au scrutin? Et, en 
attendant, accepieront-ils de rendre 
leur apparence de pouvoir à des 
civils? Comment pourront-ils faire 
redémarrer une économie dans un 
pays qui vit au ralenti? 

«Pour le moment, reconnait un 
universitaire, notre pays ressemble 
davantage à une République hana- 
nière qu'à une nouvelle démocra- 
tie... 


JOSÉ-ALAIN FRALON 
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Les observateurs des Nations unies 
devront d'abord assurer l'application du cessez-le-feu 


Le secrétaire général des Nations 
unies, M. Boutros Boutros Gbhali, a 
annoncé, lundi 6 janvier, l'envoi 
immédiat d'une cinquantaine d'ob- 
servateurs militaires de l'ONU aux 

quartiers généraux militaires you- 
gore et croate, afin d'encourager 
du quinzième cessez-le- 

hs Ces observateurs seraient 
de renforcer le cessez-le-feu 

en facilitant les communications 
eue l'armée yougoslave et les 
forces croates et en les «aidant à 

rêgler les difficultés qui pourraien: 
surgirs. ls aideront aussi les deux 


‘ parties à «déterminer les mesures 


pouvant être prises pour éviter des 
violations du cesse:-le-feu ou réta- 
blir le statu quo lorsque des viola- 
sions se sont produites ». 

Dans un rapport au Conseil de 
sécurité, M. Boutros Ghali a cepeu- 
dant ajouté qu'il ne pouvait recom- 
mander le déploiement de quelque 
10000 casques bleus en Croatie 
tant qu'il n’était pas assuré du res- 
pect du cessez-le-feu et de l'accord, 
sur son plan des dirigeants des 
enclaves serbes de Croatie, en par- 
ticulier ceux de la Krajina, qui ont 







AUTRICHE : une faueille 
et un marteau encombrants 


Fant-il changer 
les armoiries ? 


VIENNE 


de notre correspondante 


Faut ou non voir dans la 
marteau et la faucile des sym- 
: discrédités 








les 

ës figurent rt 1919 - est 
intolérable? Le vif débat engagé 
à ce sujet est mené avec un 
sérieux digne d’une affaire 
d'Etat. si 







, te 
dent de {a République, les 
hommes poitk et les 







d'une couronne de briques. 
Après l'effondrement de la 
monarchie des Habsbourg, le 
marteau devait symboliser les 
ouvriers, la faucille la paysanne- 
fie et les briques la bourgeoisie. 
Après la seconde guerre mor 
disle une chaîne brisés fut ajou- 
téa pour marquer la libération du 
pays. 








marteau et la faucille aujour- 
hui, alors que personne ne les 
trouvait ernbarrassants au 









EUROPE 


YOUGOSLAVIE : la guerre en Croatie 


proclamé une «République» sur 
leur territoire (le Monde du 7 jan- 
vier). IL s’est déclaré préoczcpé par 
les déclarations publiques de «cer- 
tains dirigeants des communautés 





BELGIQUE : sceptique quant au « fédéralisme d'union » 
M. Spitaels quitte la présidence du PS 
pour Li la tête de l'exécutif Wallon 


M. Guy Spitaels, président, 
depuis 1981, du Parti socialiste 
francophone, a renoncé, lundi 
6 janvier, à catte 
assumer celle de président de 
l'exécutif wallon, sorte de gou- 
vemement de la partie franco- 
phone du royaume, en dehors de 
Bruxelles. Ce choix d'une per- 
sonnañté de premier plan pour 
exercer des responsabilités 

mment 
une volonté des Wallons de 
prendre encore plus de dis- 
tances à l'égard de la 


À 
qu 
lei 
sl 


BRUXELLES 


de notre correspondant 


de Le pen du chef du PS, qui 
parmi les pe malgré la 
perte de os ses 
74 novembre 1990, 


nee de taille. Elle 
Sgnifie msi M. Spitaels, âgé de 
nullement du 


soixante ans et 
entend renforcer le 
rôle de ia Wallonie face à la Flandre, 
si les antagonismes communautaires 
persistent au niveau national. 





pa 





GRANDE-BRETAGNE : réuni pour la premi 


Le «Parlement» musulman menace de désobéir 
aux lois britanniques qu 


Le « Parlement » musulman, 
constitué en octobre 1991, s'est 
réuni pour la première fois, 
samedi 4 et dimanche 5 janvier 
à Londres. Reconnue par une 
fraction seulement de la com- 
munauté musulmane de Grande- 
Bretagne, forte d'environ deux 
millions de membres, cette 
assemblée a menacé de dés- 


de la communauté musulmane, 


LONDRES 
de notre MR 


de l constitution du «Parlement» 
musulman qui se veut le défenseur 
des intérêts de cette communauté en 
Grande-Bretagne. 


Constituée de deux «Chambres», 
l'institution — dont les cent cin- 
quante-cinq membres n'ont pas été 
élus, mais simplement! 


rentes 
été vivement critiquée par 
organisations musulmanes « madé- 


k Ms 


La France est prête à participer 
à une force de l'ONU 


serbes de Croatie». \ faisait à Pévi- 
dence allusion à Milan Babic, chef 
de l'enclave serbe de la Krajina, 
qui a rejeté Le déploiement de cas- 
ques bieus sur son territoire et a 






quelle que soi la forme retenus. 
Ces hypothèses vont de l'envoi de 
deux cents nouveaux officiers de 
Haison, qui s'ajoutaraient aux 
s déjà présents, à celui 
de plusieurs” mers da «casques 
bleus». 
«Sous la bannière des Nations 
unies », a déclaré M. Joxe, la 
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rées », notamment féminines, qui 


< la Ï docteur 

me Gina conte une ati 
Un millier 
10squées 


Le cheval de bataille choisi par le 
« Parlement » est l' ‘éducation, un 
thème très populaire parmi les 
usuimans. Les 


m 
ue les quelque quatre-vingt-dix 
fe privées Blaniques Sent 
Grande-Bretagne 
mème Saut qui le Ok anges 
ou juives, Cesté-dire reçoivent des 
aides qui représen- 
tent jusqu’à 85% des frais de fonc- 
tionnement, 


ière fois à Londres 


il réprouve 









Au cours d'une conversation à 
hâtons rompus ä l’occasion des 
vœux à la presse, lundi 6 janvier, 
M. François Mitterrand a confirmé 
qu'il avait invité M. Boris Eltsine à 
Paris et qu'il le recevrait prochai- 
nement « avec intérêt ». R a de 
même indiqué avoir invité en 
France M 


déclaré que les irréguliers serbes ne 
déposeraient pas les armes. 
Sur le terrain, le quinzième ces- 


apprentissage. progrès 
me rendent plutôt optimiste », a 
encore déclaré & 
propos des 

Moscou. 

M. Mitterrand a mer g tontefois 
les «imprécisions» qui jusqu’à pré. 
pour SOUCeS sent subsistent en sn matière de 
selon lesquelles des artilleurs trôle des 

de Vinkovci ont tiré au 
mortier sur Mirkovci, une ville 
voisine, contrôlée par les Serbes. 
Selon la Croix-Rouge yougoslave et 
le Comité international de ia 
Croichose (CICR), quelque 
6 000 été 


ape ca Pnrope avait: Fou. lac 
cord de deux des intéressés, Lon- 
dres et Moscou, et que seuls les 
Etats-Unis n'y ont jusqu’à présent 


personnes Ont à ce jour 
la guerre en | Pas répondu. 
Croatie. On estime à 600 000 Le À jpropos de Faide aux ia 
nombre des personnes déplacées en M. Mitterrand 
raison combats. a amas que la Communauté 
qui en assume la 
grande part, a déjà is de 
l'organiser et que c'est la raison 
il juge e superféta- 
toire» Fidée icaine de convo- 
sur ce à Washington une 


conférence qui « prétend tout 
régler». « J'ai écrit une lettre ami- 
cale au président Bush dans ce 
sens», à ajouté le président: cela 
étant, «la France ne va pes bouder; 
quelqu'un ira à Washingion ». 
M. Ds a en outre jugé 
0 l'idée d'ambassades 
européennes communes dans les 
nouveaux la CEL Mais, 
at-il ajouté, «on n'en est pas là». 


A de la reconnaissance de 
la Slovinie et de Ia Croatis, À a 


Dans ke cadre du fédéralisme belge, 
celui-ci a de larges pouvoirs, et des 
ressources propres en matière d'éco- 
none et de 


négociée par les états-majors des 
deux partis de la le‘coalition majock 
taire. 

La Flandre, où les institutions sont 
for» rl ut 1e ou George 

son Le président américain 

dent socant, M. Gaston Geens, cité | push est arrivé, mardi 7 janvier, 
Roue à Tokyo {£re page .19), dernière 
M nn S étape d’une tournée en 
tutionnel un gouvemement national, | Extrême-Orient qui l'a mené : 
avant de s'engager dans des coaliions | d'Australie à Singapour et en 
communautaires ou régionales. Si les | Corée du Sud. À Séoul, il a 
exécutif wallon et francophone veu- | exprimé de « sérieux doutes » 
lent se situer en dehors de cette pers- | sur les intentions des dirigeants 
pective commune, Je vous prédis que | nord-coréens, qui viennent d'an- 


la Belgique n'existera plus dans cinq 


Ans. » 


l'inspection internationale de 
JEAN DE LA GUÉRIVIÈRE.| leurs installations nucléaires. 


TOKYO 
de nôtre correspondant 


L’intention manifestée par la 
Sn ue ulaire démocrati- 


par 
te Eau l'énergie atomique 


Les à Tokyo «à Washington. 
En jéponse à la gusgestion de 
M. Bush de exercices 
militaires annuels «Team Spirit» 
au où se _plierai 
aux exigences 
sadeur nord-coréen auprès de 
lageace a fait connaître lundi la 
décision de son es a 
dernier a à souscrire aux 
clauses de sauvegarde de l'AIEA 
avaat la fin du mois 

St, sur le plan diplomatique, les: 
Etats-Unis sont disposés à avoir 
des contacts à un haut niveau avec 
Pyon; ane, ils onvisageraient 
-Cependant pas pour autant de 

nouer des réations d 


avec avec Ja RPDC. Cette dan ten 
tecait soumise à une améhioration 
de la situation des droits de 

pays. Les Améri- 


servant, selon lui, à financer les 
les manifestement confession- 
ou 


être 
banal da on de à mn 
représentati vues 
majori! 


cains semblent surtout ne pas von- 
Fe 


Au de ses entretiens avec 

le je président Rob Tae-woo,. 

tout en notant que les 

« À Rnnecoe de païx en Corée 
n'avaient 


que Lles_« promesses sur le 
à mantenir. 


Pret Ce qe du 7 janvier) . 
Loin d'évoquer 1a fin de la 
guerre froide dans ia Péninsule, 


L, 
LG 
Le 





tue “hspention de ses HARE 
nucléaires r internatio- 








DIPLOMATIE 


À l'occasion des vœux à la presse 
M. Mitterrand se dit «plutôt optimiste » 
sur l'avenir de la démocrate dans le RSS 





certains, p 
opté pour une reconnaissance 
immédiate, d’autres comme fa 
France souhaitent qu'il s’agisse 
d'un acte collectif de Li Commu- 
nauté. Interrogé sur le fait que l'AI- 
lemagne ait fait «cavalier seuto à 
ce sujet et sur 


Faugmentation des 
-taux d'intérêt, le président a 


répondu que ce SmpOTeMIERt 
était conforme non à ce qu'il son- 
haïtait mais à cœ qu'il pensait, I a 
noté ae, les décisions prises par Les 
à Maastricht devaient, : 


à le 
que 


pou 
M. art 
refosé de #s'ingérer entre Les deux 
qu'un «, di 
et de discrétions s'impose «quoi 
qu'on pense » et en n affirmant 
qu'« encourager “un des partis ne 
serait pas forcément une incitation 


qu'il y a une sorte de rêve inavouëé 
de voir la France énvoyer son 
armée us peu parlout pour 
les conflits entre telle ou telle 
ethnie. C'est à quoi je me refuse.» 
Enfin, M. Mitterrand n’a pas 
jugé ntile de revenir sur les 
«remerciements » qu'il avait adres- 
sés au roi du Maroc, au fil d'une 
lettre de: vœux, après la 
des frères Bouréquat : «J'ai fu ça 
dans les journaux, a-t-il dit. Je 
n'entrerai pas dans tails. » 


La vise à Séol du président américain 
Les «sérieux doutes de: M George: Bush 
sur les intentions de Prongyang 


M. Bush — qui s’est rendu à a 
Casey, le quartier de 
deuxième e division d'infanterie 


contraire, celle-ci comme 
‘d'une « de la froides.” 
Il a déclaré que Les soldats 
américains stationnés au y 
teraient « tant que cela restera 
nécessaire 2. 
= pes mi militaires re 
et japonais restent également 
vés : en épi < de l'accord et dénu- 
doter & 


. sus ss à s 
l'arme nucléaire ? Selon eux, la 


RPDC serait d'ores et déjà en 
mesure produire des missiles 


rayon action des mets 

m portant de 

DT O0 à 

ces nouvelles fusées, baptisées 
en leu en 


.‘Bien qu ’ils n'aient pas été 


ncnantss ils poprésentent une 
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“etre prets 
RE ÈS Ne à dr 
LASCELLE TES 


Le Conseil de sécurité des 
Nations unies a adopté, lundi 
6 janvier, à l'unanimité, une 
résolution «ferms- 
ment » l'expulsion de Palesti- 
niens des territoires occupés. 
Den que les précédents ji 
sur le sujet st paraissant ainsi lent prendre le risque de faire capoter 
répondre à l'attente des diri. 1 Hide Gmamique des pégocis- 
nt palestiniens, ce texte cu à la saite de là 

levrait permettre la haine ni ä 
in de négociaters labos ps leurs délégués devraient se 

















arabes à Washington. 1es prochains jours, 
Le be PEER 
NEW-YORK (Nations unies) don, américaine araent multiplié, 
é Correspondance rotagonistes, La dé Von Date 
: él était arrivée en So ger 


sx résolutions edéphorants le fa a au ES 
bannissement de Palestiniens Par n été L 
Israël, Cette fois, le Conseil 





Voiïci les cinq points de la réso- 
lution 726 : . 


«La Conseil de sécurité, 













nie De tion, Les Etats-Unis entendaient 
Es Ne . ner satisfaction aux arabes et 
bé aux Palestiniens pour les inciter ainsi 
ER FR Aux pers à reprendre les négociations avec 
Fe Faces Trail, Celles-ci auralant dû reprendre 
mardi 7 janvier, si les parties arabes 
FR dE n'avaient décidé, entre-temps, de 
M Li reporter leur ement pour pro- | Convention 
se tester contre la décision israélienne 1949 s'applique à tous les teni- 
de bannir, la semaine dernière, douze toiras palestiniens occupés par 
: Palestiniens des territoires occupés | ./sraël depuis 1967, y compris 
F5 Les uns et les autres avaient lussé ” 
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Suite de la première page attendant leur expulsion. D'autres 
Entre mers et mai, il a effectué SOUS 
avec ses amis des démarches 

des ambassadeurs occiden- 






















taux pour que prennent fin les 
anti nés. « 


tés, nous a déclaré l'ambassadeur comportement peu glorieux 
américain, raconte amèrement de son compos nt 
notre in . Plus pessimiste, 
l'ambassadeur britannique à admis 
les de pression dont 
léspasatent les Occidentaux étaient 
fort ne L'ambasradeur des 
gps Pays 
CRE a Es De tm 
besoin, a-t-il dit, nous du 
poing sur la 4 4 » les ponts avec l'opposition 
Pour apaiser la mauvaise  mentaire, de même qu'il a mis fin 
conscience des Occidentaux, les au dialogue avec les intellectuels, 
Koweïtiens avaient accordé aux en perpétuant la censure sur la 


Palestiniens un délai de pic, pre presse. 
nant fin le 1x janvier 1992, pour ë 
nan eur Dit no Cesomis Semble être 


dissous en 1986, a l'élément le plus 
extrémiste de la société koweï- 
tienne». Le nouveau gouvernement 
présidé par cheikh Sasd a rompu 


la création 
des Sabah. M. Roubei, l'une des 


vient d’être prorogé jusqu'au 
31 mai, mais les expuisions arbi- 
traires se poursuivent discrètement. 
Fables ï multiplient dans Es 
3 qui se 
rues de la capitale, Les classés 
dans les « nationalités contre » 
voient leur carte de sécurité (un 
document permettant un séjour 
isoi avec l'ins- 
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giron n Conseil 
de coopération lu Golfe fonde 
du 27 décembre 1991), les 
de putubec le vie quotir 
ant 

Heure. Pour ne pus avoir À subir 
ce «climat policier», bon nombre 
de Koweïtiens ou de résidents ont 
«deux semaines de 













vacances». Plusieurs administra- : 
tions, sociétés commerciales et | Surnt Lie ere que la regie 
entreprises ont dû fermer leurs entière mise en coupe 2 Dar 
portes, faute d'em] cr exactement vingt 
issue du chisme et représentant 
10 % des dix millions de Syrisns) 
Fu sous couvert du Bass, le parti de 
Ê L crentissances, 
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La stabilité à 


moyen le plus efficace pour découra- 
ger les actes terroristes ». Selon k 


d'Israël, personnes 
expuilsées sont des rare de 
groupes terroristes qui ont non 
ul . h ; 
soixante doure Polestiniens. y 
« Obstacle 


La résolution 726 


3. — Demande à israël, puis- 
sance occupante, de s'abstenir 
d'expuiser des civis palestiniens 


démocratique, qui ru 
pe certaine indépendance de vue 


‘ &Végard dé sèf”pairs «Si la rue 


n'a pas confiance dans le gouverne 
mt Tan re 
«L’énirat aux Sabah, 


en parti paliti Ten 

pratiquement interdit, reconnaît 
opposition a ses 

«Il existe, dit-il, au sein des quel- 


frres forment le 
Dont de Line ur accord 
total sur les objectifs généraux, 


mais pas de consensus sur les 
models d'action. C'est aïnsi que 
certains parmi nous sont peu 
enclins à utiliser les forces popu- 
laires. Nous, en particulier, ne 
sommes pas d'accord avec certains 
aspects des programmes de nos 
fères religieux. Mais ce qui fait 
notre force, c'est que, malgré nos 

ï H n'existe pas entre 
nous de cr mais au contraire 
un net souci de coopération, ce qui 
inquiète le pouvoir et l'incite à vou- 


$ 










« La Syrie du général Assad» de Daniel Le Gac 
u prix du Sang 


Daniel La Gac — c'est le pseu- 


exemplaire, un tableeu implacable 
et pourtant détaché, nourri de 
faits, chiffres et de portraits. 
Certes, les alaouites, y compris le 
premier d'entre eux, M. Hefez El 
Assad, ont quelques circons- 
tances etténuantes, ayant été 
durent des siècles, dans la région, 


la lutte sans merci contre les 
Palestiniens — monde en quelque 
sorte de conserve (sinon de 
concert...) avec Jsroël, - l'aliance 








Le Conseil de sécurité «condamne fermement » 
le bannissement de Palestiniens par Israël 


pratiquées encore et encore par 
Jsraël». se 
L'ambassadeur is, M. Jean- 
Bernard or ge em 
les mesures israéliennes. Selon le 
représentant F 


de la France, ces bannis- 
sements « introduisent un obstacle 
ni - 


négociations de paix engagé à 
Madrid». M Yu Vorontsov, qui 
participait pour la première fois 
Comme ambassadeur de la Fédéra 


Un acte réclamé par les Arabes avant une reprise des négociations de Washington 


Jérusalem tente de dédramatiser 
la portée du vote de l'ONU . 


de notre correspondant 


. Ne pas dramatiser. Telle est l'at- 
titude Que semblent avoir adoptée les 
autorités israéliennes, après la 
condamnation unanime dont elles 
ont fait l'objet au Conseil de sécurité. 


| 

| 

| JÉRUSALEM 
| 

| 

| 

| Ne pas 

| 


des», mais qui «n'a pos le coracière 
tout à fait exceptionnel» que souhai- 
tent lui attribuer les adversaires 
arabes de l'Etat juif. interrogé mardi 
7 janvier À la radio nationale, le 
numéro deux de la mission israé- 
lsenne aux Nations unies, 
M. Éphrïm Tan, a pere io 
que ce n'était « première foi 
a l'unaniraité contre Israël». 

Au sein du gouvernement, seul le 
ministre des cultes, M. Avuer Shaki, 
avait réagi mardi matin, son mécon- 
tentement étant dirigé contre les 

Inis surtout. Selon ke ministre, 
par leur soutien à la résolution 
condamnant israël, les Américains 
ont «démontré qu'il ne peuvent 
prétendre jouer le rôle d'honnètes 
courtiers» dans les ati 








pe queries, fait-on valoir à Jérusa- 
em, qu'israël sc retire des négocia- 
tions, puisque cela reviendrait à 
s'ôter toute chance d'obtenir de l'ad- 
ministration américaine Les ties 
bancaires réclamées depuis des mois 
par l'Etat juif qui en à un green 
besoin. Des statistiques officielles, 
publiées lundi, ont notamment révélé 
que le nombre de citoyens israéliens 
ayant survécu avec des moyens infé- 
neurs au seuil minimal de pauvreté, 
s'est élevé à près de six cent mille en 


1991, soit plus de dix pour œnt de la 
population. Plus de deux cent cin« 
quente mille enfants sont inclus dans 
ces statistiques. 


_ En principe, la demande israé- 
lienne de garantie d'emprunt pour 
10 miiliards de dollars étalés sur cinq 
ans devrait être examinée par le 
Cong avant la fin du mois de 
fanvier. Mais ta partie de bras de fer 
entre Washington et Jérusalem sur ce 
point, a repris de plus belle depuis le 
Vous proie de Puget inSllen pour 
veau projet di ien pour 
1992. Celui-ci comprend en effet, au 
chapitre logement, des dépenses 
importantes visant à financer l'instal 
lation de nouveaux colons juifs dans 
les territoires occupés. Durement 
apostrophé sur ce point, lundi 6 jan- 
vier à la Knesset par M. Hizhak 
Rabin, l'un des ténors de l'opposi- 
tion, M. Shamir a rétorqué que le 
plan d'autonomie qu'il se réserve de 
proposer aux populations palesti- 
niennes « n'est absolument pas en 
contradiction avec le droit des juifs de 
vivre sur l'ensemble du territoire 
d'Ereiz Israël r. 


De roue façon, a poursuivi le 
premier ministre, l'aide humanitaire 


rences d'opinion», concernant le sta- 
tut des territoires occupés depuis 
1967. Pour M. Shamir, ces territoires 
font partie d'Eretz Israël (le «grande 
Israël) et il s'agit de préparer le Ler- 
rain pour les centaines de milliers 
d’immigrants soviétiques qui 
s'apprêtent, selon lui, à prendre pied 
sur la «ierre promiser. Le chef du 
puvcnenent Fe en: ane ‘déc 
convaincu «que écong- 
miques et les manhstations anlisé- 
mites forceront finalement tous les 


Juifs de l'ancienne Union soviérique à 


émigrer en Israël». 
PATRICE CLAUDE 





dans le D 
cle 6 affirme qu'il s'agit d'un Etat 
démocratique, la « nation » étant la 
source de souveraineté. 

M. Abdel Aziz el Sagr, le tout- 

j président de La chambre 
de commerce koweïtienne, qui 
représente la classe des grands 
marchands, se montre plus nuancé 
sur ce point, mais il est, comme les 
autres opposants, d'accord sur l'es- 
sentiel, c’est-à-dire pour que le 
«pouvoir des n'empièle pa 
sur les principes de la vir [politi- 
quel et ne mette pas en question les 
Intérêts du peuple». L'opposition 






















EN 
À 
tectique avec l'Iran révolutionnaire 
alors que Dames est «fe cœur 
battent de l'arahisme » (Nasser) et, 
maintenant, l'attente patiente de 
la chute du efrère ennemis Sad- 
dam Hussein, tellement moins 
habile, moins intelligent at moins 
doté de baraka [la protection 
divine) que san rival des bords de 
l'Oronte... 

L'une des parties les plus 










de Daniel 
Le Gac est la description des 
démarches de familles alsouites, 


dent le Assad, ente- 
prises en 1936 pour que la France 
ne mette pas un ferme à son 
mandat au Levant. Une Francs qui 
fit la sourde oreille et dont les 
services sacrets du petit-fils 
Assad passent pour avoir fait 

‘ambassa- 
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D La du général Assad, 
de | Le ë& , Ed. Com- 
pee Bruxelles-Paris, 300 p., 





unie sur ces principes généraux 
compte donc sur les élections à 
venir pour tenter de regagner l'in- 
fluence qui était la sienne avant la 
dissolution du Parlement. Y par- 
viendra-t-elle ? ER 


Un cadean du ponvoir 
aux banques 


Tous nos interfocuteurs pensent 
que, sous la pression des Etats- 
Unis, les élections auront bien lieu 
h mème si la date Pes est 

loignée au goût opposants, 
mais que la famille des Sabah fera 
tout pour quels déroulent 
dans un climat anti i 
à dans ke condiions Le mous 
favorables possible pour l'opposi- 
tion Tant que la censure sur fa 
presse sera maintenue, les possibili- 
tés d'expression seront des plus 
limitées. De mes ME que J 
sera pas rapportée la décision 
réactiver le Conseil national koweï- 
tien, sorte de Parlement-croupion 
dont la création, deux mois avant 
l'invasion irakienne, avait creusé 
un profond fossé entre les Sabah et 
l'opposition, la bataille électorale 
né sera pas menée à armes égales. 
Le pouvoir fait tout son possible 
pour redorer le blason de cette ins- 
ee dont la moindre one est 
largement rapportée par jour- 
|naux officiels. Le récent relèvement 
de 25 % des salaires a été, selon les 
l'autorité, «fait sur la recommanda- 
tion du Conseil national ». 

En fait, cette augmentation, dont 
les avantages seront rapidement 
annulés par l'inflation, a surtout 
pour objectif de faire oublier à La 
popufation le «véritable cadeau» 
que le pouvoir projette de faire aux 
banques en reprenant à son 
compte, à des conditions particu- 
lièrement avantageuses pour 
celles-ci et leurs débiteurs, les 
ji # — d'un mon- 
tant de 26 milliards de dollars - 


trois ans, devront rembourser le 
gouvernement sur une période de 
ivingt ans, figurent plusieurs per- 
‘sonnalités proches de 1a famille 
iSabah. Trois cents d'entre eux düi- 
vent 80 % des 26 milliards. 
1j ne fait pas de doute que cette 
nouvelle affaire, qui a déjà com- 
mencé à susciter de vives polémi 
ques dans l'émirat, fournira à l’op- 
position l'un de ses principaux 
arguments, au cours de la cam- 
‘pagne électorale, pour dénoncer 
certaines des pratiques les plus 
contestables du pouvoir ét pOur 
faire valoir l'idée que seul un Par- 
lement vraiment libre et représen- 
tatif peut éviter les dérapages d'un 
pouvoir absolu. 


JEAN GUEVRAS 


ATRAVERS 
-LE MONDE 


Trois députés 
canadiens expulsés 


Trois députés canadiens et leur 
interprète ont été expulsés, mardi 


des victimes de la répression du 
4 jun 1989. L'ambassadeur canadien 
a été convoqué au ministère des 

fiares étrangères chinol 

Le diplomate a annoncé son inten- 
tion de «protester au plus haut 
niveaux. En septembre demier, trois 
membres du Congrès américain 
avaient été sévèrement critiqués par 


inscrit: «A ceux qui sont mors pour 
ls démocratie en Chine. » Mais ils 
n'avaient pas été expulsés. — fleuter, 
UPI, AFP.) 


COLOMBIE 


Relance de la guerre 
entre cartels 
de la drogue 


Le cartel de Medelin a annoncé, 
lmdi 6 jenvier, dans un communiqué, 
qu'i engagera des représailes contre 


Andres Gutierrez Maya avait 
reconnu être l'auteur du meurtre, 
en mai 1990, de , 
candidat de l'Union patriotique 

à identiele. 


guche) à l'électi 

avait avoué avoir ag sur ordre 
Pablo Escobar, dont ls date du juge- 
ment n'a toujours pas été fixée. La 
police n'a par aileurs retrouvé aucun 
suspect, quinze jours après le mas- 
sacre de Indiens dans le Caues 
(ouest de à , pour lequel le 
cartel de Caf, désireux de s'emparer 
de terres pour la cuiture du pavot, est 


1 
Ë 
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L'Algérie a rejeté les informa- 
tions rapportées dans la dernière 
édition du Sunday Times, selon 
lesquelles Alger et Bagdad collabo- 
rerdient pour mettre au point la 
«bombe Haniques (le Monde du 
7 janvier). Le ministère algérien 
des affaires étrangères les a quali- 
fiées de «fausses et dénuées & {out 
Publié londi 6 janvier 2 Le Sunday 
i vier. 4 Le y 

Times fait ben à des informa- 
tions obtenues auprès de services 
ficiels, je priori à ces services 
ficiels soit de donner la preuve de 

@e qu'ils avancent at de les publier 
soit de démentir», a ajouté le pre- 
mier ministre Sid Ahmed 
Ghozali, au «Club de la presse» 


Fan 1 
Le porte-parole du département 
d'Etat américain a déclaré pour sa 
pr av à Washington, une ue «les pr 
us 


mailon | pouvant confirmer de ser 
laborarion » ren coq entre l'Irak 
et l'Algérie. Un «responsable bri- 
tannique » cité par l'agence Reuter 
s'est refusé à toute Confirmation, 


traité de non-prolifération 
nucléaire (TNP). 


A l'Agence internationale de 
l'énergie atomique (AIEA), on 
affirme ent n'avoir aucune 
preuve des accusations du 
Times. Le journal britannique 
affirmait notamment que l'Irak 
avait livré 10 tonnes d'uranium 
naturel à l'Algérie. Or, cette 
rt première est en vente libre 
sur le marché mondial ! N'étant 
pas ns du TNP (comme 

Pakistan ou fsraël}, l'AI- 
re à n'est pas obligée de soumettre 
ses installations aux inspections de 
TAIEA, Elle le fait pourtant pour le 
petit réacteur expérimental argen- 
tin qui fonctionne sé sur son sol, 
et un accord l'inspection du 
réacteur chinois en construction à 


armés». Sur les 


‘équipes de MSF 
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AFRIQUE 


Après les informations du « Sunday Times » 


L'Algérie dément toute coopération 
militaire avec l'Irak 


200 kilomètres d'Alger devrait être 


.ratifié le mois prochain. « Vous 


avons bon espoir que les nouvelles 
élections ne changeront pas a dis- 
position d'esprit du gouvernement 
algérien », déclare un porte-parole 
de l'AEA. 

La construction de ce réacteur, 
qui pourrait être utilisé pour pro- 
duire du plutonium à usage mili- 
taire (de quoi fabriquer une bombe 
en sept ou huit ans), inquiète les 
experts occidentaux. 

J.-P. D. 


SOMALIE 


Retraït partiel 
- de Médecins sans frontières 


: PDT) 
«pour raisons de sécurité » 

L'organisation Médecins sans 
frontières (MSF} a annoncé, lundi 
6 janvier, à Nairobi (Kenya), la 
réduction de ses équipes travaillant 
à io «pour des raisons de 
sécurité », les hôpitaux devenant! 
« la cible de certains groupes. 
e_ personnes 

tes dans la capitale soma- 
ienne, seulement sept resteront sur 
place. 

Un obus avait atteint, dimanche, 
un des deux ux hôpitaux où les 
soignent les bles- 
sés, victimes de la guerre de clans 
qui ravage la capitale depuis La mi- 
novembre et a Causé la mort d'en- 
viron quatre mille civils, selon les 
indications de {ONU qui, la 
semaine dernière, faisait état, au 
‘aa de vingt mille morts et bles- 

MSF, présent à Mogadiscig 
ne un an, estime avoir assuré 


80 % de isionnement de la 
ville en icaments et matériel 
médical. = (AFP, Reuter.) 


TCHAD 


La France 


le 8° régiment parachutiste 


La Franc a décidé d'alléger son 
dispositil militaire au Tchad, en 
la compagnie du 8 régi- 
ment parachutiste d'infanterie de 
marine — soit [50 - qu 
vait été envoyée en renfort à N Da 
ména, le 3 janvier. La compagnie a 
quitté la capitale tchadienne mardi 
janvi vait arriver à Toulouse 


annoncé, lundi 6 janvier, la radio 
nationale. La région où se sont 
déroulés les combats contre les 


a rapatrié 


dien. — (AFP, AP, Reuter) 





Sr Gba, Noms | 


Ifaire passer des missiles sokair, de 
fabrication soviétique, d’Angola en 
Namibie, a annonté, lundi 6 jan- 
vier, le ministère de la défense, à 
Windhoek. Les deux trafiquants 
ont été arrêtés le 24 décembre, à 
Oshikango, à la frontière entre les 
deux pays. — fAFP, Reuter.) 


a TANZANIE : famine dans le 


due à environ 57 kilomètres 
l'ouest de Dar-es-Salam, a 
luadi 6 janvier, la radio 


nationale. 
« La population de Kflosa se nourrit 


uniquement de racines», a précisé 
la radio. — (AFP.) 


a Le Gabon propose que Le Pro- 
ne sommet franco-africain ait 
Lieu en septembre. — Le ministre 
| français des affaires ru 
M. Roland Dumas, a déciaré, lundi 
6 janvier, à Libreville, que les 
autorités gabonaises lui avaient 
proposé le mois de septembre pour 
la tenue du prochain sommet fran- 
co-africain, à Libreville. 
He qui achevait une visite 
de vingt-quatre héures au Gabon, 
s'était rendu, auparavant, au 
Ghana et au Nigeria. Attendu 
lundi soir à Abidjan, en Côte- d'I- 
voire, M. Dumas devrait regagner 
Paris dans la nuit de mardi — 
fAFP) 





ÉTATS-UNIS 


24 020 meurtres en 1991 


24 020 personnes ont péri de 
mort violente aux Etats-Unis en 
1991, le chiffre le plus élevé 
jemais attaint, indique un rap- 
port de la commission judiciaire 
du Sénat publié kmdi 6 janvier à 
Washington. Le nombre des 
victimes à crû ds 580 par rap- 


commission ‘estime que la dro- 
que, la facifté avec laquelle à 
est possible d'acquérir das 
ermes puissantes et les affron- 
tements antre bandes rivales 
sont les principales causes de 


port à 1990. Depuis 1985 . 


l'augmentation est da 23 %. La 
Ceffornie, Etat le plus peuplé, 
arrive en tête avec 3 710 assas- 
sinats, suivie par le Texas, qui a 
en a con 2 660. La nombre 
des assassinats a cepandant 
diminué de 2 % dans l'Etat. de 
New-York, où il a ét6 de 2 560. 

Le président Bush a fai trop 
peu «pour combattre catte épi- 
démie », affirme M. Joseph 
Biden, sénateur démocrate du 
Delaware, président de catte 
commission. M. Biden reproche 
en particulier à M. Bush de 


arme de poing. Le rapport de la 


a RÉPUBLIQUE DOMINI- 
CAINE : visite du pape en octobre. 
— Le pape Jean-Paul Il se rendra 
en visite en République domimi- 
caine, pour donner le coup d'envoi 
de la quatrième conférence géné- 
rale de l'épiscopat latino-américain, 
le 12 octobre, à Saint-Domingue, 
jour où, en 1492, Christophe 
Colomb aurait atteint l'Amérique. 
«L'Eglise a l'intention de célébrer 
non des événements historiques plus 
ou moins discutables (_.), mais l'ar- 
rivée de la foi sur ce continent, a 
déclaré le pape, dimanche 5 jan- 
vier, à Rome. — fAFP, Reuter.) 


5 HAÏTI : le président « prori- 
soire» poursuivra sou nitdst au. 


pour combattre la -criminalité 
violente pourrait être votée pro- 
chainement sila Maison Blanche 


est trop élevé pour qu'on 
atrende », déciare le 
sénateur. « 1991, qui s vu 
reste du monde devenir plus sûr 
pour l'Amérique, a aussi vu 
node pays devenir moins sûr 
pour ses propres citoyens s, 
ajoute-t-i, — {Reuter, UPI - 





delà du 8 janvier. — M. Joseph 
Nérette, président « provisoire » 
d'Haïti installé par les. militaires 
après le coup d'Etat du 30 septem- 


prévu par la Constitution. EH s'agit 
ainsi d'éviter «une vacance du pau- 
voir exécutif» en attendant un 
dénotiement de la crise, ont indi- 
qué, lundi 6 janvier, les présidents 
du Sénat et de la Chambre des 
députés heïtiens. Ces deraiers 
devaient rencontrer mardi à Cara- 
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La tension entre Dacca et Rangoun 


Le Bangladesh met ses troupes 


en alerte face 


Le Bangladesh a mis ses troupes 
en alerte, dimanche 5 janvier, face 
à la concentration, depuis le 
24 décembre, de quelque 50 000 
soldats dépêchés par Rangoun à La 
frontière entre les deux pays. La 
tension avait brusquement crû 
après que deux citoyens 
eurent été tués par une patrouille 
birmane, qui s'était attaquée, sur Le 
territoire du pays voisin, ä un 
camp de rohingyas. 

Quelque 60 000 membres de 
cette importante minorité musul- 
mane (environ trois millions de 
personnes) vivant dans la province 
d'Arakan, ont cherché, en 1991, la 
protection de Dacca. Ts fuyaient 
les violences perpétrées à leur 
endroit par les troupes de la Bir- 


à la Birmanie 
manie bouddhiste. Rangoun a 
reconnu que l'action du 21 décem- 
bre était une méprise : ses soldats 
croyaient s’attaquer à un camp 
d'entraînement de la RSO (Rohin- 
gya solidarity organisation), qui a 
pris les armes pour une autonomie 
de l’Arakan. 

Le Bangladesh a, par ailleurs, 
demandé à différents États de 
mener une action de conciliation. 
Il a, par ailleurs, déclaré souhaiter 
le rapatriement des réfugiés, dont 
le nombre continue de croître. À la 
suite d'une rencontre, mardi, entre 
responsables militaires des deux 
pays, les troupes birmanes ont 
reculé de quelques kilomètres. — 
(AFP, UPI) - 





A Prochaine visite de M. Li Peng 
en Suisse, en Italle et à Malte, — 
Le premier ministre chinois, M. Li 
Peng, se rendra en visite officielle 
len Italie et à Malte fin janvier et 
participera à un symposium écono- 
mique international en Suisse, 
æt-on appris de source diplomati- 
que européenne à Pékin, où l'on 
trouve cette invitation « prématu- 
rées. Il s'agit en effet de La pre- 
mière visite d'un haut dirigeant 
chinois dans un pays de la CEE 
depuis le massacre du 4 juin 1989 
à Pékin. D'autre part, le chef de 
l'Etat chinois, M. Yang Shangkun, 
a quitté Pékin, mardi 7 janvier, 
pour une visite officielle à Singa- 
pour et en Malaisie. — (4FP.) 


ou BIRMANIE : arrestation d'une 
centaine d'étudiants. — La junte 
militaire au pouvoir à Rangoun a 
arrêté au moins une centaine d'étu- 
diants fin décembre, ont indiqué, 


VENTES PAR ADJUDICATION 


Rubrique OSP - 64, rue La Boétie, 45-63-12-66 


lundi 6 janvier, des habitants de la 
capitale birmane. Ces étudiants ont 
été interpellés de manière préven- 
tive, afin d'éviter des troubles lors 
de la réouverture des écoles et uni- 
versités, fermées à La mi-décembre 
à La suite de manifestations anti- 

gouvernementales sur le campus de 
Rangoun. — fReuer.} 


G PHILIPPINES : M" Imelda 
Marcos, candidate à l'élection prési- 
dentielle. —- M Imelda Marcos a 
annoncé, mardi 7 janvier, qu'elle 
se porterait candidate à la succes. 
sion de M= Cory Aquino lors de 
l'élection présidentielle prévue 
en mai. La veuve du dictateur, qui 
sortait du tribunal, où elle avait 
plaidé non coupable pour une 
accusation de corruption, souhaite 
être la candidate du parti nationa- 
liste, d'opposition. — (AFP, Reuter, 
UPI.) 
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L' «affaire Boudarel» a fait 
couler beaucoup d'encre en 
1991. La cour d'appel de Paris 
s'est opposée en décembre 
dernier à {a poursuite pour 
«crimes contra l'humanité» du 
compagnon de route du Viet- 
minh de l'époque par d'anciens 
prisonniers français de la 
guerre d'indochine {le Monde 
daté 22-23 décembre 1991). 
Georges Boudarel vient de 
publier coup sur coup deux 
ouvrages, dont notre corres- 
pondant en Asie du Sud-Est 
restitue le contexte, 


Au début, c'est-à-dire au sortir 
de la seconde guerre mondiale, 4 
y eut le malentendu franco-viet- 
nemien. La France entendait gar- 
der, sous une forme ou une 
autre, son empire. Le Vietnam, 
où les communistes avaient déjà 
pris les choses en main, avait 
proclamé son indépendance et 


tel. La partie se joua donc les 
armes à la main et l'on sait quelle 
en fut l'issue : la défaite de Dion 
Bien Phu, pour les Français, et la 
parütion de leur pays, au niveau 
du 17° parallèle, pour les Vietna- 
miens. 

L'étan nationaliste aidant, les 
Viatnamiens qui se battent contre 
les Français viennent d'un peu 
partout, du Sud comme du Nord, 
de la paysannerie comme des 
couches plus aiséss des grandes 
villes. Les stratèges commu- 
ristes, autour de Ho Chi Minh, 
gèrent cette résistance au sein de 
laquelle on respire le plus sou- 
vent. Et quand ÿi faut se plier aux 
ordres venus d’an heut ou à una 


pui 
que la conviction de lutter pour 
une juste cause l'emporte, de 
loin, sur le reste. 


Mais le général Vo Nguyen 
Gap, pour enlever Dien Bien Phu, 
na suivra pas l'avis de ses 
conseillers chinois. Et, dans 505 


Programmes comme dans sa vie 


quotidienne, le PC vietnamien, qui 


renait officiellement avec la for- : 


mation d'un Parti des travailleurs 
en 1951, ne sara jamais l copie 
conforme de son grand-frère 
si sen- 
sible aux leçons et à l'influence, 
selon les époques, de Pékin ou 
de Moscou, ou des deux à ls 
fois, le Vietnam communiste n'a 
connu ni les purges de Staline ni 
les excès de la Révolution cuku- 
reile de Mao Zedong. Aucuna 
persannalité, que l’on sache, n'y 
a été fusilée pour ses convictions 
politiques. Et c'est tant mieux. 


que de le partition du pays, deux 
que partition du psys, 
déponan a que ont profonde: 
ment marqué l'histoire du mouve- 
ment communiste vietnamien : 


réfo 

les pires excès ne furent corrigés 

que tardivement, st la répression 

Cukturella qui mit fin 

aux «Cent fleurss. Dans le pre- 

mier cas, le parti s'est raidi, 

façonnant, en milieu rural, la 

chaines de tout ce qui ressem- 

blot, de près ou de loin, à des 
proprié- 


an ditonce Le ares He pie 


graves: Dans son très beau . 


roman, les aveugles |1} 
Duong Thu Huong, qui vient de 
Faire Un séjour en | raconte 





VIETNAM A propos édnhe Se buse Boire 
Des lendemains de victoires peu = nd 


culture, après de vifs débats sur 


chiks et poètes officiels 7 leur 
mènent pas moins Une vie dure, 
jusqu'à leur interdire l'accès au 
public. 
La lecture de Cent fleurs 
dans la nuit du Vietnam 
{2}, de 


Boudarel, 
cette période que l’auteur a 
vécue da près. La suspicion 


dépasse 


: 


biographie 3} rapporte uns conf- 
genge du docteur Pham Ngoc 
Thech, sudiste de caractère très 


Quoi qu’ en soit, le tournant 
pris por les communistes dans 
les années qui ant suivi la défaita 
française a laissé des traces jus- 
qu'à nos jours. Bien sûr, dans 
nationalisme, il trouve un second 
souffle pour le Sud at 
en chasser les protégés des 
Américains. Mais ce qui s’est 

en 1955-1956 dans les 

rangs communistes explique 

pourquoi ls si mal 

leur victoire da 1975,. en impo- 

sent leur foi à leurs adversaires 
défaits. 





x LE Ed. Jacques Benin, 304 p.. 









rééducation » où une poignée 
d'entre eux croupissent encore 
aujourd'hui, avec la rôceme pro- 
messe d’an sortir rapidement, 
es Li dix-sept ans après la 










On retrouve, comme il y a deux 
décennies, les méfiances identi- 
ques de l'appareil à l'égerd des 
intellectuels et de tout ce qui 
peut engendrer un quelconque 
pluralisme. La ligne de « le 
construction. du socialisme » à 

uelle de moins en moins da 
communistes croient encore, 
reste la-loi. Le PCV a, certes, 
reconnu les erreurs commises de 
1975 à 1985 et, avec le doi mai 
seu adopté fin 1986, “es 

réels afforts ont été 
seulement pour lhéraliser T'éco_ 
nomie mais aussi pour peser les 

Mals, au sein du PCV, le 
conformisme resta de rigueur, 
même et surtout quand l'empire 

s'est écroulé et qu'i 
faut faire de nouveau avec la 
Chine. Frilosité ? Intérêts bien 
compris de la nomenkiatura ? 

à franchir ? Ter- 
reur à l'idée d'organiser une 
vansition en 







































monde ne partage sans doute 
pas l'avis de Bouderel, Mais 










l'histoire récente d'un pays qi 
n'a pas fini de faire parler de lui. 
JEAN-CLAUDE POMONTI 







MOT, des Femmes, { Monde 
Juin 19 


SX Ed. Jacques Bertoin, 440 p.. 
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00, 140, 170, les Macintosh 

PowerBook associent à un niveau 
de puissance extrêmement élevé toute la 
simplicité d'utilisation Macintosh. 
Tirant pleinement parti du système 7, 
ils offrent un trackball, des écrans très 
rapides et un confort de frappe inconnu 
jusqu’à ce jour. Conçus POUF 
communiquer, ils se connectent à tous 
les périphériques et grâce à leur Port 
Local Talk s'intègrent à tous réseaux 
Mac. Apple Talk Remote leur permet de 
communiquer à distance et même 
d'avoir accès aux sites centraux. 
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Anse) 4 


Avec le fax modem, envoyer une téléco- (1) 42 7 2 2 6 2 6 


pie se fait aussi simplement que lancer 
une impression. 

Il y a tant à dire que la vraie révélation 
vous l'aurez en venant chez IC. Lä. vous 
vous demanderez comment vous avez fait 
pour vous en passer. Vous choisirez celui 
des trois Macintosh PowerBook qui 
deviendra votre inséparable compagnon. 
En devenant client chez IC, vous béné- 
ficierez de plus de 10 ans d'expérience 
Apple, des conseils et des services du 
premier distributeur Apple d'Europe. 


À bientôt. 


WELLDONE 





INTERNATIONAL 
OU ES 








Apple Center l 
10 ANS D'APPLE ÇA COMPTE 


APPLE GENTER IC BEAUBOURG (1) 42 72 262% 
APPLE CENTER IC VENDOME (1) 42 86 90 90 


RAR RS RE 
1C MARSEILLE 91 37.25 03 ° IC TI OULOUSE 612562 32 
IG NANTES 40 47 08 62 » IC LYON 78 62 38 38 
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CHRONOLOGIE 








ÉTRANGER 





1er. — BURKINA-FASO : A 
l'élection présidentielle, M. Blaise 
Campaoré, seul candidat, est réélu 
avec 86,4% des suffrages. - Seuls 
27,3% des électeurs participent à 
cæ scrutin, boycotté par l'opposi- 
tion qui réclame la convocation 
d'une conférence nationale. Le 9, 
un des dirigeants de Fopposition 
est tué dans un attentat (3, 5 
11, 12 et 14). 

2 - VANUATU : Aux élections 
législatives, l'Union des pareis 
modérés (opposition francophone) 
remporte 19 des 46 siè Le 
M. Maxime Carlot forme, te 16, 
gouvernement de coalition avec % 
parti créé par M. Walter Lini, pre- 
mier ministre déchu le 6 septem- 
pres qui a obtenu 10 sièges (6 et 
18). 


2. - YOUGOSLAVIE : La CEE 
ne maintient les sanctions décidées 
le 8 novembre que contre la Serbie 
et le Monténégro. Alors qu’en 
Croatie les combats se poursuivent, 
en particulier autour d'Osijek, et 
que la vieille ville de Dubrovnik 
est à nouveau bombardée le 6, 
M. Cyrus Vance, envoyé spécial de 
L'ONU, affirme, le 8, à l'issuc de sa 
quatrième mission de paix, qu'au- 
cun déploiement de « casques 
bleus» ne peut être envisagé tant 
que le cessezde-feu conclu Le 23 
novembre n'est pas respecté. Le 
Conseil de sécurité décide seule- 
ment, le 18, d'envoyer en Yougo- 
slavie une vingtaine d'observateurs 
militaires. De source croate, on 
estime qu" en six mois de guerre 
civile Le nombre des morts est 
supérieur à 10 000 et celui des per- 
sonnes déplacées, à 500 000 (du Le 
au 31). 

24, - LIBAN: Les trois der- 
niers otages américains sont libérés 
par leurs ravisseurs intégristes pro- 
iraniens, M. Joseph Cicippio le 2, 
M. Alann Steen le 3 ct M. Terry 
Anderson le 4. Le 1, Israël avait 
relâché vingt-cinq prisonniers 
chiites. L'ON ursuit sa média- 
tion pour obtenir la libération de 
dizaines d'autres Libanais détenus 
en Israël ainsi que de deux otages 
allemands que Bona refuse 

d'échanger contre deux terroristes 
libanais incarcérés en Alem: 
{du 3 au 7, LL et du 24 au 30). 

3. - TOGO : M. Joseph Kokou 
Koffigoh, premier Je MRDISEre 
depuis août, accepte de ralentir le 

rocessus de démocratisation, sous 
menace de militaires putschistes 

ui étaient entrés en rébellion le 
7 novembre en se réclamant du 
président Eyadéma. La France, 
à l'aide de par M. Koffigoh, 

avai envoyé, le 29 novembre, des 
militaires au Bénin voisin, mais 


elle avait refusé d'intervenir à 


Lomé contre les putschistes (du 
28/XI au !1, du 14 au 17, 26 et 
31/XL, Le/f). 

5. - GRANDE-BRETAGNE : La 
nomination d'un administrateur 
Judiciaire consacre l'effondrement 
de l'empire Maxwell, un mois 
après la mort de son fondateur, 
désormais accusé de nombreuses 
malversations (du 3 au 16, 18 ct 
21). 


6. - ALBANIE : M. YiIli Buñ, 
premier ministre ex-communiste 
depuis juin, démissionne après le 
d des ministres de l'opposi- 
tion de son gouvernement de 
tion. En raison des pénuries ali- 
mentaires, les scènes de gites se 
multiplient : l'incen un 
entrepôt de vivres fait trente-huit 
morue 162, à Fushe-Arrez. Le 14, 

tonenent. de «techniciens » 
onmé pour diriger le pays jus- 
& aux élections anticipées, fixées, 
le 21, au le mars (3, du 6 au 12, 
14, (7, 24 et 26/XIL, Le). 

9-10. - CEE ; Le sommet euro- 
péen de Maastricht (Pays-Bas) per- 
met la conclusion d'un nouveau 
traité communautaire, Sur l'union 
économique et monétaire, l'accord 

révoit un processus irréversible 
Jusqu'à la création, avant le L« jan- 
vier 1999, d'une monnaie unique, 
l'écu. Sur l'union politique, les pro- 
grès portent surtout sur la citoyen- 
neté européenne ainsi que sur la 
diplomatie et la défense com- 
munes, mais la Grande-Bretagne, 
qui a obtenu de bénéficier d'une 
clause d'exemption pour la mon- 
naie unique, refuse de participer à 
l'Europe sociale (du 1+ au 17) 

9-11. - SOMMET ISLAMI- 
QUE : Le sixième sommet de l'Or- 
ganisation de la conférence islami- 
que est réuni à Dakar (Sén 
L'irak, qui a refusé d'y participer, 
cst en position d’accusé, tandis que 
l'Iran se présente en rassembleur 
d'un monde musulman divisé (6, 
#9. 10 et 13). 

10. - KENYA : Le Parlement 
rétablit te muitipartisme supprimé 
en 1982, après l'acceptation par le 
président Daniel arap Moï, au pou- 
voir depuis 1978, de réformes 
démocratiques sous la pression des 
bailleurs de fonds occidentaux (3, 
4, 12, 25 et 27/XII. Le et 5-6/1). 

10-18. - PROCHE-ORIENT : 
Les négociations bilatérales israélo- 
arabes reprennent à Washington, 
mais ciles ne permettent pas de 
débloquer le processus de paix. 
Une quercile de procédure 
empèche même les fsraéliens et La 
délégation jordano-palestinienne 
d'ouvrir Les 





discussions sur le fond. 


Le prochain rendez-vous est prévu 
en janvier, toujours à Washington 
(du 3 au 6, du 10 au 21 et 24). 

11-16. — CHINE-INDE : M. Li 
Peng effectue en Inde la première 
visite officielle d'un chef de gou- 
vermement chinois depuis 1960 (du 
12 au 17). 

12-13. —- FRANCE-LIBAN : 
M. Roland Dumas se rend à Bey- 
routh pour la ière visiie d'un 
ministre français des affaires étran- 
ge Pepe 1985 (du 13 au 16, 19 

€ 

13. - CORÉES : Les premiers 
ministres du Nord et du Sud 
signent à Séoul un pacte de récon- 
ciliation, qui prévoit l'ouverture de 
négociations pour un traité de paix 
après quarante-six ans d'hostilité 
entre les deux pays Le 31, un 
accord de principe est conclu sur La 
dénucléarisation de la péninsule 
(du 13 au 17, 20, 27 et 28/XU, 1e 
et 2/D. 

14, - ÉGYPTE : Le naufrage en 
mer Rouge du ferry Salem-Express 
provoque la mort de 473 des 
654 passagers (17 et 18). 

14. - VATICAN : Le premier 
syaode qui réunit à Rome, depuis 
le 28 novembre, les évêques catho- 
liques d'Europe de l'Ouest et de 
l'Est s'achève par la publication 
d'une charte pour la + nouvelle 
érangélisation» du continent. Des 
délégués protestants et orthodoxes 
ont participé aux débats, mais plu- 
sieurs Eglises orthodoxes avaient 
refusé l'invitation du pape (28 et 
30/XI, 3, 4, du 8 au 11 et du 14 au 
17/XH). 

16. - CEE : Les Douze définis- 
sent des critères «pour la recon- 
naissance des nouveaux Etals en 
Europe de l'Est et en Union Soviéti- 
que». Ils s'engagent à reconnaître 
le 15 janvier, à ces conditions, les 
Républiques pougosves qui sou- 
haïtent accéder à l'indépendance. 
Tandis que la Slovénie, la Croatie, 
la Macédoine et la Bosnie-Herzégo- 
vine, mais ai la Serbie ni le Monté- 
négro, déposent leur demande, l'Al- 
lemagne reconaaît officiellement, 
dès Ê 23, la Slovénie et la Croatie 
(du 8 au 30). 

16. - PROCHE-ORIENT : L'As- 
semblée générale de F'ONU 

rouve, sur l'initiative des Elats- 
nis, l'abrogation de la résolution 
du 10 novembre 1975, qui assimi- 
lait le sionisme ô «une Jorme de 
racisme v ou 1 2 

16. — ET-TOBAGO : 
Aux Scioes | législatives, le Mou- 
vement national du peuple (social- 
démocrate), au pouvoir de 1956 à 
1986, retrouve, avec 21 (+ 18) des 
36 sièges, la majorité au Parke- 
ment, qu'il avait perdue en 1986 
au profit de l'Alliance nationale 
pour la reconstruction. M. Patrick 
Manning est nommé premier 
ministre le 17 (18 et 20). 

18. - ÉTATS-UNIS : General 
Motors, numéro un mondial de 
l'automobile, qui affronte la 
concurrence japonaise sur un mar- 
ché américain en récession, 
annonce la suppression en trois ans 
Es ne 000 de ses 395 000 emplois 

19, - AUSTRALIE : M Bob 
Hawke, premier ministre depuis 
mars 1983, est contraint de démis- 
sionner, les députés travaillistes lui 
ayant préféré son ancien ministre 
de l'économie, M. Paul Keating, 
qui lui succède à la tête du gouver- 
nement (8-9, 20. 21 et 28) 


Le 1*, en Ukraine, 90,32 % 
des électeurs se prononcent par 
référendum en faveur de l'indé- 
pendance, M, Leonid Kravtchouk, 
ancien chef du PC ukrainien 
devenu président du Parlement le 
23 juillet 1890, remporte l'élec- 
tion présidentielle avec 61,59 % 
des suffrages. |} confirme {a 
Sécession de sa République, la 
plus riche après la Russie, ainsi 
qua son refus de signer le traité 
de l’Union, accélérant ainsi la dis- 
location de l'empire ex-soviéti- 
que. 


Le 1e, au Kazakhstan, M. Nour- 
soulten Nazarbsev remporte 
l'élection présidentielle avec 
98,8 % des suffrages. Le Parle- 
ment kazakh proclame, le 16, 
l'indépendance de la République. 

Le 3, M. Mikhal Gorbatchev 
lance un appel dramatique à la 
sauvegarde de l” « Union». 

Le 5, les remboursements du 
principal de la dette soviétique 
contractée auprès des banques 
occideniales sont suspendus. 


Le 8, MM. Boris Eltsine, Leonid 
Kravichouk et Stanislas Chouch- 
kevitch, présidents des trois 
Républiques slaves, la Russie, 
l'Ukraine et la Biélorussie, 
«constatant» que l'Union soviéti- 
que «n'existe plus s, signent près 
de Minsk (Biélorussie) un accord 
créant una Communauté d'Etats 
indépendants (CEI) à laquelle les 
eutres Républiques sont conviées 
à adhérer, M. Gorbatchev 
comeste, le 9, la légalité de cette 
décision et demande qu'elle soit 
examinée par le Congrès des 





Les chiffres entra 


19. - CEE : Les Douze adoptent 
une directive sur les normes de 
télévision haute définition, qui est 
moins contraignante pour les diffu- 
seurs que le souhaitait la France 
Get du 20 et 23). 

19. - FINANCES MON- 
DIALES : La Banque fédérale 
d'Allemagne relève son taux d'es- 
compte de 7,5 % à 8 %, son niveau 
le plus haut depuis 1945, estimant 
«intolérable » le taux de l'inflation, 
qui a atteint 4,2 % en novembre. 
Le 20, la Réserve fédérale des 
Etats-Unis ramène son taux d'es- 
compte de 4,5 % à 3,5 %, son plus 
bas niveau depuis 1964 : cette 
baisse, La sixième en un an, est à 
nouveau destinée à favoriser une 
reprise de l'activité alors que la 
stagnation persiste, De même, le 
30, la Banque du Japon réduit son 
taux d'escompte de 5% à 4,5%. 
DL Te en Europe occiden- 

a es pays suivent la 
décision eux ande de hausse des 
taux : le 23, la Banque de France 
augmente son taux directeur de 
9,25 % à 9,6 % pour assurer la sta- 
bilité du franc, alors que le deut- 
schemark s'élève et que le dollar 
continue de s’affaiblir, descendant 
à Paris jusqu'à 1,51 DM, 125 yens 
et 5,18 F à La fin du mois. Quant 
aux ras ee boursiers, ils termi- 
nent l'année en vive progression, 
rot Wall Street qui pulvérise 

de hausse (du 5 au 10, 
14 15-16, du 20/XII au 3/1). 

M ONU : L'Assemblée e 
rale des Nations unies déci 
création d'un poste de re 


TE des affaires humani- 
mis 3). 

20. —- EST-QUEST : Les minis- 
tres des affaires de l'al- 
liance atlantique et ceux des 
anciens membres du e de Var- 
sovie se réunissent à Bruxelles pour 
la session inaugurale du Conseil de 
coopération nord-atlantique. Dans 
un mes adressé 2 mue 

pan! ine « fa 1] 
de ladhérion à de la isgie à 

en Lant litique 
à long termes» (du Gun 14 au 16 au F 
20 au 23). 

20. - SAHARA OCCIDEN- 
TAL : Le représentant spécial des 
nausn potes Gsm iso Ne Ir 
que le pian le a 
pris du retard : référendum d'au- 
todétermination prévu début 1992 
est repoussé d'au moins six mois 
Gi. % au 23, 25 et 27/XII, 2 et 


20-21. — AFRIQUE DU SUD : 
Dix-neuf partis et organisations 
participent, près de Jobannesburg, 

la première réunion de la 
Convention pour une Afrique du 
Sud démocratique, d'élabo- 
rer une nouvelle Constitution, qui 
consacrera la fin de l'apartheid 


Décembre 1991 
dans le monde 


La chronologie paraît le deuxième mardi 
Tancs marciad) de chaque mois. 
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Seules l'extrême noire et 
l'extrême droite blanche on refusé 
de se joindre aux ons (3, 
5, 6, #-9, 11, 15-16, 18, du 20 20 au 
24 et 31). 


21. — TAIWAN : Aux élections 
fégislatives, le Kouomint parti 
uetionaliste au pouvoir depuis 
1949, remporte plus des trais 
quarts des si de la nouvelle 
Assemblée, appelée à réviser la 
Constitution et 24). 

23. - POLOGNE : Le gouverne- 
ment de coalition de centre droit 
formé par M. Jan Olszewski est 
investi par La Diète. Après les L 
latives du 27 octobre, M. Ols- 
zewski avait été nommé premier 
ministre le 5, à contrecœur, par le 
président Walesa au 6 au 1 14, 
du 17 au 21, 24 et 25). 

26. - ALGÉRIE : 41 % des élec- 
teurs s'abstiennent au premier tour 
des premières élections législatives 
pluralistes, qui a lieu dans le 

Avec 188 des 430 sièges, le 
Front islamique du salut (FILS) 
paraît assuré d'obtenir la majorité 
absolue au deuxième tour, prévu le 
16 janvier. Le Front de libération 
nationale (FLN), parti unique de 
1962 à 1989, n'obtient que 
15 si et est devancé par le 
Front forces soci (FFS), 
qui, avec 25 sièges, est le seul des 
nouveaux démocratiques à 
avoir des élus (3, du 6 au 11, du 
15 au 20 et à partir du 24). 


29. —- FRANCE-IRAN : L'accord 
oral fin ni a ape 


ler opposant Les 
1979 ex sû ÉTébéan Sea au 
3U/XU et 
30. - ÉTATS-UNIS : Une déci- 
sion judiciaire confirme que le Cré- 
dit cie so est en droit de 
contrôler la société a en 


phique Metro Gol Jde. Ma 
Evril, l'homme d’affaires Taie 
Gian- Carlo Parretti Er été 


ue uationalisée Français, dont Ia 
fe iliale néerlandaise avait accordé à 

Parretti d’énormes facilités 
Fsagelgres pour Pa prendre + 


M. Parretti a été ae À à Koné 
pour fraudes fiscales (29-30/XIT, 1e 
et 4). 

30. - MAROC : Les trois frères 
Bouréquat, ressortissants français 
détenus sans jugement depuis 
1973, sont RARE Lis gagnent la 
France le 3 janvier (25/XI1, 1«, 2 
et 5-6/0). 


31. — SALVADOR : Le gouver- 
nement et la guérilla signent à 
New-York, sous l'égide de l'ONU, 
un «accord définitif» en vue d'un 
cossoar ie feu qui doit entrer en 
We le 1e février 1992 (5,.8-9, 
17, 19, 21 et 25/XIL du Le 


La fin de URSS 


députés du pauple ou même sou- 
mise à un référendum. 

Le 8, en Moldavie, M. Mircoa 
Snegur rompors. avec 98 % des 


. l'élection présidentielle 
qui tient aussi lieu de référendum 
sur l'indépendance. La minorité 
russophone de Transnistrie avait 
voté, le 1*, pour son indépen- 
dance à l'égard de la Moldavie. 

Le 12, les Etats-Unis propo- 
sent le tenue à Washington en 
janvier d'une conférence intema- 
tionale pour coordonner l'assis- 
tance aux Républiques. Mais l'uti- 
lité de cette conférence est mise 
en doute par les Européens, alors 
que la CÉE fournit 80 % de l'aide 
à l'URSS. 

Le 13, les présidents des cinq 
Républiques d'Asie centrale, réu- 
nis en Turkménie, demandent à 

participer à la CEI en tant que 
« membres fondateurs ». 

Le 16, M. James Baker, secré- 
taire d'Etat américain, reçu à 
Moscou par M, Eltsine et le 
maréchal Chapochnikov, ministre 
soviétique da la défense, se dit 
«rassuré » sur le maintien d'un 
commandement unique des 
forces nucléaires au sein de la 
CEI. Après la Russie, M. Baker se 
rend, du 17 au 19, dans les trois 
autres Républiques détenant des 
armes nucléaires (Kazakhstan, 
Biélorussie, Ukraine}, où ä obtient 
des assurances sur uns réduction 


des arsenaux nucléaires eu-delà 
das dispositions du traité 
START. 


Le 717, M. Ehsine obtient de 
M. Gorbatchev que l'URSS cesse 
officiellement d'exister avant la 
fin de l'année. 

Le 19, M. Eltsine signe une 
série de décrets par lesquels ta 
Russie s'approprie les dernières 
structures de l'Union soviétique : 
le Kremlin, le ministère des 
affaires étrangères, toutes las 
ambassades dans le monde. Un 
grand ministère russe regroupe 
tous les organas de l'intérieur et 
de la sécurité, dont ceux créés 
en octobre après la dissolution 
du KGB. : 

Le 21, {es ts de onze 
Républiques soviétiques {toutes 
sauf la Géorgie), réunis à Aime- 
Ata, au Kazakhstan, entérinent la 
fondation de ka CEI, qui succède 
à l'URSS. Mais c'est la Russie qui 
est en fait la seule héritière : 
M. Eltsine obtient le contrôle de 
l'arme nucléaire et elle reçoit le 
siège de membre permanent du 
Conseil de sécurité êe l'O l'ONU. Les 
pays occidentaux réagissent 
positivement et prévoient une 
reconnaissance rapide des onze 
Etats membres de la CEI. 

A partir du 22, éclatent de vio- 
lents combats à Thtissi, en Géor- 
gie, entre forces de l'opposition 
et partisans du président. Zviad 
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ie — L'équipe ue ins de ten- 
nis remporté upe Davis, pour 
la gentére fois depuis 1932, en 
en en fra S 

mn grice à y Forget, à 
Leante et à leur capitaine, Yan- 
nick Noah (29/XE, 19r-2, 3 et 
EUR députés du PS. 

4. - Les u après 
ceux de la droite et du PCF, refu- 
sent le projet du gouvernement 
d'une taxe sur les contrats d'assu- 
rances pour financer l'indemnisa- 
tion des personnes contaminées par 
le sida à la suite de transfusions 
sanguines. Un nouveau dispositif 
est annoncé, le 8, par Me Cresson 
et voté, le 9, à FAssemblée natio- 
pale: à prévoit des économies sur 
le budget de PEtat ainsi qu'une 
contribution de 1,2 milliard de 
francs des compagnies d’assu- 
rances. La loi diverses 
positions d'ordre social, dans 
laquelle ces mesures sont inscrites, 
est définitivement votée {e 24 (du 
5 au 23). 

4, — Mes d'Etienne Fajon, 
membre du bureau politique du 
Pc de 1945 à 1979 (5 ec 6). 

— Les partenaires sociaux, sauf 
la at et la CGC, concluent un 
accord sur l'assurance-chômage. 
Les mesures prévues devraient rap- 
porter 8 miliarde de francs . 
1992 pour combler le déficit de 
l'UNEDIC (6 ct 7). 

6. — Le Comité national d'éthi- 
que rend un avis sur la « non-com- 
mercialisation du génome 
humain», alors qu'aux Unis 
et en Europe les demandes de bre- 
vets sur les patrimoines hérédi- 
taires se multiplient (7 et 21). 

7. - Le sondage mensuel de 
popularité de la 

que les cotes de M. M 
Gi %;, = 21 % en crois mois) et de 
Mme Cresson (26 %: — - 23 % en six 
mois) De au plus bas (7, 13, 17et 

24/XH, nn 

10. — Le projet de loi sur La 
gestion et La gratin de l'eau est 
adopté parles députés grâce à a 
procédure du du vote personnel Ci 
initivement voté le 2 
(TE 89 g 15-16 et 22-23). 

11, - {nculpation de deux urolo- 
BE d'aseir praliqu des opens 

‘avoir pra ions 
chi EL fnutiles 63 15-16 et 
22-23/X1, 2/0). 


12. - M= Cresson lance, dans le 
Monde, un appel à lutter contre 
l'extrême droite et à «faire 
à la dé du Front natil 

Ck un «ennemi 
démocratie» (13 et 14).' 

13-15. — Devant le extra- 
ordinaire du PS, réuni à la Défense 
pour adopter le nouveau « dar 
socialiste, les dirigeants des 
rents « courants » du parti vs 
ipenines à appeler les militants à 

pas se laisser. aller au défaitisme 
face à au discrédit qui atteint la 
gauche (5, 7 et du 11 au 17). 

15. — M. Mitterrand, invité de 

«7 sur 7» sur TE 1, salue les 

ns de Maastricht 
des 9 et 10 d bre comme « l'un 
des événements les plus importants 
du dernier demi-siècle». Tac n'exclut 
pas un référendum, en avril 1992, 
sur leur ratification et sur les 
réformes constitutionnelles qu'ils 
rendent nécessaires (du 1 
25/XIL, 1e et , 

16. — Adoption définitive de la 
loi renfoi la lutte contre le tra- 
vail clandestin (4 et 19). 

18. - M Cresson annonce la 


Gamsakhourdia, qui est retranché 
dans las sous-sols du Partement. 
Ces combats à l'arme lourde se 
poursuivent jusqu'à la fin du mois 
dans le centre de la capitale 
géorgienne, faisant des dizaines 
de morts. 


Le 25, M. Gorbatchev, au pou- 
voir depuis le 11 mars 1985, 
annonce sa démission dans une 
allocution télévisée, déclarant 
qu'il quitte la présidence de 
TURSS « avec inquiétude, mais 
aussi avec espoir». La plupart 
des grands pays, sauf la Chine, 
rendent hommage à son rôle his- 
torique, tandis que les relations 
diplomatiques que les Etats 
entretenaient avec l’Union sovié- 
tique sont transférées à la Russie 
et que les dix autres Républiques 


- commencent à être reconnues 


per de nombreux pays. 


Le 29, en Azerbaïdjan et en 
Ouzbékistan, des référendums. 
pour l'indépendance recusillent 
plus de 95% de coui», tandis 
qu'en Ouzbékistan M. Iskam Kari- 
mov remporte l'élection présiden- 
tielle avec 86 % des suffrages. 

Le 30, un sommet de ta CEI, à 
Minsk, ne permet qu'un seul 
eccord, sur ls maintien d'un com- 
mandemaent unique pour les 
forces stratégiques. Mais le frec- 
tionnement des forces conven- 
tlonnelles de l'armée soviétiqua 
est-consacré : six Républiques 
sur dix décident de créer leur 





FRES indique 
itterrand. 





création d'un groupe pie de 
nologic grâce à ion 
des ctivités industrielles du Com- 
missariat à l'énergie atomique 
cal GA de RSS 
lic_ de Thomson 
Fa du ID au 23) 
18. — Le gouvernement signe des 
accords sur la limitation des 
de santé avec les biolo- 
gises et les ambulanciers, le 18, 
puis avec les infirmières libérales 
et les cliniques, le 23. En revanche, 
les RP 
passe s! 
Se (A 4, 6, 16, L1, E4, 20 et 


19. - Le budget r 1992 est 
définitivement adopté par les 
députés, à main levée. En 
sat QU, Le LA Gagager se respon- 
avait engager sa respon- 
sabilité, pour la Era fois sur 
cœ texte Durant ka Sesson d'au 
tomne, l'articie 49-3 n'a da té utilisé 
que deux autres fois : le 4 octobre, 
sur le projet de création d'une 
agence du médicament, et le $ 
décembre, sur le p de collectif 
budgétaire t. Ce dernier 
texte est See voté, Le 20, 
après l'introduction d'un amende- 
ment gouvememental pour régler 
un contentieux financier avec l'en- 
seignement privé (du 4 au LA, 
15-16 et du 18 au 24/XH, 1e/i). 

19. — La loi réduisant à dix mois 
la durée du service militaire est 
rs votée (5. 8-9, 13, 14 
et 21 

19. - Accor prend le contrôle de 
la Compagnie internationale des 

its, grôce à une OPA lan- 
cée le 7 novembre. La justice a été 
Saisie par des actionnaires minori- 
taires pour obtenir le relèvement 
du prix de l'offre d'achat (18/X. 
BXL, 6, 6, 8-9, 19 et 25/XI0). 

MES M D 
premii un jet l 
Sur les conditions tante Ca 
Séjour des étrangers en France. Un 
amendement gouvernemental auto- 
tise la rétention des demandeurs 
d'asile en zone de transit pendant 
ua mois (19, 21 et 22-23). 

20-2L — La session pariemen- 
faire dcr s +. avec 

l'adoption définitive 
lois, dont celle sur fa ion 


publicité comparatives et a su 


isueis : 
tion, LS Sur abaisse 30 & 


à 40% d ee fran- 


% qe (6. 12, 14, 19 @t da 20 au 


21. — Le conseil des ministres 
approuve deux projets de loi visant 
ë modifier des itions du code 
civil relatives è l'héritage ainsi 
a aux prénoms, aux noms et à la 

iiation (22-23). 

24. — En novembre, la balance 
du commerce extérieur a été excé- 
dentaire de 533 millions de francs, 
le nombre des chômeurs s'est accru 
d 03% UP Fe UEMENtÉ 
æ, D (17, 21, 25 et 28/XII, 


= La Cinq dépose son bilan, 
ni Hachette, l'opérateur, ni les 
autres actionnaires ne voulant 
assumer les pertes de la chaîne : 
600 millions Prevus en 1992, à 
1,f milliard en 1994. Le U7, ka 
direction avait annoncé un plan de 


restructuration qui parait la 


Suppression de 576 emplois sur un 
total de 820-(4, 5, 8-9, 14 ct à 
partir du 19} 


CULTURE _ 


7. — Jean-Luc Boutté met en 
Le roi s'amuse de Victor 
Hugo à la Comédie-Française 
(5-16. 
ä 12. - Le Centre Georges Pompi 
ou organise une rétrospective le 
l'œuvre photographique de Gisèle 


12. - Tous les matins du monde, 
film d'Alain Comeau, obtient le 
prix Louis-Delluc (14 et 19). 

13. - Mort d'André Picyre de 
Mandiargues, écrivain (17). 

25. — Mort d'Orane Bemazis, 
actrice (1=/D. . 

27. - Mort d'Hervé Guibert, 
écrivain (29-34/XEL et 3/1). 
ai 28. % Jean-Claude Malgoire 

Ü terprétati tre 
des Cham S d'Alceste, tra- 
gédie lyrique de Lully mise en 
scène par Jean-Louis Martinoty 
U9/XIT et 19/T). 


1991 en 
«Folio » 


Pour la sixième année consé- 
Cutive, lss douze chronologies 
mensuelles de l'année écoulée 


sont publiées en Evre. Avec 
une préface d'André Fontaine 
et augmentées d’un index 
détaillé, elles seront en vente 
en librairie à la fin da janvier. 

> Gallimard, coflection 
«Foko Actuel», 28,50 F. à 


Ve 


Le 


+ 
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POLITIQUE 


ments à la tête du Parti socialiste 


M. Mauroy : un premier secrétaire loyal Le fait 
accompli 


Les € 


Le 























Devenu premier secrétaire en 
mai 1988, au lendemain de la 


È ee ec 
bié mationsie, de PS t'as alliés 


mais ballotté par les courants 


incluant l'introduction de la repré- 
sentation proportionnelle dans 





| Suite de la première page 


Le paradoxe — a 


à — apparent — est 
que le bénéficiaire de certe situa- 


au futur élu que «c'est en s'afir- 
man comme le premier secrélaire 
de tous les socialistes qu'il pourra 


réélection de M. François Mit- proches ne disposent que d'une et une minorité - autour de  l'éeuti re Sue 
terrand à la présidence d : majorité relative. La composition MM. Jean-Pierre Chevènement, l'élection des députés. Cene initia | D cuit Je «préféré» de M. Mit. SPérer compler sur leur soutien ». 
P nce de la du deuxième gouvernement de d'une pan, et Julien Dray. d'aure LU soulève l'opposition résolue des | ad celui qu'if avai ïr «St les responsables du PS sont 
épubfique, M. Pierre Mauroy a M. Michel avec l'entrée part = hostile au confié semé avec "Ocardiens ct des fbinsiens. tandis | FEGueeion du parts en mai 1988 capables, inclus par Pierre Mauroy, 
dirigé, pendant trois ans et 'hommes du centre comme l'Irak Sur cette lancée, M. uroy Que les jospinistes ne cachent pas | qui Rest oujours réclamé de lui se mettre d'accord sur un même 
demi, in Parti socialiste souris MM. Jean-Marie et Jean d' leurs réserves. « Polluée» par ce | dans sa tentative de conquête du 29% € sur une dynamique com- 


à rude épreuve par le conflit 
entre les courants de MM. Lau- 


Pierre Soissai fe 
ke trouble au PS oder 


S'il ne pouvait être ieau res- 
ponsable du demi-succès Fe juin. 


débat, que la plupan des socialistes 
jugent intempestif et dans lequel ils 
soupçonnent le premier secrétaire 
d'ouvrir la voie à un rétablissement 


PS depuis cinq ans. Mais # lui, 
c'es! lui, moi, C'esi mois, déclarait 
M. Fabius en bre 1984, trois 
mois après avoir été désigné par 
M. Mitterrand pour remplacer 


mune, alors, n'hésitons pas, il n'y a 
pas de temps à perdre», concède 
M. Delebarre. 


La «motion Ly, Cest-à-dire le 


la tension latente entre le chef M. Mau ï r i ë 
Mauroy a dû endosser la faible de la proportionnelle dépariemen- courant disparate formé, € 
de l'Etat et M. Michel Rocard, mobilisation des é} aux scru- Parallèlement, le premier secré- tale voulu par M. Mitterrand. la | M: Mauroy, déjà, au poste de pre janvier 1990, Dar les amis de 
et par la promotion, au titre de 125 Qui ont suivi, notamment au taire tente d'obtenir une réforme préparation du congrès extraordi- | mit Ministre. En choisissant de MM, Mauroy, Mermaz et Jospi 
la emajorité présidentielles, de ffrendum sur l'avenir de la Now des modes de scrutin, d'abord nai est l'occasion Tune nouvelle | Préparer l'arrivée du député de Is airsi perdu Fin candidat possible, 
personnalités extérieures au encore aux élections européennes de Lenes doivent vue doandomer Pidée Sensive contre Je maire de Lille. mie secure du PA le mag de annee duquel M. Fabius avait 
parti. frin 1989, alors que la lise socis- d'introduire 1 représentation pro- Cédui-i. bien qu'il ait pu se targuer | Lille répère, en queique sorte, le S'janvier à si on lui Gpposait 
était conduite par M. Fabius portionnelle dans l'élection des Un Congrès réussi en décembre, a | geste fait par le chef de l'Etat iors- M re, la scission EH parti 


t 
see 


conseils généraux, M. Mitierrand 
y étant hostile; mais ils espèrent 
transposer ê 


donc jugé que le temps de l'équili- 
brisme entre les courants étail. pour 


qu'il avait nommé le même à 
Matignon. En rendant possible la 


déctarée ou sourde, devenait possi- 
bte. La menace était inutile, car 


i cantonales de l'automne 1988 et ä système lui, achevé. ! réussite de cette opération AAA Ca 
Pre on ARIME LE DONS de municipales de mars 1989, ils ont municipal au niveau & régions. dou. | rapprochement avec M. Rocard M, Maury avan dé fait RE 
Pre re ro lie aprés l'élection Hart dé attribués davantage - afin de doter celles-ci de majorités ANNE CHAUSSEBOURG 1 contre le mode de scrutin propor- chan ais, Re oueE us 
AERSE. NE Laon La candidature de M. Laurent rité : M Road quan rie dela efficaces. Cependant, le chef de «passer». Un deuxième postulant 
: lire Fabius, bien qu'elle bénéficie du bo àk po oh ës. à et Etat Darbharees) des conseils éventuel, venant du même courant, 
pe des soutien de M. Miterrand, réélu le Des pCOntestation du PS, comme régionaux cadre régional, s'est récusé lundi, M. Dominique 
8 mai une fronde au sein re de Me Robe Vomous encor Re ee Strauss-Kahn, ministre délqué à 
du courant mitterrandiste, avec _ 7 l'industrie et au commerce exté- 
nu M FES us Le désastreux MS NE Cremson, où mar Eu Ted net ms 
ULOY ses F e a rage qu'il ne se prèsenterait pas 

e : occasion d'une offensive ie 

pre maire Fe encouragé ÿ congrès de Rennes contre M. Maure qe. ls Fabio area, Mas. “Le rani de 
u Jospin, décide de se porter can- n'est pes la tion ni le ee rs : . . Delebarre, puis celui de 

, L vernem ibérer le poste M. St ï 
RE  - pee 
nant au courant « A-B » ir blsson du part, terni par lou nes De pouvoir tenirencore la de ue 

. à : - fi. Le versaire 

£ dise 1e tu î La tique “or eur amaistie, Lit” derniers, cependant, s'y refusent, ci de 1990 s'étaient inclinés. 
porte par soixanteirois voix contre  COntraire. Le congrès a des efñléts us TS JALRE l'aco de L'arrivée de M. Fabius rue de 
cinquante-quatre à M. Fabius. : Nes ëse rois chefs de courant sur l' Solférino passe par un accord avec 
Le première tâche du nouveau , do conf, entre MM. ant dé tion d’un congrès extraordinaire M. Rocard. C’est le condition qu'y 
premier secrétaire consiste à po il se termine trois jours (sans réélection de [a direction) met M. Mauroy. C'est ce qu'a 
rer les élections législatives des Fi Paris, sous la pression x En déce à la rénove- montré le président de l'Assemblée 
Se 12 juin Dur crcice re nf ion de tion de l'idéologie du PS. sationale en s’entretenant avec 
dot POS ue ral des représentants des cinq Le maire de Lille tente, par la “ en 197 ee ces de 
= RL moMS aie à à de none ie de ML Manop Quelques ob Chang nr le Modes de satin on Metz Cette fois, le débat n'a pas 
: n en porté sur la question de savoir si, 






















liste, mardi 7 janvier, M. Pierre 
Mauroy a fait une déciaration-bi- 


le maira de Lille, en rappelant 
qu'i l'avait placé depuis 1988 
sous une « friple ambition » : 
retrouver la «cohésion» du per, 
renouveler sa «pensée» et pour- 


plus tard, la guerre du des- 


«J'ai le sentiment d'avoir largement rempli ma mission » 


à mes youx l'essentiel: donner 


peu à peu marqué le fonctionne- 
ment de nos courants », En 
conséquence, M. Meuroy se féB- 
cite de la «réforme statutaire » 
qui consists à emodifier le mode 


proposant, cette fois, une réforme 












premier secrétaire a indiqué : 
«C'est pourquoi, après avoir pro- 
cédé à une large consuitation, je 
ferai une proposition à l'ouverture 
de notre comité directeur. » 

















ale peut cependant 58 





RTE souhaité par kr président de 
Républ ines 
élections L sistatives, . Fabius 
redit: «Lui, c'est lui, moi, c'est 
moi » 
M. Mauroy avait insisté, Le 


les de quarante ans, venus à 


exécutif. A ses yeux, il incombe à 
cette génération de diriger, mainte- 
nant, ce que Blum appelait déjà, 
1920, la « vieille maison ». Or, 
parmi Les candidats possibles à 


«entre le plan et le marché, il n'y a 
rien», comme l’affirmait 

A. Rocard il y a douze ans, ou 
bien si, entre les deux, par 
socialisme», comme le lui lançait 
M. Fabius. Les comptes de la 
nation ont tranché, et, les 
socialistes, leur candidat à la suc- 
cession de M. Mitterrand s'appelle 


& A l'ouverture de la réunion du  Jean-Jaurès pour la recherche et toutes leurs forces François Mit- 10 novembre dernier, à «L'heure Michel Rocard. En allant discuter 

‘ bureau exécutif du Parti socie- la coopération internationale.  terrand, dont chacun mesure l'ac- de vérité _ Antenne z sur là jeu avec lui, M Ag 78 Fait, sé, _ 
Cependant, manquait historique mène nesse erti socialiste, riche, geste qui naître, 

sie ss ton qui .e daitil, d'une génération de res rocardiens n’en demandent pas 


plus sur ce chapitre. En revanche, 


lan de son sction. «J'ai décidé de . aux miftents un plus grand rôle Considérant : : : 

nette mon mandat de premier dans le fonctionnement du parti qu'il était désor- ui, au cours des années 70, dans la ils mettent des conditions précises 

ie re à la su E du sl mais en mesure de «couronner voie ouverte par le congrès d'Epi- à leur soutien : refus de La propor- 

A me TO een DEN sfo dm die 
d cession dans la cohésion s, le æ 4 ï, devant le des courants, ition des 


de responsabilité assurant un véri- 
table pluralisme à la direction. 

M. Fabius, qui a réuni sa garde 
rapprochée lundi soir, s'est montré 
peu disert sur les termes de la 


suivre la «rénovation entreprise de désignation des Instances diri- n | précédent. En effet, | Cette fonction, le maire de Lille dise L 
EE EE 
5 dk, d'avoir mjourd' hd igement dsts — en prenant on compte les … Génération dont l'äge et les capa- Accord politique, dorant le parti de so ok oil rl ue 

rempli ms mission.» «Je suis justes revendications des mill- Cités lui permettent d'avoir les l'équilibre interne faute duquel il Fe oi no à gr ns 
: lucide : pour aucun de ces objec- tents qui tent sort des Plus heutes ambitions. (..) C'est est menacé, aujourd "hui, e ji Pin, réubis autour de Li v'intero. 
ne : dés, la réussite d'en bien chaltée des courants 0t exercer à cect génération qu'a spparsent ke avec M I De 4 M. Mauroy geaient sur La sm ET me 

?. F 1otale », a ajouté Mauroy, responsabäité directes. désormais prendre plus ai treten: 
AÉMARORE - É a «le congrès de responsabilités», s'est-il nn te quels ae M. Fabius le 4 janvier, le ministre 
estimant que € g: Le ‘premier sacrétaire grandes lesquels 

5 re j ! l'Arche étape déci- pre e rome contenté de dire, sans citer aucun cerait à se présenter comme un de l'éducation nationale lui avait 
SRE de Pme 1 ; t a marqué une aqué qu’au congrès de Rennes rh ival possil Fabi dit que, n'étant pas à l'initiative de 
REA i- : eee sie». «les positionnements clanistes OM. M. Meuroy a ajouté : «Je rival possible de M. Fabius. ets opération, Fe souhaitait pas 
SE ee D ‘ ‘ Pour user la poursuite de la ont connu leur paraxysmes at ia l'evendique ma part de fidélité Cette déclaration, rendue publi- avoir de discussion avec lui avant 
rte Eee ? LAS - ! e ï accompagner avac tous les que dans l'après-midi par le minis- ï Étie 
ra es rénovation du PS, M. Meuroy a affirmé qu'il avait «tout mis en pour Lo Lu fre de la ville et de l'an nent que ne demineué les bases pair 
cité la lancement de l'hebdoma- œuvre pour que les déchirements socislstes celui per qui tout du territoire, ne eo jus- da à on idature. Que de 




















Faq 





deire Vendredi, la création du 












rendu possible depuis les 












que dans sa rédaction em 


pouvoir ? « Axe » privilégié avec 


centre Condorcet pour la forma-  servéas au congrès extraordi- années 70, ma part de vérité TR 'Aévit de son auteur. « Pour ma à 
tion des militants, {a vote de la loi  naire de l'Arche. « De plus, a Pour défendre et faire partager Es M. l'exercice # PT Une ut des 
des done et : ñ pes gné ls volonté je ie D CE RC EUR C ri un de les erdens nest pes 
des Don : fi ï evenus, par enchantement, le 
constitution de la Fondation des socialistes d'appuyer de le socisiisme.» campa, ps socialiste des élections deuxième Courant du parti, mais 
lais mobilisent suffisamment mon Len le re 0 

préparati électi on pour postuler à une câche voir à quoi est cel : 

La re tion des élections à telle dune tir, pour eux, le fait accompli 

À le dési res devant lequel les a mis M. Mauroy. 


Le président du ennel 


de notre correspondante 
Mëème s'il ne l'avait pes annom- 





régional de Bourgogne renonce à se représenter 


«Franchement, si l'on me 


en Saône-et-Loire (avec M. Domi- 
nique Perben), dans la Nièvre 


BE eee es 


des militants donne sa € 
sion. » Et M. Delebarre de signifier 


PATRICK JARREAU 





EN BREF 

o Précision : M. Chevènement et la 
goerre du Golfe. — Plusieurs mem- 
bres de Socialisme et République, le 
courant qu'anime M. Jean-Pierre 
«Chevènement au sein du PS, se sont 


part au vote ({e Monde du 25 juin 
1991). 


o M. Giscard d'Estaing en visite au 
Maroc. — Au terme d'une visite de 
deux jours (4 ct 5 janvier) à Marra- 


cée ofMiciellement, M. Reymond 21 déder lent SE Où M Michel Deiprat bni ëmus de lire, dans notre bilan politi 
UDA per, cessité de « rajeuni , s _. kech iscard d'Estaing 
ns régional de OurgOgne, poli », M. Janct a éludé tout tième vice-président, semble Etre le que de l'année 1991 intitulé «Les M: Valéry Gi d'Éstaii : 
n'avait laissé planer aucun do de santé, estimant que la mieux placé. trois coups de M. Mitterrand» El fundi FE janvier, «som grand 
sur j aux élections sienne fui permet «à peu près d'of Pour la présidence du conseil (le Monde du 1= janvier), que l'an 9; ou M mS nn TE, de 
j du 2 RE fronter les grandes fatigues d'une régional, M. Lucotte, sénateur ct Gien ministre de la défense n'avait généreuse Kospitalité 2 « COMME 
L'u de PYomne # campagne» d'Autun (Saône-et-Loire), ne pas réussi à entrainer les membres Gi à fe dire le général de Gaulle, 


chemin d'une campagne électo- 
mi en de fermement, lors 
de la session budgétaire du 


er 
a 
i 
® 
"8 
3 


ver les fonctions qu’il avait dû 
en 1989. Mais M. Per- 





de son courant dans son opposition 
à la guerre du Golfe. lis affinment 
que 91 % d'entre eux se sont décla- 


poursuit l’ancien président de ia 
République, {es relations les plus 
solides sont celles qui existent entre 


ier, l'action  blème : le choix d'un nouveau chef < Chalon a 
20 mn dc LB de file pour conduire La fiste de os ee rés solidaires de M. Chevènement. js peuples, lorsqu'elles sont fondées 
ï il 1989, date à ï œlui du Suf-Saône, a peut-être pris un Nous aurions donc dû écrire que Test l'amitié. El 
sidence en avri "M Mar droite dans [Yonne et avantage en menant {a liste NES a'avst des HAUSE À Enlainée à De ne a EE 
à avait futur candidat à la dela  fonion RPR-UDF, du SL de ss. dépendent pas des circonstances poli- 
cel Lucotte (UDE-PR) touché par région. Le président sortant du meme coup M. Lucotte en et Denamietus de ner GS Fe re fe rene lou 
le cumul des qui «même nom deuxième position. Le retrait de ar D Le à en De me 
En annonçant, lundi 6 janvier, candidat ne sera pas absent du M. Janot redonne aussi éspoir au : principaux Opposan SC solklarité entre le peuple marocain et 
ga décision de ne pas être combat polltique », entend remier vice-président s0rtant, vènement réunis autour de M. : re {e peuple français est un de ces 
M. Janot a même cetains au maintien de l'équilibre des à Jean-François Bazin (RPR). zat, conrestant |à représentativité des repères qui nous permettent d'abor- 
de es sui Née mars 1917, il forces au sein de la majorité assises auxquelles se réfèrent nos der l'avenir dans des conditions plus 
CHRIS MAISIAT correspondants, n'avaient pas pris séres.» 


justifie ce choix par son âge. 
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REMISE 20 à 30% 


Bürberry"s, Barisons, Slizzand, 
Gloveralt QDuifie Coat} Gore ne etc." 


MAROQUINERIE 


48, An, Mozcnt 75016 PARIS -4647.78.78 


SOLDES 
MONSTRES 


Du 2 janvier an évier 1992 
Catalogne gratuit sur demande. 


Ashford 


do Général is 178 

1 t TL: 48839866 

£ 24, re de Chüteuedon - Poris 9© 
À MAD. de Lara - T4L : 4280 43 72 








EAN VOGLE 
SOLDE 
GRIFFES 
HOMME 


Rabais très importants sur costumes, vestes 
pantalons, pardessus, parkas, chemises, 
pulls, cravates, vêtements peau, etc. 


Samedi 4, lundi 6 et jours suivants. 


38, bd des Italiens (près Opéra) 
et centre commercial Vélizy 2 — Détaxe à l'exportation 


Chez Old England, on fait 
d'une pierre deux coups. Des 


850 F. Le rayon tailleur vous 
pose — 20 % sur la formule 








(Publicité) 





Kim, 91, rue de Rivoli, 75001 


e LA CHAUSSURE 
ANGLAISE 
Ashford, cette marque que l’on 
connaît Sustement pour son for for- 
midable rapport qualité-prix, pro- 


750 Tr Pass 24, rue de 
Chieudun, 7$010 Paris. Tél : 


e TOUT POUR L'HOMME 


La Vogue, c’est Le rendez-vous 
es ante à deux pas 


de propose, 
dans ses soldes, de superbes 
vestes en cachemire et laine dans 
des coloris mode un acidulés, 
pour seulement 990 F au lieu de 
1 390 F. Pour les costumes, des 
« Cardin », croi 


rents à 2500 F au lieu de 
3 500 F: spétial sur les che- 
mises, 259 F, et mille autres 
affaires. 38, levard des Ita- 
Liens, 75009 Paris. 


e LES BEAUX SACS 


C'est dans les deux niveaux de 
chez Sérane que vous pourrez 
choisir un beau ! Ce spécia- 


ques » et qui portent les 
faune de P, - 
sey, Jelen, Samsonite… Les 
hommes ‘affaires choi- 


pourront 
sir un beau porte-document en 
Cuir à partir de 600 F et, ensuite, 


le compléter par vue très belle 


‘ sélection de petite 


Sérne, 18, av. Mozart, aote 


e LES FOURRURES 
EN FOLIE 


Chez Michel Mlle, artisan- 
fourreur été formé chez 
, voici les soldes 


SA veine OÙ nes a 
30 % de réduction sur les colico: 
Gay Laroche Jens Louis Sea 
ver et Christian Dior. Dior. Incroyable ! 
On trouve également d'autres 
griffes avec des remises très 


m 


: parka. 
ises allant jusqu’à 40 %. 
On trouve Je 
épais, ionjours à 40 % ct, pour 
favas =) 


DAVID SHIFF 


7 Club des Dix des Dix 


Solde 


sa collection de prêt-à-porter automne-hiver homme et femme 


PARIS £. 13 RUE ROYALE DU LUNDI AU DIMANCHE DE 10H A 1SH 





du 2 au 18 janvier 


OLD ENGLAND 


GRANDE RÉCLAME 
Manteau pur cashmere pour homme et femme 3950F 
ra; 


Au département 


tailleur 
dans les tissus OLD ENGLAND 


Homme-Femme-Enfant 


12, bd des Capucines 75009 Paris 47.42.81.99 





Max Mara au 265, rûè Saint-Ho- 
nor, 75001 are et 100, av. 
Paul-Doumer, 75016 Paris. 


© MINI-PRIX 
ET MAXI-DOUCEUR 
Dans les Club des Dix de 
David Shiff, énormément de 
bonnes affaires et d'occasions 
rares vous attendent à tous les 


es côté cache- 
mires ! Par exemple, la veste 
100 % Cerruti soldée à 


tailleurs en 
pure {aine à 1 595 F, des vestes 
et des ensembles à 990 F, des 
jupes et des pantalons à 395 F! 


Monsieur craquera aussi Pour 1m 


costume en pure laine qui ne fui 
coûtera que L790F 1 13, rue 
Royale, et 4, rue Marbeuf, 75008 


e LES FROIDS 
EXTREMES 


la veste | An Petit Matelot, 
7, avenue de la Grande-Armée, 
75016 Paris. 


e LES GRIFFES DOUCES 


inconnu. 
Pourtant, c’est une sdresse en or 


rayon 

Chardin, Fath, Rizzi…. DGM, 
15, rue de la Banque, (3: étage), 
75002 Paris. 








SOLDES : 


265, rue Saint-Honoré 
- 75001 PARIS 


OO, av. Paui-Doumer 
75016 PARIS 


Ça vient 
de sortir 


Gourarier, conservateur au 
Musée des arts et traditions 
popslaires, lequel consacrera une 
exposition à la fête foraine à 
partir du mois 


de février. 395 F 


Le régime des toutous. 
C'est maintenant ant animaux 

domestiques de faire attention à 

je ue Voici Formdog et 


minou — a (ou non) besoin de 
maigrir, s'il est. àgé ou. sont 
en der sgsmgl ee 

où cardiaques,.etc.. Waouf, 
Woo ! 14 Fesciros la bol, 


Nouveau look. 

Les délicieuses eaux de toilette 
nesve et se trouvent dans des fla- 
cons entièrement repensés, de 
ligne moderne, mais toutefois 


Vétiver, la Lavande royale, Le 
Bouquet impérial et l'Extra- 
Visille, à ane de 129 Fles 
100 ml, dans les pharmacies. 


Lit nt: 
Delvaux, c'est le grand nom 
du cuir en Belgique. s'ess ins 


parties 
ques... Comptez à partir de 
3000F pour en sac } 18, rue 
EE à Paris, 





GUNNAR P. 


100% CASHMERE voue ri 


Pulls et gilets 760 F et 8560 F 


100 % SOIE 


DÉLAVÉE 


Tee-shirts manches courtes 220 F, manches longues 240 F, 5 
chemisiers Gersey de soie} 280 F-350 F 


. GRAND CHOIX DE COULEURS 


91, rue de Rivok, Paris 7=. Tél. : 42-60-23-41. 
Sortie M , angle rue du Louvre rue de Rivoñ 


RAYMONDE LESCUR 


SOLDES 


MUGLER, N. RICCI, G. LAROCHE, BURBERRYS... / 


Centre 
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We 


= PARIS-15« 


Mainse-Montpamnasse 
125, rue de Sèvres - PS 


RS 


none mn 


ae enr 
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JUSTICE 
Pour délit d'ingérence ‘Les fausses factures au tribunal correctionnel de Paris 


sacques Médecin est condamné à un an de prison ferme : Le procès de la Cogedin à repris 500 COUS 
SÉn Des Mdoe à connard après un mois de relâche 


l 
vier, le tribunal 1e . ' pénal, RS CE rt de 
condamné par défaut Jacques Méd el ht été déctaré commune de Nice. Lors de l'audience 0 i 
ancien maire (CNT de Non Médecin, « incapable, à jamais, d'exercer aucuns 23 décembre 1991, M. Jean- Mars Bergez. | Lo : 
dent Penaeu rat à ancien prési- fonction publique». Le tribunal a par ailleurs substitut du procureur de la République, file ak. del im a Claude Nocquet. 98 mille per 
times, à un . d ral des Alpes-Mari- condamné l'ancien maire de Nice à verser avait requis une peine minimale d' re PE Le . jai ar D M Chatbor er ali 
300 000 E d' our détit pre et je ad 2 168 874 F de dommages d'emprisonnement assortie d'une nds i ns ea he due à la give de 2 es nées, Je del, AU 
{nos Den 71 ingérence intérêts à M. Joseph Figueras, un conti. maximale de 600 000 F {le Monde du | ciaires». Une si longu spension . 2 
janvier]. En nicois di | . Une si longue Si Et : : 
buable niçois qui avait été autorisé à se 25 décembre). dans un tel procès n'a pas manqué RC din 
| 
Î 


d'en briser le rythme. La Le cham- 
3 deux ou trois années les factures 


MARSEILLE jugement du tribunal correctionnel le vile rendre toutes 
__ _ MARSENLE __ e Grenoble est à de Nice de pi où dossier, également instruit par la : bre correctionnelle de Paris a pOur” ! 
de notre correspondant régional M. Sadin ak été ni pts que mesures appOÇTEeS, lorsque le juge- chambre d'accusation de \PéGur Îi tant vaillamment LM RGÉ avant de les archiver. Or l'archi- 
défendu et après que la Cour pes devenu définitif, pour d'appel de Grenoble, il est reproche à | l'examen des fausses factures «édi-  V28€ connaît parfois d'aimables 
ft, surkesbiens Jacques Médecin et à M. Lucien | téesx et «transmuéess en argent ratés : « On a recherché ces factures 


nm 
. Comme Bayard, dont il avait j r ar le recouvrement! 
croi là ame an entre de la Gé Lorie TE G inièqe de Jacques Médecin, des Salles, pris en leur qualité de prési | liquide 2 soEt des plus proie ©! ON N'a pas trouvé. » Exit 


mi-septembre autres procédures le concemant Sont Enfin, le tribunal de grande ins- 


sa disposition, Pancien maire de Nice ù ï 
c 1990, devrait toutefoi actuellement instruites à Grenoble. Il isi ï : 
fois engager "me Sagit, tout d'abord, d tance de Grenoble a été saisi. le L'interrogatoire de plusieurs ministère public. Une capie du 


5 on! ommages k n 
k 17 noue ln de sn nu ment souligné que M. Mise rares lieu lacs à at gs au Sue te soss mL bâtiment M. Cherbonnier. 
Ga s'était de , «pouTa former opposition à la déci- , mn | public. Cette coupable industrie ogedi 
proche. Près de LOIS ans aprés le son lorsqu'elle lui aura &té personnel Mrs à : somme de 4 160 605 F d'impôts sur ! aurait permis, selon le ministère Ro ES a Lt 
ee Pr OR de EVOir lement signifiée». Dans ce cas, l'an _ Jaques. Médecin est loin, toutefois. les sociétés au titre de l'exercice 1987 | public, de dégager un pactole de à 1e ment 
Gen maire de Nice, qui est réfugié en d'en avoir fini avec la jusice. Trois de cette association. 1 Focdre de 200 millions de francs tre entendus, ont d'autre part 
a | au cours des années 1987-1990. Ë As petite satisfaction dess 
contentieux qui les oppose au 


l'une informe 9 décembre dernier, d'une affaire de 


a donc été démenti, pour la première ’ 

fois, par la justice. IL fui était repro- action en personne. Les conseils ag, IOuL Ca u r 

ché, en l'occurrence, d'avoir récolté Pancien ms de Nice, qui peu’ tion judiciaire pour abus de faux, usage de faux et abus de biens a A a rise de Pt ne 1989 Lo 
a sera 


& 
8 
& 
g 


vent 

nract, confiance, ouverte Le 21 juin 1990, ï 

. : appel, on sociaux dans laquelle éde. fs 

nds émanant d'orgenismes Sans indiqué qu'ils (pr BL) dem le ous de lsquelle M Jean Set d'autres élus nie débats. Mais M. Gustave Cherbon- en effet communiquée, mardi 

publics à par pbté il difi-  chainement la Cour européenne des d'a Del ' iller à la sont susceptibles d'être poursuivis air, repond EEE dans 7 janvier, au tribunal comme ils en 
cour À ü avaient fait la demande. Peut-être 





ï le bisis de . , 
Publicités ou de cuÉitreponeges de l'homme «pour violation, = cool en vain, pour le détournement de 8,3 millions À ne c 
Dares dans lAgion Aie fe, prie française de l'art Rene aout loi de fn m poule de conseil | un pouce riens: k: 1nbunn Dauer alors déter 
é Convention euro fer Une | 3 général Alpes-Maritimes. : : :  miner si le réquisitoire introductif 
commerciale, la ociété ! des droits de 1 et = er, l'ancien maire de il dément catégoriquement que les e 
une SGAT don Cr rames Gn le ea de demi one | nn dam Our D T6 cube, Ua dE 
que ce soit d'ilicite. D'un ton important pour la défense qui 


Qt 

total, ces organismes, largement sub D'autre part, en exécutiôn du j ici i {1) Elle faisait sui i 

mes À juæ-  paramunicipale Nice-Opéra, La le faisait suite à une plainte de d caporal qui ï , 

ventionnés par ele département, le tribunal a confirmé la marc Chambre d'accusation a transmis ke déposde le 24 er D PM Je > angien ee F1 cinq pos Lau ne s'étonne que le réquisitoire soît 
député u : daté du 6 octobre alors que la 


ment, avaient versé, en quatre ans, dat d'arrêt détivré le L2 octobre 1990 dossier au parquet i doi défiler 

de 1986 à 1989, une somme estimée par la chambre d'accusation de là sp Su ques Colennn, & tros conseils munie | EDS à) xs dans 19 mèmo dati irection 

de DES Déraions de Éancs ct cour d'appel de Grenoble, Ce mm, or TR Le Gp en cn ne eve «plus de quinee mie JO an 

à D et 07% des ressources du dat pourra èue difusé par E es Sete 21 mai 1991, par la direction (2 Ce article soul que roue pr | resos ÀE Ge pis qe rl des imp pare Re 
mensuel. Dans un communiqué, les d'interpol, mais il à peu de chances de services fiscaux des Alpes-Mari- sonne 0 droit à eq an venir de ces deux. malheureuses-à. et ne veut pas croire que le 5 
avocats de l'ancien maire de Nice, être auivi d'effet en l'absence d'une times, une autre information judi- er à À.) par ua vibunal indtreen «Des factures de 1,4 et 26 mil RS muse 
Ms Jacques | Mess eæt Henri-Chariss ne jar entre la France ciaire, pour fraude fiscale, a été Fondé de AT ntOtI08 Cr lions, pour nous, ce n'est pas fou à faute de frappe. 

Lambert, rugaay. appartiendre, enfin, 4 ouverte Le 22 juillet dernier. Dans œ dirigée contre elles. fait riens, a la présidente LAURENT GREILSAMER 












———— 








o Un des accusateurs du commis- 
saire Jobic condamné pour dénon- 
cation calomaiense. — Pierre Villa- 
longa a été condamné à deux ans 
de prison pour dénonciation 
calomnieuse par le tribunal correc- 
tionnel de Paris, lundi 6 janvier, 
parce qu'il avait «dénoncé à l'auto- 
rité judiciaire des faits de proxénë- 
risme aggravé imputés aux commis- 













ang | ÏR métro ete RER sont dotés dim service unifié de sécurité 


Le premier ministre, Me Edith parti des failles du dispositif en ie, M. Christian Blanc, avait en sien qui, avec ses 366 stations et ses 


La sonde “Magellan, qui . 

d ; Cresson, a annoncé, lundi 6 jan- développant leurs activités dans les effet placé la politique de sécurité 6 millions de voyageurs quotidiens, ie iii 
EE UE depuis plus de seize | er, un renforcement des mation . Paris exam Da en ue de ses” priorités: (le Monde constitue un casse-tête pOur les ser- pre es pose Uoe 
mois, une détaillée de lus, ispositif gouvernement du 25 janvier 1990) avec, comme vices de sécurité. À cet égard, le longa a reconnu avoir menti quand 


il portait des accusations contre les 
deux fonctionnaires, alors qu'il 
était détenu après une interpella- 
tion pour proxénétisme. Il a cxpli- 
qué qu'à l'époque les gendarmes de 
Versailles lui auraient Fait miroiter 
une éventuelle libération s'il main- 
tenait sCcs accusations contre 
MM. Jobic et Vénère. Villatonga 


"Vénus, a cessé d'en mesures de sécurité dans le pl : es : È 
te Venus, © m'en. ce se à s'adapter aux nouvelles objectif, la maîtrise d'une délin- service de police nouvellement créé 
el _ données Ÿ'ta Terre, à la ne el us formes, de_ violences Mrbaines qui, quance qui avait fortement aug" devra trouver un modus vivendi 
double panne sur fr Jus to efficacité dans avec l'apparition de bandes de menté en 1987. De fait, les statisti- AVEC les agents de sécurité de la 
plus grande efficac! ans la  «zoulousx profitant du réseau ferré ques indiquent une diminution de régie — les 105 «gros bras» du 
L ; er- | lutte menée contre la pour se déplacer rapidement à tra 6,8 % des faits de délinquance Groupement d'intervention et de 
vice à la suite d'une défailance de | moyenne délinquance et la toxi- Vers V'ile-de-France, se moquent constatés en 1990 et de 8% en protection du réseau et les quelque 
da | comanies. î bien des limites ministeatives ou 1991 €- 12 % pour les vols à jatire, 200 agents de la Surveillance géné- 

É . Judiciaires imposées aux services de — 14% pour les vols avec violence), fale, qui sont uniquement 

sécurité ‘police. malgré une à Mon sensible de surveiller les fraudeurs et de 
des délits liés à la toxicomanie. faire respecter la police des chemins 


malement, 

son tour. Lancée le 4 mai 1989, | région Hle-de-France est recherché à La RATP sen aussitôt «félici- 

Magellan a déjà cartographié 95 % |la fois par une à tation des #6» des mesures annoncées par le Le sentiment d'insécurité reste do kr. devra ea outre jen eu des 
de la surface de Vénus, à l'aide de | effectifs policiers et _ réorganisa- gouvernement. Le président de la pourtant fort dans un métro pari- ERICH INCIYAN | policiers. 


BERTRAND POIROT.DELFECH] 


l'Académie française 


DIAGONALES 



































a obtenu la création de 320 postes 
de policiers supplémentaires qui 







jeunes pigent au quart de tour. lis nous survi- 




































l IGRATI ETES et de sécurité du métro sen “ Regimbard asia . nl 
. PSM), qui permettra d'aug- gauchis 968. Hussonnat réalist ont, & 
l menter Le nombre di patrouil {Dir-com : Regimbard est resté bra- S. ji 
Dominga Garcia Torrès bre des Let inadspté (prof. Chagq Lan ATOn: au ver pt .. pre aux bouées de leur 





Toi, l'ancien marxiste, dit-il en désespoir 


ñ 
restera en France actionnaires du SPSM (qui ne 
:dépend de la re de de cause, je m'étonne que lu ne refuses pas 


la princesse 


























: lice adhèrent du même cœur. ; 
Dominge Garcia Tomès, vingt- |:de Paris et comptait à esjour e pas : CRE l'idéologie sous-tandue par c8s parcours du 
aus, ai on | Mon de rs (0 on RS are | or eusle eue mon dus pis naar en cn néon 
tion irrégulière {le Monda du 2 jan- | civil) seront rcgou Es en sen d'un Quitte à endurer les sarc2smes ones héros-nain escalade des pie de |'sés, pour rien, pour la gloire du circuit 
vierl, pourra rester en France. Le service unifié sécurité des trans- d'Hussonnet, Il requérait jers l’aide de ce briques pour Sauver Una princesse an butta : imprimé, pour 1e Règne du yen Et toi tu 
préfet de la Haute-Vienne et de la confié à un commissaire dvi moderiste à qui ren da nouveau n'était étran- _ res RIRE marches, ta souris au poing. impuissante 
région Limousin, M Jean-Paul aire sous l'autorité du . = C'est vrai des Mario Bros portatifs sf des | Gomme une arme enrayéel | 
“dm à décidé à ütre déroger préfet de police. Sa dernière sffiction venait de ceci : depuis «softs» de la première génération, professa ki K d'un d ee 
RM La fin Noël, l'appartement des Regimberd retentis- Hussonnet (c'était bien son tour) : mais mainte- ussonnet partit d'un de 085 rires es 
toire» de lui défivrer pour trois . sait, dit par jour. des bip, plof, nant, on fait beaucoup mieux. comme seule t'incompréhension sait en faire 
asian. L'hépral in da Seimt- : ra ing des joux vidéo és parles | — Moux? a M nos gosses attra- 
Junien a aussitôt offert à la Jeune Jusqu'alors confinés au Paris deux fils de la maison, grâce à parrains, |  — Tu potes des , des motos | pent des Fee. à ces jaux, ils en deviennent 
flo un emploi à mi-temps. Ces |. intra-muros, les policiers du métro mémés gâteaux, trocs en classe 8 autres | da course, des soucoupes volantes, énuméra Ebsesaionnels. Mais ue éveloppert leur repi- 
décisions lui permettent d'amorcer pourront désormais intervenir at vos : Mussonnet avec un entrain de camelot. Fu | dité d'analyse, de réaction. Ils passeront leur 
une procédure de naturalisation. La toutes les ignes du se mire invasion des Jeux électroniques évait d'au | POUR des mégapoles, tu régénères des | vie devant Yes écrans de ca genra à régler des 
jeune fille avait été prise en chargs RATP de 2, Di Ê B a tant plus niagaresque AU flegimbard avait | galaxies. Tu es chirurgien du cerveat. Tu | confits d'intérêts à coups de consales. Tu es 
à Mexico dès l'âge de ER e des nes À Eaux lors leur proscription sous son | dk 5 le mafia, C'est comme si on te confiahs, | largué, mo uvre vieux | Et tu t'épuises inub- 
5 l'âge de quatre ans RER. Des têtes de lignes jusqu'aux jules Verne dans la colle F Aoai , , mon pi , 
l'une de ses sœurs, épouse terminus, ils deviennent ainsi com toit. «Lisez plutôt J ‘eme c- | à toi Regimbard, le rôle d'un James Bond, | lement à n'être pes d'accord avec un monde 
Ein À Cu-cl, ruiné par le RSans UNE CINQUANTAINE tion Hetzals, avait-i déi , par piété pour sa crane BD défrante, an méme temps que le 856" Qui, de touts façon, sa fera sans oi. 
tremblement de terre de 988, | stations situées à l'extérieur des prop . Qu'il sh cédé Sert is narlo et les dialogues. Tu rentres dans l'écran. | fout en annonçant à Regimbard quelque 
était revenu 5'i à Saint-Mar- | limites, comes nt au bi Éculièrement, ajoutait le trouble à la vexat on: Tu deviens interactif. Tu choisis la suite et la | chose TE MONT clinique pour ne 
périphérique de la capitale. Les usa comme naguère pour $a conversion, aussi | fn de l'histoire... ose der Hussonnst pianotait ee appe- 
rails. Des Martiens l'empéchaient de regagner 






L'attribution de libertés inédites à ces pan- 
tins sautillants faisait à Regirbard l'effet d’une 
offense personnelle. ii lui fahait réagir ve, 
sous peine d'être liquidé au lance-flamme par 
les petits démons verts de la modern 


gers devraient ainsi croiser des 
FRS dans les couloirs de 

aint-Denis, La Courneuve ou 
Bobigay, ainsi que dans les stations 
RER de Robinson où d'Eurodisney- 
land. Par ailleurs, l'instauration 






sa planète d'origine. Des tirs au laser zébraient 
un horizon de ténèbres. 

C'était l'instant, presque inéluctable à cha- 
cune de leurs rencontrés, où Regimbard ne 








tech » lelsseraient subsister de la balle culture 












— (Corresp.) : commande: européenne et des valeurs attenantes, qu'il : 
ë Je cha Feux nmaaaner l'O nt ion de s'échinait à enseigner? ia = Mame rules 2e Len por voyait d'issue à 598 convictions que dans un 
der és Somport. - Plusieurs la sécurité sur un crime ligne de Et d'abord, en quoi ça consiste ?; demanda don run se” ibarté | naufrage pavillon haut. +. 
ler. nn | RER qui, jusqu'à présent. déper- | Rogimbard devant | écran qu'Hussonnet PU - «Melheur au monde où là qualité principale 
Ÿ du tunnel autoroutier dait des services de police urbaine de brancher, à l'angle de son bureau meublé en | = PES plus que celle laissée par Joyce, | sera d'être d “accord avec la multitude », réci- 
percemer du de chacun des départements traver- carbone et pie. Hhssonnet, pes mécontent de sa rémi- | ta-t-il. Si Musil vous voyait | 
niscencs haut de gamme. 1 se moucha : 






sés. 


L'ensemble devrait mettre fin à 
une incongruité, souvent dénoncée, 


Hussonnet fouilait dans sa «lagithèque ». 
_ Tu préfères un jeu à console, à souris OÙ à 
joy-stick?, demande-t-il, comme il aurait pro- 






uent, depuis le lundi au matin 
janvier Les gas de chante _ Que vont peser ancore Racine, Marivaux, 
qui, durant les f° avaient Stendhal, Proust, devant vos zirzins hystéri- 











nl 
i le village d'ACCOUS qui « saucissonnait » l'action des tait moment, déraisonné doul 
run S'Auantiques écolo- | différents services de police en posé e coinchar, où non le 2 te nn sauver rss : apr ques? . 
gites, Foramment Antoine Waë fonction de leurs compétences ter- N'importe, lBche Ragimbard, désarmé. maucire l'épog ue ôn son entier " - _. n'aimes pas ton nr dit tranquille- 
.ritoriales. Les missions des iciers = L è ment Hussonnet, fu as foutu 
ñ missions des po Arcade ? Cute-game ? Shoot em up? Hussonnet devanait ji bte : ni 


Ce que Regimbard appelait la « dicraturé de 













Raffin, député eee a métro . trouvent étendues hors Reflexion ? 

européen, qui Rue LÉ zones de con = eRéflexions?, lronisa Regimbardi £a = Quofle lecture l'offre un escrolings multi | J'avenirs avait le don de le faire frissonner, 

t del de police de Paris, Les | m'étonnerait! directionnel et mukipian ? comme l'approche des gnomes glusnts sur 
l'écran de son ami. 






- Répète, s'ndigna Regimbard. 
_ Peu importel, tranchè Hussonnet. Je veux sauver la princesse, g'entendit-il 
Demande à tes fils. Eux ont compris. Les couiner, d'une voix de robot. 


sur 

ferrée Pau-Canfranc, avaient été 
ysiquement octobre 

dernier (le Monde da 4 ogtobre 

1991) par les partisans du tunnel 


routier. 


C'est façon de dire, accepta Hussonnet. 
Regimbard exhiba son peu d'érudition {un 
réflexe, chez lui) : 














Vi 


12 Le Monde e Mercredi 8 janvier 1992 « 


SOCIÉTÉ 








Après la publication du rapport sur les liens entre des clercs et l’ex-milicien 


Le cardinal Decourtray estime que l'Eglise 
doit tirer les conséquences de l'affaire Touvier 


Devant la presse et davant le - 


conseil des prêtres de son dio- 
cèse, le cardinal Albert Decour- 
tray, archevêque de Lyon, a 
réagi, lundi 6 janvier, à la publi- 
cation du rapport des historiens 
qu'il avait lui-même commandé 


.en 1989 pour faire la lumière 


sur les liens entre l'Eglise et 
Paul Touvier (/e Monde du 
7 janvier), Îl s'est dit 
aconstemé»s par les 

de ce rapport et a estimé que 
l'Eglise catholique devait tirer 
les leçons d’un tel détourne- 
ment de son enseignement sur 
la «charité» et le «pardon». 


« Comment esi-il passible, s'est 
larebe rs devant la presse, 
l'archev que de Lyon, que tant 

hommes d'Eglise, clercs pour la 
piiparé aient, au nom d'une certaine 
idée de la charité, méconnu à ce 
point les exigences de la vérité et de 
la justice. Qu'est-ce donc qu'une 
pareille charité ?» Un peu plus tard, 
devant le conseil des prêtres de 
Lyon, à qui il avait tenu à remettre 
les exemplaires du rapport des histo- 
riens, Mgr Decourtray devait ajou- 
ter: «La charité sans l'intelligence 
des événements et des situations peur 
se fourvoyer. Parce que nous n'avons 
pas à agir directement en hommes 
politiques dans la charge pastorale 
qui est la nôtre, nous gardons sou- 
vent, à l'endroit de la vie politique, 
méfi fance et distance. Or, c'est le 
champ même de la vie sociale. Nous 
avons le devoir de nous informer lar- 


co Rectificatif: dans l'article sur 
les responsabilités de l'Eglise dans 
la protection de Paul Touvier (/e 
Monde du 6 janvier), nous avons à 
tort attribué aux cisterciens La pro- 
priété actuelle du monastère béné- 
dictin de Hautecombe (Savoie) qui 
avait été Fondé pourtant au 
X1Ie siècle, par des moines de 
Citeaux. 





gement, de réfléchir, d'opérer des dis- 
cernemenis nécessaires. » 


une à une les raisons qui avaient pu 
égarer les clercs proicaus de Tou- 
vier, évoquées dans le rapport des 
historiens, l'archevêque de Lyon 
s'est plaint de la dissociation faite 
entre les devoirs de charité et de 
justice : « La charité chrétienne 
n'abolit pes en “Red de la justice, 
at-il rappelé. Elle peut s'accom- 
ou de demi-véri- 


pagner du MERTONEE 0 

tés.» H a souhaité qu'une réflexion 
se développe sur ce point dans 
l'Eglise, ainsi que sur l'exercice du 
pardon qui «suppase jaujours l'aveu 
de la faue et la réparation des 

commis à l'égard d'autrui (.. JL 
rôle de pardon que nous avons à 
exercer, au nom de Dieu, ne se subs- 
titue pas à la responsabilité de la 


socibté por rapport à ellemême et 
par rapport à ses membres ». 
« théologie 


Enft 
chrétienne de la rédemption» qui, 
pour certains, avait déjà sauvé Tou- 


a déclaré 
«cette théologie ne doit pas être 
détournée 


sens profond. I 
à pas de souffrance rue 
repentance, sans retour à Dieu, sans 
une vie droîte, sans des actes bons». 


La publication du rapport de La 
commission d'historiens, présidée 
par M. René a suscité de 
noml ions très contras- 
tées. Sur RTL, Mgr Lustiger a 
regretté les « is ge 


ciences et faiblesses 
des hommes d' Mais SUR 
qu'en France, autres institutions 


aient le même courage que celui qu'a 


cardinal Decourtray». rar 

du, Conseil 
rbuiss juives de ne 

M. Jean Kahn a « inconceva- 
ble» que tant d'hommes D lise 
aient ainsi r' 
Toni, da at ln als 
de Mg Decourray que «les 
responsabilités, ne Endiiiduelles, 
soient établies ». 


Quant à M. Bernard Antony, 
député du Front national 
et président de 


ü a estimé que le cardinal Decour- 
Lray, en « acceptant de livrer» les 
noms de ceux qui ont aidé Touvier, 
s'est conduit comme «une 


eu le cardinal 
dent 


balances : «On finira un jour par 
connaître le pourquoi de ses 

nes. Je ui rime mon » ea 
mon 


Le choix de la vérité 


‘ on 
avoue est fréquent dans l'Eglise. 
torequ' 


Mais sur un tel chapitre, ‘on 


par Henri Tincq 
sait le nombre et ls qualité des pro- 
tections béné- 


son parek pour 
sonnel, mais en s'abritent toujours 
demière une fonction officielle. 


NE TROUVEZ-VOUS PAS QUE 
LES TRANSPORTS PUBLICS 
EN ILE-DE-FRANCE 

ONT TOUS 
UN AIR DE FAMILLE? 


RATP, L'ESPRIT LIBRE 


donc blen engagés et même dou- 


MÉDECINE 


Afin de vérifier leur imoeuié 


L'utilisation des implants mammaires 
en silicone est suspendue aux Etats-Unis 


Food and Drug Administration 
américaine Dune durée de 


quarante-cinq jours, ce moratoire 
permettra aux autorités sanitaires de 


nion de la commission d'experts 

D ee 
de prothèss devront interrompre la 

distribution de leurs produits. 
Depuis plusienrs mois, de nom- 


DÉFENSE 


breux articies publiés dans la pese 
médicale intemarionale attiraient ! 
tention des médecins sur les Enges 
des prothèses en silicone. 
soit La forme de silicone utilisée 
ide, fiquide ou geï}, La 


ment peuvent 
accidents généraux, parfois très 
graves. Plusieurs publications ont en 
outre émis l'hypothèse selon 
la silicone être à l'origine de 
l'apparition de véritables maladies 
auto-immunes. 

F.N. 


M. Joxe veut relancer 
le «débat stratégique» en France 


Le pas de la défense, 
M. Pierre Joxe, a regretté, 

6 janvier, devant la presse, que le 
débat stratégique ne soit pas en 
France davantage développé», en 
iadiquant qu’il entendait prendre 
«un certain nombre d'initiatives » 
t du jour, 


réflexion stratégique aux «infellec- 
tuels, universitaires, journalistes et 
industriels ». — sans le 


te janvier), M. Joxe a, d'outre part, 
réfuté des critiques qui lui sont 
sur la limitation imposée à 

la nie d'expression des cadres 
PE Ruue eJe n'ai jamais 

re pas Pan wi 
divre, et je n'ai pas l'i ion de 

le faire», a expliqué le ministre de la 
défense, en ajoutant: «if y a des 
règles qui existent et que je me suis 
borné à rappeler.» On sait que 
ML Joxe a, dans une directive d'avril 
1991, prescrit que les militaires 
obtiennent au son accord 
- en lui souper au 

besoin leurs interventions - s'ils 


veulent évoquer des sujets de leur 


Métro, Tramway, RER, Bus, tous ces modes de transport ont à partir 
d'aujourd'hui quelque chose en commun. Leur image change parce que la 
RATP change. En effet, si notre image s’humanise, c'est parce que nous avons 
décidé d'être constamment à votre écoute. Après une expérience pilote, 
nous allons étendre le nouveau service en station à l’ensemble du métro: 














Lane 





THÉATRE 


Des figues et des couleurs 


L'un des plus grands peintres de Florence 
unissait génie créateur et digestion. 


et le prieur lui proposa de peindre les chemar dans un monde réel. Inso- 
angles d' sim- lent, découragé, furieux, pervers, 
ple, une cantate de pierre et de ciel, vraiment aticint, frais comme l'œil. il 
qui bordait une grande prairie. Pon-  dévide alimentation ct évacuation au 











«Samedi je fs la tête de l' une gra 
qu tient li cœouronne/ dimanche je "°700 Wavaille buit ans et brusque jour Je jour : attestation feu et 
ss fes - Er soupal avec Bn mo Mn iête de a d' me flamme de cette infinie solitude du 
FRS Step - eau/ mercredi jour ne je fis le RU] ROM péintre que les non-paintres ne com- 
rie Pomshaear nt Se von bras/ les Je. une 26, en 1556, quelques jours avant  Sanent pas 


Les fresques de San Lorenzo, qui 
pe plurent pas à tout le monde, que 
certains estimèrent divines, furent 


MCE Ééettie vu 
Prin dangers 
Fe FO en farteuss: 






lu : i 

k ; cors- 1 

à RE TEE : je Jeux petits oiseaux/ mardi  mentaire le relevé il ineur détruites par les prêtres du lieu, qui 
re ae # Je me levai une heure avant de jour j Tr ge ne les aimaient pas Le Journal de 
. ns fs le torse de l'enfant qui ben Éuroération et celle des fragments Pontormo a été traduit ct publié avec 
haveun culice et le soir je soupai de hon de fresque qu'il peint entre les le texte italien en regard ei beaucoup 
de mouton». Ce ne sont que ues Tout cela noté à froid, 


repas. L 
à tel quel. d'informations éclairemes, par Jean- 
SE ( n et transit Claude Lebensztejn (éditions 
, Maculal C'est ceue édition qui fait 
nor du village, d'un couple. Natation machinale autorité, en Italie même, C'est la 1ra- 
où Absorpti 


rs È 7, ! tout près de Florence, où il naquit en d'un double cycle. on, créa- duction que joue Michel Ouimet. 
| À doxe veut réiancer 1494. Dans les années 1530, il ext le tion, défécation. Soirée mystérieuse, d'un propos sans 
BU D à je » péatre Je plus en vue de Florence A la Kerr, le Journal de Pon- exemple, captivante. 
débat stratégique 5 €] Fra anormal des lines du coms, phos- DR et ra MES MICHEL COURNOT 
ee L ï Lormo déconcerte. Linge roger de Qu je chose, no Pince Chortes:DUlir 
Sir LE à TE ete Soi Q passe à Û 
en Pa Etes une descente de toile est Ks/ioë dun égime. Mas au semedt à 20 h 30. 


toute lumière, toute sérénité, presque À qui s'adresse-t-il ? Aucun écrit Dimanche 17 heures. Tél, : 
nn Lranspares > de béatitude, e la connu n'exprime cet abime sans fond RE DB 11-90. ts 
touche nie tient à ce que, sur les d'une copie aussi appliquée de l'an- 

1 tem, Dane ce texte, dans une mi em 
v Ù fise en 
au er éclairement scène de Bernard Anberre et un 















is Smet. — Le film britannique 
is 



































plus Emmaüs, le, celle d'une femme, | 1991 par la National Society of Film 
Nésnmoins le duc de Florence, en Alessandra (jouée par Catherine | Critics, qui regroupe trente cinq criti- 
1545, Cosme de Médicis, Lagarde). ques des principaux journaux et mags- 
À Pontormo les fresques du chœur  Ajesangra est l'un des rares demi. | Zines américains Les titres de meil- 










































































Vingt ans plus tôt Pontormo a déjà = 
SAVE paie à dé Al qu'ele fa raccompec | Ldaho) a 6é. nommé meileur acteur et 
5 de la ville, dans une campagne de  {maginaires : car Pontormo, aussi in pour ses interprétations dans 
ë 5 toute beauté (« Cette région es bien par ce qu'il confie que par les | Thema and Louise, et Afortal 
men 5 ghrgriteuen pe découple dans 'R B anatomie quil dexine, manifeste un Thagghus. David Cronenberg à été élu 
Br teur ee rIroeus Re A aussi WA égard exctusif à l'homme. N'importe, | meilleur metteur en scène et meilleur 
Ke es Dr 6 Gen is a : . ut-être bien est-ce cette illusion | Sénariste pour Naked Lunch. Le film 
me PEU 8 SRE me L. ontormo fuyair une pote qui dune pero, d'une enint Gant | Éancopolos és Doue Vie de Hèro- 
Lol RS d'une chartreuse, ‘dans le val d'Ema, Dane dimptanter ee tenue de eau | mur a été jugé meileur fm étranger 





horde: + a 





le tramway 


les voyageurs seront accueillis plus chaleureusement et leur sécurité sera 
renforcée grâce à des caméras et des équipes mobiles. Cinq grands événe- 
ments viendront confirmer nos ambitions cette année: le prolongement 
de la ligne À du RER jusqu'à Marne-la-Vallée / Chessy et Eurodisneyland. 
Le prolongement de la ligne ! du métro Pont de Neuilly jusqu'à la Défense, 
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Le veau d'or 





Sur les relations troubles de l'art et de l'argent 
une exposition elle aussi assez trouble 


LA COULEUR DE L'ARGENT 





Ah la bonne idée! Par temps de 
booms, de krachs, de stars et d'en- 
chères télévisées, i} fallait une expo- 
sition qui décrive les liaisons de La 
peinture et de la Finance. ({ ne man- 
que certes pas de livres, essais € 
roraans sur la question. On à lu 
depuis un ou deux ans les confes- 
sions d'un commissaire-priseur, les 
interprétations d'un haut fonction- 
naire, les plaintes de plusieurs 
artistes. Une exposition était donc 
nécessaire, eL, pour tout dire, prévi- 
sible. 

Le Musée de la Poste Sen cost 
chargé — et a même profité de l'oc- 
casion pour commander à neuf 
anistes des maquettes de chéquiers 
afin, sans doute, de démontrer par 
l'exemple qu'art et argent pouvaient 
s'entendre. Il s'en est chargé avec 
tant de zèle qu'il a accumufé une 
quantité stupéfianie d'œuvres ot 
objels qui se rapportent. de très près 
ou de très loin, à La question. Dans 
des salles étroites, déguisées symboli- 









et Paris is Burning meilleur documen- 
taire, — (AFP) 


Q Polémique autour de ta tournée de 


Paul Simon en Afrique du Sul — 
Deux organisations noires minori- 
taires, l'Organisation du peuple aza- 
nien (AZAPO} ct l'Organisstion de la 
jeunesse azanienne (organisation de 
jeunesse du Congrès panafricain, PAC) 


ont appelé au boycottagc de la tournée 


que le chanteur américain Paul Simon 
doit effectuer en Afrique du Sud 
en janvier. Alors que les concerts du 
chanteur, dont le groupe comprend 
plusieurs musiciens sud-africains, ont 


u l'a ion de l'ANC, de l'in- 
reçu l'approbation 


khata et du gouvernement, l. 


et l'Organisation de la jeunesse aza- 


nienne ont menacé de manifester con- 
tre leur tenue en ayañ 
violence n si nécessaire», - (AP. AFP.) 


l'extension du réseau “Autrement Bus” l'arganisation d'un colloque interna- 
tional sur la sécurité et enfin l'ouverture d'une ligne de tramway de Bobigny à 
la Courneuve. Aujourd'hui. avee un nouveau visage, de nouvelles ambitions 
et de nouveaux moyens, la RATP garde la même vocation : le service publie, 
c'est-à-dire permettre à fous de circuler en Île-de-France l'esprit libre. 


quement en caves dé banques ct 
munies de faux portillons à barreaux 
- l'ingénieuse, fa subtile idéet, — ont 
été placés pélemële des tableaux 
anciens ct modernes, des «insialla- 
tions» contemporaines, des dessins, 
des affiches, quelques photographies 
ei des panneaux explicatifs qui. 
naturellement, n'espliquent rien. Les 
tableaux se voient à peine, faute de 
recul. Les «installations» ne se 
voient que trop, fauie de went. fl ÿ 
en à jusque sous les dalles de verre 
du pavement. Quant aux docu- 
ments, il y en a Lant qu'il parait 
irapossihle de les examiner tous. 


Vite 
et sans réfléchir 


Le sujet était vaste, il est vrai, 
d'autant plus vaste que, plutôt que 
de s'en tenir au XX° siècle, l'expo- 
sition prétend embrasser l'histoire de 
l'art de la Renaissance à cc jour. 
Pour y parvenir, il aurait fallu des 
prèts auxquels le musée ne pouvait 
prétendre et une analyse historique 
€ iconographique qui détaille l'évo- 
lution et l'articulation de plusieurs 
motifs, de Jésus chassant les mar- 
chands du temple à la vocation de 
saint Matthieu et à l'adoration du 
Veau d'or . Un rien d'ordre chrono- 
logique aurait suggéré que ces 
thèmes eurent fcur âge de faveur et 
leur déclin, lié aux variations de la 
morale, qu'ils n'étaient pas figurés à 
l'identique en ltalie et dans Îcs Fian- 
dres, qu'ils ont engendré des dérivés, 
allégonies des passions et images de 
courtisanes, Au lieu de quoi {es élé- 
ments de verte érude ont été disper- 
sés et ne servent que de fragments 
décoratifs, noyés dans le flot des 
productions actuelles, 


Que donnent-clles à voir, 
celles-ci? Sans ccsse, les signes de 
l'argent, billets, coffres-farts, ché- 

ues, actions, lingots. Une foule 

‘artistes contemporains à éLé 
convoquée, dont certains semblent 
avoir travaillé pour l'occasion, vite 
et sans réfléchir. Au premier u 
avec la plus immédialc fittéralité, 


tion de l'argent et de l'épargne - 
constat si banal qu'il ne mérite pas 

l'être ainsi répété 4 l'infini. [ s& 
pourrait qu'ils avoucnt cependant 
autre chose: l'incapacité de leurs 
auteurs à aller plus loin que le rudi- 
mentaire, leur impuissance à échap- 
per à la fascination de ce qu'ils pré. 
tendent dénoncer. Autrement dit : 
qu'ils n’ont pas réussi à faire de l'art 
avec de l'argent, qu'ils ne font que 
de l'argent — assez peu - avec de 
l'argent sous prétexte de faire de 
l'art 

Quand un Vénitien — Titien, mais 
aussi bien l'un de ses imitateurs — 
peignait une Danaë se pâmant sous 
une pluie d'or, quand Thomas Cou- 
ture lui-même peignait l'Amaur de 
l'or, la peinture. une beauté, une 
jouissance prenaient le dessus. De 
l'argent, malgré lui, contre lui même. 
naissait l'art lei, c'est le contraire, 
navrant spectacle d'une impuissance 
et d'un contresens. 


Le catalogue, très gros, très opu- 
lent, est à l'image de cette confusion. 
Dans la préface, le commissaire de 
l'exposition, Jean-Michel Ribettes, 
décrète en préambule : «Ni l'art ni 
l'argent n'ont de valeur en soi. L'art 
- valeur supréme qui sublime l'idée 
même de toute valeur — est aufant 
dénuë de valeur intrinsèque que l'ar- 
gent - valeur des valeurs qui les 
mesure toutes ». Pas de valeur intrin- 
sèque dans l'an? Ah! bon, Le même 
auteur professe plus loin que la 
«rudicalité x de Beuys, Bruodiliears 
et Boltanski nous aleint a comme 
jamais la pointure ne l'avait fait jus- 
qu'à présent, méme avec un Michel. 
Ange, un Tiniorel ou un Pieassor. 
Qu'est-ce qui distingue cependant 
lcs premiers des seconds, si cæ n'est 
le peu d'élaboration et de sublima- 
tion de leurs produits — leur peu 
d'art en somme? 


PHILIPPE DAGEN 


» Musée de la Poste, 34, boule- 
vard de Vaugirard, 75014, Paris. 
Tét. : 42-79-23-45. Jusqu'au 
1« février. 
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En [Op de UN Histoires naturelles  Gatans 
ss | MALGOIRE Giuseppe Penone expose ses sculptures au castello di Rivoli de cinéma aquitain 


LES 


À propos de son Paysage, de 1984, 
use installation figurant dans la 


et ses dessins à l'Ancienne Douane de Strasbourg 





Massé rétrospective présentée à Rivoli 
François (rurin) Giuseppe Penone évoque 
ve quand on ft 

Raffinot | One à là Danse du Bernie dans le 


La Grande Ecurie 


jardin de la villa Borghèse, pour 
l'idée de la métamorphose d’un 






ios de 
diennes nés dans la réglon, 
des témoignages, des 





















Musicel extraits de presse, des faits 
ee STAMITZ de PRAGUE É historiques et des anecdotes. 
jme | 10: Voie | ‘Une iconographie 
12h45 AHMELS soignée 

RIHM, LISZT, NONO 





L'adroite division en «épo- 
ques», le format album, le 
























ORCHESTRE 





















il t pli de ses premiers beau papier, une mise en 
% NATIONAL | «gestes» d'artiste a été d'empoigner pages et une iconographie 
BORDEAUX |: Petit aibre de la forte de particulièrement soignées 
fe | AQUITAINE | Die de Eéno dt sont d'un attrait certain, et 
a16t ALAIN LOMBARD | main à l'endroit Où il avait tenu le pas seulement pour les ciné- 
Tél rene. : Dir. : Zdenok tronc, Plus tard, il a fait des photo- philes. Malgré certaines 
22 Véeaen KOSLER graphies montrant la main coupée erreurs que l'on aurait dû évi- 
Mg % net au poignet enfoncée dans l'écorce ter : le Tigre du Bengale et le 
as era qui avi cs LR Unghia, 1989 Tombeau hindou program- 
RUDY fet est étrange, d'une force décuplée de Strasbourg, on y pense souvent. son trou. Il l'a fait en décidant de comme les Histoires naturelles de ares 
NE contre une autre. Par exemple devant telle couche de toucher, littéralement, la nature du Max Ernst, avec nervures reconsti- tournera ces films que 

MOZART. SMETANA | L'originalité de l'œuvre de Penone Er dmuLeE Des doigt, ou de la refléter. Ne s'est-il Des tuées, et confusion délibérée de & | 1 





a : vingt ans plus tardi}, mais de 
est là, mise en forme originale, l re lya 
constante, mais pas Systématique de ces «gestes» qui ne visent évi- avec, sur les Ee, des lent Richard dans leur 





à its de la boîte cränienne. 4 , 
RATIONAL LES MUSICIENS Caen “ plus um grue Te nn a Éearer pui nt deux petits ces derniers temps, multiplie les version ss d'alors 
D DU LOUVRE | dune relation directe, intime, de  #ste Penoe ne le tient pas pos mes ue un moulages Te sd ses grands _.. Piero Larquey n'a pes été 
au Dir. : Mark l'homme à la rolation qu'il sins 20e an emplayé par Henri-Georges 
JANVER Minkowski [et bien le sui à faire fructifier Peur de sommeil, Le cours de son comme un vues placer on Clouzot dans L'assassin 
19h30 habite au 21 avant les hostil- 
à TESEO tés, mais en 1942, sous 


G.F. Haendel l'Occupation (page 138)... 








e itre on ne : 
marques besoin d'identification, et sans doute Te ces images ancicanes, qui 





inc. [le ect de 4.8. 
doigts, À mou- çaient aussi le magicien aimant faire > Rétrospective, Museo d'arts 
THÉÂTRE J'ROZE Prod. M Sr à sa peur, Peur du pourdela D en serre muséale et en DOS, di Rtoï | > Aquitaine cent ans de 


cinéma, par Hélène Tler- 


nea, casteñlo 
êtres signalés plus haut; Turin}, Tél. : 011-9587256 ou : 
d'un 9581547. chañt, sn collaboiation 


Jusqu'au 9 février. 







François-René 


















+ simple, primordial ière pluie. Surtout peut en voir dans le parc de « ï | evec Alain Marty, 
es DUCHABLE oui, pr de vue. Lien que l'ar- Tue Carpet Fe rites de, Kerypebenner, où sur Due t mon ae t'Horizon ; É 
: Chopin iste, attentif à tout ce qui pousse, a fait ses dét dans k terrasse, Roche- aux-Poi. 8, Strasl . Tél. : tre régional des lettres 
Pass Nour fout se que vhe dans La more Siron d'Anie Povera, où on ne s'est eue 88-32-48-95. Junqu'au 16 Hier. | Ÿ . 240 p.. 280 F. 
(pa. Volauiete) l'homme y compris, entendait faire Sn de nel : 
Ro pu Que VE ONE name Comme À fi Perone SALLE PLEYEL 
us | MOZART {ous is pores de la peau. Dubaemee DNS ALBERT SARFATI et LALG, MC CORMACR 
nu 1 Qu'i y ait un fond de romantisme Garessio. S'il n'avait un goût très fort : PES ER ee : 
DANVTEA Jean-Pierre | chez Penone, comme le souligne pour. les pratiques areas. S'il Vendredi 17 janvier à 20 h 30 
Fe: RAMPAL catalogue de F des dessins aussi à Uouver son créneau, à fire TETE AUR TE: 
47-20-58-37 et ses amis . . F 
ba Vémil Orchestre de pe RE ETTEE PE | Gone Don d'autres pi ROYAL PHILHARMONIC 
Cham: re DA ce ds a a 
FRANZ LISZT PI x ORCHESTRA 
Mariolie | k CROIS ; 
a / ee À VLADIMIR ASHKENAZY 
PIERRE PIERLOT : à LRUM BRITTEN e MOZART ° TCHAIKOVSKI 


AB KOSTER = LOCATION: SALLE PIEYEL, AGENCES, FNAC 


et par téléphone 45 61 06 304 


CHATELET 






LES MUSICIENS 
DE L'ORCHESTRE 













































Mercredi 15 
ans LR RDES 10 JANVIER 18H - M “+ S 2 L D E PARIS 
TR eti la musique JANVIER ANDREAS 20 janvier 20 h 30 
44-73-1300 t Il h 
ÉR Mein 92 STAIER Ivo Pogorelich… 
BRAHMS : HAYDN - MOZART Chopin : 
LES NOCES Concerts Radio France 75F-LOC. 42742277 Nocturnes / Sonate en si mineur 
inské Enr M Vendredi 10 - 20 h 30 2 PL DU CHATELET PARIS 4 Ravel 
Stra H : Salle Pleyel 
Dir. : Philippe Prokofiev Madeleine Prestige de la Musique : i 
HERREWEGHE | {opère création française) Rschmaninov - Danses oo Valses nobles et sentimentales 
° cm Vs cu National de France Chœur et Orchestre champs-élysées ÿ Rachmaninov | 
oran husoue oeuoue | Of Phiharmonique de Radio France Sonate n° 2 en si bémol majeur 


les 











M Mari 7 - 20 h 30 
Studio 106 de Radio France DM Du 11 au 31 





Musique traditionnelle de Maison de Radio France Elo 31 janvier 20 h 30 
Scandinavie L'Europe des . . | « 
PR er | NS Lucia Popp 
= à concerts gr 
nn RES Franco créations - 80 compositeurs : soprano 


herreweghe 










Hommage à Charie Mingus BE Dimanche 12-11 h Irwin Gage pic 





GRANDS RENDEZ-VOUS Winter / Cormann / Padovani Salle Gaveau -ConcertSrunch . mu 
Rossini - Mozart Prokofiev, Pfitzner, 
Location 42302308 takoved ! 
Goldberg Ensemble / Dessay Schreker, R. Strauss 


. Prix des places : de 70 à 195 F 


FONDATION 
te 4022800 une D 


4 Ni. 
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LACS CUS. À oi 
Renseignements 42 30 18 18 Radio France 
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SCIENCES + MEDECINE 





Selon une étude de 


Trajectoires de femmes 


physiologistes américains, les athlètes féminines courront le marathon aussi vite 


que les hommes avant la fin du siècle. Elles les rattraperont dans les épreuves de sprint, en 2050 


UR les pistes d'athlétisme 
aussi, la femme serait 
l'avenir de l'homme. 
améncses e ere 

pus | Jointain où les athlètes fus. 
< ut aussi vite que Les 
sos Au re CS etes 


© compa- 
rative, sur les quatre-vingt dernières 
années, de la progression des records 
mondiaux, ils concluent que le 
record du marathon (42,195 kilomë- 
tres) sera le même chez les femmes 
que chez les hommes dès 1998, en 
2 h 02 mn. 


Dans les épreuves plus courtes, il 
faudra plus longtemps pour combler 
l'écart, mais, selon les travaux des 
doux scientifiques. ÿ 
revue Nature du 2 janvier, les pro- 
grès des athlètes féminines sont-tels 
que les femmes devraient en toute 
logique rattraper les hommes sur 
Ï mètres vers 2027, avec un 


record. 
L'augmentation de cette vitesse 
moyenne au fil des décennies est, 
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selon eux, l'éément le plus impor- 
tant pour comprendre « {es détermi- 
nants physiologiques de l'améliora- 
EL SEpere men inexorable des 


Pour Les hommes, l'examen des 


les épreuves, du 200 mètres au 
10000 mètres: entre 5,69 à 
7,51 mètres par minute (m/mn) à 
chaq ue décennie. La progression 
‘est différente que sur le marathon, 


dE 
il 
FE 
fe 


sont tellement 


gression différents que 
l'écart se comble î . 
: s en 1934. apple Brian Wap 


on avait fait courir ensemble 

recordman du mile de l'époque, le 

Britannique Roger Bannister, et sa 
première 


records sur La distance, il ny aurait 
plus que 180 mètres à 
Par de fiables 


Psychiatrie et politique à Cuba 


CHARLES-J. BROWN st 
Armando M. Lago: 
témoignent {1}. Cuba n'a rien à 
envier au grand frère : la psy- 
chiatrie continue à « convain- 
ere » les opposants. La 
idéologique est évidente : le 
à pat bre Grau a moyan 
il eu 
Mona rééducation. Si les oñmi- 
nels récidivant et persistant, il 
faut, suivant en cela la pensée 
de Nikita Khrouchichev (qui a 8t6 
l'initiateur de la psychiatrie à 
usage politique en URSS], retenir 
l'hypothèse d’une maladie man- 
tata qu'on pourrait traiter. 

H y a cependant gntre ces 
deux courants à usage poftique 


psychiatrie est moins souvent 
employés à Cuba : les auteurs 
rapportent vingt-sept cas en 
trente ans. pe Cubains n'es- 
sayent pas de jonner un Sam- 
blant de crédibilité ou une appe- 
rence de professionnalisme à 
leurs exactions : seuls douze cas 
sur vingt-sapt correspondent à 
un « diagnostic ». Dans quatre 
ces, les sujets ont été déclarés 
sains d'esprit mais néanmoins 
internés. Îl n'y a pas à Cuba 
d'équivalent de l'Institut de pey- 
chiatrie légale Serbski. La plupart 
des décisions sont prises à là 
Villa Merista {qui avait été bâtie 
par les Pères Maristes, puis 
confisquée par les services de 
sécurité}. Ce sont des agents de 
ja sécurité qui $ prennént 
la décision d'interér un pré- 
venu. | 

Le régime des hôpitaux à 
haute surveillance est terrible. 


sont | 
infirmier, sans ue : 
cturant, 
décontracture une mor: 
, is sont prat- 
les autres 


sure de la langue. 
qués dovant 





« patients ». Eugenio de Sosa 
Chabeau se voit placer des élec- 
trodes tantôt sur les tapes, 
tantôt sur les testicules ; les 
Cubains ne cachent nullement 
qu'il s'agit d'une torture et que 
ce spectacle est desüné à intimi- 
der les autras « patients » 
devant qui le choc se pratique. 
On donne aussi des neurolepti- 
ques. Egalement des coups. 

Plusieurs mois après {a sortie 
de leur ouvrage, les auteurs 
nous ont affirmé que ces prati- 
ques perduraient, citant le cas 
de Marcos Jullo et Carlos Braulio 
Adames Barcindes arrêtés pour 
propagande ennemie et soumis 
Jun à douze séances, l'autre à 
au moins trois séances d'éloc- 
trochoes sans anesthésie. 

Les durées d'hospitalisation 
dans ces géhennes sont dans 
f‘onsembie moindres que jadis 
en URSS ; nombre de malades 
restent quelques jours, voire un 
seul, quelques-uns, pas infortu- 
nés, vont jusqu'à cinq ans. 

Ce document, sobre, précis, 
bien documenté, recoupe las 
constatations antérieures d'Am- 
nesty st de Watch ; Ï est acca- 
blant et i) s'inscrit dans un 
ensemble qu'on ne connaît que 
trop bien. Mais au demeurant, 
Cuba est le soul pays au monde 
qui ait pris la sion d'appli- 
quer la quarantaine aux séropo- 


CYRILLE KOUPERNIK 


> Le docteur Cyrille Kouper- 
nik est psychiatre, profas- 
eeur honoraire au collège da 
médecine des hôpitaux. 


Of Human Rights (Box 2161 
Station, Georgetown University, 
Washington. DC 20057. TL (202). 
544-6246), 217 pages. 


devait commencer à se ralentir, cela 
n'apparaitrail que dans le futur». 
Cependant, leur étude s'arrête à 
1985, et beaucoup d'observateurs de 
l'athiétisme estiment que Ia période 
de stagnation a déjà commencé. 
Comment espérer un record du 
marathon en 2 h 2? man dans six ans, 
même pour les hommes, alors que 
personne ne s'est approché du record 
établi voici quatre ans par l'Ethio- 
pien Belayneh Dinsamo en 
Don es Pipe DE 

Pas gagner ” les 
sur une course de deux heures en si 


tant que le record de la Norvégienne 
Ingrid Kristiansen (2 h 21 mn 6 s) 
remonte déjà au 21 avril 1985. 
Entraïneur national des coureurs 
de fond, Georges Gacon est certes 
persuadé que, sur les longues dis- 





La Portugaise Rosa Mota, championne olympique du marathon 


tances, les différences entre les 

et les femmes vont «tendre 
à diminuer », mais il trouve les ertra- 
polations de Whipp et Ward «apii- 
mistes », En effet, les athlètes femmes 
ont, selon lui, de sérieux handicaps 
biologiques : moindre force muscu- 
faire et plus grande masse graisseuse, 
donc une surcharge pondérale en 
course. Pour améliorer leur « rende- 
ment» au point de rejoindre les 
hommes, l'optimisation de 
l'entraînement, de la diététique et du 
suivi médical suffira-t-elle ? 

Afin d'espérer poursuivre la pro- 
gression de leurs performances, les 
hommes devront en effet augmencer 
leur consommation d'oxygène de 
D cu jou les dix ans, à dé 

rian Whipp, dont c'est la spécialité. 
« Et les femmes de plus du double.» 
Or, actuellement, les consommations 
d'oxygène enregistrées chez les cou- 


reurs de demi-fond français sont 


identiques chez les hommes et les 
femmes : « 200 millilitres par kilo 
par kilomètre», précise Georges 
Gacon. Selon lui, «l'évaluion est 
grandement conditionnée par la lutte 
contre Le dopage ». Trop d'athiètes 
féminines sont allées puiser ta force 
qui leur manque dans les traitements 
à base d'hormones mâles, tandis que 
d'autres - hommes et femmes - ont 
misé sur des produits dangereux 
comme l'EPO (érythropoïétine) pour 
améliorer leurs capacités aérobiques. 

Sans pouvoir établir un rapproche- 
ment formel avec le renforcement 
des contrôles antidopages en athlé- 
tisme, force est de constater un net 
ralentissement des performances 
depuis quelques années, en particu- 
lier chez les femmes. Le record du 
400 mêtres, que détient f'ex-Alle- 
mande de l'Est Marita Koch, date 
déjà du 6 octobre 1985, celui du 
800 mètres, par la Tchécoslovaque 


Jarmila Kratochvilova, remonte à 
1983, et celui du 1 500 mètres, par la 
Soviétique Tatiana Kazankina, n'a 
plus été battu depuis 1980. Le record 
du 5000 mètres et celui du 
10 000 mètres ant été établis par 
Ingrid Kristiansen en 1986. Plus 
généralement, aucun record féminin 
n'a été battu en course à pied pen- 
Net 1990 et 1991, un seul 
en . 


Les limites 
du corps humain 


Peut-être approche-t-on des fimites 
du corps humain? C'est l'avis du 
docteur Eric Bouvat, traumatologue 
du sport et médecin des équipes de 
France d'athlétisme. [1 prédit un 
arrêt de {a progression des perfor- 
mances, car «/a carrosserie de 
d'homme n'est pas faite pour suppor- 
ter l'augmentation annoncée par les 
résultats théoriques des scientifiques 
américains». 1| y a déjà quelques 
années, une étude biomécanique 
avait montré que le col du férmaur 
d'un homme normal ne résisterait 
pas à un saut en longueur de plus de 
9 mètres (record actuel à 
8,95 mètres}, et que les sauteurs en 
hauteur plafonneraient, pour des rai- 
sons de résistance physique, à 
2,50 mètres (record actuel à 
2.44 mètres). 


Au contact avec les athlètes fran- 
çais, le docteur Bouvat a l'occasion 
de mesurer la fragilité des organes 
- en particulier les os et les 
tendons -— sollicités à l'extrême limite 
de leur capacité. Selon lui, « 40 % des 
sportifs de haut niveau sont opérés 
chaque année pour des lésions trau- 
matiques ». Sur une carrière de dix 
années, ua champion a donc toutes 
les probabilités de se retrouver au 
moins une fois sur une table d'opéra 
tion. Sur es Ego seg gl 
suit en préparation pique, 
ont eu, dans l'année, une blessure 
nécessitant un arrét d'au moins cinq 
jours; 35 % sont blessés deux fois et 
plus chaque année, 


JEAN-JACQUES BOZONNET 





Psychologie à la «une» 


Les psychologues britanniques s'appliquent à « populariser » 
leurs recherches grâce aux médias. Avec succès 


LONDRES 
correspondance 


INSI que d'autres psycho- 
logues, Helen Petrie, 
trente-cinq ans, cher- 
cheur à l'université du 
Sussex. était hier encore 

inconnue du grand public. Depuis la 
conférence annuelle à Londres de La 
Société britannique de psychologie 
(BPS). les 17 et 18 décembre, elle est 
sans cesse sollicitée par les médias à 





propos du travail qu'elle mène avec 
Caroi Johnson : l'influence du pré- 
nom sur l'ioage qu'ont les adultes 
de leur personnalité sexuelle. Des 
articles dans une dizaine de quoti- 
diens {dont le Times, le Guardian et 
l'Independeni), des interviews à la 
BBC (par exemple dans des émis- 
sions comme « Women's Hourx ou 
«Science Now»), des apparitions à 
la télévision, 1 ne lui manque que la 
«une» du Zèmes, que ses collègues 
Peter Bull et Kate Mayer, de l'uni- 
vessité de York, ont obtenue, eux, le 
19 décembre, pour leur étude du 
comportement à la télévision de 
John Major, 

La couverture des conférences par 
les médias n’est qu'un aspect de la 
politique de « popularisation » de la 
BPS (terme que la Société britanni- 
que de psychologie voudrait voir 
substituer à celui de « vulgarisa- 
tion», dont la connotation est par 
trop péjorative). C'est en 1973 
qu'elle à débuté, pour des raisons 
éthiques et de reconnaissance profes- 
sionnelle. Parce qu'une poignée de 
psychologues ont pensé qu'ils 
avaient des comptes à rendre au 
public et que, s'ils voulaient protéger 
ce même public contre l'influence 
des pseudo-psychoiogues, ils 
devaient Jui expliquer en quoi ils 
étaient mieux qualifiés et quels pro- 


blèmes ils pouvaient résoudre. Le 
professeur John Morron, directeur 
du laboratoire du développement 
cognitif au Medical Research Center 
téquivalent paur les sciences de la 
vie du CNRS), raconte : « Au début, 
des médias nous envoyaient des géné- 
ralistes qui ne montraïent que l'as- 
pect pittoresque de nos recherches : 
avec raison, c'est leur métier! Nous 
avons afors fait un travail d'explica- 
tion de ce qu'est la psychologie et des 
domaines qu'elle couvre. Nous avans 
réussi à attirer des journalistes spé- 
cialisés qui, pour la plupart, ont un 
diplôme en psychologie ou dans une 
discipline proche. Le travail a été plus 
dur du côté des psychologues. Il a 
d'abord fallu leur apprendre à acrep- 
der que leurs idées soient parfois mal 
interprétées, puis à communiquer le 
résultat de leur travail de manière 
claire. Nous avons maintenant le 
satisfaction de voir que des pare- 
graphes entiers de nos communiqués 
sont repris tels quels par la presse! v 


Deux professionnels 
de f'intormation 


Cer optimisme, Peter Evans, ani- || 


mateur à {a BBC de «Science Now», 
le partage. [{ assure que {a BPS est 
devenue la meilleure association 
scientifique du pays pour La qualité 
de ses informations « depuis qu'elle 
emploie à plein-temps deux profes- 
sionnels de l'information, Quand je 


prépare une émission sur la mémoire |. 


par exemple, je téléphane à Stephen 
White, le directeur de l'office de 
presse de la BPS. Il me donne immé- 
diarement les bons contacts v. 

Qutre ces relations avec les 
médias, la BPS s'est assuré depuis 
octobre l'appui de deux députés, 
ainsi que Keith Vaz (Parti travail. 


liste) va déposer une proposition | 


pour financer la prise en charge psy- 


chologique de victimes de drames 
collectifs, tels que celui de l'incendie 
à La station de métro King-Cross en 
1987. 

Quand on fait remarquer à Ste- 
pher White que seuls certains 
domaines de la psychologie sont cou- 
verts par les médias, il réplique que 
c'est parce c'est principalement dans 
ces domaines que les psychologues 
«se jettent à l'eau s. « SY ceux qui se 
considèrent plus «scientifiques », 


Conférences 


comme les cognitifs, ont peur des 
médias ou les ignorent, tant pis pour 
eux! Mais ils doivent être conscients 
qu'ils profitent de notre wavail.. Mon 
objectif est d'obienir des psychologues 
qu'ils s'adressent autant au grand 
publie qu'à leurs collègues.» En 
France, combien de chercheurs sont- 
ils prêts à seulement envisager la 
«popularisations de leurs travaux ? 


CHANTAL PACTEAU 


Dans le cadre de l'exposition 


MACHINES 


À COMMUNIQUER 


samedi }! janvier à 15h 
“Télévision haute définition, 

les enjeux économiques” 

par Jean-Claude Delmas, délégué mission TVHD 


et Affaires satellites du service des Télécommunications 
de l'image, France Télécom. 


mercredi 15 janvier à 17 h 
“Evolution du Minitel et du télétel”? 


par Guy Delpech de Comeiras, responsable du 
département Etudes et communications, 


TSl-France Télécom. 


LIÉE URUCONSRES 
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La Russie cherche sa science 


L'Académie russe des sciences a nommé son président 
et élabore ses nouveaux statuts. Reste à trouver l'argent de la recherche 


ES choses se sont enfin 
éclaircies. Après plusieurs 
mois de confusion, de 
luttes intestines, d'opposi- 
tions de clans, la Russie a 

réussi à mettre sur pied une Acadé- 
mie russe des sciences (RAN). À sa 
tête, le président Youri Ossipov. 
Spécialiste de la mécanique et des 
mathématiques appliquées, ancien 
directeur de l'Institut de mathéma- 
tiques et de mécanique de la filiale 
ouralienne de l'ex-Académie des 
sciences de l'URSS, c'est un 
homme du sérail de Boris Elisine. 
Comme lui, il est originaire de 
Sverdlovsk (Oural). I} a travaillé 
avec lui (orsque le président de la 
Russie était secrétaire général de 
l'organisation du parti de la région. 

Youri Ossipov a été élu le 
34 décembre, à Moscou, lors de la 
première assemblée générale de la 
RAN. Trente-neuf premiers acadé- 
miciens et cent sept correspondants 
élus à la date du 7 décembre ont 
participé à l'élection, ainsi que des 
membres et des correspondants de 
l'ex-Académie des sciences de 






Dans une longue interview, 
publiée dans la Pravda du 
14 décembre, M. Goury Mart- 
chouk, ancien président de 
l'Académie des sciences de 
J'URSS, se montre plus qu'in- 
quiet pour l'avenir de la 
recherche de l'ex-Union. * Nous 
vivons un processus de destruc- 
tion de notre potentiel scientifi- 
que en tant que système. Les 
espoirs selon lesquels on pour- 
rait financer et sauver n'en 
serait-ce qu'une partie (par 
exemple la recherche fondamen- 
talaj sont ilusoires », déclare-t-il 
sans ambages. 

«La science est un organisme 
vivant, et non un conglomérat 
de mécanismes autonomes, 
ajoute-t-il. Malheureusement, ni 
nos hommes politiques ni la 
communauté scientifique n'ont 
d'idée précise sur la façon dont 
elle pourrait tre sauvée, survi- 
vre at renaître. » M. Martchouk 
déplore notamment qu's aucune 
solution de rechange ne soit 
proposée pour {a racherche sec- 
torielle, à la place de ce qui a été 





Les inquiétudes 
de Goury Martchouk 


l'URSS désormais intégrés à la 
RAN, et aussi — fait totalement 
nouveau — un certain nombre d'élus 
des instituts de recherche scientift- 
que de Russie (1). Youri Ossipov 
l'a emporté sur son principal rival, 
Evgucny Velikhov, vice-président 
de la défunte Académie des 
sciences de l'URSS et conseiller de 
Mikhaïl Gorbatchev pour les ques- 
tions scientifiques et la guerre des 
étoiles. 


«Pour que la science russe 
ne s'effondre pas 


En accédant à cette lourde res- 
ponsabilité, le président de la nou- 
velle académie, loin d'être encore 
organisée, aura à s'atteler à des pro- 
blèmes qu'il étudie depuis mars 
1991, date à laquelle il fut choisi 
comme « président-organisaleur » 
de cette instance alors en pleine 
gestation. A l'issue de son élection, 
dès sa première déclaration à la 
presse, Youri Ossipov a souligné 
que le plus important était actuel- 






dépendait la science soviétique 
ont en effet été supprimés d'un 
trait de plume du jour au lende- 
main, pour être remplacés par 
un très petit nombre de minis- 
tères russes. 

Dans les critiques, nom- 
breuses, formulées au cours des 
derniers mois contre l'Académie 
des sciences de l'URSS, et plus 
directement contre sa direction, 
M. Martchouk voit une de ces 
«campagnes de dénigrements 
dont l'Académie a fait périodi- 
quement les frais, notamment... 
en 1929. « Comme les staliniens 
radicaux de l'époque, les criti- 
ques actuels accusant avant tout 
l'Académie de n'être pas démo- 
cratique, dans la mesure où, 
selon eux, elle retarde de façon 
radicale sur les processus 
démocratiques dans la société. » 

La seule autocritique de 
M. Martchouk tient an quelques 
lignes : «Nous avons manqué de 
perspicacité, de savoir-faire er 
de fermeté. Nous étions trop 
dépendants du pouvoir, 
































lement de créer toutes les condi- 
tions pour que «/a science russe ne 
s' pas définitivement », d'ap- 
fe soutien nécessaire aux cok 
lectivités scientifiques et de les 
aider à survivre dans les conditions 
compliquées de l'économie de mar- 
ché {le Monde Sciences-Médecine 
du 1E septembre 1991). 
Le premier président de la nou- 
velle académie, qui aura 
de loger dans F MOsCO- 
vite qu'occupait Mikhaïl Gorbat- 
chev jusqu'à sa démission, a déjà 
fait preuve de ses talents de tacti- 
cien en sortant vainqueur d'une 
situation a priori inextricable. En 
effet, les deux conceptions de l'ave- 
nir de l'ex-URSS que défendaient 
Gorbatchev et Eltsine se sont en 
quelque sorte retrouvées chez les 
académiciens, avec toutes leurs ten- 
dances particulières et souvent leurs 
efs. Avant que se concrétise 
l'existence de la RAN, une demi- 
douzaine de variantes — russes, de 
ARS intermédiaires _ Re été 
voquées, tandis que idium 
de lex Académie des es de 
LUess, dirigé par Ce 
chouk, s'opposait à tout 
ment radical des structures et à une 
réduction notable du rôle fédéra- 
teur de l'académie. 


Elaborer les statuts et organiser 


les structures de la nouvelle acadé- 
mie, réfléchir aux moyens d’organi- 
ser un minimum de coordination 
avec les autres académies des 
sciences des Républiques souve- 
raines, rétablir les passerelles entre 
la recherche académique et La 
recherche universitaire, développer 
la coopération avec les scientifiques 
étrangers, freiner La « fuite des cer- 
reaux»… [ y a de quoi faire. Prio- 
rité des priorités : obtenir de Far- 
gt dans une situation de chaos 

omique où le salaire des cher- 
cheurs est plusieurs fois moindre 
que celui d’un conducteur de trac- 
te 

quoi et i* 

tricité, où les bibliothèques ne peu- 
vent s'abonner au nombre mini- 
mum indispensable de revues 


Les promesses 
d'Eltsine 


«Le rrnement de la Russie 
n'abandonnera pas la priorité don- 
née à la recherche et donc son finan- 
cement, car, sans les spécialistes 
hautement qualifiés et les cher- 

nous ne sortirons pas de la 
crises, a affirmé Boris Eltsine à la 
clôture des travaux de l'assemblée 


générale de la RAN. Souli t que 
« la renaissance de fl", rie russe 
des sciences constitue l'un des prin- 
cipaux pas vers la renaissance de 
l'Etat russe en général», le prési- 
dent de Russie a enr que le gou- 
vernement avait pris l'engagement 
de financer, pendant les six à huit 
premiers mois de l'année 1992, les 
recherches de l'académie au niveau 
des crédits de 1991. Des mesures 
«certes insuffisantes », au-delà des- 
quelles le gouvernement prévoit de 
mettre en place d'autres formes de 
financement, notamment l'octroi de 
crédits de l'Etat à des programmes 
prioritaires. Des fonds spéciaux 
seront également créés, auxquels 
tout chercheur devrait pouvoir 
s'adresser directement. 

. drame, cs. que, de l'argent, il 
nyemsa tout cas, pas beau- 
coup. fau Le dire franchement : 
il n'y aura pas de pour tout le 
mondes, avait prévenu, quelques 
jours plus tôt, Boris Saltykov, 
ministre russe de la science, de la 
technologie et de l'enseignement 
supérieur, dans une interview 
publiée à la veille de la session de 
l'academie dans le bulletin Poisk 
(Recherche). Partisau d'un 
« égraissage » sérieux des effectifs 
dans Ia recherche russe, M. Saity- 
kov a rappelé que, dans les 





années 60, un accroissement du 
nombre des cadres allant jusqu'à 
12 % par an s'est produit dans les 
instituts, où «se sont introduits 
toutes sortes de gens, ÿ compris des 
gens qui n'ont jamais rien fait ». 
Afin de redynamiser la recherche, 
le ministre russe de la science 
compte ainsi, du moins dans un 
premier temps, rester «le principal 
dispensateur» des fonds publics, 
étant entendu qu'il fera appel à des 
« Conseils d’expertss pour l'évaiua- 
tion des demandes et des projets. 
M. Saltykov a promis de faire dili- 
nc pour que soit mis en place un 
fonds autonome pour la recherche 
fondamentale. Evoquant fes 
«bruitss selon lesquels « l'Europe 
s'apprétait à créer un fonds d'aide à 
la recherche fondamentale russe », il 
n'a pas caché qu'il espérait beau- 
coup d'une aide occidentale ponc- 
tuelle, que de la possibilité de 
se procurer des instruments et des 
équipements scientifiques étrangers 
à des prix de faveur. 


SERGE BERG 





(1) 95% des 365 grands insuitots et 
centres de recherche de l'ancienne Acadé- 
mic des sciences d'URSS sont situés sur le 
territoire de la Russie. 





UMA 


de notre correspondante 


Eu octobre dernier, Eguil Paz 
Lora et son gendre, Reynaldo 
Molina, se sont vu refuser un visa 
pour les Etats-Unis. Lis devaient 
recevoir à Miami l'oscar du Trader 
Leaders Club en récompense à 
leurs travaux de recherche en vue 
d'industrialiser la feuille de coca. 
Depuis 1987, leur entreprise, 
COINCA, fabrique sirops, vins, 
liqueurs, dentifrices, chewing-gums, 
biscuits, potions antidiabétiques ou 
diététiques. L'accès à l'empire du 
Coca-Cola leur a été curieusement 
interdit parce que COINCA faisait, 
disait-on, de la propagande pour la 
cocaïne... 

La feuille de coca, de son nom 
scientifique Eryphroxilium, contient 
en effet de La cocaïne (environ 1 %), 
mais ce n'est qu'un de ses quatorze 









Tisane des Andes 


Le gouvemement et les industriels péruviens militent pour une réhabilitation 
des vertus thérapeutiques de la feuille de coca 


" rissent de faux 


Bolivie afu d'éviter Le «soroche » 
ou mal On se souviendra 
que ke pape Léon XIII ne refusait 
jamais un petit verre de mariani, 
qui était du vin de coca. 

Pour quelles raisons le maté de 
coca ne pourrait-il. se convertir en 
tisane miracie en cette fin de vin, 
tième siècle et seraït interdit sur 
marché mondial? Face au blocus 
dont ils sont victimes, les produc- 
teurs de coca s'interrogent sur la 

du raisonnement occidental 

ui les traite comme des parias : si 
aicoolisme est an des plus grands 
fléaux de l'Europe, pourquoi ne pas 
éradiquer les vignobles? Si Le taba- 
gisme fait aussi un nombre impres- 
sionnent de victimes, pourquoi ne 
pas pRreruire l'importation de 


Néanmoins, les producteurs nour- 
irs lorsqu'ils 
pensent que les Italiens et les Chi- 
nois pourront, dans l'avenir, renon- 
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aussi très nutritive et riche en sels 
minéraux et en vitamines, d'où son 
nom de « feuille sacrée de l'Inca». 
Utilisée depuis des millénaires 
par les Indiens Quetchuas et Ayma- 
res du Pérou et de Bolivie, elle n'est 
devenue une plante maudite que 
lorsqu'elle a été convertie en drogue 
dure. Consommée sous forme de 
chlorhydrate, c’est La cocaïne ou la 
«dame blanche», aspirée por les 
gens aisés, ou sous la forme prolé- 
taire de sulfate, plus nocive et 
fumée comme la «pasta» ou le 
«crack». - 


Un fort goût 
de remède 


Depuis la conférence de Vienne 
.de 1988, la production et le com- 
mere ee feuille Fos sont 
interdits, à l'exception de son usage 
traditionnel, qu'il s'agisse du « cha- 
char» (mächonnement), de la boule 
de coca piquée de chaux vive ou de 
son emploi médicinal sons forme de 
tisane Ou de cataplasme. 

C'est pourquoi l'exportation de 
maté de coca est interdite aux Etats- 


Unis comme en Europe. Tonique et l: 








facilitant la digestion, l'infusion de 
coca est pourtant inoffensive. Elle 
ne contient qu’un milligramme de 
cocaïne. [ faudrait donc en consom- 
mer 700 doses pour obtenir l'effet 
d’un gramme de drogue. Cette 
tisane a d’ailleurs démontré ses ver- 
tus, et le pape Jean-Paul II ne l'a 


pas dédaignée lors de son voyage en 


_L'HERMÈS 
Editeur üniversitaire 
depuis 22 ans 


: DROIT 
ECONOMIE - GESTION 
LANGUES DES AFFAIRES 


catalogue gratuit sur demande 
13 rue Séguier 75006 PARIS Tél. 46 34 07 70 


la plus simple de combattre la 
cocaïne est de revaloriser l'inoffen- 
sive feuille. En premier lieu, en 
levant _les objections sur l’usage 
scientifique de la coca, Ce thème est 
inscrit sur l'agenda du ministre 
péruvien de La santé qui se rendra 
sos na è core Pour assister à 
l'assemblée ann de l'Organisa- 
tion mondiale de la santé 


NICOLE BONNET 














dénigré aux yeux de la société, à  croyions dans ses bonnes inten- alcaloïdes. On y trouve aussi de cer à leur capuccino et à leur thé 
savoir le système de commen- tions et sa compréhension des l'atropine, de la papaïne, de la pec- pour siroter des infusions de 
dement [administratif] qui ls fai. problèmes nationaux. » tine, de la globuline, de La kolëine et et que la production de 200 000 hec- 
sait vivres. La douzaine de de l'inuline. C'est donc une plante tares avec quatre récoltes par an 
ministères techniques dont S. B. aux propriétés, thérapeutiques pourra étre absorbée par l'exporta- 
extrêmement variées, mais qui est ton de leurs produits industrialisés, 
= = Il est s que COINCA n'en est 
RÉDACTION ET SIÈGE SOCIAL : ADMINISTRATION : encore qu'à un stade expérimental. 
>» : 15, RUE FALGUIÈRE 1, PLACE HUBERT-BEUVE-MÉRY Le handicap le plus Hagrant est que 
: à 785501 PARIS CEDEX 15 94852 IVAY-SUR-SEINE CEDEX ces produrts — qu'il s de den. 
2 £ à | | € Tél. : (1) 40-65-25-25 Tél. : (1) 40-65-25-25 tifrice, de sirop ou de liqueur — ont 
FRS Tea à Télécopieur : (1) 40-65-25-99 Télécopieur : {1) 49-60-30-10 un de remède prononcé, 
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Edité par la SARL le Monde Reproduction interdite de tout articl Commi paritaire des ; Edbue c'est-à dire pou ee ei 
la ion à t article, issi ai journaux : . = 
Durée de la société : Tax ancre ave l'administration | et publications, w 57437 bete», des propriétés autidiabéti. > 
cent ans à compter du PRINTED IN FRANCE ISSN : 0395-2037 ques; pour le «cocaestet», des pro- ‘ 
10 décembre 1944 griétés amincissantes: pour le 
Capital socal : Ranseignements sur Les microfilms et index du Monde au (1) 40-65-29-33 dentifice Codent des vertus anti- = 
4e 2 . caries. 
Principaux ne un société : La réhabilitation de la coca en 
« Les rédacteurs du Monde », ABONNEMENTS mp pédonae ne _ 
« Association Hubert-Beuve-MEry » | je HobertBemeMéry. 9352 IVRY-SURSEINE CEDEX. TEL : (1) 45403290 Les experte pensent que la mantére 
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- M. a Ms Jean-Louis Guillemard, En cours : le Pensée et li d _ t ue Barbara 
_ Catherine ct Alain HOLLEVILLE, Fr fes, Anne ct Isabelle, Gustare Effet. ee el l'œuvre de | : Les sncee et les colfaborateurs , a as Reed Valboi, Soutenances de thèses 
Marie-Cémentine ct Pierte-Laurent, | M. ca Me Pape Gailemerd, Ses amis, sc8 disciples, 105 étudiants |. Ont Ia tristesse d'annongte 1e décis, ! “Monique Valbot et Catherine | = Ecole des Rat études en 
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En uni Leurs enfants, ÉbouLEs gures Les plus atla- prisident du comité manñgcment  ; musicien, comptable et militant, France du XX: siècle : les gens du Bot- 
n union de pensée avec M= Eliane Croce, chantes de notre modernité de la chambre smdicale | i tin mondain». 
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M Julie Hamois, Catherine Har- Mac). accidentel du \ i n : 
_ M. Georges Arditti nois, fase LOS un ans (ne paraît pas et Concours d'expression sur le Japon 
ï ï ° Hervé is tient li ire-part. docteur | âge, 1.60 m, cheveux bruns. YOUR organisé à l'initiative des fédéra- 
* unes le faire part du décès de | Mt NÉ Michel Thil, _ Cet avis ient lieu de Rep Jens Lac NIETO, | vert, française, parie ang allemand dons tele de quatre 
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aArehives et histvire de l'architecture » 
(Ed. de La Villette). 

A paraitre en 1992 (Ed. P. Sers) : 
Andrée LarçüL 


Arlette Deptanche-Noveu, 
167, rue du Petit-Leroÿ. 
94550 Chovilly-Larue. 


12, avenue du'Progrès, 
12000 Versailles. 22 décembre, à Ashdod (Israël). Les 
prières du mois auront lieu le 20 jan- 
x Me Gise Brandvcinzoigee, Pier 1992, à Ashdod (vers 16 h 30). M Monsi 
sa fem! , : adame, onsieur, 
Myriam ct David, « J'ai écrit ii : Heureux l'homme : 
Michèle et Francis Erder, qui lit ce Psaumes de David et qui : . Us 
Joy, | ue a de tou Les tem à. L'offre publique d'achat lancée par ACCOR l'importance des activités des 2 groupes 
FE sn Un ge Dnfans, se petite-fille, sa sur, RÉ (via sa filiale à 81 % COBEFIN), le jeudi a amené la Commission des Communautés 
E ne ‘ont ta douleur de faire part du | | 7 novembre dernier, sur la Compagnie Européenne à Bruxelles à allonger son délai 
é Serge BRANDVEINZEIGER. = Jean-Marie IMBERT Internationale des Wagons-Lirs et du Tourisme d'examen comme es textes le prévoient. 
0 Les auront feu le morcreut | à quitté les siens ic 5 janvier 1992, à vient de se terminer avec sUCCÈS. Nous pensons qu il ne devrait pas y avoir 
: 8 javier 02. à 14 h 30, au cimetière | l'age de quarante-sept A+ Les résul Gras . de conséquence significative. 
. à « Passionné par les hommes, il Lacs ONE Pet sue. - d'autre part, le prix définitif de l'offre: 
fee nt aimait da vie. » - Nombre d'actions en circulation, la condamnation en première instance par 
% La cérémonie religieuse sera célébrée ÿ compris les actions AFV 4.046.098 Je Tribunal de Commerce de Bruxelles 
: te jeudi 9 janvier, à 9 heures, l'égiise ; Loc à s . .e 
= M. Maurice Duval ed me-Cocuilly avenue Fe - Actions apportées à l'OPA 1.727.134 à payer, sous certaines condirions, un 
20 Roubaud, CPE ——— Champigny. Vai-de- Mare). i éri complément de prix, a fait l'obje d'un À 
seins Compte renu des actions antérieurement np nt de prix, à JET appe 
Yves a Dante PR ens Lecoi ra Cardot JE = dthui actionnai ui sera jugé en 1992. Aucun contrôle 
Chsistian et Made Levointe, |, Méur de faire part du décès de possédées, ACCOR est aujourd'hui actionnaire qui sera £ Gt nf À ae à 
Cnçois et Sophie Lecoinie, re JOEY des Wagons-Lits à haureur de 69,5 %. Ceres A sans de at Sd ude 
ses petits-enfants, Pierre , affaire, no es co quant à l'issue 
° Damien, Aurélie et Jutien, ancien 24 : £ , 
JRE : Mathieu Caroline, Pauline, de r'Ecole normale supérieure (1946) Ce résulrat a été enregistré en dépit des de ces procédures. 
sie et Nicolas Modou, a Ceres du ebitocture perturbations et des obstacles rencontrés . 
| eur à Ares de Paris-La Villette, tour au long de l'OPA. Made MORT Rp 
. Sn la tristesse de faire part du décès de iosophe, poète, Pi à À Se met notre Groupe 
M. Albert DUVAL QEiique dan rite is Ce EU R est important : de CIWLT qui ea position de leader mondial dans la plupart de 
officier de la LOIR + SE Wéra Cardot, de nombreux rEpOr- - pour Es Actor res de LEA. : “10 métiers er ouvre à moyen et long rermé 
aéministrateur civil (ER) mages au Parle A es api à 8.650 FB l'action, bénéficient d'un prix de nouvelles et larges perspectives de résultats 
ancien an Jong court, ss, rangalggs 1 AU RGESE Le, ee et de croissance. 
cap-hornier, ie ul, PŒil, 
: Domus, etc.) et organisé plusieurs expo- - pouf mpagnie es Wagons- ts et pour 
survenu, le 19 décembre 1991, dausst | Sos À la drmande 46 ministères et son personnel: la stabilité de l'actionnariat 
cent vnième année. S'Muivé par l'périence moque ct est désormais assurée ec les efforts de rous Paul DUBRULE Gérard PELISSON 
vil an . a £. > su 
og monté le nes a pas Fans an entré dans l'onscignement vont pouvoir Être consacrés à la mise en 
CA fauimité, et ses cendres immer- | à, 1967, devenant, sur COnCRE P œuvre de stratégies claires et à l'amélioration 
gées en Manche. fesseur d ae sv nec Ea ee 
Tr Are de eur cout Le Noniques : de la rentabilité, 14 
€ ‘: Ce avis tient He a Les origines BLOPAU crue é - pour ACCOR qui réalise une nouvelle - 
“ « . se . . 
ES re Joseph Bertrande Dr dans « La communication par croissance dans des activités qui lui sont 
1800 Moy —— mage ® à l'Ecole polytechnique), « Le h L L f se de lesd 
a à style international M, « Problèmes proc es. La place ren orcée de leader 
ne Delon, et a laront ere curarnt européen dans ses MÉLIÈTS est un facreur de 
[es icnac » jé S « 
Mu Catherine Deplanche. ca sciences sociales dirigée par Ray- solidité pour le Groupe et de motivation 
m ET Mu Joy Forgas-Deplanche. AR node pour l'ensemble des collaborateurs. 
t ME M dep, Pogoron et | Ce done cs éadiants des De ions qui ne remertent pas en CAUSÉ 
‘ nien, ï es centai 
; Î en ue tristesse de fairo part du décès de ea voie de développement, dont UE questio 1 qui LE É 4 
Î nŸ | Pohginalité architecturale est niée par le résulrat de l'OPA restent à ÉBIEL : ; 
| KA Es SON | M - d'une part, les règles en matière de S 
Quelques publications : Le Corbusier ’ 
f je vendredi 3 janvier 1992, à l'âge de | à Paris Ed La Manufacture), le Style concurrence : 
i ,  soixntedix-ncuf ant à Pasonel (Ed. CNAP), Refone du ! 
‘ , % Ç dicrionaire encyclopédique de l'archi- £ 
; Les obsiques ont lieu à Egrisellesie- | seciure contemporaine (Ed. P. Sers à 
3 Bocage, le 7 janvier. Vito), Actes du colloque international : 
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L'avenir de la chaîne privée 
M. Mitterrand : 
les actionnaires de La Cinq 
«se sont engagés 
à beaucoup plus 
qu'ils n'ont fait» 


Le dépôt de bilan de La Cinq 
figurait au menu des vœux présentés, 
lundi 6 janvier, par le président de la 
République. «Je déplore ces difficul- 
tés. Je ne suis pas de ceux qui peu- 
vers Les résoudre dès lors que c'est la 
loi cruelle du marché. Les action 
naires doivent se considérer comme 
responsables, à eux la parole », a 
déclaré M. François Mitterrand. 
Interrogé par Pierre-Luc Séguillon, 
chroniqueur politique à La Cîna, le 
président de la République a reconau 
que « certaines dispositions peuvent 
être assouplies» mais, a--il poursuivi, 
«il ne faut pas tomber dans le 
laxisme. Ceux qui ont souscrit le 
contrat de La Cing savaient à quoi ils 
s'engagvaient et ils se sont engagès à 
beaucoup plus qu'ils n'ont fait». 
« Lorsque ces actionnaires $e SONI DOr- 
ts acquéreurs, ils connaissaient la 
législation, a encore déclaré M. Mit- 
terrand. On peut penser qu'ils ont 
poussé la prévoyance jusque-là. » 

Pour sa part, l'opposition continue 
à souhaiter un débat sur l'audiovisuel 
et notamment sur La Cinq. Dans la 
foulée de MM. Charkes Pasqua et 
Dominique Baudis ({ Monde du 7 
janvier}, M. Bernard Pons, député 
RPR de Paris, a officiellement 
demandé, le 7 janvier, d'inscrire ce 
débat à l'ordre du jour de la session 
extraordinaire du Parlement qui s'ou- 
vre le 8 janvier, au nom de l'inter- 
groupe RPR-UDF-UDC qu'il préside 

l'Assemblée nationale 

Mis en cause par M. Pasqua, le 
Crédit lyonnais a répliqué, le 6 tan. 
vier dans un communiqué, que 
«quatre banques, dont le Crédit lyon. 
nais et trois banques privées, sont 
entrées dans l'actionnariat de La 
Cing aux côtés d'Hacherte, ce qui 
était méritoire puisque La Cinq perd 
de J'argent depuis sa création au 
début de 1986. Un soutien financier, 
même s'il est courageux et constructif, 
ne donne aucun droit de faire la leçon 
à l'opérateur professionnel, surtout 
lorsqu'il a l'excellente réputation 
d'Hachette. A chacun son métier! La 
Momie 
pri ment de l'étrange sep- 
tembre 1986». 


Des spots 
dans les journaux télévisés 


.À La Cinq, l'administrateur judi- 
ciaire nommé début janvier, 
M: Hubert Lafont, a annoncé au 
comité d'entreprise, réuni le 6 jan- 
ouufoe de Spars voa us 

re de 
qu'à fin janvier : ceux qui le SOUDE. 
tent pourront quitter la chaîne sous 
la forme d'un licenciement économi- 


teur judiciaire de la chaîne a déclaré, 
selon t du 


un représentant! 
qu'it ne prendrait «pas de décision 
sur le sort de La Cinq avant dix ou 
Les jours». D 

utre part, je publicitaire 
de la chaîne, Régie 5, tout en remer- 
ciant «les annonceurs et les agences 
qui ont manifesté leur soutien en 
maintenant leur campagne publici- 
taire sur la chaîne», a lancé dans le 
cadre du «mouvement de soutien à 
La Cing» une opération baptisée 
Pub-[nfo. En dépit de l'interdiction 
de diffuser de la publicité au sein des 





Dix ans de déclarations solen- 
nelles sur la culture à la télévi- 
sion n‘y ont rien changé : le 
public plébiscite la télévision de 
son choix. Qui n'est pas tou- 
jours celle que l’on croit, ni celle 
que l'on voudrait qu'elle soit (Je 
Monde du 7 janvier]. H faudra 
sans doute s'y résigner puisque 
la télévision, géant social et 
nain économique, sera demain à 
l'étroit dans le téléviseur. 


Comme le marxisme pour les 
intellectuels de l'après-guerre, Le télé- 
viseur est-il pour longtemps encore 
l'« indépassable horizon » de nos 
salons? À en juger par les chiffres 
qui s'amoncellent, ce totem des civi- 
lisations contemporaines a de beaux 
jours devant lui. Sept cent millions 
de parallélépipèdes cathodiques ont 
fait basculer le monde dans l'ère de 


La télévision est devenue, en qua- 
rante ans (on ne comptait que 3 754 
téléviseurs en 1951 dans l'Hexagone), 
la première activité éveillée des Fran- 
çaïs : depuis 1985, nous passons col- 
lectivement plus de temps devant 


La télévision est devenue un géant 
social, un grand « porlach chrono- 
hage », un autel domestique sur 
x nous immolons notre temps 
ible, voire exorcisons l'angoisse 
du long faceà-face des couples qu'al- 
durée de vie croissante, 
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talement peu varié au fi 
du temps. Certes, il a pris des cou- 
leurs dans les son prix a 
chuté à mx que sa production se 
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vision d'au ui n'est pas immor- 

Les croisés de là technique 
et de Féconomie entravent ce Gulli 
ver. Cette télévision massive, instan- 


F 


statique, familiale, domestique 
eL. qui sait si demain elle ne 
sera b iste, outil de tra- 
vail, individualisée et difié- 


Contrairement à la période précé- 
dente, l'objet peut évoluer plus vite 





En vendant Graficas à Québecor 


Hachette se retire du secteur 
de l’imprimerie au Mexique 


MONTRÉAL 


de notre correspondant 


Le groupe Hachette a vendu à La 
société Imprimeries Québecor de 
Montréal (Canada) l'imprimerie 
Graficas Monte Alban qu'il 
dait au Mexique. Le prix de vente, 
qui n'a pas été révélé, serait infé- 
rieur à 5 millions de dollars cana- 
diens. Imprimeries , Pre 
mier imprimeur du Canada et 
second en Amérique du Nord 
(1.5 milliard de dollars canadiens 
de chifire d’affaires 1991), cherche 
à étendre ses positions en vue de 


l # 


l'accord de libre-échange actuelle- 
ment en cours de négociation entre 
le Canada, les Etats-Unis et le 
Mexique. IL suit en cela l'exemple 
du numéro un américain 
R. R. Donnelley and Sons, qui 2 
ouvert au printemps sa première 
filiale mexicaine non loin de la 
frontière du Texas. 

Fin décembre, le groupe cans- 
dien Québecor, principal action- 
maire des Imprimeries Québecor, 
avait racheté au groupe Maxwell 
les 22,3 % qu'il détenait dans le 
cel de cette imprimerie, — {Inté- 
ri 


£ + 


La décennie télévisuelle 
IT — Le totem de la vidéosphère 


Instruments de travail, les deux pre 
miers sont depuis longtemps non 


ensemble de chiffres) qui vont pro- 
gessivement remplacer la télévision 
aralogque (an courant élue en 

ea fonction des caractéristi- 
ques de l'image). 








virtuels» 
1991) dans lesquels nous allons 
pouvoir nous immerger. 





rent nos toits et devrait favoriser La 
percée de la télévision de voiture. La 
multiplication des réceptions par 
satellite et la généralisation des 
écrans plats, faces à intégrer aux 
décors quotidiens, iront dans le 
même sens d'ubiquité de l'image. 
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images directement sur la rétine 
humaine. Les 


les pilotes de la guerre du Golfe 

se diri ren «voyant» Sur leur 

visière jeurs objectifs 
ionObE. 


3 


image. En attendant, on bricole pour 
éviter les accidents : mieux vaut 


télévision aux 
ou se doter d’un système di cure coupe 
l'écran du conducteur dès qu'on 


a Erratam. — Une regrettable 
crreur nous à fait écrire à propos 
de Wadi, film d'Amos Gitaï tourné 
en Israët et diffusé sur la Sept le 
8 janvier, que Haïfa se trouvait 
dans les territoires occupés (/e 
Monde radio-télévision daté 
5-6 janvier). Nous prions les 
cinéastes et tous nos lecteurs de 
bien vouloir nous en excuser. 


CA er NU ARAEANR 


Le Monk 


ARTS ET SPECTACLES 





‘envahir le 
d'un 


Avec cette étape, le téléviseur se 
rapproche de l'ordinateur, fondé 
depuis sa naissance sur cette numé- 
pis gourmand d'images Or l'or 

ü or- 
dinateur a quué le bureau pour 


va+-elle faire le chemin inverse et 
gagner droit de cité au bureau ? Les 
obstacles culturels, économiques et 
politiques ge manquent pas. #{l est 


un terminal unique e 
Le rééphone, la lévision et les don. 
nées», écrit Patrice Flichy (4), qui 
précise : « L'intégration technique 
aura moins pour Conséquence une 
unification des médias qu'un dépla- 
cement des frontières entre eux. » 

Et la télévision haute définition ? 
Sans doute a-t-on trop rapidement 


assimilé la télévision du futur à 
cette seule TVHD, alors que d’au- 





Comme 93,5 % des foyers 
français, la famille Dupont rs 





poste, de préférence portable, 
installé dans la chambre des 
parents (32 %), la cuisine (25 %) 
ou fa chambre des enfants 
{18 %), cette chambre qui com- 
mencs à être le keu d'élection du 
troisième téléviseur famifal, 


En achetant récemment un 
magnétoscope, M. Dupont a 
contribué à eu passer le taux 


a 
& 


toutes les 
statistiques, la famille Dupont 
n'est qu'une fiction. En matière 


n'est pas discriminent sociale- 
ment ; c'est ss consommation 


‘équipement ménages de. 
21% en 1988 à plus de 30 % 
aujourd'hui. Comme 


tres pistes comme celles déjà évo- 
quées vont façonner notre avenir 
visuel, renouveler notre esthétique 
et peut-être même notre éthique de 
l'imaginaire. 

Néanmoins, avec une i 
riche en décails, grâce à un pRes 
ment des lignes, avec un écran plus 
adapté à la vision humaine, c'est-à- 
dire élargi au format 16/9 pour res- 
sembler à celui du cinéma, la 

HD constituera une évolution 
majeure. Pour les industriels en 
quête de nouveaux marchés de 
renouvellement; pour les créateurs 
qui ne seront plus réduits au gros 
plan; pour le public enfin, se rap- 
prochant à domicile des conditions 
de son du cinéma. Ironique- 
ment, la TVHD pourrait pourtant 
bien tuer le téléviseur, du moins tel 
que nous le connaissons. Car pour 


en apprécier tous les atouts, la. 


TV! doit être regardée de près, 

ou sur un grand écran. Or, le tube 

cathodique atteint ses limites en ce 

domaine : bientôt, les téléviseurs 

L passeraient plus dans les esca- 
Es. 
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L’ « Homo cathodicus » en chiffres 


télévision 184 minutes par jour, 
plus en hiver qu'en été 
(206 minutes en décembre, 163 


quatre heures et demi). Mais 
c'est plus qu'au temps de sa j 





passant de 233 minutes quoti- 
diennes en 1982 à 304 minutes 
en 1390. 


que que la consommation 
crosse avec l'äge (les plus de 
cinquante ans dépassent 
4 heures par jour, alors que, 
contrairement à une idée reçus, 
les enfants de six à quatorze ans 
ne sont spectateurs que 
140 minutes par jour}, et que les 
femmes soient 30 minutes de 
plus devant l'écran que les 
hommes. La catégorie sacisie 
explique aussi bien des varia- 
tons : les individus des foyers 
catalogués « cadres supérieurs, 
artisans, commerçants, profes- 
k Intermédiaires 


et » 

se contentent de 160 minutes, 

contrs 220 minutes dans les 
autres types de foyers. 

Régionalement, enfin, ls Corse 


bataille, Pour senisre, 1 s'est rendu 
{t).» L'Etat monopoliste cède la 
ace aux instances de «régulation ». 
fois de mauvaise grice. souvent 
hypocritement, ii ne s'en éloigne pas 
moins des manentes de l'audiovisuel 





Terres 
de mission 





De ceue relative liberté politique 
et techuique ct de ce lien accru avec 
lindividu-client qu'induit le péage 
que va-t-il surgir? Les nouvelles 
Chaînes sont thématiques ct. plus 

énéraki s'adressent à l'mdividu 


se réclament du triptyque 
qui omc le fronton de la république 
télévisuelle : informer. cultiver, dis- 


S'il est vrai que les nouveaux 
médias naissent par hybridation, par 
la découverte de nouveaux usages, 
alors ces premières chaines thérmati- 
ques seront suivies d'autres. qui iront 
explorer ces terres de mission <atho- 


Les entreprises commencent à se 
doter se rar es æ de ban- 
images : visions profes 
Soanelles se multiplient, aujourd'hui 
réservées aux médecins comme 
Santé ou aux mformaticiens 
comme Computer Channel, mais 
demain s'adressant, pourquoi pas. 
aux garagiste a a ents de 
Ÿ ses 
PS ménie de ce qu'elle vorait 
comme un concurrent. Mais Les expé- 
rimentarions menées par Educäble 
ou le CNDP ne demandent qu'à se 
multiplier. 
te la télévision 
aura qui salon pour la classe ou 
l'atelier, Est-ce être ique que 
de demander si alors, sans téléviseur 
et gens salon, ce ser toujours la télé- 
vision 


MICHEL CoLONNA D'ISTRIA 





{ à Cours de médiologie générale, 
o iothèque des idées », Gallimard. 


 Priser les chaînes. La Découverte, 
l 


(3) Sur ces classifications, lire fes Mou- 
veaux Médias, de Francis Balle er Gérard 
Eymery, Col. « Que sais-je ? ». PUF. 
3 édition, 1990; ou les Machines électro- 
niques, de Pierre Musso, in La Commu- 
nication, collectif sous la direction de 
Lucien Sfez, PUF, 1991. 
of Une histoire de la communication. 

« Histoire des sciences ». La Décou- 
verte 1991. 


(5). Li le di d publ, 
5), Lire sl e du grand pui ro 
Prochain article : 

L'âge de raison 





et le Nord-Pas-de-Calais sont en 
tête de le consommation, l'lle- 
de-France et l'Alsace en queue. 
Plus que par M. Dupont, Ies 
émissions sont donc 












Au cours de l'année 1990, les 
cinq chelnes non cryptéas ont 
offert 38 603 heures de pro- 










occupe au total pius de 
1 400 heures réparties entre 
252 000 «messages» (154 000 












Ceci expliquant cels, 
M. Dupont contribue au succès 








M. C. 1. 





Sources : le Livre de l'emlience (Eco- 
nornica-Médi: é Chi] cles 
de la télévision (INA-CSA); BIPE- 
Conseil; Sofres-Nicisen. 
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ÉCONOMIE 


Avec l'acquisition de 13,8 % du capital de la firme de Vergèze 
Saint Louis prend pied 
chez Perrier 


Calmer le jeu 


Au léñndémain ds l'entrée de 
Saint Louis chez Perrier, les 
interrogations sont multiples. Si, 

, ce rapprochement 
est le fruit des relations amine 
entre les dirigeants des deux 
groupes 


Tin onnes. Les deux firmes 
ont la même caractéristique : 
ekes ont depuis peu dans leur 
tour de table, mais à des 
Gtsrerts. leshen Agrel. Or 0e 
groupe a Surpris par les 
réactions virulentes et hostiles à 
son égard lorsqu’an décembre 4 
est entré camicalement » chez 
Exor, la maison-mère da Perrier. 
D'où son idée depuis de calmer 
Je Jeu sans perte la face, at ce 
passe-passe serait 
destiné à y contribuer. 
Intervenant au moment du’ 
sommet de Maastricht sur l'unité 
européenne, l'entrée d'Agneli 
chez Exor aurait dû être en toute 
logique saluée. Or il n'en a rien 
été. Au contraire, un tolé s'est 
élevé contre cette mainmiss sur 
le numéro un mondial des saux 
minérales. La contestation est 
allée du faible prix payé à la. 
crainte de voir le roquefort 


l'attaquant hors de France ou le 
faire payer. Et tous de se 
pencher sur {a structure du 
capital de Perrier dans l'espoir 
de souffler l'affaire aux Agnelïi. 
Les autorités boursières 


peu à l'IFIL... un autre holding du 


côté, reprenant de l'autre, le 


groupe Agneïi. Donnant d’un L 
ï 


groupe ftaklen table sans doute 
sur une accabnie lui permettant 


de poursuivre le malllage amical ! 


da son réseau français avant la 
constitution de l'Europe. 


DOMINIQUE GALLOIS 





Saint Louis vient d'acquérir 
13,8 % du capital de Perrier 
pour 1,5 mäfiard de francs fnos 
dernières éditions du J janvierl. 


chez Saint Louis te 
secteur agroalimentaire face à 
sa branche papetière. 


les 13,8% de son capital constituant 
son autocontrôle au groupe Saint 
Louis. du marché 


{1 235 francs), la transaction s'élève à 
1,5 milliard de francs. ds, les 
de Vergèze … ps Eu es7 
Saint Louis (13,8 %), Sn 
Geneval (deux filiales de ia Société 


Cette cession apparaît aussi 
comme un reciassement de partici- 
pations au sin d'un même ensemble 
puisque l'actionnaire principal de 


Saint Luis, le groupe Worms, déten- 
teur de 49,44 % des actions, a 





L'automobile sera le gros dos- 
sier économique de la visite au 
Japon du président américain, 
M. George Bush, à partir du 


mardi 7 janvier. Les chiffres par- .- 


lent d'eux-mêmes : les Japonais 
occupent 30 % du marché amé- 
ricain et leurs exportations 
représentent près de 75% du 
déficit commercial global annuel 
enregistré par les Etats-Unis 
dans leurs bilatéraux 


{213 milliards de francs}. En 
revanche, les constructeurs 
américains ne vendent que 
30 000 véhicules sur le marché 
jeponais, soit Q,5 % (sur un total 
de 199 920 voitures ë 
en 1991, en baisse de 10,7 %}. 


TOKYO 
de notre correspondant 


Bien que les exportations gio- 
bales américaines à destination du 
Japou aient doublé au cours des 
cinq dernières années pour sttein- 
dre 52,3 milliards de dollars (271 
milliards de francs), le déficit com- 
mercial avec le Japon représentait 
57% du déficit commercial total 
des Etats-Unis au cours du troi- 
sième trimestre 1991. Ayant 





Revers et succès 
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Confrontée à des difficultés de trésorerie 


La sécurité sociale a dû recourir à une avance 
supplémentaire de 15 milliards de francs 


Les derniers jours da 1991 et 
la première semaine de 1992 


a coûté quelqua 60 millions da 
francs supplémentaires sous 
forme He versés à la 
Ca dépôts et Le. 
tions, son traditionnel baïlleur de 


$ 


Le décalage entre Les dates aux- 
quefies interviennent certaines 
dépenses (le versement des 
retraites et des dotations aux 
hôpitaux, notamment) et la col- 
lecte des cotisations auprès des 
employeurs explique l'irrégularité 
du profil de la trésorerie de la 
Sécurité sociale. Aussi, pour fran- 
chir le cap délicat des deux 
semaines situées autour du 
1e janvier, la « Sécu» a dù dépas- 
ser le plafond des avances 
conventionnelles (11,7 miiliards 
de francs) consenties par la Caisse 
des dépôts. Cette dernière lui a 
accordé un prêt exceptionnel de 
trésorerie de 15 milliards de 
francs entre le 23 décembre et le 


5 janvier avec an taux d'intérêt 
égal à celui du taux du marché - 
un peu plus de 10 % - augmenté 
d'un point (au fieu d'un demi- 
point en période normale). Les 
rentrées de cotisations du 5 jan- 
vier ont permis de revenir à une 
situation normale, 

In fine, la dépense supplémen- 
taire liée à la rémunération des 
intérêts atteint 60 millions de 
francs. Peu de chose, certes, par 
rapport _ quelque 970 sis 

le francs brassés l’an passé par le 
régime général. 


Réduire les périodes 
de découvert 


Au-delà de ces mesures ponc- 
tuelles, les pouvoirs publics, 
J'Agence centrale des organismes 
de sécurité sociale (ACOSS) et ta 
Caisse des dépôts ont pratique- 
ment bouclé un nouveau disposi- 
tif destiné à réduire les périodes 
de découvert. D'ores et déjà, les 
entreprises dant l'effectif se situe 
entre 50 et 400 salariés acquittent 
leurs cotisations le 5 du mois au 
lieu du 15 et le versement des 
dotations aux hôpitaux a été 
modifié. En contrepartie, la 
Caisse des dépôts et consignations 
accepterait d'augmenter sensible- 
ment le plafond de ses avances. 





La visite du président Bush au Japon 
Les constructeurs automobiles nippons annoncent 
une série de concessions à leurs homologues américains 


tomobile américaine (General 
Motors, Ford Motor et 

M. Bush était résolu à obtenir des 
résultats concrets. Les Japonais 
l'ont compris et ont pris les 
devants. 


Répondan! aux demandes du 
premier ministre, M. Mi a 
qui la me dernière ur avait 
enjoint de « faire preuve de compas- 
sion » à l'égard de leurs homolo- 

nes américains, les constructeurs 
nippons ont annoncé une série de 
concessions allant d'une 
tion des achats de pi d 
à une aide à la distribution des 

a 
ainsi annoncé qu'il était prèt à 
mettre À la disposition de dentral 
Motors, i est lié par un 
accord de son réseau 
de distribution, le plus important 
du Japon. Les autres grands 
constructeurs Ont fait la même pro- 


È 


position. 

Jusqu'à présent, les voitures 
américaines sont au Japon 
par l’entremise de distributeurs 

ialisés, Seuis Honda et 
ont passé des accords de commer- 
cialisation d’une ampleur limitée 
avec des constructeurs américains. 
Toyota vient de signer un tel 
accord avec Vi agen : à partir 
d'avril, quarante-huit de ses ven- 


deurs distribueront 7 000 véhicules 
allemands el 30 000 en 1996. 
Mazda, qui commercialise des 
véhicules Ford, a annoncé qu'il 
entendait doubler les ventes au 
cours des trois prochaines années. 
Eu 1994, les constructeurs japonais 
devraient ainsi importer pour 
1,4 milliards de dollars G8 mil- 
liards de francs) d'automobiles 
américaines, 


Dans le cadre de son Je 
de soutien à l’auromobile améri- 
caine, Toyota entend en outre mul- 
Siplier par quatre, au cours des 
deux prochaines années, ses achats 
de pièces détachées automobiles de 
General Motors (qui atteindront 
6,3 milliards de dollars), Globale- 


ment, les cinq premiers construc- 
teurs nippons entendent ainsi ache- 
ter pour 24 milliards de pièces 
détachées par an aux Etats-Unis 
entre 1992 et 1995, soit le double 
du montant atteint en 1991. 


Tokyo envisage différentes 
mesures destinées à faciliter les 
importations d'automobiles : une 
révision de [a procédure d’homolo- 
pe des véhicules (acceplation 

tests américains pour les freins 
et des normes interuationales pour 
les appuis-tête). Et le gouverne- 
ment étudierait la possibi- 
lité d'introduire un système de sub- 
ventions aux importations de 
voitures étrangères : à partir de 
1992, la taxe à la consommation 


sur les voitures sera ramenée de 
6% à 4,5% et, selon le journal 
Mainishi, la différence pourrait 
être reversée en prime aux fabri- 
cants étrangers. 


En ce qui concerne les exporta- 
tions, le ministère japonais du 
commerce international et de l'in- 
dustrie (MITI) envisagerait de révi- 
ser le quota de «restriction volon- 
taire», en application depuis 1981 
(2,3 millions de véhicules), qui ne 
signifie plus grand-chose, les 
constructeurs japonais ayant vendu 
l'année dernière 1,8 million de 
véhicules sur le marché américain. 
Prêts à faire des concessions, les 
milieux automobiles japonais n'en 
paraissent pas moins irrités. En 
dépit des facilités accrues pour 
accéder au marché nippon, la per- 
cée des constructeurs américains 
restera limitée en raison de l'insuf- 
fisance de la qualité de leurs véhi- 
cules. Les Américains, écrivent cer- 
tains journaux, n'ont rien fait pour 
adapter leurs véhicules à la 
demande japonaise. Le marché 
national, fait-on enfin remarquer, 
est en régression: en 1991, les 
ventes d'automobiles (5.7 millions 
de véhicules} ont diminué de 3,9 % 
par rapport à l’année précédente. 


PHILIPPE PONS 





ur la présence française en Tchécoslovaquie 


Revers el succès pour la présence irançalse en 1CnecoslOVaquie 
Un consortium conduit par Air France contrôlera 40 % du capital 


. Mercedes-Benz s'allie 
avec le constructeur tchèque Avia 


Le groupe allemand Mer- 
cedes-Benz AG et ls construc- 
teur de véhicules industriels 
tchèque AVIA viennent de 
signer un accord de principe 
pour la création d'une société 
mixte, éEminent la société fran- 
çaise Renault véhicules indus- 
triels [RVI). L'agrément doit 
encore être accordé par les 
autorités tchèques d'ici à la 


fin janvier. 


PRAGUE 


correspondance 


En investissant 350 millions de 
deutchemarks (1,2 milliard de 
francs) sur trois ans, le construc- 
teur allemand deviendra action- 
naire majoritaire (51 % des parts) 
de la joint-venture qui devrait pro- 
duire chaque année entre 30 et 
40 000 véhicules sous licence Mer- 
ae an ours cn BS 
1993, des poi 
ue sat importés d’Alle- 





Ë 


magne et assemblés en Tchécosio- 
vaquie. 

Le prix de la main-d'œuvre y 
étant moins élevé qu'en Al 
les coûts de production devraient 
permettre à Mercedes d'étendre 
son réseau de commercialisation. 
En outre, le constructeur allemand 
est toujours en pourparlers avec 
Liaz et Tatrae, les deux autres 
constructeurs tchèques de camions. 
«Seule une stratégie le 1 
de rester à La », affirme 
M. Helmut Werner, le numéro 2 
de Mercedes-Benz. 


Cette carte de l'efficacité passera 
certainement par une restrüctura- 
tion de l'entreprise tchèque : si la 
coopération ne concerne jus 
des sept unités d'AVIA (3 des 
7 400 salariés de ia firme), «des 
dègraissages ne son! inenvisa- 
geables», sdmet-il L'affaire Avia 
connaftrat-elle le même sort que 
Skoda ? Tout en promettant de 
ni Gi md 

, a dù licencier 
masse et Skoda est aujourd’hui au 
bord de la failite, « camions 
seront-ils vendus sous le marque 





Avia ? », s'inquiète-t-on. « Cela 


dépendra du marché, répond: 
iez ache- 


M. Werner. Vous 
ter une Mercedes ou... ?» 

Quoi qu'it advienne, ce succès 
allemand marque une nouvelle 
défaite pour Renault. « J'aurais 
vraiment souhaité créer une société 
mixte avec RVI», explique 
M. Deverra. Difficile de soupçon- 
ner le PDG d'Avis de Tu … 
bie: à cinquantehuit ans, il 
l'un des de la coopéra- 
tion engagée en 1967 avec Renault 
pour fa fabrication des camions 
sous licence Saviem. Lors de l'ap- 
pel d'offres lancée par Avia au 
début de 1991, c'est en connais- 
sance de cause qu'il sélectionna 
RVI et Iveco comme partenaires 
polentiels : «Aucun d'enire eux n'a 
répondu à notre cahier des charges. 
Nous avons pe pris le Le 
procéder à négociations bi 
rales avec RVI. Et puis Mercedes 
est arrivé... », déclaret-il comme 
pour s’excuser. 


CATHERINE MONROY 





La nouvelle convention devrait 
être prête lorsque se réunira, sans 
doute le 28 janvier, la Commis- 
sion des comptes de la sécurité 
sociale, 

Malgré la réduction du déficit 
aux alentours de 6 milliards de 
francs en 1992 après 14 milliards 
fan passé, - il faudra dans les 
prochains mois que le Trésor vole 
en plusieurs occasions au secours 
de la trésorerie de la « Sécu ». Les 
déficits accumulés depuis 1990 
pèsent lourd. Fin 1992, ils repré- 
senteront 30 milliards de francs 
alors que, du côté des recettes, on 
ne peut guère espérer une embel- 
lie, compte tenu de la faiblesse de 
la croissance et de la montée du 
chômage. 


JEAN-MICHEL NORMAND 


a Les cliniques privées signent 
l'accord sur la maîtrise des 
dépenses. — La Fédération intersyn- 
dicale des établissements d'hospita- 
lisation privée (FIEHP)}, l'Union 
hospitalière privée (UHP) et la 
Fédération des établissements hos- 
pitaliers ct d’assistance privés 
{FEHAP, établissements non lucra- 
tifs) ont signé lundi 6 janvier, avec 
l'Etat et les caisses de sécurité 
sociale, un accord destiné à 
maîtriser l’évolution des d 

Ce mécanisme (le Monde du 25 
décembre) vise à limiter à 5,5 % en 
1992 l'évolution des rembourse 
ments versés par la Sécurité sociale 
aux établissements privés. En fonc- 
tion de cet «objectif annuel», les 
tarifs seront ajustés à la baisse ou à 
la hausse. 


D Hausse de 0,7 % du salaire 

au troisième trimestre 1992. 
— Le taux de salaire horaire 
ouvrier a de 0,7% au 
cours du troisième trimestre 1991, 
soit une croissance de 4,5 % en un 
an et un gain de pouvoir d'achat 
de 2 % sur la même période, indi- 
que le ministère du travail Ce 
chiffre rectifie une premiére esti- 
mation qui, à la mi-novembre, éva- 
luait à 0,9% l'augmentation du 
taux de salaire ouvrier au troisième 
trimestre. D'autre part, la hausse 
de l'indice de salaire mensuel de 
base de l’ensemble des salariés 
s'établit à 0,6 % au troisième tri- 
mestre (4,1 % sur un an). 


o UNEDIC : le miaistre du travail 
signe l'agrément de La nouvelle 
convention. - M= Martine Aubry, 
ministre du travail, a signé le 
6 janvier l'arrêté d'agrément des 
avenants à la convention du régime 
d'assurance-chômage. Ces derniers 
sont issus de l'accord signé entre 
les partenaires sociaux pour réta- 
blir l'équilibre financier de l'UNE- 
DIC (/e Monde du 6 décembre 
1991). Ayant refusé le protocole, la 
CGT et la CFE-CGC étaient oppo- 
sées à la procédure d'agrément, 
sous prétexte que les nouveaux 
avenants doivent obtenir l'appro- 
bation de tous les signataires de la 
convention en cours, 


de la compagnie aérienne nationale tehécosloraque 


L'accord signé, le 6 janvier à 
Prague, entre Air France &t la com- 
pagnie tchécosiovaque CSA mettra 
un peu de baume au cœur des 
Français après les échecs de GEC- 
Afsthom — qui n’a pu s'approprier 
le conglomérat industriel Skoda — 
et de Renault — qui a été battu par 
Mercedes-Benz pour le contrôle des 
camions Avia {lire ci-contre). En 
effet, la compagaie que dirige 

. Bernard Attali a été retenue par 
les autorités de Prague pour appor- 
ter son aide à CSA, de préférence à 
British Airways, à Austrian Air 
lines, à Al Nippon Airways et à 
Singapore Airlines. 

L'accord s’appliquera, dans le 
cadre d’une privatisation, à l'occa- 
sion d'une augmentation de capital 
de 60 millions de dollars (310 mil- 
lions de francs), qui portera La 
valeur de CSA à 150 millions de 
doilers (775 millions de francs). 
L'Etat, les collectivités locales et 
les institutions financières tchécos- 
lovaques conserveront 60 % du 

tal Un consortium conduit par 
Air France détiendra Les 40 % res- 
tant, qui seront répartis à parts 


entre la compagnie, la Caisse 
es dépôts et consignations fran- 
çaise et La Banque européenne pour 
la reconstruction et le développe- 
ment (BERD). Air France pourrait 
apporter en nature les deux tiers 
des 20 millions de dollars qui lui 
incombent. 

Grâce à cet accord, CSA peut 
espérer rénover son centre de 
maintenance et sa flotte de trente 
et un avions composée de vieux 
Tupolev- 134. Elle obliendre une 
assistance pour metire aux Stan. 
dards internationaux son service à 
bord et son commissariat. 


Du côté français, on s'attend à 
des retombées en termes de com- 
mandes d'appareils, et CSA devrait 
acquérir prochainement quatre 
avions franço-italiens de transport 
régional ATR. Du côté d'Air 
France, on se frotte les mains de 
trouver un allié de qualité au cœur 
de l'Europe de l'Est, car CSA gagne 
bon an mal an de 20 à 30 millions 
de dollars (100 à 150 millions de 
francs) et transporte 1,5 million de 
passagers chaque année vers une 
quarantaine de pays. La compagnie 


française peut espérer faire rentrer 
CSA dans Amadeus, sa filiale de 
réservation informatique commune 
avec Lufthansa ot {beria, et profiter 
des coûts très bas de son partenaire 
en matière de maintenance. Prague 
devrait devenir la plaque tournante 
aérienne d'Europe centrale grâce à 
s2 vocation touristique et à ses 
atouts industriels, 


ALAIN FAUJAS 





O Aïr Enter augmente ses tarifs de 
339%. - Depuis le le janvier, la 
compagnie Air {nter applique une 
hausse Moyenne de ses tarifs de 
3,3 %, modulée seton les lignes. Cette 
augmentation tanfaire s'inscrit dans 
une fourchette de 0,3% à 4,9%. 
Tomtefois, les tarifs réduits progresse- 
ront moins que l'inflation et même 
diminueront, pour les jeunes, sur cer- 
taines lignes comme Paris-Lyon, 
Paris-Nontes ou Pari La 
dernière augmentation des tarifs 
d'Air Inter avait été de 5% en jan- 
vier 1991. 


Vu 
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Avec un maximum de 12 500 F de déduction d'impôt 


Les «emplois familiaux » 
devraient permettre l’embauche 
de 150 000 personnes en deux ans 


Après s'être appelés les emplois 
de proximité», au moment de la 
décision (le Monde du 17 octobre 
1991), puis les wservices aux per- 
sonnes», les “emplois familiaux » 
sont enfin nés, comme prévu, au 
le janvier. Le Journal officiel a 
publié le 31 décembre 1991, dans 
la loi de finances rectificative, l'ar- 
ticle qui permet aux particuliers de 
déduire de leurs impôts, à verser 
en 1993, 50 % des sommes dépen- 
sées dans la limite de 25 000 F, 
soit un maximum de 12500 F. 
L'arrêté est sorti le 7 janvier et la 
circulaire est prête, indique le 
ministère du travail. 


L'application est large puis- 
qu'elle couvre, aussi bien, l'em- 
bauche d'une femme de ménage 
que la garde d'enfants en t 
par l'aide aux personnes , les 
travaux de jardinage et le soutien 
scolaire, par exemple. Pour éviter 
qu'ils ne soient rebutés par les 

marches administratives, la tâche 
des employeurs individuels a été 
simplifiée. [ls pourront remplir les 
formalités avec un seul document, 
To Me d'exemplaires, 
et l” AF se rgera pOur eux 
de calculer les cotisations sociales 
dues, puis enverra la facture. 


Mæ Martine Aubry, ministre du 
travail, attend beaucoup des 
emplois familiaux pour lutter con- 
tre le chômage. Sur deux ans, le 


gouvernernent espère La création de 
100 000 à 150 000 emplois, essen- 
tiellement à temps partiel, dont 
50 000 proviendraient du blanchi. 
ment du travaif au noir. Actuelle. 
ment, pour 550 000 emplois à 
domicile déclarés, on estime entre 
206 000 et 300 000 le nombre de 
ceux qui sont occupés sans CoUver- 
tuce sociale. 

Si le programme réussit, l'avan- 
tage fiscal accordé coûtera 3 mil- 
liards de francs aux finances publi- 
ques mais sera en partie compensé 
par des rentrées supplémentaires 
de cotisations sociales, de l’ordre 
de 1,3 4 1,5 milliard de francs. 
Pour rendre le dispositif plus 
attractif, et le débarrasser de 
l'image de petit boulot qui [ui est 
attachée, une vaste campagne de 
promotion est lancée à partir du 
[1 janvier. On mettra en avant les 
risques que comporte le travail 
clandestin, pour les salariés comme 
pour les employeurs. Surtout, où 
va aider à la « professionnalisa- 
tion» de ces emplois, l'Etat accor- 
dant une subvention de 50 F par 
beure de formation, dans la limite 
de deux cents heures. Dix millions 
de francs sont prévus pour 
les employés de particuliers et 
190 millions pour les salariés des 
associations. 

A. Le, 





Selon une étude de l'INSEE 


Les prix des micro-ordinateurs 
en France ont chuté de 40 % depuis 1988 


Les ventes de micro-ordinateurs 
ea se sont pre en ei 
progression, qui était encore de 
13% en 1990, s'est établie à 9% 
l'an passé, indique l'Institut national 
de la statistique et des études écono- 
miques, dans une étude rendue 
publique mardi 7 janvier. Le marché 
de Ja micro-informatique, notent les 
experts, a ainsi abandonné en 1991 
les taux de croissance à deux chiffres 
dont il était familier depuis des 
années. De 1986 à 1989, le nombre 
d'unités vendues avait augmenté en 
moyenne de 26% per an 


A la période d'équipement et de 
décollage semble devoir succéder 
une phase de plus grande maturité 
de la demande. Déjà, en 1990, 40 % 
des unités vendues étaient destinées 
à renouveler le matériel existant, 
souligne I'INSEE qui cite une 
enquête de La société d'études spé- 


cialisées IDC. Les constructeurs ont 
réagi à cette phase de ralentissement 
des ventes en reprenant l'offensive. 
lis sc livrent une guerre des prix 
impitoyable pour préserver leur part 
de marché. 


L'INSEE, qui a tenté d'établir un, 
indice des prix pluri-annuel en dépit 
du renouvellement ultra-rapide de La 
pe de EE 40 % 

baisse moyenne des prix, à maté- 
riel équivalent, entre janvier 1938 
et septembre 1991. «if est peu de 
secteurs qui connaissent des baisses 
aussi spectaculaires », notent les 
auteurs de l'étude. Egal à 100 en 
moyenne sur l’année 1988, l'indice 
des prix des micros arteignait 60,1 
au troisième trimestre 1991 quand 
ceux d’autres biens durables, comme 
l'automobile ou la machine-outil, 
s'établissaient respectivement à 107 
et 110. 





Baltica et Hafnia enregistrent 
des pertes sur leurs portefeuilles 


Les deux prèmiers d'assu- 
rances danos, Baltica et is, ont 


des sur leurs porte- 

feuilles d'actions à l'étranger de 

2,8 milliards de couronnes (2,4 mil- 

\iards de francs) en 1991, selon La 
revue financière danoise Ma 
Morgen. Baltica a perdu 2 milli 

de couronnes (1,74 milliard de 

i straté- 











Entrepri 
d'entreprises et réseaux-entre 


De quoi s'agitil réellement ? 


et l'expérience concrète des mai 








ses de réseau et entreprises en réseaux, réseaux 
rises x prises, productivité et réseaux, 
communication et réseaux, management et réseaux. 


Rendez-vous 20/21 JANVIER 1992 
COLLOQUE 
"MANAGEMENT DES ENTREPRISES 
DE RESEAUX" 
organisé par l'ENSPTT 
Des sessions parallèles pour “mettre en réseau” l'expertise des spécialistes 

réseaux dans l'économie - réseaux et management... 
de Nicolos Curien, directeur adjoint de l'ENSAE, intervenonts : 
des Postes et T4 k La Poste, 


Prométhée. 
A 
bis, TRANSPAC, UAP, URÉA 2060. : 
Information/inscription : 
ECOLE NATIONALE SUPERIEURE DES PTT 


Service Communication : 37/39, rue Dareau - 75675 PARIS CEDEX 14 
Tél. 42 79 45 15 


sa part, a perdu 800 millions de cou- 
ronnes (696 millions de francs) en 
partie à cause de sa participation de 
33,1 % dans Baitica et dans Le groupe 
suédois d'assurances Skandia, 
numéro un en Scandinavie L’assu- 
reur prévoit pour l'année 1991 un 
résukat négatif consécutif à l'échec de 
sa fusion avec son rival Baltica. 
Selon les milieux financiers danois, 
cette « guerre larvée » pourrait 

ire à une prise de contrôle par 
un groupe étranger. Paribas et l'UAP, 
tous deux actionnaires d'Hafnia, 





: économie des grands réseaux - 


Francs Télécom, 
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Après deux semaines de 
. la Bourse da 


a 

marqué une pause lundi 6 Pi 

. L'indice Footsie a terminé 1a 

séance en baisse de 10,9 points, 

_. repli de 0.4 A rs 
après avoir gagné jusqu” 

; 58 points en dot de matinée. 

Les échanges ont porté sur 

486.6 millions d'actions contre 

vendredi. 





avec précaution, ajoute le mags- 





actionnaires détiennent des 
actions de leur réser- 
vées au et vendues à un 
pra P TE En septembre 








parisien était donc sous l'influence 
des marchés étrangers, Wali 
Street an tête, qui, avait 
dépassé le seuil des 
3 200 points. En France, des 
liquidités sont disponibles, cer 






© En débur de Journée, les opére- 
‘tours message 
‘de R'ESA dus Bourses tar 
Sr après la dure de mater, 


; million d'actions Perrier, 


Après deux séances de hausse, 
les valeurs ont cédé du terrain mardi 
7 jenvier en de Ja Boixse de 
Tokyo. L'indice Nikkei & cédé 
234.79 points, soit un recul de 
0,99 % à 23 566,39. 










dans 
fre d'affaires a notablement 
baissé : 883 millions de florins 
contre 1087 Lys pare 
précédent. noter 
valeurs étrangères ont dut 


. ment souffert des mouvements 
b r Es 


la monnaie 
caine. L'année avait mal débuté du 
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CHANGES 
Doller:5,17F4 


Le dollar s'inscrivait en très 
forte baisse mardi 7 janvier, 
après avoir effacé la veille tous 
ses gains de la journée précé- 
dente. A Paris, la monnaie 
5,2040 F la vale ta se 
officielle. 


la cotation 


FRANCFORT 6jmr  Tjv 
DolerÇen DM) 15264 15140 


TOKYO 6j. 7jev. 
Doflar (ea yen). 12448 13 
MARCHÉ MONÉTAIRE 
(offers privés) 


Paris (7 janvier). 19 16-10 V18% 
Ren-York (6 janvier) 334% . 


Ces cours indicatifs, pratiqués sur le 
















OPTIONS D'ACHAT OPTIONS DE VENTE 
PRIX D'EXERCICES Juno | Mn 97 | no | 


[108 7 [ os Ÿ 20 | os | 06 | 


CAC40 A TERME 
(MATIF} 


BOURSES 


PARIS (INSEE, base 100 : 31-12-91} 
3janv.  6janv. 
Velcers iges. !l 10! 
ÿ fuais- ne L6ù 
(S8F, bsse 100 : 31-12-81} 
indice général CAC 47690 4550 
(S8F, bhese 1000 : 31-12-87) 
indice CAC 40 UTIES0 1787,50 


NEW-YORK {indice Dow Jones) 
Jjaav.  Gjanv. 
Indnstrieles 320147 320013 
LONDRES {indice « Financial Tines 3} 
Jjenv. 6jiar 
100 valeurs — 
30 valeurs 
Mines d'or 
Foods d'Etat. 


Dax. 


Nikkei Dow Jones. 23 SÛI,18 23 
mort 
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marché interbancçai 
Communiqués en fin de matinée par la Salle des marchés 







ATOUT 


CLOUS LE 


à 22h15 sur RTL 





ADERIPE. - 
L Le Monde initiatives » daté 
Jenvier publie une 
ta motivation me 


Mercredi 8 jenvier : 
Frédéric Rondinaud, ° 
PDG de [a société Rondinaud 
fabricant de charentaises). 


LA BOURSE SUR MINITEL 
36-15 duo 
MA LE MONDE 


MATIF : 
Notionnel 10 %. - Cotation en pourcentage du 6 janvier 1992 
Nombre de contrats estimés : 100 210 
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Cours relevés à 10 h 18 










3469) - 52 
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AGENDA ue 


CINÉMA 


LA CINÉMATHÈQUE 


PALAIS DE TOKYO 47-04-24-24) 


Les Dames du bois de Boulogne {1944}, 
de Robert Bresson, 18 h 30 ; Quai des 
Orfèvres [1947], de Henri Georges Clou- 
zot, 20 h 30. 





CENTRE 
_ GEORGES-POMPIDOU 


SALLE GARANCE {42-78-37-29) 


Hommages à la Warner Bros : Batman 
(1989, vo. s.1.f.), da Tim Burton, 
14 h 30 ; Folte-folie 1978, v.o. s.1.f.), 
de Sraniay Donen, 17 h 30 ; la Charge 
fantastique (1941, v.o. s.r.f.), de Raoul 
Walsh, 20 h 30. 


VIDÉOTHÈQUE DE PARIS 


2. Grande-Galerie, 
porte Saint-Eustache, 
Forum des Halles 
440-26-34-30} 


Paris Musique : Jeune Pubfc : l'Auta- 
tamponneuss (1985} d'Alain Pancrasi, 
Trafic (1971) de Jacques Tati, 14 h 30 ; 
Actualités anciennes, 16 h 30 ; Laçon 
de musique : Boulez XXe siècle de N. 
Lilensiein, 19 h 30 ; les Marcredis de la 


LES EXCLUSIVITÉS 


A PROPOS D'HENRY (A. v.o. : UGC 
Triomphe, 8* (45-74-93-50). 

LES AMANTS DU PONT-NEUF (Fr.) : 
Espace Saint-Michel, 5+ (44-07-20-49) ; 
Sept Parnassiens, 14* (43-20-32-20), 
RRA INCOGNITA (véné- 
} : Latina, d* (42.78-47-66). 
AVEC DES GANTS (ir. 
v. sd 14 Juillet Pamasse, 6° (43-26- 





L'ANNONCE FAITE A MARIE (Fr. 
Can.) : Espace Saint-Michel, 5: (44-07- 
20-49). 

ATLANTIS (Fr.) : Gaumont Parasse, 
14 (43-35-3040). 

AY CARMELA | (Esp., v.o.} : Latina, 4» 
(42-78-47-86). 

BARTON FINK (A., v.o.) : Epée de 
Bois, 5« 143-37-57-47) : Sept Parnas- 
siens, 14e (43-20-32-20) ; Grand 
Pavois, 15° (45-54-46-85), 

a see NOSERSE {Fr.) : Les Trois 


{46-33-97-77) : Lucer- 
re 6 (4! 6 MAS) 


BERNARD ET BIANCA AU PAYS DES 
KANGOUROUS {A., v.f.} : Rex, : (42- 
36-83-93) ; UGC Montpamasse, 6: (45- 
74-94-94) ; UGC ronge a (45-74 
93-60) : UGC Lyon Bastille, 12° (43-43- 
01-59) : UGC Gobali 

is 145-39-52-43) : ; 


1 
UGC Convention, 16 ral. e 
Pathé Wapler ll, 18° ar 94) ; 
Gamberta, 20: (46-36-10-96). 






. LES BRANCHES DE L'ARBRE (Fr.-ind., 


v.o.} : Cinaches, 6° (46-33-10-92). 
BROKEN HEART {A., v.o.) : 14 Juillet 
Odéon, 6: (43-25-69-631. 

LE CERCLE DES POÈTES DISPARUS 
{A., v.o.) : Républic Cinémas, 11° (48- 
05-51-33) : Grand Pavois, 15: (45-54- 
46-85). 

CLOSE UP iranien, v.o.} : Utopia, 5° 
143-26-84-65). 

LES COMMITMENTS (ilandais, v.o.) : 
Epée de Bois, 5° (43-37-57-47) : George 
V, 8° (45-62-41-46) : Grand Pavois, 15: 
(45-54-46-85). 

GROC-BLANC (A., v.o.) : Gaumont 
Ambassade, 8- (43-59-19-08) ;: Sudio 
28, 18 (46-06-36-07) ; v.f, : Cinoches, 
8 146-33-10-82) : Gaumont Ambas- 
sade, 8: (43-59-19-08) : Gaumont Alé- 
sia, 14+ (43-27-84-50) & Montpar- 
nos, 14° (43-27-52-37) ; Grend Pavois, 
15 (46-54-46-85) ; Saint-Lambert, 15 
(45-32-91-68). 

DANSE AVEC LES LOUPS {A v. 
Les Trois Balzzc, 8 (45-61-10-G 
v.f. : UGC Opéra, % {45-74-95-40) ; 
Sept Parnassiens, 14: (43-20-32-20). 
DELICATESSEN (Fr.} : Ciné Beaubourg, 
3 (42-71-52-36), 

DEVOIRS DU SOIR firanien, v.0.) : Uto- 
pis. 6° (43-26-94-65). 

LA DQUBLE VIE DE VÉRONIQUE {Fr.- 
Pol., v.o.}) : Epée da Bois, 5° (43-37- 
67-47] : Reflet Médicis Logos salle 
Louis-Jouver, 5° (43-54-42-34). 
EPOUSES ET CONCUBINES (Fr.-Chin., 
v.0.} : La Pagode, 7° (47-05-12-15) ; 
Publicis Champs-Elysées, 8: (47-20- 
76-23), 

EUROPA (Dan.-Su., v.o.) : Ciné Beau- 
pour 8e (42-71-52-36) : UGC Danton, 
6° (42-26-10-303. 

FIEVEL AU FAR WEST (A. v.f.) : 
George V, & (45-62-41-48) : Paramount 
Opéra, 9: (4742-56-31) : Fauvette, 13 
(47-07-65-88) ; Gaumont Alésia, 14- 
(43-27-84-60) ; Gaumont Convention, 
15° (48-28-42-27] ; Saint-Lambert, 15- 
{45-32-91-68) ; Pathé Clichy, 18° (45- 
22-46-01}. 













:FISHER KING (A., v.o.) : Gaumont Les 
Halles, 1° (40-26.12-12) : George V, & 
Vss24149 : t Pamasse, 14° 
143-36-30-40). 
HENRY V (Brit., v.o.} : Répubiic Ciné- 
mas, 11° 148-05-5 1-33} ; Danfert, 14 
(43-21-41-01). 
HIDDEN AGENDA (Brit. v.o.) : Utopia, 
5° (43-26-84-65) ; Républic Cinémas. 
11. {48-05-51-33) : Denfart, 14- (43- 
21-41-01). 
L'HOMME QUI PLANTAIT DES 
ARBRES {Can.) : Utopia, 6° (43-26- 
84-65). 
HOT SHOTS ! {A., vo.) V, 8 
(45-62-41-46) ; vif. : ae Réner 
nassa, 6- (45-74-94-94). 
LES INDOMPTÉS (A., v.a.} : Forum 
Orient Express, T (42-33-42. -26) : Pathé 
Marne Concorde, 8° (43-59-! 92-82) : É 
UGC Montparnesse, 6 (45-74- 
84.94) : Paramount Opéra, 3 {47-42- 
56-31) : Fauvette, 13° (47-07-56-88) ; 
Pathé Weapter ll, 18° (45-22-47-94). 
L'INSOUTENABLE LÉGÉRETÉ DE 
L'ÊTRE {A.. v.o.) : Cinoches, 6: (46-33- 
10-92} : Grand Pavois, 15 (45-54. 
46-85). 





J'EMBRASSE PAS (Fr.-it.) : Forum 
Orient Express, te (42-33-42- 28) : : UGC 
Rotonde, 6° {46-74-94-94) : UGC Biar- 
ritz, 8° (45-62-20-40) ; UGÉ Opéra, 9 
(45-74-95-40}. 
JACQUOT DE NANTES (Fr.} : Lucer- 
naire, 6+ (45-44-67-24). 
JUSQU'AU BOUT DU MONDE (Fr.- 
AlL-Autr., v.o.} : Forum Orient Express, 
1° (42-33-42-26) : Saint-André-des-Ants 
1, 6° (43-26-48-18) ; George V, 8: (45- 
62-41-46) ; Gaumont Parnassa, 14* (43- 
35-30-40). 
LARAY LE LIQUIDATEUR {A.. v.o.] : 
UGC Danton, 6: (42-25-10-30} ; UGC 
Triomphe, 8° (45-74-93-60). 
LES LIAISONS DANGEREUSES (A. 
v.0.) : Cinoches, 6: (46-33-10-B2) : 
Grand Pavois, 15« (45-64-46-85). 
LUCKY LUKE [A., v.f.} : Rax, 2° (42-36- 
83-93) : UGC Montparnasse, 6 |45-74- 
94-94) : UGC Normandie, 8 (45-63- 
16-16} ; Paramount Opéra, 9- (47-42. 
56-31) ; UGC Lyon Bastille, 12° (43-43- 
01-59} ; UGC Gobelins, 13- (45-61: 
94-95) : Mistral, 14+ {45-39-52-43) : 
UGC Convention, 15° (45-74-93-40) 
Pathé Clichy, 18- (45-22-46-01) ; Le 
Gambetta, 20 (48-36-10-96). 
MA VIE EST UN ENFER (Fr.} : Forum 
Orient Express. 1° (42.33-42-26) : pe 
mont Opéra, 2° 147-42-60-33) : Rex, 2° 
(42-36-83-93) ; non Ambassade, 
$ 14-69-1800 : George V, 8° (45-62- 
41-46) : UGC Lyon Bastille, 12° (43-43-. 
01-59) : UGC YGobelins, 13 (45-61- 
94-95) : Gaumont Alésia, 14+ (43-27- 
84-60) ; Pathé Montpamasse, 14+ (43- 
20-12-06) ; Gaumont Convention, 15« 
{48-28-42-27) : Pathé Clichy, 18» (45- 
200: Le Gambetta, 20° (46-36 
10-96). 
MALINA {AI.) : Reflet Logos Hl, 5* (43- 
54-42-34), 


MANUEL, LE FILS EMPRUNTÉ (Can.) : 


‘Latina, de (42-78-47-86), 


MAYRIG Fr : Pathé Impérial, 2° (47- 
42-72-52} ; Pathé Marignan-Concorde, 
8e (43-59-92-82) ; Fauvetre, 13: {47-07- 
55-88) ; Gaumont Alésia, 14: (43-27- 
84-60) ; Les Montparnos, 14° (43-27- 
62-37) ; 14 Juilat Beaugranelle, 15° {45- 
75-79-79) : Gaumont Convention, 15° 
{48-28-42-27) : UGC Maillot, 17° (40- 
88-00-16) 


MON PÈRE CE HÉROS {Fr : UGC Biar- 
ritz, 8° (46-62-20-40) : Pathé Français, 
Sr (47-70-33-88) ; Miramar, 14» {43-20- 
89-52). 

LA MORT D'UN MAITRE DE THÉ 
{Jap., v.o.) : Epée da Bois, 5° (43-37- 
57-47). 

LA NEIGE ET LE FEU {Fr.) : Gaumont 
Opéra, 2- (47-42-60-33) ; Bretagne, 6° 
(42-22-57-97) : Gaumont Ambassade, 
8° (43-59-19-09) : George V, 8 (45-82- 
41-48) : Fauvette, 13- (47-07-55-88) ; 
Gaumont Convention, 15° (48-28- 
42-27). 

NIGHT ON EARTH (A. v.o.) : Gaumont 
Les Halles, 1+ (40-26-12-12) ; Gaumont 
Opéra, 2° {47-42 RU Le Saint-Ger- 
mam-des-Prés, Salle G, de Beauregard, 


6° (42-22-87-23) ; Gaumont Champs- 
Elysées, 8° (43- -59-04-67) : La Bastitle, 
11° (43-07-48-60) ; Escurial, 13» (47- 
07-28-04) ; Miramer, 14. (43-20- 
89-52). 

NIKITA (Fr.) : Grand Pavols, 15e (45-54- 


46-86). 
PARIS S'ÉVEILLE (Fr) : 14 Juillet Par- 
nagse, 6+ (43-26-58-00) : Gaumont 
Ambassade, 8 43-69-19-08). 
LE PAS SUSPENDU DE LA CIGOGNE 
“Fr.-Gr.-Suis.-Ie., v.o.) : Ciné Beaubourg, 
3e 142- Be) à Reflet Logos ï LE 
-54-42 Elysées Lincoin, 
En 36. 14) ; 14 Juillet Bastille, 11° (43- 
57-90-81} ; Bienvende Montparnasse, 
15° (45-44-25-02). 
PAYSAGE AVEC FEMME [Youg. 
vo) : L'Entrepôt, 14° (45-43-41-69. 
PENSÉES MORTELLES {A., v.o.) : Gau- 
mont Ambassade, 8° (43-59-19-08) ; 
Studio 29, 18- 146-06-36-07} : vf. : Les 
Montparnos, 14» (43-27-b2-37), 
LA PLAINTE DE L'IMPÉRATRICE (AS. 
wa.) : Epée de Bois, 5° (43-37-57-47). 





PARIS EN VISITES 





MERCREDI 8 JANVIER 


« Délicatasses des porcelaines 
orientales, ou l'influence de la Chine 
et ds l'Orient chez les porcelainiers du 
dix-huitième siècle», 10 h 30, musée 
Camondo, 63, ua de Moncssu (l'Art 
ethR marère). 


« Exposition « Lalique » aux Arts 
décoraëfs», 14 h 30, 107, rue de 
Bivoh { M. Hager). 

« Exposition : Giacomaetti », 
14 heures, 11, avenue du Président- 
Wiülson fe Cazes). 

ss d'i nie remarqua- 

bles, rive 14 heures, mi 
Jussieu (A nous , Paris). 

<Du canal Saint-Mardn à l'église 
Soint-Laurents, 14 h 30, métro Jac- 
ques-Bonsergent (Paris pittoresque at 
insolite). 

«Hôtels et jardins du Marais, place 





mn © 


das V. », 14 h 30, sortie métro 
Saint-Paul Résurrection du passé). 
«L'ile Saint-Louis, du dix-septièma 
. à Les jours», 14 h 45, sortie 
ie (D. Fleuriot}. 
Pa a secret de la 
. Médicis au musée du Louvrs LE 
15 heures, mérro Palais-Royal, sortie 
place Colette. 
«Exposition « Max Ernsts au Centre 
Geo es-Pompidou s, 35 horse à 
Fin r du musée, sous l'effigie de 


Gaorges Pompidou (Paris et son his- 
toire}. 


CONFÉRENCES 
" ge. Los fonciers dé Faso. 


“+ Diénal Psychiatrie rie 
ue) ’ 


L. ï 





£ES 








ST uEE d'eeté Lacie craie 


AMERICAN FRIENDS. Film brianni- 
que de Tristam Powell, v.o. : Gau- 
mont Les Halles, 1° (40-26-12-12) ; 
Pathé pére, 2 (47-42-72-52) ;: 
Publicis Champs-Elysées, 8e (47-20. 
76-29} : Gaumont Pamasse, 14- (43- 
35-30-40). 


AOÛT, Film français d'Henri Herré : 
Ciné Beaubourg, 3° (42-71-62-36)} : 
14 Juillet Odéon, 6: {43-25-59-89) ; 
UGC Rotonde, 6- {45-74-94-94} : 
UGC Biarritz, 8° (45-62-20-40) ; 14 
Jufet Bastille, 11° (43-57-80-81) ; 
14 Juilat Boaugroenelle, 15° (46-75- 
78-789). 


BAR DES RAILS, Film français da 
Cedric Kahn : Gaumont Les Halles, 1° 
(40-26-12-12) ; Gaumont Opéra, 2° 
(47-42-60-33)} : ‘Pathé Hautefeuille, 6 
(46-33-79-38) : Gaumont Ambas- 
sade, 8° (43-69-19-08j : Fauvatte, 
13 147-07-55-88). 
pinqo. Film australien de Haer, 
: Forum Horizon, 1+ {45-08- 
87. 57 : Pathé Marignan-Concorde, 
æ (43-59-92 82} : Sept Parnassiens, 
14° 143-20-32-20). 
DOCTEUR NORMAN BÉTHUNE, 
Film franco-canadien da Phillip Sor- 
808, v.o. : Forum Horizon, 1° (46-08- 
57-67) : Pathé Hautefeuïlle, 8° (46- 
33- -79-38) ; George V, 8° (45-62- 
41-46) : : Pa x Se (47- 
70-33-88) ; Fanete 13" 147-07- 
55-88) : en Alésia, 14 (43- 
27-84-50) ; Pathé Montparnasse, 14 
(43- 20-12-06) : : Gaumont Conven- 
tion, 15° {48-28-42-27) ; Pathé Chi- 
chy, 18° (45-22-46-01). 
LES EQUILIBRISTES. Film français 
de Nico Papatakis : Forum Orient 
Express, 1° (42-33-42-26) : Europa 
Panthéon {ex-Reflet Panthéon), 5° 
(43-54-16-04) : Les Trols par, 8e 
(45-61-10-60) : Passage du Nord- 
Ouest, caféciné, Se {47-70-81-47) : 
La Bastille, 11« (43-07-48-60) : Sept 
Parnassiens, 14- (43-20-32-20), 
LA FIN DE FREDDY. L'ULTIME 
CAUCHEMAR. [”} Film américain de 
Rachel Talalay, v.o. : Forum Horizon, 






PRESS ou: 14 Juillet Pemasse, 
PRETTY WOMAN {A., v.o.) : Cinochas, 
6° (48-33-10-82 
PROOF aus v.0.) : Lucernaire, & 
(45-44-57 
PAOSPERO'S BOOKS {Brit.-Hol., 
v.o.) : Epéa de Bols, 5e 143-37-57-47}, 
RIEN QUE DES ME ONSES Foi 
Pamessiens, 14 (43-20-32-20). 
RIFF RAFF [(Brit., v.o.) : Les Trois 
Luxembourg, 6° (46-33-97-77). 
ROBIN DES BOIS PRINCE DES 
VOLEURS (A. v.o.}] : Forum Orient 
Express, 1° (42-33-42-28) ; UGC 
Triomphe, 8+ (45-74-93-50) ; v.f, : 
Pathé Français, 9° (47-70-33-88) ; Lez 
Montpamos, 14» (43-27-52-37) ; Pathé 
Clichy, 18° (45-22-48-01). 
ROCKETEER {A., v.o.) : Forum Orient 
Express, 1" (42-33-42-26] ; George V, 
8 (45-62-41-46} ; v.f. : Rex, 2° (42-36- 
83-93) : Paramount Opéra, 9 (47-42- 
66-31) ; Fauvette bis, 13° (47-07- 
55-88) : Gaumont Alésia, 14+ (43-27- 
84-50) ; Pathé Montpamasse, 14+ (43- 
20-12-08) ; Gaumont Convention, 15* 
(48-28-42-27) ; Pathé Wepler Il, 18* 
(45-22-47-94). 
ROGOPAG (ir. v.o.) : Accatone, 5° (46- 
33-86-86). 
SAILOR ET LULA ({°) (Brit. v.o.} : Ciné 
Beaubourg, 3e (42-71-52-36) ; Studio 
Galande, 6° (43-64-72-71) ; Grand 
Pevols, 15° (45-54-46-86}. 
SEXE, MENSONGES ET VIDÉO (A. 
v.o.} : Ciné Beaubourg, 3e (42-71- 
62-36} : Studio des Ursulines, 5° (43- 
26-19-09). 
LE SILENCE DES AGNEAUX {"°) (A. 
v.0.) : 14 Juillet Pamasse, 6° (43-26- 
Era Cinoches, 6- (46-33-10-82) : 
ic Cinémas, 11 (48-05-51-33) ; 
cut Pavois, 16° (45-54-46-86). 
LA TENTATION DE VÉNUS (Brit. 
v.o.] : 14 Juillet Parnasse, 6° (43-26- 
58-001. 





TERMINATOR 2 (”) (A. v.o.) : UGC 
Normandie, 8e (45-63-16-16) : Grand 
Pavois. 15e (46-54-46-85) : v.f. : Holly- 
wood Boulevard, 8e (47-70-10-41) : 
UGC Opéra, Se (45-74-95-40) ; Paris 
Ciné 1, 10- (47-70-21-71) ; Pathé Mont- 
pamasse, 14: (43-20-12-06]. 

THE ADJUSTER {Can., v.o.) : La Bas- 
tille, 11° (43-07-48-60). 

THE INDIAN RUNNER (*] {A., v.o.) : 
Cinoches, 6° (46-33-10-82). 
THELMA ET LOUISE (A. v.o.) : George 





.V. 8° 145-62-41-46). 


TORCH SONG TRILOGY (A., v.o.) : 
Ciné Beaubourg, 3° (42-71-52-36) ; Le 
Berry Zèbre, 11° 143-57.51-65). 

LA TOTALE (Fr.) : Forum Horizon, 1° 
445-08-67-57) : Rex, 2: (42-56-93-95) : 
UGC Montpamasse, G« (45-74-94-94) ; 
UGC Odéon, 6» (42-25-10-30) : Pathé 
Marignan-Concorde, 8 (43-59-92-82) ‘ 
Saint-Lazare-Pasquier, 8° (43-67- 
36-43) : UGC Normandie, 8- (45-63- 


16-16) : Paramount ee Se (47-42- 
*56-31} : Les Nation, 12° 


(43-43-04-67) ; 

UGC Lyon Bastille, 12° (43-43-01-69) ; 
Fauvette bis, 13- (47-07-55-88) ; Gau- 
mont Alésia. 14° (43-27-84-50) : ‘Pathé 

Montparnasse, 14* (43-; 20-12-06) : 14 
Juilet Besugrenelle, 15: (45-75-79-79) : 
Gaumont Convention, 15: (48-28- 
42-27): UGC Maillot, 17: (40-68- 
00-16) ; Pathé Wepler, 18° (45-22- 
46-01): Le Gombotra, 20- (46-36- 
10-96). 
TOTO LE HÉROS (Bel.-Fr.-AL.) : Latina, 
de (42-78-47-86). 
TOUS LES MATINS DU MONDE EFr.} : 
Forum Horizon, 1° (45-08-57-57) ; Pathé 
Hautefauille, 6° (46-33-79-38} : UGC 


Danton, 6 (42-25-10-30) : La Pagode, 


: 1984 (Brit.. v.o.} : Utopia, 5e (43-26- 


dans notre sup- 


Pr niriredt (daté Jeudi). 


LES FILMS NOUVEAUX 


1- (45-08-57-57) ; UGC Odéon, 6e 

(42-26-10-30) ; UGC Normandie, 8« 

pose v.f. : Rex, 2: (42-36- 
GC Montparna 


{47-42-66-31) ; UGC Lyon Basthle, 
12° (43-49-01-59) ; UGC Gobelins, 
19- (45-61-94-95) : Mistral, 14° (45- 
39-52-43) ; UGC Convention, 15° 
(45-74-93-40) ; Pathé Wepler 1, 18« 
(45-22-47-94) ; Le Gambetts, 20° 
K8-36-10-98). 

HAMLET . Film américain de Franco 
Zefñralf, v.o. : Pathé Impérial, 2° (47- 
42-72-52) ; Ciné Besubourg, 3° (42- 
71-62-36} ; UGC Odéon, 6° (42-25- 
REA 
94-94) : séas, 
(45-62-20-40} ; UGC Gobelins, 13° 
(46-61-94-96] ; 14 Juillet Beaugre- 
nelle, 15° 145-75-79-79) : Kinopano- 
rame, 16* (43-068-50-50) : vf, : Bre- 
tagne, 6 (42-22-67-97) : Pathé 
Français, 9° {47-70-33-88) : Le: 
Nation, 12+ (43-43-04-67) : Pathé 
Wepler, 18- (45-22-46-01). 
MÉMOIRE TRAQUÉE. Film couleurs 
de Patrick Dewolf : Rex, 2° {(42-36- 
83-93) : UGC Danton, 6- (42-25- 
10-30) : UGC Montpemasse, 6° (45- 
74-94-94} ; UGC Biarritz, 8 (45-62- 
20-40} : UGC: Opéra, 9e (45-74- 
96-40) : UGC Lyon Bastille, 12: (43- 
43-01-59) ; Mistral, 14e [45-39- 
52-43) ; UGC Convention, 15+ (45- 
74-93-40}. 

V. 1. WARSHAWSKI, UN PRIVÉ 
EN ESCARPINS. Film eméricain de 
Jeff Kanew, v.o. : Forum Horizon, 1« 
(45-08-57-67) ; Publicis Saïnt-Ger- 
main, 6 (42-22-72-80) ; Pathé Mari- 
gnan-Concorde, 8° (43-59-92-82) ; 
v.f. : Paramount Opéra, Se (47-42. 
66-31} : UGC Gobelins, 13: {45-81- 
94-95) ;: Miramar, 14* (43-20- 
89-52) ; Mistral, 14+ (45-39-52-49) ; 
Gaumont Convention, 15 (48-28- 
42-27) ; Pathé Clichy, 18° (45-22- 
0 3 Le Gambetts, 20- (46-36- 


2: (47-05-12-15) : Pathé Marignan-. 
RS tSsaNTe 
Bert, D (25-62 20 40) : Me Lnoee 
Panorama, 9 (48-24-88-88) ; Pathé 


is, Se (47-70-33-88} ; 14 Juillet 
ile. 11° (43-57-90-81) : Les Nation, 
43-04-67) ; UGC 1 


12: (43- 7) : Gobelins, 
(45-61-94-95) ; Mistral, 14+ (45-39- 
52-43) ; Pathé Montparnasse, Ads (49- 
20-12-06) ; 14 Juilet Beaugrenelle, 15- 
145-75.79-79] ; UGC Convention, 15« 
{45-74-93-40) ; UGC Maillot, 17= (40- 
68-00-16} ; Pathé Cichy, 18e (45-22. 
tea Le Gambatta, 20: (46-36- 


TROUBLES {A., v.0.} : UGC Triomphe, 
8 (45-74-93-50). 
La ET E At  o 
} 
Odéon, 6° (42-25-10-30) ; UGC Blamitz, 
8: (45-62- on UGC Mallot, 17e (40- 
f. : UGC Montparnasse, 6 
Saint-Lazare-Pasquier, 
8 (43-87-35-49) ; Paramount Opéra, 9 
(47-42-66-31) ; UGC Lyon Bastille, 12° 
(43-43-01-58} ; UGC Gobelins, 13- 145- 
61-94-95). 
UNE ÉPOQUE FORMIDABLE... (Fr. : 
George V, 8- (46-62-41-48}. 
URGA {Fr.-Sov., v.a.) : Pathé Heute- 
leuille, G* (46-35- 79-38) : Elysées Lin- 
coin, 8e (43-59-36-14) : Les Montpar- 
nos, 14° 149-27-52-37). 
VAN GOGH (Fr.} : Gaumorit Les Halles, 
1° (40-26-12-12} : Gaumont Opéra, . 
(47-42-60-33) ; 14 Juillet Odéon, 6- 
(43-25-59-83) ; Les Trois Balzac, 8e 
{45-61-10-60) : Bienvende Montpar- 
nassa, 15° (45-44-25-02). 
LA VIEILLE QUI MARCHAIT DANS LA 
MER (Fr) : Sept Parnassiens, 14e (43- 
20-32-20). . 





ANDREI ROUBLEV (Sov., v.o.) : Saint- 
André-des-Arts H, 6e (43-26-80-25). 

ATTENDS-MOI AU CIEL {Esp., v.o.) : 

Latina, 4 (42-78-47-86). 

LES AVENTURES DE PINOCCHIO fit, 

v.f.) : 14 Juillet Pamasse, 6° (43-26- 

58-00). 


LES CADAVRES NE PORTENT RS 
DE COSTARD (A. va.) : 

Ursulines, 5e 3 28 19 OU 0 

DE L'OR EN BARRES (Brit. v.o.) : 
Reflet Logos K, 6+ (43-54-42-34). 

a enr ee A : Le 
mpo + Espace Jacques Tati, 5° 
545160. st 
DOCTEUR JERRY ET MISTER LOVE 
(A. v.o.} : Les Trois Luxembourg, 6° 

(46-33-97-77). 

DOWN BY nu vo.) : 14 Juillet 
Odéon, 6 (43-25-59-83). 

EASY RIDER rér v.o.} : Cmoches, 8* 
H6-33-10-82). 


FANTASIA LA 3 : : Cinoches, 6 (46-33. 
ISTOIRES EXTRAORDINAIRES 
Fri : Accatone, & (46-33-86-86). 


L'HOMME A LA PEAU DE SERPENT 
la v.0.] : Action Rive Gauche, 5° (43- 
29-44-40). 


HUSBANDS {A.. v.o.} : Racina Odéon, 
& (143-26-19-68). 

LOS OLVIDADOS (Mex.} : Latina, 4e 
(42-78-47-86). ÿ 
MEET M£ IN SAINT LOUIS {A., v.o.} : 
Les Trois Luxembourg, 6° (46-33., 
97-77. 


84-65). 

LE MILLIARDAIRE [A., vo. : Reflet 
Médicis Logos salla Louis-Jouvet, 5- 
143-54-42-34). . 


“MINNIE AND MOSKOWITZ (A. v.o. : 
26-84-65. 


Me ÉCA: 4 
ORANGE MÉCANIQUE ("7 (Brit. 
v.0.}:: Geumont Les Halles, 1° (40-26- 
12-12) : 14 Juillet Odéon, 6° (43-25- 

59-83} : Geumont Ambassade, 8+ (43- 
59-19-08) ; 14 Juillet Bastille, 11° (43- 
57-90-81}: Escurisl, 13" (47-07- 
28-04) : Gaumont Pamasse, 14: (43-35- 
30-40) : 14 Juillet Besugrenelle, 15- (45- 
75-79-79) : v.f, : Gaumont Opéra, 2° 
(47-42-60-3) ; Les Nation, 12° 143-43- 
04-67} : Gaumont Alésis, 14 (43-27- 
84-50) : Pathé Wepler !, 18° 145-22- 
47-94). 

RACONTE-MOI PARIS (Fr.) : Espaca 
Hebertor, 17° (42-93-93-46). 
STRANGER THAN PARADISE [A.- 


+ AB, v.o.) : Utopia, 5° (43-26-84-66). 


SUR LES QUAIS (A. v.o.) : Action 
Ecoles, 5° 443-256-72-07). 
TCHAIKOVSKI (Sov.. v.o.) : Cosmos, 
6 (45-44-28-80). 

LE TEMPS DES GITANS [Youg., v.0.] : 
Lucemaire, 6° 446-44-67-34)}, 

THE MEN {A., v.o.} : Action Christine, 
6 (43-29-11-301. 

UN CHIEN ANDALOU (Fr.) : Latina, 4 
142-78-47-88). 


LES SÉANCES SPÉCIALES 


A LA' POURSUITE D'OCTOBRE 
AOUGE {A., v.o.} : Grand Pavois, 15° 
(45-54-46-85) mer. 20 h, jeu. 22 h, lun. 
mar. 13 h 45. 
ACCIDENT {Brit., v.o.) : Reflet Médicis 
Logos salle Louis-Jouvet, 5° {49-54- 
42-34) mer. jeu., sem, in. 11 h 55. 
AKIRA (Jap., v.o.} : Grand Pavois, 16° 
(45-54-46-85) mer. 13h30. sam. 
13 h 45. 
ALEXANDRE NEVSKI (Sov., v.o.) : 
Saint-Lambert, 15+ (46-32-91-68) mer. 
18 h, ven. 17h. 
L’APICULTEUR {Gr,-Fr.. v.o.) : Reflet 
Médicis Logos salle Louis-Jouvet, 5° 
-(43-54-42-34) mer., ven. 11 h 50. 
ARSENIC ET VIEILLES DENTELLES 
{A., v.o.} : Républic Cinémas, 11° (48- 
05-51-33) mer. dim., im. 19 h 40. 
ASTÉRIX CHEZ LES BRETONS {Fr.} : 
ee 15* (45-32-91-68} mer. 
h 
LA BALLADE DES DALTON (Fr. : Le 
Berry Zèvre, 11° (49-57-61-65) mer. 
‘13h 45, sem, 15h. 
LA BELLE CAPTIVE (Fr.) : Denfert, 14» 
raie mer, 21 h 40. a 


‘do, Guende, & De ROUTES mat 


LES BISOUNQURS 2 [A., vif} : Le 

Berry Zèbre, 11° (43-57-51-55) mer. 
16 h 30, dim. 15 h. 

BOYZ'N THE HOOD ne Has A. vo.) : 

d'ailleurs, 5° (45-87-18-09} 

, 18h, sem. 16 h, dim. 22h, 


mer, 
lun, 13 h 46, 22h. 
BRAZIL EL, v.oJ : Studio Gslande, 5° 
CT {ca Reuve) mar. 
0 h 20 dim. 20 h 10, jeu., ven., sam. 
‘8 h, lun., mer. 20h. 
CASABLANCA {A., v.o.] : Saint-Lam- 
bent, 16: (45-32-91-68] mer., km. 21 h. 
LE CHATEAU DE MA MÈRE {Fr.} : Stu- 
dio des Ursulines, Be (43-26-19-09) 
mer., dim. 16 h. 
LA CHATTE SUR UN TOIT BRULANT 
{A., v.o.) : Saint-Lambert, 16° (45-32- 
91-68) mer. 19h, dim, 27h, Eun. 
16h 30, 


.CHET BAKER, LET'S GET LOST (A. 
vo): Ciné Beaubourg, 3° (42-7 1-52-38) 
mer. 10 h 35. 

LE DÉCALOGUE 7, TU NE VOLERAS 
PAS (Pol. v.o.} : Reflet Médicis Logos 
.salle Louis-Jouvet, 5: (43-54-42-34) 
mer., avec. 


LE DÉCALOGUE 8, TU NE MENTIRAS 


PAR Pa v.o.) : Reflet Médicis Médicis Logos 
salle eNouveR 5° (43-54-42-34) 
mer. 


DROWNING BY NUMBERS (Brit, 
v.0.) : Ciné Beaubourg, 3- (42-71-62-36) 
mer. 10 h 40. 

EASY RIDER {A., vo. : Epée de Bols, 
É een mer., ven., dim. 


ELEMENT OF CRIME (Den. v.o.} : Stu- 

dio des nes 6- (43-26-19-09]} 
mer. lun, 22 h 1 

EMMANUELLE {9 {Fr.)_: Studio 
Galande, 5° (43-64-72-71] mer. 
22 h 30. 


FANTASIA {A} : RépubBc Cinémes, 11: 
1-33) mer., sam, 13 h 60, dim. 
17 h 30 ; Denfert, 14° (43-21-41-01) 
mer., sem. 17h 30, dim. 13 h 60 ; 
16+ (45-32-91-68} mer. 


Saint-Lambert, 
17 Jan is sam. LL dim, 16 h 45. 


CON MALTAIS {A. vo} : 
Sant Lambert, 15. H6-32.81-687 er. 
21h, ven. 47 h fon., mar. 
LE FESTIN DE BABETTE Pa. vo) : 





(40-05-20-00} 

40h à 21h, von. som., im., mar. de 

10hà 19h. 

LA GUERRE DES BOUTONS {Fr.) : 

SaimLamben, 16° (45-32-91-68} mer., 

D THÉ HOMEDOYS LA 
IGIN 

v.a.) : Images d'ailleurs, 5° W6-87- 

18-09) mer. 20 h ven. 18 h, sam. dim. 

14h, mar. 18 h 30. 

J'ENTENOS PLUS LA GUITARE (Fr) : 

Denferr, 14" (43-21-41-07 mer. jeu., 

lun. 19 h 40. 

JULES ET JIM Fr.) : Les Trois Linceme 

bourg, 6- (48-33-97-77} mer. ven. 

mer. à 12h. 

JUNGLE FEVER (A. v.o.} : images 

d'ailleurs, 5° {(45-87-18-09) mer., lun, 

18h, jeu. 20 h 10, sem. 16 h, dim. 

20 h. 


LE KID (A. 3: Répubic Cinémas, 11° [48- 
DE a mar. 17 h 40, din. 15 h 30, 
LADY FOR À DAY (A. v.0.] : Sant- 
Lambert, 15° 145-32-91:68} mer., ken. 
19h, ven, 21h. 
LES MAITRES DU TEMPS Er.) : Sur 
dia Galande. 5° (43-54-72-71) mer. 
16h. 
MAMAN, J'AI RATÉ L'AVION (A. 
v.f.) : Saint-Lambert, 16e (45-32-91-68] 
mer. sam. 17h. dim. 19h 
METAL HURLANT {A., v.0.) : Grand 
Pavois, 15- (45-54-46-85) mer. 
19 h 30, san. O h 30. 
NOLA DARUNG N'EN FAIT QU'A SA 
TÈTE (A. v.o.) : d'ailleurs, 5- 
(45-87-18-09} mer, 22 h, dm. 16h. 
‘LES Den SCHTROUMPFS (Bei. : 
Lucemnaira, 6 (45-44-57-34) mor. sam., 
dim, 14h, 18h. M 


PETER ET ELUOTT LE DRAGON (A. 
v.f.) : Denfert, 14° (49-21-41-01) mer., 
sam. 15 h 30. 

PIERROT LE FOU Fr.) : Les Trois 
L , 6° (46-33-97-77) mer. 
ven., dim., mer. 12h. 

POINT BREAK [”) (A. vo.) : Grand 
Pavois, 15" (46-54-46-85) mer. 
17 h 30, jeu. 16 h 15, sem, 20 h 15, 
mar, 18h. nine da 
PRINCESS LA, v.f. : Le Berry 
Zäbre, 11° (43-57-51-55) mer. 15h, 
dim. 16h15. 

‘RAGE (°} (A. vo: d'ailleurs, 
(45-87-18-09) mer. h, fun. 14h, 


mar, 20 h 10.. : 
Images 
J mer. 





RAGE IN HARLEM {A. 
d'alleurs, 5° (45-87 
20 h 10, ven. 22 h, 

LA RÈGLE DU JEU (Fr.) : Saint-Lambert, 
een mer. 21 h, ven., lun, 


LE ROI DES ROSES [AL vo} : Sudio 
DT drires, 5+ (43-26-18-09} mer. 
18 h 30. 
LE ROI ET L'OISEAU (Fr.) : Danfert, 14* 
(43-21-41-01} mer. 10h, 13 h 50, 
sam, un. 13 h 60, dim. 17 h 40. 
S1D & NANCY [7 LA., v.o.) : Ciné Beau- 
bourg, 3° (42-71-52-368) mer. 10 h 40, 
SWEET MOVIE (°°) fFr.-Can.. v.f} : Stu- 
ne B= (43-54-72-71) mer. 
LES TORTUES NINJA 11 LA. v.f.) : 
Saint-Lambert, 15° (45-32-91-68] mer. 
33 h 30, sam., dim. 15 h. 
UN POISSON NOMMÉ WANDA (A. 
64-46-95) 


+ v.0.) : Grand Pavois, 15° (45- 


mer. 22 h 15, ven. 20 h, dim, 22 h, 
lun, mer. 16h 
LE VENTRE DE L'ARCHITECTE {Brit., 


LE VOLEUR DE CHEVAUX {Chin., 
v.0.) : L'Enrrepôt, 14» (45-43-41-63) 
mer, 14h, 20 h 30, jeu. 17h, 22h 
sam. 21 h 30, dim. 18 h 30, mar, 19 h. 
VOYAGE SUR JUPITER (Can) : 
‘Cinaxe, 19 (42-09-34-00) fim mer., 
., ven., sam., dim., mar., de 11h à 
19 h toutes les 15 minutes. 
VOYAGES DE GULLIVER (A.) : 
15° (46-32-91-68) mer. 


ZAZIE DANS LE MÉTRO (Fr.] : Répu- 
bic Cinémss, dt (DER) mer. 


RS 
8 


 — QUES 


«Cher Jeen Rembaud, je suis votre proche. Votre Evre 


m'a enchanté. » 


Risné Char (Correspondance). 


un Incen- 


comme 
l'on retrouve les 
us rA rennes 


s'enracine et Pélincs 
réisibles racourcis > 
Paul Morelle (fe Monde). 


es du soleil at le grand 


et d'autres qui 


soute du mal, Des pire Jean Bouh er Poésie info), 


«Richesse de lumière, de coule de poésie. Et 
dernières pages nous hissent sur. un sommet = 


Maurice Chavardès {Témoignage chrétien). 


NOUVELLE ÉDITION : 


LA BARTAVELLE 
39, rue Jean-Jaurès, 42190 CHARLIEU 












































































SPORTS 





RAID-MARATHON : 


le Paris-Syrte Le Cap 





Tartarin à 
La Paris-Syrte-Le Cap a fran- 
chi l'équateur, lundi 6 jenvier, 
dans l'étape gabonaise entre 
Oyem et Franceville. Cette lon- 
gue étape de 770 kilomètres, 
gagnée par l'équipage Pierra 
Lartigüe-Patrick Destaillats 
{Citroën ZX) et Laurent Charbon- 
net (Suzuki) en moto, n'a pas 
apporté de modifications aux 
classements généraux dont la 
tête est toujours occupée par 
Hubert Auriol-Phiippe Monnet 
{Mitsubishi Pajero) et. Stéphane 
Peterhansel (Yamaha), 


FRANCEVILLE (GABON) 


. de notre envoyé spécial 


Comme son homonyme nie 
risé per Alphonse Daudet, 
Tartarin est, À sa façon, un Es 
rier. -Comme son prédécesseur, ce 
Tartarin de trentetrois ans, origi- 
naire de Poitiers, rêve de gloire en 
Afrique. Mais, à la différence de 
laure, 5 y est déjà allé. Après 

ue ques c courses de moto, des 
ue se nn 
franchi s'engageant 
dans le Frétait en 1989. 
L'année suivante, il était même ke 

premier concurrent auto à terminer 
Pépreuve sans copilote. Dans le: 
baquet du passager, il avait instatlé 
Camido, un énorme lapin. en 
pet de 1,60 mètre. . 

Cette année, Yves Tartarin et. 
son coéquiper Jean-Claude. Barbo- 
tin ont franchi l'équateur dans 
cette étape gabonaise, Ils sont 
même bien partis pour. 
exploit Quinzièmes à Franosville, 
juste derrière Bruno Saby, le vain- 
queur du Tour de Corse 1986 et 
du, Monte-Carlo 1988, -Féquipage 
poitevin est le mier un ee 
teurs, « Mon pour la 
ne dépasse ges 300 000 Francs, 
achat du vi icule” non compris, 
affirme-t-il. Je n'ai pas de PR 
de Seulement une caisse de maté- 





. se pre. eux. La 
p se prend à rte ECS 


du Su © un ose T 
gusine confié is an es. précé- 
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aer. C’est parce que l'on s’en 
débarrasse qu'A est utile. — IX. Se 





10 Un colloque iaternational sur 
«entrepreueurs et entreprises dans 
le décennie des mutations». — Afin 
de favoriser le dialogue entre ges- 


orientale; de la zone ACP et ‘des 
dans les locaux du ministère de 
l'économie et des finances, 139, rue 
de Bercy, 75012 Paris, du: 13 &u 


17 janvier sur le thème : « Les 
entrepreneurs et Les entreprises dans 
la décennie des mutations». Le col 
loque sera inauguré, le L3 janvier à 
IS Po par M. Pierre hd 


(1) 47-0491-56 (le matin) 


Franceville 

épreuve d'endurance. I! vaut mieux 
rouler gentil.» À ce rythme, Yves 
Tartarin ét Jean-Claude Barbotin, 
qui se disent mauvais mécaniciens, 


ont simplement changé leurs amor- 
tisseurs en arrivant au Gabon, 


Le soir, à l'arrivée au bivouac, la 
RS re RES nes pas 
termin in d'assurer sa noto- 
riété dans sa région et de satisfaire 
ses commanditaires, il raconte sa 
course et ses impressions à la sta- 
tion radio Skyrock de Poitiers. En 
échange de cette collaboration gra- 
‘ cieuse, la radio répercute le mes. 
EP em Qi LE eus 

qui l'ont soutenu 
dans le cadre d'opérations de com- 
munication interne. 


Pour le pilote du Toyota, le 
Cap ne se terminera d'ail. 
leurs pas en Afrique du Sud. A son 
retour en France, il devra, avec sa 
voiture, assurer des opérations de 
promotion pour faire rêver le per- 
sonnel ou clients de ses com 
manditaires. Tartarin leur racon- 
tera peut-être ses histoires de 
chasse en Afrique. Depuis le 
départ, il a tué un vautour du 
désert, cinq poules, un fennec, une 
chèvre, un petit cochon et, en der- 
de ie che ae 
un vi ais. 
Jois, j'en Suis malade, affirmet-il, 
car j'aime trop les animaux. » 


GÉRARD ALBOUY 


CLASSEMENTS 
Douzième étape : Oyem-Franceville 
PC ble ounreen 


— À. Lartigue-Destaillats (Fra, 
EN EN TT 


moi. — 5. Ne se fait pas du jour au 
lendemain, On en «pince» pour lui. 
- 6. Eau du Zaïre. Les pas 


L Empoigner. — ll. Nauséeuse. — 
IH. Nis. Nie. — IV. Transis. - 
V. Mous. Lé. — VI iste. Ruer, — 
Vi. Môlée. — VII. Bis Ave. - 


1. Ennemi. Bleu. — 2. Mai. | 


Osmium. — 3. Pustules. Oc. - 
4. O.s. Réel. Fur. — 5. léna. Etuve. 
— 6. Geindre. Mat. — 7. Nues, Ain. 
- 8. Es. lle. Vôtu. - 9. Resserrer. 


GUY BROUTY 





ministre de l'économie, des finances 
et du budget, et ouvert notamment 
par des interventions de M. Mau- 
rice-Allais, Prix Nobel d'économie, 
du.professeur Henri Guitton, mem- 
bre de l'Institut, de M. Henri 
Lopes, directeur général des décen- 
nies pour le développement à 
FUnesco, et de M. Tevoedire, direc- 
teur de l'institut panafricain de 
prospective sociale. Dix-sept confé. 
rences sont prévues les 14 et 

janvier et quarante-cinq ateliers 
pale les 16 et 17. Renseigne- 
ments : Jean-Louis Rigal, université 
Paris-Dauphine, tél. : 
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RADIO-TÉLÉVISION 








- 


stratèges de {a communication. 
son Pierrot, f0t-3 ancien premier 
secrétaire du Part socisliste, est 


TF 1 
20.50 Cinéma : et 
net ey aid 


22.30 Magazine : Ciel, mon mardi| 
0.30 Journal, Météo et Bourse. 


A2 


20.50 Chéma: Airport. = 
Fan mméic de Gorge Gaston (10704 
23.05 gpédtre : Le | Le 


0.55 1.2. 3. Théâte. 
1.00 La 25° Heure. 
1.45 Journal et Météo. 


FR 3 


20.45 + Téléfilm : La Vénus à Lulu, 
22.15 Journal et Météo, 


CANAL PLUS 

20-35 Cinéma : Promotion 

me Fim cr de Didier éco. 
TF 1 

13.40, Série : Commissaire Moulin, 


17.30 Série : 21 Jump Street. 

18.20 Jeu : Une famille en or. 

18.50 Feuilleton : Santa Barbara, 

19.15 Jeu : La Roue de la fortune. 

19.45 Divertissement : Le Bébête Show 

19.50 Tirage du Loto {st à 20.45). 

20.00 Journal, Météo et Tapis vert. 
soirée. 


0.50 Journal, Météo et Bourse. 
A2 


13.40 Documentaire : Opération Terre. 
15.05 Série : Les deux font la paire. 
15.55 Jeu : Des chiffres et des lettres. 
16.15 Magazine : Giga. 

18.05 Série : Mac Gyver. 

18.55 INC. 

19.00 Le Journal olympique. 

19.05 Jeu : Question de charme. 

19.35 Divertissement : Caméra indiscrète 
19.59 Journal, Journal du trot et Météo. 


23.40 Magazine : Musiques au cœur. 
Les voix russes, 
0.50 Journal et Météo. 


FR 3 


13.40 Feuilleton : Viva Maxico (8- épisode). 
14.25 Robe de vo 
Alexandre Rodchenka’{at à 22.35). 
18:00 Mogazine : Une péche d'onfa 
lagazine : Une LA 
18.30 Jeu : Questions pour un champion. 
19.00 Le 19-20 de l'information. 
De 19.12 à 19.36, le journal de la région, 
20.00 Un fivre, un jour. 
Son expériencs de l'amour et Cours muitt- 
colors, d'E.-V. Keysering. 
20.10 Divertissement : La Classe. 


20.40 

1 Éioreno du ajècie 
Re Ce dE us Gus de 
la France. 

22.15 Journal et Météo. 

22.40 Mercredi on France, 
Programmes des télévislons régionales. 





ÊME les éléphants ont  promier secrétaire faisait le mys- 
ina maman Dapuls térieux, avec de bons vieux mots 
qu rienne Mauroy, en langue de bois, pour occuper le 
quatre-vingt-quatre ans, à dit QUS terrain. «J'ai pris le part de ne rien 
en diras, dira-t-d pour ne rien dire genre qu'on lui prête. 
Qu'importe, sa sortie, négociée, ya dit, visitait les magistrats de 
car ni on suppose Pierre. Mauroy Paris en leur rantrée solennelle. On 
, on ne le sait pas fou, a Là Locuement. Michel Rocard 


Car ce qu'une mère a dit, son fs, Seulement voilà, Adrienne neue sons ee qu'on croyait aux Îles en train de 


Savait, tait à 
ministre ou bientôt ex-premier Plutôt celui de partir. Et voyant les tant, dans les médias. 
je h M congrès du PS, Ce n'est pas que l'éventualité 
% emphese fratemele, a k donné EL 
ù jf , avait 
métier politique oblige à faire semn- du ec , re paraisse devoir bouleverser la Oo SRE ANA nt 


Laurent s à ses tourmenteurs- 

en chefs, on s'est pris à imaginer 
d'ar- l'autre version servie à Maman peu 
Le après. Marre, marre et mare des 


de travarse qui échappent aux parlant ou le parler silencieux. 


Monde radio-télévision » ; 0 Film à éviter ; # On peut voir : am 











13.30 Jeu : Un mot pour les JO (er à 18.05, 


Adrienne et les éléphants 


très chersi À moins tout simple-  coursé lundi ces éléphants décidés 
ment que Pierre Mauroy ne se s0it à ne plus «s'empailler» . 


dévoué à Tonton autant qu'à à 
Maman, ce qui serait assez dans le Exarcica très révélateur. Laurent 


nation. Surtout vu, comme c'est le 7 R . 
css, loin de Paris, Mais, enfin, le furivement. Et Lionel Jospin, la 
changement a, au moins, un tél a toujours du Jospin boudeur 
mérite incontestable, celui de en archives, fut montré fort renfro- 
changer. Et donc les caméras ont  gné. On l'aperçu. 





Mardi 7 janvier 
22.00 Flash d'informations. 
22.10 Cinéma : Biloxi Blues. « 
Fim américain de Mika Nichols (1988). 
23.55 Cinéma : Germinai. ns 
qu franco-hongrois d'Yves Allégret 


LA 5 


22.25 Rallye : Paris-Le Cap. . 
22.55 Cinéma : Le Chinois. a 
Film de Robert Clousa (1880). 
0.30 Journal de la nuit. 


20.40 Téléfilm : Le Désert blanc. 

22.16 Série : Brigade de nuit. 

23.05 Magazine : 60 Minutes. 
0.00 Six minutes d'informations. 


LA SEPT 


20.40 Documentaire : Philippe Favier. 
20.65 Théâtre : Aequin, servitou parer de dei 
‘maîtres. Pièce 








Mercredi 8 janvier 
CANAL PLUS 


13.36 Téléfilm : ons de. 


15.05 Pocumontaire : umés... 
Académia du og 


15.30 Téléfim : K 9000. 
17.05 Les Nuls. l'émission. 
18.00 Canailla peluche. 


"ce or Ru 27. 00 
18.30 Ça cartoon. 
18.50 Le Top. 


19.20 Ma 6 : Nulle part ailleurs. 
20.31 Le du cinéma. 








deux. = 
Film américain de John ue87. 
Avec Steve Martin, John ndy, Lai 
Robins. 


22.25 Fiesh «informations. 
228 ER PEUR des cute : Antibes- 
Felläin nat 
0.10 Cinéma : 


Le Petit 
Fi français de Jacques Doïlon (1990). 


Avec Richard Ancçonina, Gérald Thomassin, 
Clotäda Courau. 


LA 5 
13.20 Série : L'Inspecteur Derrick. 


.| 14.25 Série : Bergerac. 


15.20 Série : Simon et Simon. 
16.10 Série : Shérif, fais-moi peur. 
17.00 Youpi L'école est Cu 
13.30 Rallye : Paris-Le Ca 

de l'étape. 
19.05 Série : Kojak. 
20.00 Journal. 
20.25 Rallye : Paris-Le Cap. 
20.40 Météo. 


20.45 Histoires vraies. 
Au bout du chemin. 
Un père divorcé at sa fffle, 


22.35 Débat : 
Les enfants du divorce. 
23.45 Rallye : Paris-Le Cap. 
0.15 Journal de la nuit. 


13.30 Série : L'Homme au Katana. 
14.25 Série : L'Etalon noir. 
14.45 Série : Le Frelon vert. 
15.15 ine : E= M6. 
15.45 Masarine : : Culture pub. 
19.75 Magazine : Culture rock. 
40 Magazine : Flashback. 
17. 10 Série : Hongkong Connection. 
18.00 ne : Nouba. 
18.30 Série : Les Années FM. 
19.00 Série : La Petite Maison 
dans la prairie. Ê 
19.54 Six minutes d'informations. 
20.00 Série : Cosby Show. 
20.40 Téléfilm : La Jeune Fille au pair. 





à la tête du PS 


PIERRE GEORGES 






Fabius, donné gagnant et ne l'au- 
rait-on pas su que son visage l’au- 








purger sa peine, en était revenu 
tout bronzé pour supplier la presse 
de ne pas «bruraliser » les nou- 
velles au risque de rendre «la 

























radio et de télévision sont publiés chaque semaine dans notre su lément daté dimanche-lundi. Signification des symboles : 
| No pas manquer : suu Chef-d'œuvre ou classique. 





22.55 Cirque Plume. 


FRANCE-CULTURE 


20.30 Archipel sciences. Centième, en direct, 
avec, notamment, Hubert Curien, ministre 
de la recherche et de la technologie, Domi- 
nique Leglu, Anne Alter, Philippe Cousin, 
Marle-Jeanne Husset at Sytie O'Dy. 

22.40 Les Nuits magnétiques. 

0.05 Du jour au lendemain. 
0.50 Musique : Coda. 





FRANCE-MUSIQUE 


20.30 Concert (donné le 12 septembre 1991 à 
Sion) : Roméo et Jufette, Capriccio itaklen 
op. 45, Symphonie n° 6 en si mineur op. 
74, da Tchaïkovski, par l'Orchestre sym- 
phonique de Moscou, dir, Pavel Kogan. 

22.40 Espace fibre. 

23.10 Ainsi la nuit, 





22.15 Tééfim : Le Prix d’un rapt. 
L'affrontement de deux anciens vétérans du 
Viemam pour un gamin do dix ans, 

23.45 Magazine : Vénus. 

0.15 Six minutes d'informations. 


LA SEPT 


17.45 Magazine : Avis de tempête. 

19.00 Documentaire : Histoire parallèle. 

20.00 Documentaire : Poussières d'étoiles. 
1. Cosmologie. 

»> 20.55 Documentaire : Wadi. 


22.40 Cinéma: Toto, Peppino 6 la mala 
femmina.s Fim italien de Camitlo Mastro- 


cinque (1956). 

0.25 Court métrage : Les Italiens se 
retournent. 
FRANCE-CULTURE 


20.30 Tire ta langue. Avec notre collaborateur 
François Bott, Simone Jacquemard, Jean- 
Marie Turpin, Calixte Bélaya, Michel Caze- 
nave, Andrée Chédid, Eric Meunié. Frédéric 
Tristan. 

21.30 Correspondances. 

Des nouvelles de la Belgique, du Canada et 
da la Suisse. 

22.00 Communauté des radios publiques de 
langue française. Entretien Jean Muno- 
Anne-Marie La Fère. 

22.40 Les Nuits magnétiques. Le Roman de 
Polléas at Mélisande : Acte N, les parson- 
nages du drame. 

0.05 Du jour au fandemain. Avec Jean-Yves 
Bosseur (la Musique, passion d'artistes}. 

0.50 Musique : Cada. Voyage au centre de la 
nuit (3). 


FRANCE-MUSIQUE 


20.30 Concert faonné le 6 septembre 1991 lors 
du Festival de Besançon) : Totenfeier, de 
‘Mahler : Konzertstück pour piano et orches- 
ve en fa mineur op. 79, de Waber; Bur- 
fesque pour piano et orchestre en ré 
mineur, Mort et Trensfiguration, poème 
symphonique op. 24, de R. Strauss, par 
l'Orchestre symphonique de la radio-télévi- 
sion hongroise, dir. Kart-Anton Rickenba- 
Cher ; sol. : Lilya Züberstéin, piano. 


22.40 Espace libre. 
23.10 Ainsi la nuit. 

0.30 Dépäche-notes. 

0.35 L'Heure bleue. Par Xavier Prévost. Ten- 
dences hexagonales, Concert : la Trio du 
pianiste Mario Stanchev avec Jacques Hel- 
mus, saxophone ot Jean-Louis Almogsnino. 
Rétrospective : Michel Legrand et le jazz. 
Les nouveautés discographiques du jazz 
Paagonel L'introuvable. Des Américains à 

laris. 


A 


VH 


24 e Mercredi 8 janvier 1992 « 





Pour pré 


r les élections de 1993 





M. Miterand a arrêté les grandes lignes de son plan de bataille 


Celui-ci consiste à diviser le temps 
de l'action politique en s'appuyant 
non plus sur les sessions du Parie- 
ment mals sur celles du Soleil ct de 
la Lune, 


Présentant ses vœux à la presse, 
lundi soir 6 janvier, le présidént de 
la République a usé d'un ton badin 
effet, Le double 
projet de réforme constitutionneile 
qu'il se propose de mener à terme 
en 1992 dans le cycle des solstices 
et des équinoxes. Il n'a précisé 
aucune date. I n’a pas dit non plus 
s'il privilégierait le recours au rété- 
rendum ou la recherche d'un 
consensus parlementaire parce qu’il 
entend rester maître du jeu aussi 
longtemps que possible. 
Mais il a clairement indiqué que 
les modifications constitutionnelles 
rendues 


partir de F nn . prin 

{21 mars) et avant le soistice ré 

{21 juin) et que les autres révisions 

constitutionnelles, annoncées depuis 
pour « adapter » les insti- 

tutions de La Ve République, juste- 

ment, « à l'évolution du ee 

seraient Opérées « à 

noxe d'automne» {2 tte 

Léna le solstice d'hiver (21 décem- 

re) 


M. Mitterrand Fr veut surtout 
pas que les deux débats se télesco- 
pent. Le texte définitif des accords 
de Maastricht ne sera arrêté qu'en- 
tre le 15 et le 29 février. Le Conseil 
constitutionnel sera alors consulté 
RE 
ions qui im K_ automatique- 
ment des retoi de la Consnitu- 
tion et celles qui peuvent être 
adaptées sutrement, mais la France 
entrera ensuite en campagne 





o Lens «The Euro- 
Fois The ir es J'hebdo- 
madaire de langue anglaise créé 
par Robert Maxwell à destination 
du public a été vendu à 
une Paociété contrôlée par deux 
financiers_d'origine les 
jumeaux David et Frederick Bar- 
sy. Le prix de vente du journal 
pas été divulgué. Le cabinet 
Atier Andersen, administrateur 
judiciaire du titre depuis l'effon- 
drement de l'empire Maxwell 
en décembre 1991, a indiqué que 
les nouveaux propriétaires allaient 
poursuivre la publication. 


Décentralisation : « Nouvelles 
règles», par Daniel Hoeffel ; 
ere Europe», per Charles ME 


Géorgie : après la fuite du prési- 

dent Gamsakhourdia, M. Edouard 

Rs envisage de rentrer 
à Tbiissi 3 


Yougoslavie : les 
FONU devons d’abord assurer 


fermement» le bannissement des 
Pslestiniens per Israël 

L'Algérie dément toute coopére 
ton mäitaire avec l'Irak 

Le criminalité aux Etats-Unis . 
1891 6 


Décembre 1991 dans le monde . 8 


POLITIQUE 
Les changements à lets eu Part 


Jacques Médecin est conne è 
un an de prison ferme 

Les fausses factures au us 
correctionnel de Paris 11 
Le renforcement des mesures de 
sécurité dans les pars. à , je 
région parisienne .. 
« Dogs », par 
Delpech : Sauver L la princessa .. 11 
CULTURS 

Arts : eLa couteur de l'argent», au 
Musée de la poste 13 
Giuseppe Penone sxpose ses 
sculptures au Castello di Rivoli et 
ses dessins à l'Ancienne Dousne 





rale pour les scrutins régionaux 
a ET See 


de ces élections que M. Fi 
Mitterrand la 
qu'il aura et ie calendrier 
qu'il aura a en tenant compte 
nues gl 
et des tives du 
Parlement. La réforme constitution- 
nelle du printemps sera exclusive- 
ment consacrée à la question euro- 
péenne. 


Tel, est, du moins, le vœu du 
chef de TEtat qui sait qu'une partie 
de l'opposition essaiera de provo- 

uer une controverse subalterne sur 

‘octroi du droit de vote à tous les 
ressortissants de l’Europe des 


tenu du calendrier des vacances 
scolaires et des fêtes religieuses, 
cette 


fi 

but LR et opérée entre les 
vacances de la Toussaint et La Noël. 
_- précision apportée par 

M. Mitterrand, le «toilettage» envi- 
sagé ferait notamment disparaître 
du texte de 1958 le titre XII (arti- 
des 77 à 87) intitulé « De la Com 
munaulé», conçu à l'époque 
général de Gaulle essa; 


une 
la durée du mandat 
M. Mi a entretenu le flou 
sur ses autres intentions : « Dans la 
té des esprits, c'est le 


k 
ni 
cu 
' 
8 


e Trajectoire de femmes e La 
Russie cherche sa science 


15et16 
ÉCONOMIE 


La prise de participation de Saint 
Louis dans le capital de Perrier 19 
Les constructeurs automobiles 
isponais annoncent une série de 
concessions à leurs homologues 
eméricains o 
Les dïfficui 

Les «emplois fai 

permettra l'embauche de 


COMMUNICATION 


La décennie télévisuelle {l) : 
totem de la vidéosphère » 
L'avenir de la chaîne privée 


un supplément «initiatives » 
fofoté de 5 à XVI 
Le numéro du « Monde » 
daté 7 janvier 1992 
a été tiré à 519 152 exemplaires. 





c'est quatorze ans. Le reste, 

Cet l'opriition.» 
Le reste fut du même tonneau 
illeret. M. 
tenait, devant la presse, à 
apparaître détaché des contin- 
Alone 

'adversité. 


ju 
à 

dE 
RE 
“SE 
HE 
Êta 
Le É 


Nes or de l'actualité 
sur les de l'actualité 
im Dr grd 


st 
: 
_. 


| 
ï 
é 


_ 


is 
_ 
à 


£ 
j 
à 
hi 


is 
“# 


ment futur président de la Républi- 
que, soit ki-même. De toute façon, 
ce sera quelqu'un de pas mal. » 
Questionné sur l'éventualité d’un 
remaniement gou ia 
semblé l’exclure dans l’immédiat 
tout en admettant que la question 
d'un «resserrement» de équipe de 
Ms Edith Cresson était posée : 
«Plus de ministres, moins de minis- 
tres, c'est un éternel débat Mois 
peu de ministres a ses inconvénients, 
cer alors il n'y a pas de responsables 
polisiques à la ie des grandes 
administrations et il faut y prendre 
garde. Cela a aussi ses avantages : 
c'est plus alerte quand il s'agit de 
réagir. Je pèserai ces éléments 


son plan de bataille jusqu'aux élec- 
tions législatives de 1993. Première 
phase : lancement de l’opération 
renouveau au PS, sous l'impuision 
de M. Fabius. Deuxième étape : 

campagne du gouvernement dans le 
style «commando», sous l'autorité 
de Me Cresson, pour essayer de 
limiter les dégâts aux cantonales et 
régionales des ides de mars, et mal- 
heur aux traînards ! Troisième 
phase : campagne présidentielle, au 
printemps, sur l’Europe de 
l'An 2 000 avec ratification du 
traité de Maastricht et première 


Enfin, à la rentrée d'automne, 
seconde 


dienne, avec sans doute référendum 
à la clé, sur la démocratisation des 
institutions. Objectif uitime : sortir 
la France de sa «langueur » avec 
l'espoir de la rendre, elle en 
en 1993, moins. lunatique Gare 

aux astres contraires! 


ALAIN ROLLAT 


dans la dernière ronde - - 


© L'Htdien Anand gagne seul 


«C'est le succès! de 
ma vie. Je Re Je re 
pas à gagner dans un 
tournoi où jouaient Kasparov et 


Karpoy. » C'est par ces mots, 
joyeux et modestes, que Visanan- 
tan Anand a commenté son succès, 


catégorie 
la Fédération internationale des 
échécs, où Les dix engagés 


raient dans les vingt premiers 
di : 





BOURSE DE PARIS 
Matinée du 7 janvi 
Prises de bénéfice 
Après la nette progression de la 
veille (0,98 %)} et, au total, près de 
9,5% de gains en deux semaines, 
la Bourse de Paris a marqué le pas 
mardi matin 7 janvier sous la pres- 
sion des prises 
retrait de 0,20 % au début des 
transactions, les valeurs js 


abandonnaient 0,63 % en. 


moyenne, une heure plus tard. 
Dans ce contexte, les plus fortes 
baisses étaient emmenées par 
Total, Fimextel, Pinault. Du côté 
des hausses, on relevait celles de 
Nord-Est, SCOA, Dynaction, 


de bénéfice. En : 


de neuf tous 
l'en-Ouion sovidtique, don le le 
monde et le 


chamyion du monde. 
Contre «eux», il n' ah 
0 « », na ue 


tre nutles Cénisnd man, Kapov, 
Ivantchouk et 


Folagiery & + Que at ‘ 


C'est dans la dernière ronde 


égalité avec lui, ne pouvaient 
u’annuler devant Khalifman et 


Ç eme fisal — 1. 
oints sur neuf pondoles : 
à RAparov et ous fand, 5,5 ; 
4. Karpov, 5 A rantchonk, 


8. Salov et | Gourevici, 4: 
10. Belia 


OFFREZ-VOUS 
UN BEAU VETEMENT 


La 
ge la same 


COSTUMES MESURE 
à partir de 2 690 F 
PANTALONS 895 F VESTONS 1 795 F 


3 000 tissus 
Luxueuses draperies 


anglaises 
Fabrication traditionnelle 


TAILLEURS, JUPES, VESTES 
MANTEAUX ET PARDESSUS 
UNIFORMES ET INSIGNES MILITAIRES 


LEGRAND Tailleur 


Téléphone : 4 
Du he eut de 10h à 18h 
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à R VENTE TOTALE 
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ANS ma série Courteline 
pas mort ou les galetés 
de l’administration, je 

vous recommande l’épisode sui- 
vant. C'est un couple d'ensei- 
gnants, Pauicia at Eric Eggre- 
mont. Comme on construit une 


ici, 'EDF vient justement de sortir 
un plan promettant d'en faire 
autant. En attendant, efle pourrait 
tout de même éviter les habita- 
tions. Surtout quand il n'y a rien 
ni personne à côté. 


Arrêt de travail 
La diffusion des prévisions météo- 
rologiques était fortement perturbée, 
mardi 7 janvier, par le mouvement 
de grève nationale de trente-six 
heures déclenché la ville au soir, à 
l'appel des délégués CGT, CEDT et 
"FO du personnel technique de 
Météo-France. Par cette action, ces 
.derniers veulent dénoncer la baisse 
des effectifs qui se traduit, affir- 
‘ment-ils, par « l'abandon de certaines 











Qui, ben, non! Pas la peine. 
Suffit d'envoyer un agent chez les 
intéressés et d'arracher leur 
consentement en les trompant 
aux le taille et la nature du prône 
en question : Il sara minuscule, 
pes de problème. Vous le verrez. 
à poine. Et puis à y 2 une indem- 
nité à la clé : 38,60 F. Royal, 
non? Bon, allez, on arrondit à 50 
belles. 

Et ils signent, ces cons-à, ils 
signent parce qu'on leur a sfärmé |' 
que s'ils ne le font pas le préfet 
s’en chargera à leur place. S'agit 
de travaux publics, attention! La 
temps de reprendra leurs esprits, 
et les voilà qui portent plaine 






















en signe de protestation, W vs. 
planter sa tente sous les 
branches de métal. Je lui ai ri au 
nez : Manquarait plus que je ta 
plaigne. Tu seras très bien 18. 
T'as déjà l'électricité. Si tu vaux 
que j'intervienne, ce sera pour 
demander qu'on te mette l'eau st 
le gaz à tous las étages. 


4 2314 . 

à Météo-France 

tâches et le recours à la sous-trai- 
tance», Les oradiens protestent 
aussi contre le blocage, « pris 
ans», des 
de tous les corps du cases = 
réclament l'ouverture de négocia- 
tions ainsi que La création de postes 
techniques et administralifs. 











Ce mouvement aous empêche de 

les Habitueles. Nous 

prions nos Lecteurs de bien vonloir nous 
excuser} 






La direction du théâtre au 
ministère de la culture et Cherif 


— en présence de Robert Abi- 
rached, Jacques Nichet, Alain 
Mifentil, membres du conssil 
d’administration, et d'Odile 
F Quirot, conseiller technique 
du théâtre au ministère 
de la cukure, — ont précisé la 
situation et l'avenir de cette 
salle. Les nouvelles orienta- 
tions annoncées par Cherif 
Kaznadar avaient saulevé da 
violentes polémiques (le 
Monde du 29 novembre) qui 
ont porté sur le ficanciement 
d'une partie du personnel et 
ms le crainte de voir l'accueil 
de spectacles étrangers rem- 
placer la création française. 

A l'arrivée de Cherif Kazna- 
dar, le théAtre comptait qua- 
rante-trois salariés — à titre de 
comparaison, pour huit epecta- 
cles par an dans deux salles, 
l'Athénée emploie treize per- 
manents. En dépit des propo- 
sitons qui ont été faites de 
renouvaler {es contrats à 
l'identique, une grande partie 
du personnel a préféré 
avec des indemnités. Coût : 
7 millions de francs. D'où 
l'obligation de réduire les acti- 
vités du théâtre. Procédure 
habituella, a expliqué Alain 
Milianti, qui l'a employéa 
quand ä a pris en 1990 la 
direction de [s Maison de la 
cukure du Havre, dont 1 fallait 





première : l’accuell d'exposi- 
tions. Coût : 5 millions. Quant 
à la scène, à feudrait la rocons- 
truire entièrement, 


Le coût serait exorbitant 


avenir du Théâtre Renaud-Barrauit 
après les polémiques 


le tournoi d'échecs de Reggio-Emilia Rendez-vous avec le Da 








sion jusqu'en l’an 2000, et {a 
négociation d'un nouveau 
contrat n'est pas ancore envi- 
sagée. D'autre part, Jean-Louis 
Barreuit et Madeleine Renaud, 
qui ont fondé ce théâtre, qui 
l'ont habité et lui lèguent leurs 
noms, ont accumulé des 
dettes considérables. Le minis- 
tère sa doit de les prendre en. 
charge, sinon entièrement, du 
moins de façon à ne pas obli- 
ger Jean-Louis Barrauit — à qui 
elles incombent nommément — 
à en supporter seul le poids. 
Depuis que la compagnie 
ne peut plus 
présenter de créations, le 
théâtre ne parvient plus à attl- 
rer et fidéliser le public. Les 
moyennes de fréquentation 
sont désastreuses. Après avoir 
refusé plusieurs éventuels suc- 
cesseurs, Jean-Louis Barraulit a 
accepté Cherif Kaznadar, qui 
rêve de réunir, autour de 
thèmes, des spectacies étran- 
gars ou mis en scène hors des 
frontières par des metteurs en 
Scène français, ou encors 
créés ici avec des acteurs fran- 
çais dirigés par des metteurs 
en scène étrangers. Le direc- 
teur parie sur une confronts- 
tion fra: , en lan- 
gue française le plus souvent, 
car il faut pouvoir donner suffi- 
samment de représentations. 
« Ce sera, dit Kaznadar, un 












































spectacles français suscepti- 
bles de tourner dans les diffé 
rentes Alliances françaises. » 

L'Association française d'ac- 
ton artistique (AFAA) est évi- 
demment partie prenante de 
ee port — dont le détail 

8 à préciser et affiner - 
anal que l'Académie expéri- 
mentale du théâtre, ls Festival 
d'Automne, Paris Quartier 
d'Eté, autant d'organismes qui 
cherchent à abolir les fron- 
tières. L'union fait la force, à 
condition qua chacun puisse 
garder son caractère propra, 
‘son identité. 


COLETTE GODARD 
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À où l'organisation 
ancienne du travail 
réclamait des salariés 

l és, la compétiti- 
vité des entreprises et le recours 
aux nouvelles technologies exi- 
gent, on l'a assez dit, appel à 

tel et sens des respon- 
sabilités. Puisque le facteur 
humain fera la différence, dans 
un processus de production, les 
entreprises sont amenées à se 
soucier de l’état d’implication 
du personnel dans la conduite 
des objectifs. Elles cherchent à 
s'assurer de la motivation, indi- 
viduelle et collective, de leur 
main-d'œuvre. Cela explique 
l'engouement pour les projets 
d'entreprise, qui n'est pas tou- 
jours qu'une mode, et la sempi- 
ternelle référence à une culture 
d'entreprise, conçue comme le 
ciment de toutes les énergies. 

Pour les directeurs de res- 
sources humaines, mais aussi 
pour les syndicats, ces nouveaux 
besoins constituent un défi. Les 
premiers y répondent par la 
recherche d'instruments capa- 
bles de mesurer sur la base de 
ces critères. Ils utilisent des 
tests, expérimentent des 
méthodes d’évaluation où com- 
mandent des sondages. Puis ils 
mettent au point des dispositifs 
de gestion sociale, susceptibles 
d'aider au développement de 
tels ressorts, par définition diffi- 
ciles à entretenir dans une col- 
lectivité de travail. L' À 
menée par des entreprises du 
transport au sein d'une associa- 
tion est, de ce point de vue, 
significative. Elles incitent les 

pes de salariés à s'impliquer 

ns l’organisation de leur tra- 

vail et, pour y aider, organisent 
un concours. 


de travail à Mie 
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Pr les seconds, La muta- 
tion est considérable car ils 
doivent se déplacer d'un terrain 
quantita! aux revendi- 
cations traditionnelles, à un 
autre plus volatil sur lequel, de 
surcroît, ils n’ont plus l'initia- 
tive. Il s’agit d’une véritable 
révolution, que la plupart refu- 
sent d'engager. Ceux qui pren- 
ment le risque se montrent 
ambitieux mais modestes, à 
lVinstar de Jacques Kheliff, 
secrétaire général CFDT, de la 
chimie, qui propose à ses inter- 
locuteurs une voie où «Aous 
cherchons ensemble, nous 
tâtonnons ensemble ». 

Si la démarche est claire, et la 
nécessité évidente, les moyens 
et les résultats obligent à plus 
de réserve ou de prudence. 
Dans certains cas, on peut 
même parler d'effets pervers ou 
de reculs, psychologiquement 

pour le moral du per- 
sonnel. Comment, par exemple, 
maintenir la référence à une 
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culture d'entreprise forte quand 
une usine passe sept fois de 
Jupe en groupe en vingt ans? 
ommeñt $e croire dans «une 
entreprise du troisième type », 
selon le titre d’un ouvrage célè- 
bre, si l’unité change de mains 
lors de fusions-acquisitions suc- 
cessives, puis se trouve répartie 
en trois sous-ensembles sous 
une raison sociale différente, 
ainsi que cela a été le cas pour 
l'huilerie Lesieur de Marseille ? 
Certes pratiques, les tests ne 
disent pas tout et ne sont pas 
d’une fiabilité à toute épreuve, 
une utilisatrice reconnaissant 
d'une formule que de bons 
résultats donnent une excellente 
indication, mais que de mauvais 
résultats ne signifient pas que la 
personnalité jugée soit nécessai- 
rement inadaptée. Rien ne vaut 
un complément d’information 
par le truchement d’un entre- 
tien, admettent tous les experts. 
De même, les sondages peuvent 
révéler un profond malaise 
auquel les dirigeants ne pour- 
ront pas mettre fin avant long- 
temps, et il leur sera difficile de 
gérer le climat interne dans l'at- 
tente de décisions effectives. 
Surtout si, comme on le 
constate souvent, la mue d'une 
société qui se modernise est 
ralentie par les pesanteurs d’un 


système d'organisation inhérent 


à sa propre histoire. 


DÉS les directeurs des 


ressources humaines 
découvrent aussi que les nou- 
veautés les plus séduisantes da 
management ne sont pas auss 
efficaces que les salaires. L'indi- 
vidualisation n'est pas forcé- 
ment mal vécue, même si elle 
nuit à l'esprit d'équipe, et ce 
sont les ionnaires qui se 
plaignent de ses incidences sur 
les coûts. Quant 4 l’intéresse- 
ment, le récent conflit de 
Renault-Cléon en 4 révélé les 
pièges. : 

Le but ultime de toutes ces 

ures étant dat la 
productivité, il arrive enfin que 
la logique conduise, grâce aux 
efforts consentis par le 
personn une réduction sup- 
Éctrsrenn des effectifs. Mal- 
adroitement, la direction d’Usi- 
nor-Dunkerque avait ainsi salué 
l'amélioration des performances 
de l'usine, au-delà des objectifs, 
en annonçant dans un commu- 
niqué, il y a quelques années, 
que les exploits du personnel 
permettaient de supprimer 
davantage d'emplois que 
préva... 

Si le cas est caricatural, il met 
en fumière une contradiction 
que d'autres ont su mieux gérer. 
Én travaillant mieux, les salariés 
scient leur propre branche, mais 


En dernière page 
_votre métier vous mênera 
vers de nombreuses 


destinations. 


on peut aussi soutenir que le 
déclin aurait produit des effets 
identiques. Des groupes se char- 
gent de comprimer les effectifs 
sans pour autant pratiquer les 
licenciements «secs». Selon une 
analyse plus sereine, c'est une 
forme d'emploi «à vie», plus 
que l'emploi lui-même, qui se 
trouve fondamentalement 
contestée. D'où le besoin d'une 
gestion prévisionnelle et l'insis- 
me renouvelée pour la mobi- 
ité. 

Dans des situations extrèmes, 
cependant, il arrive que des 
salariés, y compris des cadres, 
ne jouent pas le jeu ou, plutôt, 
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Les coulisses de l'efficacité 





se complaisent dans un double 
jeu ambigu. Apparemment aussi 
mobilisés que leurs confrères. ils 
ont en fait leur vie ailleurs el 
dépensent des trésors de compé- 
tence en dehors de l'entreprise. 
Pour un hobby, le plus souvent, 
mais aussi pour de vraies pas- 
sions dévorantes, la viticulture, 
une mairie ou une association 
humanitaire, auxquelles ils 
consacrent plus que leur savoir- 
faire. Mais peut-on reprocher à 
quelqu'un de se réaliser autre- 


ment ? 
. Alain Lebaube 


Les traumatismes 
du déménagement 


Lorsqu'une entreprise 
décide de changer de lieu, 
généralement les salariés 
suivent. Mais cela pose bien 
des problèmes à certains. 
Même quand elle reste dans 
la même région page IV 


STAGES. 
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# Premier emploi. 


« Ressources humaines p. 
m Juristes. 
= Cedres … 
# Fonction 
commerciale … 
= Informatique. 
# Secteurs de pointe... p. XIV 








Lire notre dossier pages M et III 
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te 


_ 
ue de DS reste le 
se des outils de manage- 
‘ment. Malheureusement, plus elle 
s'affine, plus son maniement 
s'avère délicat. Or, sur un sujet 
aussi sensible, le moindre faux pas 
se révèle rapidement catastrophi- 
que. 
Secrètement, nombre de diri- 
geants doivent remercier Renault 


avant le conflit de Cléon, bien peu 
d'entreprises avaient les 

gers d’une ï 

trop ambitieuse, Depuis plusieurs 


Das d'une simplicité 
biblique? ie l'entreprise gagnait de 
l'argent, les salariés Len gagnaient 
aussi, si l en perdait, les 


teur automobile a montré que les 
salariés n'adhérent qu rimparfaite 
ment à cette logique quand ils 
impression que les critères À 
nus pour pa og l'intéressement 
leux échappent. 


Visiblement, la leçon a été com- 
prise dans les autres entreprises : 
RS NAN Re USE 
trop ñe pas qu 
ne done ne D 
il faut avoir la té de l'e 
quer. Si, tous les matins, la 


réversible est mal 


LES COULISSES DE L'EFFICACITÉ 


Les liaisons dangereuses 


L'individualisation des rémunérations complique les rapports entre travail et résultats d'entreprise 


RS 
lesquelles elle y est 0, 

Se. À y a de fortes chances sour 
que l'iniéressement ne séduise pas 
les salariés », reconnaît le directeur 
des ressources humaines d'une des 
principales entreprises électroniques 
françaises. 


Mauvaise 
perception 


De fait, beaucoup de sociétés 


cinq entreprises 
ua pe d'intéressement 
les huit étudiées, entre 30 % et 


© 50% des salariés ne l'identifient 
tel Les auteurs 


pas comme Les consts- 
tent «cetle mauvaise perception 
de la notion d'néressement peut . 


ne 
‘que Den d'une égale 


perception sur son côté 
rèversible. C'est donc le fondement 
même du système d'intéressement 
qui est écorché, car si son côté 
PErçu par une 


Transports 
d'idées 


DS agents de La SNCF qui 
se re contre la 


gere et 
Pervannene à développer leur 
chiffre d'affaires au. point d'in- 
à r plu- 
sieurs nouveaux emplois ; une 
équipe de la RATP qui invente 
deux nouvelles machines pour 
changer plus rapidement les 
traverses du ; conduc- 
teurs de bus toulousains qui 
trouvent le moyen de diminuer 
radicalement la fraude sans 
monts LB ion. Cette 
d'initiatives prises 
par es salariés de certaines 
entreprises de transports ne 
doit en fait rien _ Dee 
C'est en effet afin de les favo- 
riser que huit entreprises de ce 
secteur (Aéroports de Paris, 
Aïr France, Air Inter, CGFTE, 
RATP, SNCF, Via GTI, Trans- 
cet Progecar) se sont regrou- 
pées au sein d'une association 
unique en son genre : l'ADEFIPE 
{Association pour le dévelop- 
de l'efficacité per l'im- 
plication des personnes dans 
l'entreprise). 


Comme l'indique la charte 
fondatrice, rédigée en 1987, 
«les personnels d'une entre- 
prise sont d'autant plus effi- 
caces au travail qu'ils sont 
considérés non comme des 
catégories d'individus à com 
us où pa comme des 


Du bobinage 
aux logiciels 


Afin de promouvoir les initia- 
tives des salariés, cette asso- 
Ciation, qui regroupe en fait les 
directeurs des ressources 
humaines des entreprises 
adhérentes, décerna chaque 
année son prix à l'équipe la 
plus méritante. Tous les ans, 
et selon des critères qui lui 
ap srenente chaque entre- 

soon QU Li par A 

plaire, et ; [ury remet le 
trophée à uns d des huit 
équipes candidates. 

Présentés par les salariés 
eux-mêmes, les résuktats sont 
souvent étonnants : en 1880, 
l trophée fut remis à l'équipe 
de maintenance des trolleybus 
lyonnais (9 ss Via GTI), qui 
s'était réapproprié un métier 
disparu : le Rob age, afin de 
pouvoir réparer sur place les 
moteurs qui, jusque-là, étaient 


envoyés. à Nantes. Résultat 

les délais de réparation ont été 
remenés de six mois à trois 
semaines. L'investissement 


La même année, des repré- 
sentants bordelais d'Air inter, 
réglant les contentieux entou- 
rant les bagages, firent forte 
impression. Grèce à l'invention 
d'un logiciel de leur cru, les 
litiges ne sont plus traités 
manuellement, mais par infor- 
matique, ce qui, bien évidem- 
ment, améliore sensiblement 
les méthodes de gestion des 


Court-circurter 
les hiérarchies 


Certaines initiatives ne lais- 
sont pas d'étonner. Comment 
pes remettre en Causse l'ar- 
made d des potytechniciens de la 
SNCF en écoutant l'équipe 
d'ouvriers de la gare de 
| she raconter son exploit : 
d'une machine auto- 
Het ee qui nettoie sous les 
voitures SNCF et épargne ainsi 
aux agents concernés une 
tâche particulièrement pénibie 
et peu ragoûtante? Comment 
qualifier (es compétences des 
ingénieurs d'Air France qui ont 
laissé les ouvriers de la direc- 
tion du matériel concevoir et 
installer eux-mêmes les hottes 
aspirantes au-dessus des tours 
et des fraiseuses sur lesquels 
ils réparent les ailettes des 
réacteurs d'avions, alors que 
ce genre de protection existe 
de nombreuses 


années 
dans la plupart des PME fran- 
çaises ? 


Si la qualité des initiatives 
présentées en dit souvent jong 
Sur le management de l’entre- 
prise, l'intérêt de l'ADEFIPE est 
double : valoriser l'implication 

s, mais aussi renfor- 
cer le poids des directeurs des 
ressources humaines (DRH). 
Ceux-ci n'hésitent plus à s’ap- 
pure sur le concours annusl 

de l'association pour court-cir- 
cuiter les hiérerchies tradition- 
nelies, favoriser les initiatives 
spontanées ou prendre 
connaissance de celles qui 
existaient déjà. Le seul risque 
potentiel est que les DRH, sou- 
cieux de voir leur entreprise 
remporter le trophée, «récupè- 
rent» les initiatives de leur 
base ou fassent de l'implica- 
tion une véritable obligation. 
Ce En oe que très rarement 


F. Le. 
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has inciter les 
collaborateurs à impliquer dans 
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Le masochisme de la productivité 


En améliorant leurs performances, les salariés risquent de perdre leur emploi 


syndiqués (70 %). 
Éd cu Enquo pa 


sions», reconnaît un syndicaliste qui 
passe ps ve 
des ns "canservarrices. 
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exceptionnel : dans une filiale d’un 
géant français de l'agroalimentaire, 
73 % des salariés ayant répondu au 
questionnnaire se déclarent intéres- 
sés par une rémunération plus indi- 
vidualisée, et plus de 82 % chez les 
employés, techniciens et cadres. 


« Performance 
significative » 


Pourtant, si l'individualisation 
partielle des salaires des cadres est 
en passe de devenir une réalité 
dans nombre d'entreprises, rares 
sont celles qui la considèrent 
encore comme une panacée. La 
pradence semble désormais prève- 
loir : «Je m'oppose à ce que l'in- 
dice des prix de l'INSEE définisse 
ma politique de rémunération, mais 


d'équipe est réelles. En ce qui 
concerne les cadres de Labinal, une 
augmentation à l'indice 
des prix sanctionne «une perfor- 


l'e-t-on vue intervenir 
NS Éd den 
des salariés dont le contrat 
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mance normale». Au-delà, il s'agit 
de récompenser «une performance 
+ 

Ayant retenu us même échelle 
de rm Guy de La Serre, direc- 
teur général adjoint de LVMEL 
chargé des ressources humaines de 
la branche vins ct spiritueux, 
reconnaît qu'« il n'est pas évident 
que l'individualisation réduise les 
coûts». Dans ce groupe, qui met en 
place une nouvelle politique de 
rémunération fondée sur l'indivi- 


préférence de LVMH semble tou- 
Jours se porter sur les plans d’op- 
tions qui offrent le rare avantage 

fidéliser les cadres et de récom- 
penser les meilleurs sans que cela 
ne pèse sur la masse salariale. 

Mais, pour être efficaces, encore 
fant-il que les critères d'attribution 
d'options soient identifiables par 
tons, ce qui see, D fint bien le 
dire, très exceptionnel. 


Frédéric Lemaître 


nécessite entre autres de modifier le 


de toute façon la D morvi et 

une notion complexe, il n'y a pas de 
lien mécanique, dans nne entreprise, 
entre son augmentation et des dimi- 
autions d'emploi. C'est pourquoi il 
n'y a jamais de réaction dans les 
usines contre l’arrivée de nouvelles 


Un défi pour le syndicalisme 


Certains responsables de la CFDT veulent être partie prenante du déboi 


hommes et de lous rain qui va 
faire la différence. 

Face à ce défi pour le 

responsables 


syndics- 
lisme, les de la FUC- 
CEDT n'hésitent 


à dire: 
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LES COULISSES DE L'EFFCACITÉ 


La manie des tests 


Nombreux, is doivent être maniés prudemment 


ES tests d'évaluation de la 
motivation ont-ils un intérêt 
pour l'entreprise ? Quels sont leurs 
avantages et leurs limites? Diffi 
cile de trouver des réponses sim- 
ples à ces questions. Car ces tests 
ont leurs partisans, leurs détrac- 
teurs,. sans compter ceux qui y 
mettent des conditions. Claude 
Lévy-Leboyer, professeur de psy- 
chologie du travail à Paris-V, 
constate qu'il y a actuellement en 
France une multiplication de ce 
type de ionnai 
« Ceia correspond bien sûr à un 
besoin. Mais ce que je trouve 
gênant, c'es que la Dh des 
tests utilisés ne sont pas fiables. Ils 
n'ont pes té validés. Autrement 


cours de l'oral. certains ont été 
remarquables, d'aufres beaucoup 
moins... » En résumé, un bon test 
est un bon indicateur, un mauvais 
test ne l’est pas forcément. 

D'où la nécessité d'utiliser, 
parallèlement aux tests, d'autres 
éléments d'évaluation. Une précau- 
tion qu’encourage Jean-Michel 
Fourgous, directeur général de Sig- 
mond, qui a mis au point un test 
de motivation informatisé. « La 


lective. L'entreprise peut ainsi 
connaître l'état d'esprit de ses 
troupes et adopter les mesures qui 
$ 

Un certain nombre de groupes 
comme Accor, implanté dans 
l'hôtellerie-restauration, prennent 
le pouls de leurs salariés. « Pour 
nous, le savoir-être compte autant 
que le savoir-faire», explique 
Catherine Lecomte, responsable 
des ressources humaines au niveau 


Ainsi, une enquête d'opinion 
effectuée après la mise ex place 
d'une nouvelle politique de rému- 
nération (introduction d'une partie 
variable à côté de la partie fixe) 2 
permis de déceler un malaise 
parmi les salariés. La plupart 
élaient d'accord sur le principe. 
Pourtant, {a mesure passait mal 
dans la pratique. # On a donc mis 
en place des critères d'appréction 
de versement de la part variable 
Plus rigoureux. » 

À côté de l'enquête d'opinion, 
qui est relancée tous les trois ans, 
Accor a créé des indicateurs res- 
sources humaines au niveau du 

pe en utilisant le réseau des 

RH. « La décenralisation a ses 

de mal 


Baromètre 


Désormais, le climat social se mesure 


ANS la lutte contre la démo- 

tivation du personnel, les 
entreprises disposent d'un nouvel 
outil: le baromètre de climat 
socisl, I! s'élabore à panir 
d'enquêtes internes d'opinion, 
menées à intervalles réguliers 
auprès des salariés. La publication 
des résultats, accompagnée de 
commentaires de la direction et de 
l'annonce des réformes mises en 
route, constitue un impératif. « La 
règle, c'est la transparence, pré- 
vient Jean-Marc Lachaud, direc- 
teur du département ressources 
humaines de la SOFRES; ça ne 
sert à rien de faire un sondage si 


issu d'une autre enquête menée, 
début 1991, par la CFDT de la 
BNP sur un échantillon moins 
représentatif. Dans le même 
pouméro de Dizlogue. ]a direction 
des relations et ressources 
humaines (DRRH) prend acte des 
critiques : «a Nous sommes bien 
conscients de la nécessité de faire 
des efforts supplémentaires et nous 
l'accepions», écrit-elle. Face au 
désir exprimé par les salariés de 
pouvoir faire preuve d'initiative, 
par exemple, la DRRH explique : 
«il fau: généraliser un état d'esprit 
qui transforme en profondeur le 
style et le contenu de nos relations . 
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prises. « Nous n'avons pas 5 
sammens de recul pour évaluer 
de ce test par rapport à la 











de management décentralisé, ce 
test permet à 1out responsable 
d'équipe de faire Je point avec son 
équipe à un moment donné. Dans 
le groupe, on l'utilise environ 1ous 
les six mois. « C’est un outil sédui- 


ressources humaines et par l'affai- 
blissement du rôle de relais que 
jouent la hiérarchie et Les syndi- 
cais. En quelques années, toutes 
les grandes entreprises s'en sont 
dotées. C'est le cas de la BNP, qui 





Phase expérimentale s'engagera 
début 1992, devrait pour partie 
répondre à cette attente». Autre 
axe de réflexion : « (...) Si nous 
sommes certains que les évolutions 
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Pis qu'un malaise, on sent une immense 
lassitude d'être ainsi renvoyé d'un groupe à 
l'autre comme un poids indésirable et 
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Les traumatismes du déménagement 


Les salariés n'aiment pas que leurs bureaux changent de lieu. Mais ils suivent quand même 


ÆE plus dur, c'est la fatigue. Le 
«L Salin, tout le monde Eminole 
dans le RER. Le soir, on a à peine le 
courage d'ouvrir un bouquin. À chacun 
d'entre nous, il est arrivé au moins une 
fois de rater sa stalion et de se retrouver 
une ou deux stations trop loin dans 
Paris. » Secrétaire du comité d'établisse- 
ment du siège de BP France, qui vient 
d'abandonner son vieil immeuble à Cour- 
bevoie pour des locaux high-tech 4 Cergy- 
Pontoise, Bernard Fraissignes est intaris- 
sable sur le sujet : « Le principal drame de 
ce déménagement, c'est le transport. Je 
mettais un d'heure pour aller il 


quart 
“ler à la Défense. Il me faut presque 


une heure aujourd'hui. Et encore, quand 
tout va bien! En cas de grève, tous les 
trains sont envoyés à la gare Saint-Lazare. 
On a du mal à vivre cette dépendance à 
l'égard des transports en commun ». 

A l'heure où tous les regards sont bra- 
qués sur les grandes délocalisations des 
administrations — ENA à Strasbourg, 
SEITA à Angoulème, — on a tendance à 
oublier les délocalisations régionales, qui 
perturbent presque autant l'existence quo- 
tidienne des salariés. En région pari- 
sienne, où les loyers atteignent des prix 
prohibitifs, elles sont de plus en plus 
nombreuses. 

Rhône-Poulenc a été la première à 
inaugurer le mouvement en s'installant il 
y a douze ans à la Défense. Depuis, elle a 
été imitée par nombre d'entreprises : 

ygues et Thomson sont allées à Saint- 
Quentin-en-Y velines, Spie Batignolles et 
le CIC à -Pontoise, Bull et le CCF à 
Marne-la-V pour n'en citer que quel- 
ues-unes. Ces transferts constituent par- 
(ois des mini-drames. « Les gens n'oni pas 
toujours le choix de déménager, remarque 
Gérard Granger, fondateur de la société 
Mobilité et développement. I! faut tenir 
compte du travail du conjoint. Il y a aussi 
ceux qui viennent de se faire construire 


une maison, qui font garder leurs enft 

par leur mère ou ont besoin d'un 

ment pour leurs enfants...» Ceux-là se 

retrouvent devant l'alternative suivante : 
issionner ou suivre, et dans des ban- 


Profiter 
des enfants 


En 1990, les Editions mondiales quit- 
taient le boulevard des Italiens et le quar- 
tier de la gare Saint-Lazare pour Issy-les- 
Moulineaux. Claire M... secrétaire, se 
souvient : « Le quartier était sordide, on 
était coincé entre le périphérique et les 
terrains en friche. À midi, en dehors de 
l'Aquaboulevard, les magasins étaient fer- 
més. L'unique boulanger du coin n'avait 
même pas de sandwich à proposer. Alors 
j'ai décidé de faire la journée continue 
gour profiter de mes enfanis le matin. Car 

soir, avec vingt minules de trajet 
mentaires, j'arrivais juste pour les 

er. w 

Pourtant, la grande majorité des sala- 
riés suivent. Chez Shell France, qui vient 
de quitter son siège rue de Berri pour 
Ruei-Malmaison, on annonce une treu- 
taine de départs seulement. Chez Thom- 
son TRT, qui a quitté Issyes-Moulneaux 
pour Montigny-le-Bretonneux, à peine 
15 % de départs. Quant à la société Gene- 
ral Electric-CGR. elle a réussi le prodige 
de déplacer son site industriel de Stains, 
en banlieue nord, à Buc, en banlieue 
ouest, avec seulement 30 % de «déchet ». 

Comment expliquer le succès de ces 
transferts? La conjoncture économique, 
sans doute, peu favorable au reclasse- 
ment, surtout pour les non-diplômés, est 
pour beaucoup dans la résignation des 
salariés. « Les refus de transfert ont sur- 
iout été le fait de cadres, remarque Alain 
Roïtant, DRH chez General Electric- 


CGR. Comme si le märché était plus por- 
teur pour eux. Dans la population 
ouvrière, par contre, oui le monde a 
SUIVE » 

Chez Thomson-TRT, qui a déménagé 
en avril 1990, ce sont plutôt les Roc 
la seconde. «Les modalités de 
‘étaient pas les mêmes, explique 
Coucart, chef d'établissement. 
iers ont bénéficié d'un force 
1 économique, pas seconds, pour 

un transfert n'est pas considéré 
comme une clause substantielle de licen- 
ciemen. En fai, les cadres qui sont partis 
ont pris le temps de chercher un emploï à 
leur convenance. » 

Mais la clé du succès, à en croire tous 
les DRH, c'est la communication. e Un 

t ne se réussit que s'il s'ex- 


nn 
ë 


on a beaucoup misé sur l'information : 
expositions et brochures sur le nouveau 
siège et informations sur la ville, inter- 
vention de ts de la SNCF et 
de l'EPA de Cergy, visites de chantiers. 
<« Pour associer le personnel à l'améni 
ment du siège, on a aussi constitué des 
groupes de réflexion sur la base du volon- 
tariat, ise Jean Douellou. Une cen- 
laine Pr réparties en quince 
groupes, ont fait des propositions sur la 
couleur du mobilier, la signalétique, l'im- 
plantation des photocopieuses.. 80 % des 
idées proposées ont ëté retenues.» 

Chez Axa Assurances, qui, en mai 
1991, a déplacé 2 500 personnes sur cinq 
sites de banlieue (Nanterre, Saint-Denis, 
Gennevilliers, Val-de-Fontenay, la 
Défense), on va plus loin encore : «Le 
salarié a besoin de comprendre les 


du transfert et de sentir que le DG s'y 
implique personnellement», estime Henri 
Grégoire, DRH. La tâche est d'antant 
plus aisée que cette société doit être la 
seule a? pouvoir & aie d'avoir rac- 
courci temps trajet son person 
uel. Il est vrai, en répartissant ses installa- 
tions sur plusieurs sites « Nous nous 
sommes Servis d'un simulateur de lemps 


de transport appartenant à la SNCF, . 


raconte Henri ire. En rentrant 
toutes les adresses de nos salariés, nous 
avons ainsi pu optimiser cinq des huit sites 
retenus e1 affecter chacun au site le plus 
proche de son domicile. Pour 80%, Le per- 
sonnel a ainsi vu son temps de trajet dimi- 
nuë de dix minutes Une ière!» 





Un maternage 
à la carte 





on aura Surmont 
Car c'est une façon de montrer qu'on a un 
projet pour eux. Ares Pa pourra leur 
expliquer comment faire face aux pro- 
Em matériels qui découlent du trans- 
Jert : transports, conjoint, [ogement, 
enfants... » 

Les mesures d'accompagnement social 
ne qd 

une entreprise à l'au 
souvent le cadre des accords de mobilité. 
A opération exceptionnelle, mesures 
exceptionnelles : remboursement sur deux 
. du supplément de la Carte tre 

pour l'ac une voiture, Joge- 

ment dans le cadre du 1% patronal. 

Chez Thomson-IRT, on a mis l'accent 


sur ie logement, considéré comme l'un 
des éléments-clés du succès de l'impianta- 
tion. Nicole Legendre, responsable du ser- 
vice social à La DRH, 2 reçu mdividuelle- 
ment tous les salariés qui Le tai 
pour les aider à trouver la formuie fa plus 
adéquue à leur situation (achat ou loca- 
tion), les a conseillés dans l'élaboration 
d'un plan de financement. La ville de 
Saint-Quentin-en-Yvelines y a mis du sien 
en proposant des logements sociaux à 
ceux qui pouvaient en bénéficier. Trois 
cents personnes au total ont déménagé, 
ji iers du personnel 


General Electric-CGR à préféré confier 
cette mission à une entreprise extérieure, 
la société Mobilité. e1 développement. 
Faire appel à des entreprises de services 
fait partie de la cultnre américaine, 
Georges Granger et son équipe ont, eux 
aussi, reçu, individuellement et dans 
l'anonymat, tous les salariés qui le dési- 
raient pour parler logement, maïs aussi 
crèche, école, voiture, travail du conjoint. 
A chacun, M et D a proposé des solu- 
tions, mettant en contact les uns ou les 
autres avec un Cabinet d'architecte où un 
organisme de crédit, dépouitlant les 
petites annonces immobilières, interve- 
nant auprès du rectorat pour l'inscription 
des enfants. Un véritable maternage qui 
explique, sans doute, le succès du démé- 
nagement. 


«Avec la construction de l'Europe, le 
problème de mobilité va se poser de 
L'entreprise ne peut maütériellement pas 
doubler ses salaires pour compenser le 
manque à gagner du couple. On n'achëte 


- pas la fidélité des gens avec de l'argens. on 


ne peut qu'aplanir les difficuliés. Les Fran- 
çais devront apprendre à être plus 
mobiles. » 


Jeanne Angelloz 


PÉRIPLES 





L'insertion en vacances 


Sortir de sa banlieue peut s'avérer éducaïif 


LS sont une vingtaine de jeunes 
beurs sagement assis devant un 
téléviseur à regarder l'Arnaque. 
Non pas le célèbre film américain, 
mais la bande vidéo que sept d'en- 
tre eux ont tournée l'été dernier 
lors de leur périple en Thaïlande, 
Cette soirée d'un samedi pluvieux 
de la fin décembre s'achèvera 
autour d'un buffet de pâtés vietna. 
miens en révant à d’autres projets 
au Brésil ou en Australie. 

Le voyage de ces jeunes beurs 
de la cité du Luth à Gennevilliers, 
au nord de Paris, avait été em par- 
tie subventionné par la fondation 
Vacances ouvertes, selon laquelle 
les vacances peuvent être un 
moyen d'insertion pour les jeunes 
des banlieues, 

Dans ce domaine, le Club du 
Luth avait joué les pionniers. 
Créée en 1982, cette association a 
pour but de rassembler les jeunes 
adolescents de Ia cité, où 80 % des 
10 250 habitants sont d'origine 
étrangère. Très vite, l’idée est 
venue de subventionner des pro- 
jets de toute sorte à condition 
qu'ils soient clairement explicités. 
« Les candidats doivent nous remet- 
tre des projets écrits et réfléchir 
eux-mêmes au système de 
ment. C'est un moyen de les moti- 
ver et de les responsabiliser », indi- 
que Christiane Acas, responsable 
de l'équipe des éducateurs de ce 
quartier. 

Ainsi, avant de pouvoir s'envo- 
ler vers la Thaïlande, Samir, 
Abdel, Mohamed et leurs copains 
ont planché sur l'histoire, la géo- 
graphie et les curiosités thaïs. 


Résultat : 25 feuillets intitulés 
«Séjour itinérant en Thaïlande», 
avec en annexe un projet d'itiné- 
raire et de budget. Pour réunir un 
petit pécule de base, ils sont allés 
travailler quelques semaines chez 
Casino ou McDonald's. Vacances 
ouvertes a fourni le reste. 


Entraînement 
et modèle 


Pour cette fondation, en effet, 
l'expérience du Luth est exem- 
plaire. Créée en 1990 et présidée 
par Edmond Maire, Vacances 
ouvertes est née de l'idée que «les 
vacances contribuent à l'intégration 
sociale... » et veut aider «au départ 
en vacances des jeunes et des 
familles qui en sont aujourd'hui 
exclus pour des raisons économi- 
ques et culturelles ». « On constate 
en effet que les jeunes qui jouent 
des caïds dans leur quartier ont très 
peur de s'en éloigner. explique 
Michelle Rigalleau, déléguée géné- 
rale. Cette absence de mobilité 
constitue notamment un obstacle à 
la recherche d'emploi.» Mais, pour 
s'assurer de l'efficacité et de la 
valeur pédagogique de ces opéra- 
Lions, les responsables de Vacances 
ouvertes veulent éviter tout ce qui 
pourrait ressembler à de l'assista- 
nat ou à une aide directe. Cer- 
taines expériences, en effet, ont 
montré la limite des aides directes, 
qui provoquent des attitudes de 
chantage. 

Dans un premier temps, les res- 
ponsables de la fondation se sont 
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Dans le même temps, des 
demandes sont arrivées directe- 
ment à la fondation. Par exemple, 
celle de huit jeunes Magbrébines 
de La Garenne-Colombes de seize 
à vingt et un ans qui, pour aller 
skier aux Arcs, ont concocté un 
projet intitulé «Et les filles 
alors!!!», Pour financer cette opé- 
ration, Vacances ouvertes a exigé 
qu'une structure associative per- 
mette le transfert de la subvention. 
« Trois semaines après cela, nous 
avons reçu une quinzaine de projets 
en provenance de cette banlieue », 
se souvient Michelle Rigalleau. 

Dans le mème temps, Vacances 
ouvertes a peaufiné et mis en 
place ses propres formules. Les 
« Missions bons plans de 
vacances», qui reprennent l'idée 
du Club du Luth, ont permis le 
départ de 11E jeunes, qui en 
contrepartie doivent rapporter un 
compte rendu. Mis à la disposition 
des futurs candidats à ce type de 
vacances, celui-ci est censé avoir 
valeur d'entraînement et de 
modèle. 

La formule «Sac à dos» offre 
un ensemble de documents ou 
d'avantages (cartes SNCF, cartes 
géographiques, chèques vacances, 
etc.) à ceux qui veulent partir en 
vacances par petits groupes Ou 
individuellement. Enfin, pour inci- 
ter ceux qui n'ont pas d'idées, des 
CAID (coffres à idées vacances) 
vont être installés dans les quar- 
tiers à partir du début de l'année. 
Objet mobile en forme de malle 
ou de coffre lorsqu'il est fermé, le 
CAID ressemble à un kiosque lor- 
qu'il s'ouvre et offre une base 
documentaire (thèmes, formules. 
durées, cartes, annuaires, etc.) per- 
mettant d'élaborer un projet 

Pour financer toutes ces opéra- 
tions, Vacances ouvertes fait appel 
au mécénat privé. De grandes 
entreprises comme la SNCF, 
France Télécom, Lafuma, Trigano 
Industries ont déjà répondu. 
Depuis 1990, Vacances ouvertes a 
ainsi aidé 8 000 personnes à «7om- 
pre l'engrenage de l'isolement et de 
la marginalisation ». 


ÉVALUATIONS 





La formation en normes 


L'AENOR veile à la qualité des entreprises du secièur 


«DE boulons à la formation, 


la démarche reste la 


da 
ion du miel se approcierait 

(us de la formation que les bou- 

….» Un peu iste, cette 
discussion avec Khalid Naciri, du 
service Efficacité de l'entreprise, à 
l'AFNOR. 

Que peut-il y avoir de commun, 
en effet, entre des boulons, dn 
miel et de la formation ? L'élabo- 
ration de normes de qualité, tout 
simplement. Depuis plus d'un an, 
à la demande de la Chambre syu- 
dicale des formateurs et conseils 


la formation professionnelle, qui a 
trois objectifs : définir un langage 
commun entre clients et presta- 
taires, aider et responsabiliser des 
entreprises dans l'analyse de leurs 
besoins et dans l'expression de 
leur Let de ane aider 
et responsabiliser les organismes 
de formation dans la clarification 
de leur offre de formation et dans 
l'amélioration de ia gestion de leur 
fonctionnement. . 


Qu'est-ce qui a bien pu pousser 
les différents organismes de forma- 
tion à se lancer dans une aventure 
aussi surprenante ? « La trouille», 
reconnait franchement Jean-Jac- 


ques Machuret, vice-président: de à 


la CSFC. En 1989, André Laignel, 
secrétaire d'Etat à la formation 
professionnelle, s'en prend assez 
violemment aux milieux de ia for- 
mation, dénonçant les « 

de soupes et les accusant de 
détourner les fonds publics au 

fit de «formations bidons. 

de juiier ge semonce, ue a 

sur la qualité et 

contrôle de la formation profes- 
sionnelle continue. Avant même ia 
sortie des textes, la CSFC, sou- 
Cieuse de ne pas laisser le législa- 
teur réglementer la profession, 
décide de prendre son destin en 
main. «Nous pensons que ce n'est 


pas au législateur de se 
sur la qualité de la formation. 
mais aux professionn fournis- 


Seurs el COnsommaleurs) s'orge- 
niser entre eux à travers un Code 
de déontologie ». explique Jean- 
Jacques ruret. 
À l'époque, l'AFNOR commen- 
qu à normaliser le ee 
uoi ne pas iquer 
cette démarche à la Formation ? 
Eau mai 1990, l'AFNOR et la 
CSFC se rencontrent. En juin, 
TAFNOR consulte les autres orga- 
nisations professionnelles pour 
connaître leurs réactions sur la 


question. En juillet, la commission 

générale Formation et développe- 

Sn Elle reunit ls en 

en 

ee ls: pouvoirs 
entreprises, les gestion- 

paires de fonds tels que l'AGE- 

FOS-PME. - à 


Deux tests 
sur le terrain 


En septembre 1990, le projet est 
résenté lors des entretiens 
ndorcet 90, suscitant quelques 
«réactions houleuses ». ctions 
d'autant plus surprenantes qu'un 
certain nombre d'organismes de 
formation avaient commencé à 
élaborer des «chartes de qualité » 
(«le Monde Initiatives » du 
6 novembre 1991). « Dès que j'ai 
prononcé le mot «normes». les 
gens ont eu peur d'un déktat, d'une 
contrainte», se rappelle Jean- 





Jacques Machuret. Il a fallu expli- . 


quer ce qu'était une norme et 
Tr OR eut fre «Ce n'est 
pas l'AFNOR qui fixe les normes. 
Fore rôle consiste à réunir me 
les parties prenanies autour d'une 
table (consommateurs, profession- 
nels, pouvoirs puhlics..). 4 elles de 
faire le travail » 

Bref, au lendemain de Condor- 
cet 90, trois commissions sont 
mises en place : une sur l'offre, 
une sur la demande, et une sur le 
vocabulaire. Un an plus tard, le 
travail a bien avancé. La première 
étape, visant à définir des normes 
pour faciliter ls communication 
sur le marché entre l'offre et la 


demande, est presque achevée. . 


Actuellement, deux normes sont 
testées sur le terrain. Les travaux 
devaient être présentés 
début décembre au cabinet de 
Martine Aubry, ministre du tra- 
vail. En janvier démarrera la. 
deuxième I s'agira de créer 


anal correctement ses ins 
en formation et pour aider les 
organismes de formation à amélio- 
rer leur gestion. Quant aux pre- 
mières certifications, On ne peut 
guère les envisager avant le fin de 
1993, affirme Khalid Naciri, qui 
précise que les organismes de UE 
mation ne seront pas obligés de sc 
faire certifier. Reste que si l'adhé- 
sion doit se faire sur la base du 
volontariat, à partir du moment 
où les normes seront homologuées, 
elles deviendront ocblisatoires dans 
le cadre de la passation des mar- 
chés publics 


bre d'organismes de formation, 
soucieux de renforcer leur image 
de marque, demandent à se faire 
certifier au plus vite. «La 
demande vient de ceux qui sant 
déjà assez performants et qui veu- 
lent moinrienir leur avance», 

Khalid Naciri. Une impa- 
tience que comprend Jean-Jacques 
Machuret : «Les organismes de 
formation seront les principaux 

iaires de la normalisation. 
Cela va les contraindre à mieux 
écouter leurs clients et à faire des 

lus proches de leurs besoins. 
Satisfaisant mieux [es besoins de 
leur clientèle, ils bénéficieront 
d'une meilleure image de marque. 
qui se traduira forcément par des 
retombées tiques : augmen- 
tation des prestations, élargisse- 

2. à 


ment de la clientèle. 

Au-delà des organismes de for- 
mation, ce sont, bien sûr, les 
entreprises clientes qui vont béné- 
ficier de la normalisation de ia 
formation. « Cela permettra au 
client de mieux comprendre ce 
qu'il va acheter, et d'acheter juste 
ce dont il a besoin», affirme Jean- 
Jacques Machuret. « Ef puis, sou- 
ligne Henri Banet, directeur de la 
formation interne chez Opus Alca- 
tel, la normalisation constituera 
une aide précieuse pour les PME- 
PMI qui n'ont pas de service de 
formation, et dont les directeurs et 
PDG, qui n'ont gas forcément le 
temps de se pencher sérieusement 
sur la question, auront à leur dis- 
position un outil simplé et effi- 
cace.» Peut-être ces patrons fini- 
ront-ils alors par ne plus 
considérer le pourcentage versé à 
la formation comme un impôt 
supplémentaire mais comme un 
moyen pour faire avancer leur 
entreprise dans le sens qu'ils ont 
décidé. 


Ca. L. 
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TRIBUNE 





N assiste à une évolution conver- 
gente entre responsables d'entre- 
prise, syndicalistes et pouvoirs 
publics : la conviction qu'il faut 

opérer une mutation des relations entre le 


professionnelles. Chacun accepte de voi 
que les difficuités qu'il rencontre ns 
pas exclusivement de la fante de l'autre, et 
que seule une nouvelle ion école- 
professions-entreprises peut contribuer à 
résoudre une part des problèmes de l'édu- 
cation, de l'entreprise, des ï ions et 
de l'emploi. Cette évolution crée donc 
l'occasion d’un changement fondamental. 
Cette occasion, à nos yeux historique, 
peut être gâchée. Comme chaque fois qui 
s'agit de transformer les réalités et non les 
textes, les conservateurs se lèvent. 
er pas À non école », scandent les 
« laisse-moi produire », répondent les 
autres. Cette occasion peut aussi être per- 
due parce que chaque camp — gouverne- 
ment, syndicats, régions, patronat, ele. — 
peut imaginer l'emporter sur l'autre... et 
non établir les règles d’une coopération 
loyale. (Comme en Allemagne, où ni 
l'Etat, ni les patrons, ni les régions, ni les 
syndicats ne prétendent se passer des 
autres. Là est le vrai problèmel) Elle pent 
enfin être ralée si l’on se trompe de sujet. 
11 n'est pas : combien de gosses et pour 
combien de semaines les mettons-nons 
entreprise pendant leur. formation ini- 
tiale ? Le sujet est : quel est le rapport 
entre l'éducation et l’économie à la fin du 
XX: siècle ? è 
L: première option est d’aller plus 
avant dans la logique de valorisation 

de l'enseignement professionnel. Celui-ci, 
en effet, n’a pas Ja place quantitative et la 
place qualitative nécessaires à un pays 
Say Lg pr 
le développement de l'enseignement pro- 
fessionnel a été réel (bacs professionnels), 
si la coopération officielle ou officieuse 
entre lycées et techniques et 


LIBRAIRIE 





Ne pas gâcher l’occasion 


par Jean-Paul Jacquier 


entreprises s'est enrichie. l’image de l'en- 
seigoement professionnel demeure trop 
celle d'un « sous-enseignement » et, tant 
en volume qu'en qualñé, la formation ini- 
tiale professionnelle se doit de franchir 
une nouvelle étape. 

L'apprentissage industriel a été asphyxié 
à la fin des années 60. L'arrêt des centres 
de formation d'apprentis des grandes 
entreprises a consacré La double victoire 
de l'éducation nationale : toute la forma- 
tion initiale lui revenait, toute la forma- 
tion initiale était didactique, scolaire. 
L'apprentissage « industriel » retrouve 
l'intérët d'une part de la société. C'est 
bien. Mais on ne doit pas refaire 
l'histoire : la mutualisation professionnelle 
doit favoriser une logique interentreprises 
plutôt que recréer dans chaque entreprise 
un centre d'apprentis. 


A'PEA l'enseignement professionnel 
, est victime d'une culture qui piège la 
société française. Le slogan « 80 % an 
niveau du bac » a eu um double effet per- 
vers. Le premier est que la majorité de 
l'opinion a entendu ou voulu entendre bac 
général et non l'ensemble des bacs. Le 
deuxième est d'avoir fait surévaluer les 
niveaux de qualification et sous-évaluer les 
besoins en niveau V notamment. Enfin, 
rétude de l'UIMM sur l'image des entre- 
prises industrielles montre la vision dégra- 
déc par les jeunes (et les parents) de l'en- 
treprise. Les chefs d’entreprise ont cru 
que, les Français découvrant l’entreprise, 
les jeunes voudraient aller dans les ate- 
liers. Raté ! Dans un bureau, avec un 
ordinateur, comme commercial, oui! Aux 
machines, non ! C’est sale, il y à du bruit, 
des conflits, des chefs, des licenciements... 

Le redressement de l'image et de la réa- 
lité de l’enseignement professionnel 
concerne donc toute la société française. 
Ce redressement est autant celui de la 
qualité de cet enseignement que celui des 
métiers auxquels il prépare et des lieux 
dans lesquels ils s'exercent. Ce redresse- 


STAGES 


ment est autant pédagogique que culturel, 
tant l’enseignement lui-même que l'infor- 
mation et l'orientation professionnelle qui 
y conduisent 


D'LXÈME option : quelles filières 
pour l'enseignement professionnel ? 
Celui-ci est formé des lycées techniques, 
des lycées professionnels, de l'apprentis- 
sage et, de fait, des contrats de qualifica- 
tion gérés par les partenaires sociaux. 
L'enseignement technique marche conve- 
nablement, même s'il nécessite des aména- 
gements tels que La diminution du flux des 
bacs G. Restent les trois autres filières. 
Les syndicats élitistes, tels que la CGT, 
proposent de bloquer l'apprentissage au 
niveau du CAP, histoire qu'il soit bien 
entendu que l'apprentissage n'est pas une 
filière, mais la réserve pour les « préten- 
dus minables ». D'autres proposent, et 
nous en sommes, que l'apprentissage 
devienne progressivement une filière d'ac- 
cès à différents niveaux de qualification et 
de diplômes. Si tel devient le cas, est-il 
bon que l'enseignement professionnel soit 
partagé en trois filières ? Pour le dévelop- 
per, faut-il ces trois voies ou faut-il 
regrouper ? Si faut unifier, faut-il unifier 
apprentissage et contrat de qualification 
en une filière paritaire professionnelle (les 
patrons vont-ils se dégonfler ?} ou unifier 
apprentissage et lycées professionnels 
(Etat va+-il être tenté ?)? Au-delà, l'es- 
sentief est de savoir ce qu'on veut et pour- 
quoi. Non pour des raisons idéologiques 

mais parce qu'il faut offrir aux 
gosses deux voies de réalisation d'eux- 
mêmes. Une voie par l'abstrait, une voie 
par le concret. 

Quelle forme ou quelles formes doit 
prendre La nouvelle étape de coopération 
lycées professionnels - professions dans 
l'organisation du lycée? Ni l’école ni l'en- 
treprise ne veulent être le sous-traitant de 
l'autre. Quelle responsabilité des uns et 
des autres faut-il fixer pour avancer vers 


une relation contractuelle entre lycées pro- 
fessionnels et professions ? 

Troisième option : y a-t-il un pilote 
dans l'avion ? Il y a un secrétaire d'Etat à 
l'enseignement technique et professionnel. 
Mais il n'y a pas de direction de l’ensei- 
gnement professionnel. Comprenne qui 
peut ! 

L'apprentissage est une formation ini- 
tiale. Bien Conséquence : quand l'Etat 
met ! franc pour un tycéen, pourquoi ne 
met-il pas | franc pour un apprenti? 
Application logique de l'égalité des 
citoyens... ou futurs citoyens. Et ce franc, 
l'Etat est-il capable de le confier aux 
régions pour que celles-ci l'utilisent. à 
l'apprenuissage ? 


Le entreprises versent 0,4 % pour l'al- 
ternance paritaire et 0,7 % pour l'ap- 
prentissage, dont un tiers seulement est 
affecté à l'apprentissage. A l'évidence. 
c'est trop peu. Mais, pour qu'elles mettent 
plus, il faut qu'elles soient assurées que 
l'Etat ne considère pas que ces sommes 
sont à lui. L'arrogance étatique devrait 
reculer... au moins devant les rapports de 
la Cour des comptes... 

Les régions sont des interlocutrices 
nécessaires au développement planifié de 
l'enseignement professionnel. Nous le 
reconnaïssons, donc nous les reconnais- 
sons La réciproque est-elle vraie ? 

Les patronats disent vouloir bouger. 
Avec les syndicats... ou sans eux ? De leur 
réponse dépend la légitimité de leur pro- 
pos et in bonne foi de leur ouverture. 

Chassés-croisés, logiques de pouvoirs, 
affrontements financiers. sans doute! 
Mais, l'idéologie primaire mise de côté, on 
veut espérer un débat de conception, préa- 
lable aux décisions concrètes. L'enjeu le 
mérite : les enfants d'abord ! 


> Jean-Paul Jacquier est secrétaire 
nationai CFDT. 


ECHOS 


Les femmes 
et la recherche 

* L 
d'emploi 
= Face à l'emploi, comme 
face au chômage, les femmes 
sont dans une situation 
particulière. L'accès à un poste 
correspondant à leur diplôme 
est plus difficile que pour 
les hommes. Le risque d'être 
privé d'activité est plus grand. 
Pour, dans l’un et l'autre cas, 
venir en aide aux femmes, 
et pour leur faire connaître 
les dispositifs particuliers 
qui ont été mis en place 
par les pouvoirs publics, 
le secrétariat d'Etat aux droits 
de la femme et à la vie 
quotidienne vient de prendre 
une initiative. Avec le 
concours de l'ANPE et du 
Centre national d'information 
et de documentation des 
femmes et des familles 
(CNIDFF) a été publié un 
opuscule qui fournit des 
réponses pratiques à toutes 
les questions qui peuvent se 
poser. Dans ce petit guide, 
on apprend donc quelles sont 
les mesures de lutte contre 
le chômage des femmes, 
quelles sont les actions en 
faveur de la formation 
professionnelle, comment se 
motiver pour trouver un 
emploi, de quelle manière 
cibler son objectif 
professionnel, comment 
communiquer avec des 
employeurs, etc. 
Ce document sera diffusé par 
les agences de l'ANPE et par 
le réseau des Centres 
d'information sur le droit 
des femmes. 


> Centre national d'informa- 
tion et de documentation des 
femmes et des familles, 
7, rue du Jura, 75013 Paris. 
Tél. : (1) 43-31-12-34. 





Comprendre 
le travail 


=“ A l'heure où Martine Aubry, 
ministre du travail, souhaite 

à «changer le travail», cinq 
ergonomes ont. analysé 

les différentes facettes de 
l'activité humaine susceptibles 
d'être étudiées lors d'une 


trouvent leur origine dans la 
méconnaissance du travail des 
opérateurs », soulignent les 
auteurs. Or, trop souvent, 
dans les pores ; de 
changement l'organisation 
du travall, le sort du ro 
n'est évoqué qu'en 

de chaîne. C'est-à-dire après 
la fixation du budget 
d'investissement, la réalisation 
des grands choix 
technologiques, la confection 
des plans d'aménagement 

du futur espace : 

et la détermination a priori 

de la nouvelle organisation 

du travail... 

Forts de leur expérience 
acquise sur le terrain, 





Le service des offres de 
stages est désormais 
accessible en tal direc- 
tement 3615 DE. 


doivent contacte! 

ment STAG'ETUD (47, av. 
Paul-Vaillant-Couturier, 
94257 Gentilly Cedex}, le 
service des stages da la 
MNEF, en telépl nt au 
(1) 49-08-99-99. 


Les entreprises désireuses 
de passer des 
priées de 


sont 

consulter directe- 
ment cette association au 
(1) 45-46-16-20. 





Lieu : Paris. Date : immédiat. 
Durée : 2 mois. Ind. : 6 200 F. Pro- 
fl : bac + 2, comptabilité, gestion. 
Mission : au Sein de la division finan- 
cière, tâches administratives liées à 
la préparation de ls déclaration 
Pc 2 (honoraires st courtages). 





Droit 





Lieu : Paris. Date : toute l’année. 
Durée : 1 mois. Ind. : à définir. 
Profil : bac + 2/3. Mission : missions 
sur des problèmes juridiques 
concrets. 23802 





Personnel 





Lieu : Paris. Date : juin. Durée : 


Lieu : Paris. Date : toute l'année. 
Durée : 1 mois. Ind. : à définir. 
Profil : bac + 2/3. Mission : analyse 
de l’entreprise ot des salariés {nou- 
velles pistes pour recrutement des 
sslenés). 13673 ; 

Lieu : Paris. Dste : immédiat. 
Duréa : 3 mois. ind. : à définir. 
Prof : bas + 4, école de commerce, 








Lieu : Les Ulis. Date : indétermi- 
née. Durée : à définir. Ind. : à conve- 
nir. Profff : bac. Mission : relance 
téléphonique sur portefeuille existant 
et sui de molling. 14228 

Lieu : Cognac. Date : immédiat. 
Durée : 1 mois mini, Inc. : à définir. 
Profil : bac + 2/3, écols da com- 
merce. Mission : suivi de clientèle, 
études de marché, participation 
totale à l'activité. 14226 

Lieu : Boulogne-Billancourt. Date : 
immédiat. Durée : 1 mois. Ind. : à 
définir. Profil : bac + 2 mini, école de 
commerce, anglais. Mission : assis- 
tent chef de fé, de promotion, 





Vente 





Lieu : Vanves. Date : janvier. 
Durée : 2 mois mini, ind. : à dr. 
: ission : vendeuses 


Lieu : Marne-la-Vailée. Date : 
immédiat. Durée : 6 mois. Ind. : À 


commerce et permis da conduire. 
Mission : prospection, développe- 
ment d'un segment de clientèle, 
identifier les potantiels et aider à la 
prise de décision sur le suivi des 
futurs clients. 16078 

Lieu : Mamtesa-lolle. Date : toute 
l'année. Durée : 2 moïs mini. ind. : à 
définir. Profil : bec +. 2 mini, BTS, 
action commerciale, école de com- 
tmerce. Mission : missions commer- 
ciales à iüté dans un hyper- 
marché. 1 


Eieu : Paris. Date : immédiat. 
Duréa : 3 mois. ind. : commissions. 
Profil : bac, vente. Mission : com- 
mercial pour l'hôtellerie (ameuble- 
ment). 16039 





Informatique 


Lieu : Pantin. Dato : immédiet. 
Durée : ? mois. Ind. : a définir. 
Prof : bac + 2/3, logiciel de gestion, 
tableur ou PAO. Mission : formation 
et utilisation de logiciels de gestion. 
17033 





Lieu : Nancy. ë inés. 
Durée : 2 mois. Ind. : à définir. 
Profil : bac + 3, ou ges- 


Lieu : Cergy. Date : immédiat. 
Durée : 6 mois. Ind. : à définir. 
: k informati- 


: bac + 4, pate 
cien DOS OS2 Unix, langage C et 
assembleur, anglais. Mission : réali- 
ser des adaptations de produits de 
supervision. 17018 


È 





Publicité 


Lieu : Cognac. Date : 
5: 4 mois mini. Ind. : à . 
: bac + 2, Beaux-Arts (sections 
publicité}, BTS publicité. Mission : 
s'intégrer au studio de création et 
pannes eux différentes créations. 
1 


immédiat, 


d 





Technologie 





Lieu : Bühi (Allemagne). Date : 
immédiet. Durée : 6 mois. Ind. : 


Lieu : Evry. Date : immédiat. 
Durée : 10 mois. Ind, : à définir. Pro- 
fl : bac + 3/5, technique, automa- 
tisme, ingénierie. Mission : étude et 





Secrétariat 





Lieu : Paris. Date : toute l’année. 
Duréa : 2 semaines mini. Ind. : 
définir. Profil : bt à bac + 2. 
Mission : accueil, constitution de 
fichier, saisie informatique, TTX de 
texte, dactylographie. 24999 

Lieu : Saint-Maur-des-Fossés, 
Dae : immédiat. Durée : 3 mois 
ini. ind. : 3 000 F. Profil : bac + 2, 
Word sous dose anglais. Mis- 


Lieu : Paris. Date : immédiat. 
Durée : 3 mois. Ind. : 6 200 F. 


bureautique, goût pour l'informatique. 
Mission : au Sein du déportemem, 
ressources humaines, täches admi- 
nistratives liées au recrutement. 
24963 

Lieu : Paris. Dote : immédiat. 
Durée : 6 mois, mi-temps. Ind. : à 
définir. Profil : bec + 1, formation en 
TTX et bases da données, Mission : 
saisie et frappe sur logiciel works sur 
Mecimosh, contacts téléphoniques. 
24952 





Autre 





Profil : bec. Mission : employéis) en 
Gbre-service. 25153 





How To STEP UP 


Comment grimper dans Lofre carrière 


YOUR CAREER 


sans l'interrompre. Réussissez atec 
The Executive A15A. 


Vous avez décidé d'adapter votre C.V. ä la nouvelle perspective 
internationale sans interrompre votre carrière. Notre MBA 
américain vous offre une grande flexibilité d'horaires et un 
enseignement dispensé en anglais par des professionnels des 
affaires. Reconnu mondialement, The Executive MBA vous 
apporte aujourd'hui les atouts indispensables pour atteindre La 
sphère des décideurs de demain. 


Appelez-nous an 42.93.13.87 pour bénéficier 
d'un entretien personnel avec le directeur 
ou pour recevoir notre documentation. 


Tue GRARAM SCHOOL OF MANAGEMENT + PARIS 
Votre Business Partner Américain 
29, rue de Saint-Pétersbourg - 75008 Paris 


The Graham Schodl of Management às the management division of 
Sr. XAVIER UNIVERSITY ©  MLNOIS 


Â 


CHAMBRE DE COMMERCE ET C'ADUBTRIE DE FAME. 


MS 


ES CE 


MASTERE SPECIALISE AUDIT ET CONSEIL 


Spécialisation de haut niveau pour former, en un an, des experts dans les domaines 
de l'audit: financier. opérafñonnel sécurité informatique 
du consed fnancier : consolidation, Fusion, acquisition 
du conseil juridique et fiscal. 

Sélection ouverte aux ingénieurs, médecins, 
DEA, DES, grandes écoles de gestion ou équivalent. 

Dossier de candidature et renstimements 

auprés de Cécile DESTOMBES. 

ECOLE SUPERIEURE DE COMMERCE DE PARIS 


GROUPE ESCP - PROGRAMMES MASTERES 
ESCP avenue de la Répubique- 5543 Paris Ceren. 1 -TéL :4923.21.44 
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fe Monde 


du 
Premier Emploi 


QUOI QUNNIARAN TEEN AT 


à 10 mn de Nemours (Seine et Mame) et 1 h dE Paris 
CA 985 M - 149 personnes 
65 000 t de sucre et 43 000 hi d'alcool 
Nous avons des relations confiantes avec nos 
partenaires (500 planteurs sur 7800 ha). Nous désirons les 
conserver et même les développer en recrutent dans un 
poste EÉESENTEeTYSETTI : 


JEUNE INGENIEUR 


ENITA, ESA, ISAB, etc. 


FORMATION ASSUREE À NOS METHODES 
ET TECHNIQUES 

Vous avez si possible un début d'expénence au contact du 
monde agncole . 
Dans un premier temps, vous découvrirez progres- 
sivement les missions du service betteravier : conseils et 
relations planteurs, achats et rècolte des betteraves, 
logistique et approvisionnement de la sucrerie, etc. 
Dans un deuxième temps, vous prendrez la responsabilité 
d'un secteur de plaine. 
Possibilité d'aicle pour se loger. 








Mera d'écrire, sous réf. SUC. SOUP/JE.ING./105 M, en 
indiquant votre salaire actuel à notre conseil : Richard 
Bénstouï - GROUPE BBC . : bis, place de Valois, 
75001 Paris. Réponse et DISCRETION ABSOLUE assurées. 


ECOLES DE COMMERCE... 


Notre jeune Société, située à Reims, développe DES ACTIONS DE 
CONSEIL ET DE CRÉATIONS DE SUPPORTS DE FORMATION. 


Votre culture, vos capacités de gestion et d'adaptation, votre 
sens de la créativité, votre goût de la rédaction, votre souci du 
travail bien fait, votre volonté de progresser et votre grande 
disponibilité vous permettront d'intégrer notre équipe de 
GAGNANTS et d'évoluer rapidement vers un poste à fortes 
responsabiités. 


Merci d'écrire avec C.V., photo, sous référence 5443 à 
ALEPH CONSEIL - 155 avenue de Wagram - 75017 PARIS. 


ÎLE } aleph conseil 


Département recrutement 


L'EXPERTISE 


Choque pur, des cenanes de 
découvrent vos onnonces sur 3615 LM 
soù por une recherche précse de poste, 
soë por une sélacion réoksée par notre 
système expert en fonciion de leurs cumi- 
Cuum-vioe. 








3 LA CONVIVIALITÉ 


Four conncre les stonsnques de rende. 
ment, pour répondre oux condidors en 
temps réel. pour ondre une lenre s 
nécessore, d vous suffira d'une smple 
Presson sur la bone touche. 





LE RENDEMENT 


Du rune diplômé au le 2 

fe 

iélémanque expert e l'emploi des 
vous 


performant Pour améhorser vos rende- 
mens. 
R EE T R O U V E Zz C 











Le Monde 


de la 
Gestion et des Finances 





VOTRE DEFI : L'INNOVATION ET LA PERFORMANCE 


Le déve t croissant des responsabilités confiées à notre Société (600 personnes, 
200 MF de CA), filiale de l’un des tout premiers Groupes de Services Français nous amène à 
renforcer notre équipe de Direction en recrutant un : 


Placé à la tête d’une dizaine de collaborateurs, vous vous attacherez à imaginer et créer un 
véritable système de gestion d'entreprise recouvrant naturellement tous les aspects inhérents 
au contrôle de gestion, à la comptabilité et au suivi juridique et financier de la vie de 
l'Entreprise. 

Au delà de vos compétences techniques, nous attendons de vous la capacité à mesurer, 
imaginer et mettre en place toutes les actions utiles à l'amélioration de notre performance. 


Agé d'environ 35 ans, diplômé d'une grande Ecole de Commerce ou de Gestion, votre 
expérience professionnelle, obligatoirement acquise en Entreprise, a développé votre force 
de conviction et votre réel talent d'imagination. Vous savez traduire vos projets en actes de 
façon efficace et pragmatique. Enfin, votre bon sens et votre souplesse relationnelle vous 
font reconnaître facilement auprès de vos interlocuteurs. 


Le poste est basé en Haute-Normandie, 


Pour relever cet enjeu passionnant, nous vous remercions d'adresser votre dossier complet de 
candidature (lettre, CV, photo et rémunération souhaitéel, sous la référence L/258, à notre 
Conseil : 


SG oryade 


Conseil en Recrulement, … Ressources Humaines 


François PELLETIER 
16 Avenue Hoche - 75008 PARIS 






Consultant Senior 


Société 


on à e . 
Es Technico-Commercial 
groupe d'assurances 
international, nous Responsable du suivi des affaires en portefeuille, vous 
RE participez activement au développement de nouveaux contacts, 
sonvmes spécialisés principalement sur les marchés français, italien et espagnol. 
depuis 1975 dans En collaboration étroite avec nos consultants techniques, vous 
Le conseil x participez aux missions d'audit et coordonnez la définition du 
aupres projet et l'établissement du rapport. 
des entreprises Familier des différentes méthodes de financement des risques 
industrielles et notamment le fonctionnement des Compagnies Captives 
d'Assurance ou de Réassurance, vous agirez en véritable 
et commerciales dans homme de conseil pour le choix de la solution la mieux. 
Les domaines de adaptée aux besoins de la clientèle. i 
L À environ 30 ans, vous êtes diplômé de l'enseignement 
l'analyse, la maîtrise supérieur (Droit, Gestion, Finance) et possédez si possible 
et le financement une formation complémentaire en gestion des risques. 
des risques. Votre expérience significative et réussie dans le monde des 
à Res assurances, de préférence dans le courtage international (ou 
Présents à l'échelle pourquoi pas déjà dans Je Risk Management) vous à permis 
£ depuis d'acquérir une facilité d'analyse des besoins et de recherche 
cree de solutions adaptées pour le compte d'une clientèle de 
1989, nous grandes entreprises. 
poursuivons notre Disponible pour des déplacements à l'étranger, vous êtes 
parfaitement bilingue français/anglais ou français/ilalien. 
développement La connaissance de ces 3 langues serait bien sûr l'idéal. 
et souhaitons intégrer Cette mission évolutive vous intéresse, merci d'adresser votre 
à notre structure dossier de candidature sous référence 595 à MEDIAPA 


50/54, rue de Silly - 92513 BOULOGNE-BILLANCOURT 
CEDEX, qui transmettra. 


+ National 


€ ’ Te 


nent sels 
nee Sn RO Tee pour nabe oléme à PALIG or EEl + 


ADJOINT AU DIRECTEUR 15 
COMPTABILITÉ & CONTROLE GESTION 


é de 30 à 35 ans, vous une formation DECS, Expertise Comptable ou équivalent et une 
l* Sono D er Een Ge Le MOTORS QC ni 

Vous maîtrisez geraiement la langue ange Dynamique. rigoureux, doté de réelles qualités 
a ae pose CL Connaissances niques, vous à mème de vous exprimer Pienement 
Dans un premier temps, vous serez associé aux travaux de comptabilité générale. au reporting 
CNDADIE Au PO BAR 00 VOUS PArIGIPOrEZ À lECPENON EU SENS MORE 
He serez progressivement impliqué au contrôle de gestion et à l'ensemble du foncionnement 


. 243/A 
AUDITEUR INTERNE ve 
senior 

Agé de 30 à 40 ans. vous jusinez d'une formation supérieure financière ou comptable et d'une 
expérience réussie de r'audit fre qui set par une formation à Londres. 
Vous possédez une excellente pratique de l'anglais. Rigoureux, créatif, doté d'uri sens algu des 
responsabilités et de qualités de contact exceptionnelles, vous êtes à même de vous imposer et de 
réussir dans la fonction que nous vous ee 
Vous effectuerez des missions d'aud Opération, comptable) afin de contrôler la régularité des 


péretons bançai et te respect des 
D missions de Consel pourront également VOUS être conflées. Réf. 92438 


Parisienne un 

























Si vous vous reconnaissez, merci de nous précise! ÿes moivations sccompegnées de ., photo st 
prétentions sous référence corespondanle à AXIAL, 27 rue Taitbout 7 Paris, Qui ranerietre, 
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de lu 


Gestion et des Finances 


Nous sommes une banque privée, filiale 
un groupe bancaire et financier européen 
de premier plan. 


Nous renforçons aujourd'hui notre Service 
Crédits et recherchons un Analyste Crédit "Senior". 


A 28/35 ans environ, vous êtes déjà un professionnel 
de la banque. 

De formation supérieure, pe ou équivalent, 
vous ovez acquis une expérience de 4/5 ans dans 
une institution bancoire cnglo-saxonne de préférence. 


Vous avez une bonne connaissance du marché françcis 
et des méthodes de crédit anglo-saxonne. 


De plus, vous avez en anglais une parfaite aisance tant orale 
que rédactionnelle. 
Au sein de notre pelite équipe, nous vous confierons l'étude 
et l'analyse des demandes de crédits des entreprises, 
la préparation des propositions et la rédaction des dossiers 
sur matériel informotique (WORD, Tableur). 
Organisé et rigoureux, vous savez travailler en toute 
autonomie. 
Pour nous rejoindre, adressez votre dossier de candidature 
(lettre manuscrite, CV, photo et prétentions) sous 
référence 591 à MEDIA PA - 50/54 rue de Silly 

. 92513 BOULOGNE BILLANCOURT cenex, qui transmettra. 


SENIOR 





ANALYSTE CREDIT 


AVEYRON 


Responsable Administratif et Comptable 


Secteur Hospitalier 


Important Groupe Hospitalier privé - 5 Hopitaux en France ; 5.000 salariés - recherche 
pour son Etablissement de l'Aveyron (effectif : 900 personnes) un cadre administratif et 


comptable. 


+Rattaché au Directeur de cet Etablissement, il anime une équipe de 15 personnes. Il 
assure le respect des dispositions légales et règlementaires en matière d'admissions et de 
mouvement des hospitalisés. Dans ce domaine ainsi que dans le domaine financier, il 
veille à la pariaite régulorité des relations avec les autorités de tutelle. 

1 garantit la fabilité des traitements comptables et optimise la qualité des informations 
fournies (comptables, budgétaires, financières ou analytiques). 

1 contrôle la régularité de toutes les dépenses engagées ainsi que des produits perçus. 

I porticipe à la définition de la politique générale de l'Hopilal et dans ce domaine, æ plus 
spécialement en charge, des propositions d'orientations financières. 


+De formation Sciences Eco, DECS ou DECF.... il a acquis une expérience d'au moins 5 ans 


dems une fonction similaire. . 
Ses qualités relationnelles lui permettront de s'imposer rapidement dans ce poste qui est à 


pourvoir à RODEZ. 


LEVTOUPRUYRSSCON 


Notre Conseil vous remercie de lui adresser votre CV avec photo et rémunération octuells 
sous la référence 3449. 


12, rue Hamelin - 75116 PARIS 
Paris-Lille-Lyon-Strasbourg 









AMENAGEUR - CONSTRUCTEUR 
GESTIONNAIRE 


Le partenaire privilégié des collectivités locales 
pour faire Mie où ravie fhabitat 



















+ PARTICIPER à la de projet urbain ambi- 
tiaux sur un site sensible: 


° ASSURER la estion-et 'maitienance d'une unité de 
3.000 logements séclaux 6 in "#.800 sur le site sensi- 
ble ) au sein d” eme en proche banlieue 
Nord-Ouest de Pris. 


















de l'organistiéif. 
{30 personnés);à, 
« Une connaissance di 










LOGEMENT FRANÇAIS 





La société 12000 personnes. 1.7 MdF) est présente 
sur son marché au plan national comme 
international. Sa structure. décentralisée, est 
constituée de Divisions Régionales et de Filiales 
{France et Etranger). Centres de Profit semblables 
à des PMI (production. commercialisation.... Leur 
importance est variable mais toutes doivent faire 
face à leur sestion, Au siège la Direction Financière 
centralise. harmonise, conseille et consolide. C'est 
pour la rejoindre que nous recherchons : 


Un Cadre de Gestion 


(Contrôle de Gestion des Divisions). 


En contact permanent avec les Divisions Régionales. 
dont il est le conseil comptable et fiscal. il veille à 
l'harmonisation des systèmes de gestion et participe à 
leur évolution. 
l'information. s'implique dans la centralisation. les 
arrèlés comptables et La consolidation. If a le souci de 
l'analyse et de la prospective, 

Pour ce posie. nous souhaitons un homme jeune de 
bonne formation supérieure (ESC. Maitrise + DESCF 
ou équivalent) bénéficiant d'une première Ÿ 
expérience, même brève. en cabinet ou en entreprise # 
fui ayant permis d'approfondir ses connaissances * 
compiables. fiscales er de gestion. 


Le salaire prévu est de l'ordre de 200 G00 Ffan. 
Le poste se situe à Paris. 


Merci d'adresser votre candidature sous 
réf. MCG 193 M à SEFOP. notre Conseil. 


1 rue des Pvramides. 73001 PARIS 
MEMBRE DE SYNTE. 






A highly profitable industrial American Group is recruitine for one of its 
divisions operating in France, Italy and Spain the Financial Controller 
of one of its Plants 


Financial Controller 


Barcelona area 
Reporting 10 the Plant Manager and the 
Division Financial Controller with the 
responsibility of implementing and 
controlling procedures and reporting, the 
candidate will be in charge of Financial 
and management accounting. 







Having alreadv had a professional 
experience abroad. vou speak English and 
Spanish fluentls. 







Y'our are accustomed to American culture 
and standards : business and efficiency 
oriemted and highly determinated in the 
pursuit of your objectives. 








A special focus will be given to the 
documentation and control of production 
costs, which are key for the Group financia! 
management. 







If you are interested. vou should contact 
Frédérique Bouvier, Michael Page In- 
ternational, 30 bis rue Spontini. 75116 
Aged in vour 30's. you have held both line PARIS FRANCE. Tel,(33.1345.53.26.26. 


and operationnal roles. MP tréf.FB7592MOt. 


DAIEREE! Page International 











Ensemble, exceller dans 
heS Mebers, gaprer Eh ne dl 


CHEF DE SERVICE GESTION 
DU "CREDIT-BAIL IMMOBILIER" u/F 


De formation supérieure (école de commerce, maîtrise en 
droit, en sciences économiques ou en sciences de 
gestion), très organisé, vous connaissez la gestion de 
portefeuille et/ou le crédit aux entreprises dans une 
société spécialisée ou dans une banque. À ce titre, vous 
maîtrisez les procédures comptables et financières et 
vous utilisez couramment les outils informatiques. 

















SOCIETE HOLDING 
REGROUPANT 

7 SOCIETES DE 

CREDIT BAIL MOBILIER 
ET IMMOBILIER DU 
CREDIT AGRICOLE, 
UCABAIL CONFIRME SA 





DYNAMIQUE DE SUCCES 


AU SEIN DU PREMIER 
GROUPE BANCAIRE 
EUROPEEN. 


s 
a 


A la tête d'une équipe d'une dizaine de personnes, vous 
aurez à gérer l'ensemble des contrats en assurant les 
relations nécessaires avec les commerciaux, les clients 
et les partenaires juridiques (notaires, administrations…). 





Ce poste constitue une réelle opportunité, 

© soit pour un candidat confirmé soucieux de développer 
sa carrière dans un grand groupe, 

e soit pour un jeune cadre désireux de valoriser une 
première expérience de responsabilité réussie en 
back-office. 


NC communicalion 













Adresser lettre manuscrite, photo, CV et prétentions sous réf. 
LAM/31.12 à la Caisse Nationale de Crédit Agricole - Direction des 
Ressources Humaines - B.P. 48 - 78280 Guyancourt. 


COMMERCIAL ET FINANCIER 


UN DOUBLE DEFI … 


















































Nous vous attendons pour devenir l'ambassadeur de 
notre activité CREDIT-BAIL IMMOBILIER. 






Filiale d'un grand groupe bancaire, nous intervenons 
dans le financement en crédit-bail de locaux 
commerciaux, industriels ou de bureaux. 



































Après une école de commerce ou un troisième cycle 
Banque-Finance, vous avez réussi une expérience de 
.[ 4 ans dans un domaine similaire, Nous parlons déjà 
‘{ le même langage, nous avons les mémes réflexes ; 
vous êtes donc immédiatement opérationnel. 


Il s'assure de la validité de 









Vous voulez maintenant passer la vitesse supérieure Ë 
et développer notre réseau de prescripteurs tout en É 
assurant le montage financier des dossiers. Baséle) à E 
Paris 8“ avec de brefs déplacements en province, 
vous avez l'autonomie et le potentiel nécessaires à la 
souplesse de notre structure et à notre mobilité 
inteme, 



























Merci d'adresser votre dossier et vos souhails de 
rémunération sous référence 10/M {à préciser su 
l'enveloppe) à AFFLUENTS - 43, rue du Chemin-Vert 
75011 PARIS - qui transmettra. 
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FINANCIERE 


SPECIALISEE 







DANS 







LA GESTION 













DES OPCVM 












ASSISTANT 
DE GESTION 
ANALYSTE 


VOUS aSsUrerez : 


Au sein du pôle de gestion actions, 










« l'analyse et le suivi de sociétés 


cotées à l'étranger, 


+ l'élaboration de tableaux de bord 


des marchés d'actions, 
e Le suivi de la performance 
de portefeuilles actions, 


e l'aide au reporting de gestion, 
« le suivi de gestion ligne à ligne 


de portefeuilles d'actions. 


Pour ce poste, qui pourra évoluer 
vers une responsabilité de gestion 
de portefeuilles, nous souhaitons 


rencontrer un diplômé formé 


à l'analvse financière (SFAF) 


justifiant d'une première expéri 
sur les marchés européens, si possible, 


parlant couramment anglais 


et avant des connaissances en 


micro-informatique. 


ience 


Merci d'adresser votre candidature 





MEDIA-SYSTIM 


La DIVISION MOBILES de 
FRANCE TELECOM a pour 
mission de définir, mettre 
au point et lancer les 
produits et services Mobiles : 
radio-téléphone, 
UN AVENIR D'AVANCE ratiomessagere, tlévhonc 
de poche, communication 
par satellites. 


ADJOINT 
AU CONTROLEUR DE GESTION 


Vous secondez le Contrôleur de Gestion de la Division, en 
assurant en particulier les fonctions suivantes : participation à la 
définition des nomnes et procédures comptables de la Division, 
contrôle continu des traitements et imputations comptables; 
établissement et publication des tableaux de bord et états de 
reporting périodiques, participation au développement 
d'applications micro-informatiques spécifiques; contrôle a priori 
des engagements budgétaires, participation au montage du 
budget de la Division. 

A 25 ans environ, titulaire du DECS ou équivalent, vous justifiez 
d'une première expérience réussie ; une bonne connaissance de 
la micro-informatique (EXCEL) est souhaitée. 

La dimension de notre Groupe ouvre de réelles perspectives 
d'évolution à un candidat de valeur. 


Le poste est basé à Montrouge (92). 
Merci d'adresser, sous réf. ACG, lettre manuscrite, CV et 





A 27 ans à 
tout voir et tout Savoir 
des flux financiers 
d'un groupe de 60 Mds ! 


2 ou 3 ans d'expérience, une grande école d'ingénieur 
ou de gestion, un DEA finance/économétrie. l'anglais 
courant, vous aimez l'analyse financière. les éwudes de 
modélisation. les montages d'opérations complexes. 


Nous avons une belle opportunité pour vous : metire 
votre talent au service d'un groupe industriel 
intemational français de 60 Mds de FF de CA. Au sein 
de la Direction Financière, vous aiderez le responsable 




























{lettre manuscrite, CV, 








à MEDIAPA 50-54, 


qui transmettra. 


BANQUE 
D'INVESTISSEMENT 
DEEE 


TER tete ES 





dans le cadre 
CITRON EU 
de notre salle 


des Marchés 












Dans le cadre de vos interventions vous 
veillez au respect des objectifs fixés et des 
limites de risque, et assurez un suivi et un 
reporting quotidiens. Parallèlement, vous 
participez activement au développement de 
nouveaux produits. Diplômé d'une Grande 
Ecole d'Ingénieurs (ou équivalent) vous 
avez 1 à 2 ans de pratique des marchés 































e 
e 
© Le développement et 
e 


{IBM AS 400 - 


Anne FENDT, Secrétaire 


et prétentions) sous référence 589 


92513 BOULOGNE: BILLANCOURT CEDEX, 






{ arbitragiste actions 


Outre votre activité d'arbitrage sur actions et dérivés, 
vous intervenez sur les marchés actions tant en utilisation 
de fonds propres qu'en Market making. (RE£ 586 AA). 


{ trader options/actions 


Actions, EE Vous assurez le Market making de produits dérivés 

B 44 et intervenez sur les différentes places internationales 
? sur futures et options soit en Trading soit en cotation 
® #1 de produits OTC. (Réf. 586 TA). 





VILLE DE SURESNES 


(HAUTS-DE-SEINE) - 37 000 habitants 
recrute 


ORGANISATEUR 
ET GESTIONNAIRE 


DE SYSTÈMES 
D'INFORMATION 


par voie statutaire ou contractuelle 


Chef d'un service (7 cadres A ou B) ayant pour missions : 
© L'étude et la mise en place de réformes d'organisation. 

Le développement de l'informatique stratégique (indica- 

teur de pilotage, aide à la décision). 

Le développement de la micro-informatique. 

fédératives sur site central, 

La gestion de l'ensemble des systèmes d'information 

Autocommutateur - Parc bureautique). 
PROFIL RECHERCHÉ : 
Ingénieur ou diplômé d'école de gestion. 

1" expérience de préférence en cabinet de conseil. 
Adresser iattre de motivation, CV détaillé st photo à 
M. Le Msire, Hôtel de Ville, 2, rue Carnot 
92151 SURESNES Cedex 
Pour toutes précisions sur le poste, 

ire Générale. 


photo prétentions à : 






rue de Silly * 






actions ou de taux. L'un de ces deux postes 
vous intéresse, adressez dès maintenant 
votre dossier de candidature (lettre 
manuscrite, curriculum vitae, photo et 
prétentions) sous [a référence choisie 
à MEDIA PA - 50/54, rue de Silly 
92513 BOULOGNE BILLANCOURT CEDEX 
qui transmettra. 
















la maintenance d'applications 







contacter 
. Tél. : 45-06-32-10: 


















38 RUE DE LISBONNE 75008 PARIS 









CABINET DE RECRUTEMENT INTERNATIONAL, notre croissance importante se fonde sur 
une approche originale de notre métier. Notre activité : le recrutement de postes opérationnels 
et de Direction par annonce st approche directe. Pour poursuivre notre fort développement 
{+ 30 % cette année sur un marché attenfiste), nous un 


CONSULTANT 


UN PROFIL OPERATIONNEL : Q 28/35 ans Q grande Ecole de Commerce ou d'Ingénieur 
Q bilingue anglais Ci une expérience exigeante de management commercial {chef des ventes, 





Li ER) 


responsable d'agence, grands comptes..] G charisme, sens de l’argumentation, esprif de 


décision, écoute et engagement garantiront voire réussite avec nous. : 
NOS ATOUTS : Ci une présence affirmée et des références de haut niveau Q une image..de 


marque de crédibilité, de courtoisie et d'efficacité Q la rigueur de méthodes :spécifiques,: 


performantes et très qualitatives Q de réelles perspectives d'évolution au sein d'une équipe 


enthousiaste. 5 4. 
UNE MISSION POLYVALENTE : © par une action commerciale ciblée,-vous. développez. ‘ MTS 
et fidélisez votre propre clientèle Q grâce à une formation permanente, vous cffirmez see 
rapidement votre compétence Q vous avez l'entière responsabilité du processus de NL 


recrutement et intervenez en France et à l'étranger © vous bénéficiez du savoirfaire et de 
l'appui de professionnels confirmés Q la qualité de vos prestations fait de vous un 
conseil reconnu. un ï Fi ; 


Pour une présentation individuelle du poste le 17/01/92 
Adressez ou télécopiez CV, lete et photo à EUROMAN - 195, ovenue-du Général Leclerc 


et sur l'enveloppe. 









Grâce à 3615 LM, 

36 145 5 000 cadres ont envoyé 
leur candidature par Minitel. 

T EI É Grâce au Minitel, 200 entreprises 

ont reçu vos candidatures. 





78220 VIROFLAY. Fax : (1) 30.24.39.00 en indiquant la référence 6998 sur la lettre 






















du service Montage et Planification Financière dans «JAN Ë 
ses travaux sur l'ensemble des flux financiers x a. 
du groupe. +5 
Si vous êtes intéressé à vous faire rapidement une 
réputation dans une fonction stratégique. et au sein 
d'un groupe riche en opportunités, écrivez alors au 
cabinet Sirca, 140 bd Haussmann - 75008 Paris, scus 
référence : 374 312 LM. Votre dossier sera bien sür 
étudié de façon tout-à-fait confidentielle. 4 
mm 
ee 
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es Finance s 
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PEREO 
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icpasable Li la connaissance de l'anglais ou de l'allemand qu'une grande disponibilité sont nécessaires. 

: ns : is e aime «ke fa l'anglais est i et l'alemond sera très apprécié. 
7%; ere n Lee 

MOSRENSENNRRENT roro) 

et des goranties, de droit de la consommation, des personnes DROIT DES SOCIETES 

et des sociétés ; + d'étudier et de rédiger les contrats réf. DFS 590 


et conventions concernant les opérations de financement 
de l'activité de notre dienièle. Ce poste évolutif convient à un candidot d'environ 


30/35 ans, en une formation juridique Sonde 


DROIT INTERNATIONAL (BAC + 5] et d'une bonne expérience ionnelle 

réf. DI 590 d'au moins 4 ons acquise en entreprise ou dans un cabinet 
DROIT BANCAIRE d'avocats ou de conseils juridiques. 

réf. DB 590 Ce poste évolutif convient à un candidat d'environ Vous aurez : » à assurer la gestion et le suivi de dossiers 

: 30/ 35 ons, de formation juridique approfondie {BAC + 5} complexes en relation étroite ovec les différentes entités de 

BA eve 1 Ce poste évolutif convient à un candidat d'environ 30/ e nanti d'une expérience de 4 à 5 ans acquise dans une la Direction Générale dans le cadre d'une mission d'assistance 

Are dune ue ee, | ' 35 ans, fitulaire d'un diplôme de l'enseignement supérieur du entreprise du secteur bancaire de préfé É juridique ; + à animer et coordonner l'activité d'une peñite 

droit {DEA, DESS, DICE...] et justifiant d'une première Dans le anus crhion d'asidence iridique, vous équipe. di 4 
es juridiques d'une aurez à assurer iers complexes en ion sens a négociation, du travail en équi ainsi 
res Ed étroite avec les Sens entités de la Direciion Générale. qu'une grande disponibilité sont nécessaires. ee 


réussie 
ou d'un office notarial. Le goût du travail en équipe est L'anglais est indi ble 
glais est indispensable. 


Le sens de la négociation, du travail en équipe, ainsi 





æltant Senior 


ico-Æ'oinmerciil 





#e Monde 


Ressources Humaines 



























Ensemble , exceller daus 
nes Méliers, JAfner €k Erpe 











“On peut rêver, concevoir et construire le plus merveilleux des 
mondes... mais c'est grâce aux hommes que ce rêve devient 
réalité”, Si vous aussi partagez cette conviction de Walt 
Disney, vous vivrez une grande aventure au sein du plus 
grand complexe de loisirs d'Europe ! 


ORALE (AIS 
(TNT UT) 
DYNAMIQUE 


DE SUCCES : CHARGE (E) DE 
PREMIER GROUPE RECRUTEMENT SENIOR 


BANCAIRE EUROPEEN, 
DIRECTION DES RESSOURCES HUMAINES 









C'est grâce 
aux hommes que le rêve 
devient réalité” 


Responsable de l’administration du personnel 

Au-delà de vos connaissances techniques (implantation des systèmes Ressources Humaines : 
ZADIG/GP ou Ressources), nous recherchons surtout un leader, de formation supérieure et 
bilingue français-anglais. C'est en effet avant tout votre personnalité qui vous fera réussir 
dans le management et l'animation de l'équipe importante que nous vous conferons. 

(Ré£ ME/1207/01/1M) 


Analyste confirmé rémunérations et avantages sociaux 
Bilingue français-anglais, avec une solide formation (bac + 5), vous justifiez d'une expérience 
similaire au sein d'une Structure internationale ou dans un cabinet. (Rét ME/1207/02/1M) 


Chargés de recrutement 

Vous participez à la sélection de nos “Cast Members”. Pour cela, vous devez maîtriser 
l'anglais, faire preuve d'une grande disponibilité, d'enthousiasme et être particulierement 
motivé. De formation supérieure, doté d'une bonne culture générale. si vous savez ce que 
travailler veut dire (de préférence dans un de 108 métiers : hôtellerie, restauration, loisirs...) 
alors nous réussirons ensemble. (Réf. ME/1207/03/1M) 


9400 POINTS DE VENTE, 
PEROU IE De formation supérieure, vous avez UNE grande 
pratique de l'entretien de recrutement et des 

tests, acquise en cabinet et/ou en entreprise. 
Une compétence en graphologie ainsi que 
l'expérience du recrutement d'informaticiens 
seraient À 

. La durée du contrat, éventuellement renouve- 

lable, est de 18 mois. 

La personne retenue exercera Son activité à 

Saint-Quentin-en-Yvelines et à Paris 15ème. 


NC commuricailon. 















Merci d'envoyer lettre manuscrite, CV, photo, prétentions 
sous Réf. MAF/8.01 à : Direction des Ressources 
Humaines : CNCA BP. 48 - BP 78280 GUYANCOU 













Nous prions instamment nos 
annonceurs d’avoir l’obligeance 
de répondre à toutes les lettres 
qu’ils reçoivent et de restituer 
aux intéressés les documents 
qui leur ont été confiés. 


E S A N N O0 N C E S$ $S U R 3 6 ee 1 5 L M 


Si ces perspectives vous motivent autant qu'elles vous passionnent, adressez votre dossier 
de candidature, sous la référence du poste choisi, 
à Euro Disney, Service Recrutement, 


BP 110, F 77777 Mamela-Vallée ne a E 
Cedex 4. M roPYSnE 
Se 8e EUTO EN pe 


RESORT 






professionnels de l'imagination 
ÉDisney 





AIT 





De formation juridique 
supérieure, vos 5 ans 
d'expérience de juriste 
dans un contexte interna- 
tional vous ont permis 
d'acquérir rigueur et pro- 
fessionalisme. 

Fort de ces compétences, 
vous souhaitez aujour- 
d'hui rejoindre un groupe 
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bancaire innovateur. Juriste 
La Direction des Affaires 
Juridiques et Fiscaies du International 


Crédit Commercial de 
France vous propose de 
participer au dévelop- 
pement de ses activités 
internationales. 


Le Monde 
des 


Juristes 


(financement de projet, 
titrisation de créances..). 
Développant de nom- 
breux contacts en interne 
comme à l'extérieur 
du CCF, vous saurez 
instaurer des relations de 
confiance avec vos 
interlocuteurs et serez 
amené à vous déplacer à 
l'étranger. 

Votre esprit d'initiative 
et votre sens des respon- 
sabilités, vous permet- 
tront d'évoluer au sein de 
notre groupe en fonction 
de votre potentiel et de 
vos aspirations. 




























La filiale française d'un important établissement financier anglo-saxon recherche un 


JURISTE - FISCALISTE 
. OPÉRATIONNEL 


Raaché au Directeur Financier, le candidat interviendra sur l'ensemble de Îa fiscalité 
interne, en relation avec les différents départements de l'établissement. 

Il devra également assurer le suivi juridique des filiales et des participations (CA. 
AG...) les relations avec la société mère. | 
Agé d'environ 27-30 ans, vous êtes dmulaire d'un DESS de droit des affaires et Fiscalité 
ou d’un diplôme d'une grande école de commerce option finance-fiscalité, assorti 
d'une formation juridique. Par ailleurs, vous avez une pratique d'environ 3-4 ans de La 
fiscalité directe et indirecte au sein d'un érablissement financier ou d’un cabinet de 
conseil juridique. 


























Au sein d’une petite équi- 
pe vous interviendrez en 
tant que conseil auprès 
des diverses directions 
et piloterez avec auto- 
nomie des projets variés 
sur différents pays 











[ ° t 
Droit des Sociétés 
Prenez en ch: le suivi juridique d’un Groupe (CA : 
3 milliards de F ; effectif : 15 000 féncine) Ladies 
dans le domaine de la prestation de services, 
spécialisé dans la restauration de collectivités. 
En étroite collaboration avec la Direction Juridique et 
Fiscale, vous assurerez principalement le suivi juridique 
des Sociétés (constitution, gestion, conseils d'admi- 
nistration, augmentation de capital...) et la mise en 
œuvre des opérations de restructuration, 
Vous traiterez également des problèmes en Droit des 
Affaires. 
Titulaire d'un DESS Droit des Affaires, vous avez une 
expérience de 5 ans en Droit des Sociétés, les 
responsabilités et les possibilités d'évolution vous 
motivent au plus haut point. 
Poste basé à Paris. 
Merci d'adresser lettre manuscrite, CV, photo et 
prétentions, sous réf. E105128/M, à Bernard Krief 
Recrutement, BP 186-07, 75326 Paris Cedex 07. 


EE 
BERNARD KRIEF MANAGEMENT 










Un dapartomest de Beraord Kriaf Coassltiog Group 


Notre Groupe de Services à forte dimension technique a une 
longue histoire écrite par des hommes et des femmes qui ont trouvé 
chez nous la possibilité d'exprimer leurs talents. Fort de plusieurs 
milliers de personnes, réalisant un CA de plusieurs milliards de 
francs, nofre implantation, bien sûr le, mais aussi intema- 
Honale, nous met en position d'être l'un des premiers en Europe tant 
dans nos méfiers traditionnels que dans des métiers nouveaux. 

Ce développement nous amêne donc naivrellement à renforcer les 
compétences de noire Dépariement Juridique en y intégrant un : 


du DROIT PUBLIC et du DROIT DES AFFAIRES. 


Lo relation permanente el irès étroite entretenue avec les Collectivités 
Locales nous conduit chaque jour à rechercher des solutions inno- 
vantes qui puissent apporier réponses astucieuses et adaptées 
à un environnement juridique en pleine mutañion. 


Nous recherchons donc les compétences d'une personnalité alliant la 
rigueur à l'imagination, la ision à la créativité, exprimant tout 
aussi bien son efficacité dons ses écrits que dans ses nombreux 
confacis humains. 


Dans {a trentaine, diplômé d'études supérieures en Droit et 
vous appuyant sur la protique courante de l'Espagnol ou de 
l'Allemand, vous pouvez vous prévaloir d'une expérience 
éprouvée d'au moins 5 ans. 


Votre talent vous permettra naturellement d'évoluer au rythme de 


nofre croissance. 


nue ee reins de never cos Eole de 
ca re (lettre, CV, rémunéroti ltée), 
sance IM/257. À dore Come 


16 Avenue Hoche - 75008 PARIS 





Merci d'adresser votre 
dossier de candidature 
sous réf 41/01 au cabinet 
SdB Conseil - 240, rue de 
Rivoli 75001 Paris. 


PENSER L'ARGENT AVEC INTELLIGENCE 


cars Turonno 
















Anglais nécessaire. 













Conseil en Assistance 
active. 


TI 6400 personnes en France. CA 
3.6 milliards, une position de leader 
sur son marché. Le Directeur 
basé au siège de Paris 


juridique 
La Défense recherche un 


Juriste d'Entreprise 


Vous serez chargé de la préparation des Conseils 
d’Administration et Assembiées Générales de la 
société et de ses fillales, de l'optimisation de nos 
contrats de tous types (acquisition de parc, 
assurances, baux...). Vous Interviendrez 
ponctuellement sur des questions tant de droit 
commercial que de drolf de la concurrence ou 
de l'environnerrent. 

Vous avez nécessairement outre une formation 
supérieure en Droit des Affaires et 3 ou 4 ans 
d'expérience en entreprise ou au sein d'un 
Cobinet Juridique, une bonne connalssance du 
Droit des Contraïs et une pratique courante et 
opérationnelle tont de l'onglais que de 
l'informatique. Qualité d'écoute, curiosité 
naturelle et rigueur assureront votre pleine 
réussite à nos côtés. 


Pour un premier contact, merci d'adresser 
votre dossier de candidature sous réf.1164/6 
à notre conseil SODERHU 36 rue de Lisoonne, 
75008 Paris, qui traitera votre 
SODERHU üossier confidentiellement. 





























DESTINATION FUTUR 





OTIS 





CHARTRES 


sh 
F a Dr te 
JuunE 


L'AGRR er Groupe Interprofessionnel de Retraite et de 
Prévoyance Complémentaire offre une large gamme de services 
auprès de 3 Millions de salariés et de retraités. Dans le cadre du 

é de PRIMA Compagnie d'Assurances lARD du 
Groupe. 'AGRA recrute un 


RESPONSABLE DE GESTION 
SINISTRES CORPORELS 


Vous assurez le Règlement des DOSSIERS CORPORELS (Loi 
Badinter), le Contentieux, et animez une petite équipe de 
Rédacteurs “Sinistres”. Vous disposez d'outifs de gestion. 
informatisés. 
Agé d'environ 30 à 35 ans, votre formation Maîtrise Droit privé est 
complétée par une expérience réussie du règlement de sinistres 
corporels en Compagnie ou en cabinet de Courtage. 
Le poste pourra évoluer en fonction de votre dimension personnelle 
el de votre réussite. Si cs challenge vous intéresse adressez 
votre candidature, letire manuscrite, CV, photo, sous référence 
B67A/LM, à notre Conseil Claude BERGES , 

RPC - 34 rue de la Fédération - 75015 PARIS î 


Raymond Poulain 
Consultants 




























membre de SYNTEC 





S A NN N OO N C E S S 


Poste à pourvoir à Paris. 
Merci de téléphoner ou d'adresser votre CV, sous réf. 3021. 


que, 
27 rue Marbeuf, 75008 Paris. France. Tél. : 47.23.32.75 


PARIS - LILLE 


PARIS - LILLE - LYON - NANCY - PARIS - LILLE + LYON - NANCY - PARIS : LILLE - LYON -« NANCY - 


= michel jouhannaud conseils 
/, 7} international search group 
182, rue de Vaugirard - 75015 PARIS 


La connaissance de la fiscalité des produits et des instruments financiers serait un plus. 


FAIRWAY Horizon juridii 





rattachée à un grand groupe de Communication 
et spécialisée en INFORMATION TELEPHONIQUE 
AUX PARTICULIERS sur toutes les questions de la 
vie quatidienne, recherche son 


Directeur 
du Service Information 


Poste à créer, basé à Paris et rattaché au 
Président Directeur Général. 
Votre mission : organiser, animer et contrôler 
une équipe de 15 à 20 collaborateurs diplômés 
d'études supérieures qui répondent par 
téléphone aux questions des particuliers. 
Vos responsabilités : fournir une information 
fiable et rapide ; créer et mettre en œuvre 
les outils de gestion du service ; assurer 
les contacts et le suivi avec les principaux 
clients prescripteurs. 
Votre profil : 35 ans, au minimum DESS ou 
DEA de Droit Privé, plusieurs années 
d'expérience dans un cabinet de conseil 
juridique ou d'avocat, une étude notariale ou 

- équivalent, mais aussi un “bon sens” juridique, 
des facilités de contact, des capacités de 

. manager. 
Merci d'adresser CV + prétentions + photo, 
sous référence S/M1, à 
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Juriste 


droit . 


social 


dans un important groupe mdustriel 









Agé de 35 ans au moins, vous avez 
une solide formation juridique avec 
Las expériance confirmée en droit 


Rattaché 3 la Direction juridique, 
vous travailez exclusivement pour la 
Direction des affaires sociales. Vous 
êtes le spécialiste en droit du travail 
de la société et êtes chargé de 
conseler la Direction dans le domaine 
de la politique juridique sociale. 
Merci d'adresser votre dossier de 
candidature, sous réf. 128112, à 
Média System, 6 impasse des Deux 
Cousins, 75849 Paris Cedex 17. 
Discrétion assurée. Mo 
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L'ouverture du nouveau marché 
européen, l'évolution des besoins 
d'assurance, le développement des 
nouvelles technologies : voilà lgS 
principaux défis que le GAN doit 
relever dans les années à venir, Pour 
atteindre ces objectifs, nous optons 
pour la performance et recherchons 
pour notre Direction Organisation et 


or, cr 
ETS ÉS UE TTIROEURE 






WE L'organisation au GAN. 
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Les laboratoires 


Nous sommes un groupe pharmaceutique 

multinational en forte expansion. Nous 

recherchons pour notre unité Recherche et 

Développement près de Genève, un 

médecin. 

-Nous souhaitons Iui confier : la 
conception et la réalisation des études de 
tolérance et des études de pharma- 
cocinétique: 
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Infomnatique un 


Organisateur 








-la coordination des essais de phase | et 
Il, leur analyse et leur interprétation: 

-les contacts avec les centres de 
recherche situés principalement en 
Europe; 

- la recherche de méthodes adéquates 
pour mettre en évidence les actions 
pharmacodynamiques des substances en 
développement. 

Outre votre formation médicale, une 

expérience en pharmacologie clinique 


Zyma 


(Suisse) 













me des DES te des Au sein du Départ 
ere € partement Organisation, vous étudiez et proposez des solutions d'organisation en 
L geuon Seche les Utilisateurs afin d'optimiser les procédures administratives et le fonctionnement 
= et d'études générales ou d'organisation : diagnostic de l'existant, proposition de soiutions 
a panisstion, d'iformatisation compatibles avec l'architecture cible, 

sion des résuttats des études et négociation de l'acceptation des projets auprès des 






recherchent 







Directions concemées, 
‘ M coordination des tâches de mise en œuvre des réformes en relation avec les utilisateurs et les acquise soit en milieu umversaire, soit en 
Infommaticlens. milieu industriel, nous paraît indis- 






pensable, De même que de bonnes 
connaissances, écrites et parlées, en 
français et en anglais. 

Nous offrons des prestations et conditions 
de travail avantageuses, l'environnement 
d'une équipe dynamique et des 
perspectives intéressantes de dévelop- 
pement personnel. 

Merci d'adresser votre candidature à notre 
conseil en France : Madame Christiane 
Monteil - 17 rue Galilée - 75116 PARIS 


Cabinet Monteil 


conseil en recrutement 


De formation bac + 4/5, vous avez acquis une expérience de 2 à 5 ans de la fonctioh en 
entreprise ou en cabinet et êtes idéalement intervenu dans le secteur de 1‘ mages 
et plus particulièrement du courtage. RATS 
Au-delà de vos solides compétences techniques, vos qualités 
personnelles (rigueur, créativité, capacité d'analyse et de synthèse, 
qualités relationnelles) vous permettront d'évoluer à terme vers 
d’autres fonctions au sein du Groupe, 

Poste basé à Paris 9e. 


Merci d'adresser CV, lettre manuscrite, photo et rémunération 
souhaltée, sous référence BM/27/LM, à DRH/GRC, 2 rue Pillet-Will, 
75448 Paris 












Médecin 


SUR CU 


Mate. Seau. Lel : 4725 





{pharmacologie clinique) 


Ps 


LA COMPAGNIE FINANCIERE 
DE CIC ET 
DE L'UNION EUROPEENNE 
REVELE LES TALENTS 


? La Compagnie Financière 


ED oURNALISTE D'ENTREPRISE  Séeopéemne vous ae 


Européenne, vous offre 
. ; un environnement de 
Journaliste de formation, vous avez acquis une expérience de 
2 à 6 ans en presse d'entreprise ou en presse professionnelle. 


choix à la mesure de vos 
En collaboration avec une nouvelle équipe de communication 


ambitions : Filiale du 
= à : GAN, la CFCIC-UE aura 
interne, vous aurez la maîtrise d'œuvre du journal d'entreprise 
de notre groupe. 


pour vous la souplesse 
: à 
Acteur du renforcement de l'identité du groupe, vous donnerez he ae He = : 
à votre activité une véritable dimension en participant à la “imension d'une holding, 
conception de nouveaux supports, en réalisant un travait la diversité de métiers 
d'enquêtes et d'interviews, en assurant la rédaction des articles d'une banque d'affaires 
et le suivi de l’ensemble de la fabrication. 


et les opportunités du 
Ce poste est à pourvoir dans le cadre d'un contrat à durée Premier Groupe Européen 
déterminée de 12 mois. 


de bancassurance. 
Vos talents de rédacteur et vos qualités relationnelles 
détermineront votre intégration. 








Lt de ERP En HGNE me 
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FOR AN INNOVATIVE APPROACH 
‘TO MANAGEMENT CONSULTANCY 





Au sein du Groupe britannique C.R.T., - CA 
600 MMF, 1 000 personnes, DOCTUS, 
cabinet international de conseil en mana- 
gement, avec des filiales en France, 
.Æspagñne et Portugal, conseille les entre- 
prises dans leur stratégie et s'engage dans 
un esprit de partenariat sur des résultats. 
Notre développement en France nous 
res amène à recruter de nouveaux consultants. 
. Nous souhaitons rencontrer des diplômés 
d'une école d'ingénieur, de gestion ou de 
D © C T L} S ones avec une expérience Les 
‘au moins cinq années soit en consulting 
DOCTUS CONSULTING EUROPE soit dans l'industrie. Capacité d'écoute et 
d'analyse, esprit de synthèse, goût pour la communication et esprit d'équipe. 
femmes ou hommes de terrain capables de s'engager disponibles pour de 
fréquents déplacements, autant d'atouts pour réussir Maïrise de l'anglais er 
si possible de l'espagnol, rémunération motivante. 
Please, send in english your application + photo + current salary ta 
TAILLANDIER CONSEIL - 11, rue Jean Mermoz - 75008 PARIS, sous la 
référence 6033. 
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COMPAGNIE FINANCIERE 
DE CIC ET DE L'UNION EUROPEENE 


Merci d'adresser votre dossier de candidature (lettre + CV ) à 
Compagnie Financière de CIC et de l'Union Européenne sous 
Réf. 30244/NO - A l'attention de Catherine Videau - 
Direction des Ressources Humaines 
4, rue Gaiïllon - 75017 Paris Cedex 02. 


Eee 
EMILE 


PAUL. 
TAILLANDIER 


ÉTHIQUE ET RECRUTEMENTS 
CEGENETES 








ÆAUMBSRS 
LL TÈVY 
Directeur des achats 


Nous sommes la filiale française d'un groupe américain 
équipementier automobile de grande notoriété. 
Le développement de nos activités nous conduit 
à créer le poste de Directeur des Achats. 


Rattaché au Directeur Général France, sa mission 
consiste à optimiser les achats pour nos deux usines. 
il analyse et établit les marchés européens, sélectionne 
les fournisseurs, négocie les prix, coordonne et 
supervise l'achat des outillages et des investissements. 
il gère un budget de 300 MF. 

A 30/40 ans, de formation ingénieur ou Ecole de 
Commerce, vous avez une bonne pratique de l'anglais. 
Vous avez acquis une solide expérience de l'achat 
industriel dans le secteur de la métallurgie. Fin négo- 
ciateur, vous saurez vous montrer rigoureux et ferme 
sur fes prix. 

Basé dans un premier temps à Paris, vous serez affecté 
définitivement à compter d'avril 1882 à notre siège pour 
ja France à Dijon. 

Merci d'adresser lettre manuscrite, C.V, et rémunération 
souhaitée sous réf. 135.02 LM à notre Conselt ARPE 







RESPONSABLE 
DU PERSONNEL 


Nous sommes une Société de premier plan, produisant 
et distribuant des films cinématographiques. Nous 
recherchons un Responsable du Personnel. 


Vous avez, en étroïe collaboration avec la Direction des 
Ressources Humaines, la responsabilité de l'administration, 
la paie, le recrutement et la formation du Département 
Exploitation de la Société et de ses filiales (plus de quatre 
cents personnes). Assisté d'une équipe, vous serez à 
même de traiter, au quotidien, toutes les questions 
concernant le personnel de l'exploitation. 

Agé de 27-30 ans, diplômé de l'enseignement supérieur 
(BAC + 5), vous avez une expérience des Ressources 
Humaines d'environ 3 ans, de préférence dans un secteur 
où le service est important. Vous avez une présence 
affirmée, de réels talents relationnels, ainsi qu'un bon 
ascendant. 

Des opportunités d'évolution intéressante existent pour un 
candidat de valeur. 


Ë Merci d'adresser lettre de candidature, CV complet, photo 
et rémunération actuelle sous la référence M 31/4475 À à : 


NCYCLOPÆDIA UNIVERSALIS 


recherche pour un emploi à plein temps le 















RESPONSABLE (ur. 
DU DÉPARTEMENT ÉDITORIAL 

ÉCONOMIE, DROIT, 

SCIENCE POLITIQUE 





"OI . 
SOC: 













Formation universitaire de haut niveau 
et solide expérience éditoriale exigées. 















Adresser lettre + CV et prétentions à : 
LOUIS LECOMTE 


MaDIAPA 










m 38, rue de Lisbonne - 75008 PARIS, 
| ss EGOR 
Encyclopædia Universalis, 10, rue Vercingétorix 8, rue de Berrl - 75008 PARIS 
Tél. : (1) 42.25.71.07 k 
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Sotteyille 
30 900 HABITANTS 
UN & 


FU 


Au sein de la Direction Général 





Syndicat des Eaux, EDF-GDF...) 


naires. 
de l'assainissement et de la signalisation routière. 


motivations. 
Une expérience de la fonction est squhaîtée 


Adresser lettre de motivation + CV à: 
Monsieur le Député-Maire Hôtel de Ville 
BP 19 76301 SOTTEVILLE-LES-ROUEN CEDEX 


ENT-NAZA 


La Mairie de Saint-Nazaire a élaboré son Projet 
Global de Développement. Pour réussir, cerre 
politique ambitieuse doit s'articuler autour d'une 
action sociale innovanre et ciblée. 
La Mairie recherche son 


DIRECTEUR GENERAL 
DE L'ACTION SOCIALE 


Placé auprès du Secrétaire Général, vous devrez 
faire l'anaivse des actions menées dans ce 
domaine, tant par la Ville que par ses nombreux 
partenaires et proposer aux élus des orientations 
nouvelles devanr conduire à une plus grande 
efficacité auprès de la population. 

À 30-40 ans, vous maîtrisez les différentes 
procédures existantes dans le damaine de l'action 
sociale. Votre compétence er votre sens 
relationnel vous permettent de gérer La relation 
avec les élus dans un véricable parcenariac, Vous 
managez déjà une équipe importante. 

Merci de nous adresser lertre, C.V. et photo sous 
référence 3209 à SELEFRANCE 

72, rue Régnaulr - 75640 PARIS CEDEX 13. 





} SÉLÉFRANCE 


Conseil en Ressources Humaines 


ANVAR 


ETABLISSEMENT PUBLIC 
à caractère industriel et commercial, recherche un (e) 


CHARGE(E) 
D'AFFAIRES 


Ingénieur avec une formation à la gestion d'entreprise ou 
diplômé de l’université, BAC + 5 scientifique, vous avez si 
possible acquis ? années d'expérience en entreprise ou 
dans un organisme en contact direct avec des PME/PMI. 
Soutien méthodologique et financier de projets 
d'innovations dans les PMI, vous sensibiliserez Îles 
entreprises sur ces questions et assurerez l'instruction et le 
suivi de projets d'innovation aidés par l'ANVAR. 

Ce poste basé à CHALONS SUR MARNE (51) est à pourvoir 
immédiatement. 

Merci d'adresser CV, photo et lettre manuscrite : 
à Monsieur QUINTON - Délégué Régional Anvar 
Champagne Ardenne - 2, rue Grenet Tellier - 51000 
Chalons sur Marne. 
























le des Services Techniques, vous travaillerez en liai- 
son avec des partenaires internes (Centres de Responsabilité Urbanisme, 
Environnement, Police Municipale) et externes (Syndicat d'Assainissement, 


Vous serez Chef de Projet des opérations d'investissement (notamment liées à 
l'implantation du métro) et coordonnerez les grands chantiers avec vos parte- 


Parmi vos objectifs figurent également la réalisation d'un programme de rénovation 


Le travail en équipe et le souci de la satisfaction du client sont vos principales 












& 













RS 


CCPEG 









NOTRE MISSION : LOGER LES HOMMES 
NOTRE VOCATION : LES LOGER LE MIEUX POSSIBLE 


Associez vos compétences à nos objectifs : tel est le défi qui vous est 
proposé au sein d'un organisme à vocation départementale de 
11 000 logements, un CA de 678 MF, 217 personnes. 



















Nous recherchons : 


NOTRE ASSISTANTE DE DIRECTION 


Profil : 
Formation BAC + 2 ou solide expérience. 
Age : entre 25 at 40 ans 
Bonne présentation. 
Culture générale. 
Connaissance du logement social (facultatif). 
Qualités rédactionnelles. 
initiative et autorités. 
Mission : Assistante du directeur général 
Etudes préparation et suivi de dossiers. 
Rédaction de synthèses, rapports, comptes-rendus, 
courriers. 










































Poste à pourvoir : 50 km au nord de Paris. 










Adresser candidature per lettre manuscrite + CV 
+ photo et prétentions 

sous n° 8454 

Le Monde Publicité 

15-17, rue du Colonel-Pierre-Avia 

75902 Paris Cedex 15 
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3 PAR RS] 

pour sulvi de chantier de 
construction et de réhabilitation 









Ce travail immédiatement opérationnel - après un mois 
en double commande - vise au remplacement 
temporaire d’un chargé d'opération et peut constituer la 
première référence d'un candidat ayant une sérieuse 
formation de bose en construction/aménagement et 
finances allée à une forte personnalité ef au goût des 
contacts. 


Deux chantiers en cours sont concemés, Incluant le suivi 
des architectes, des entreprises ainsi que le pilotage des 
relations aux locataires et à leurs représentants sur l’un 
des sites. - - | 














Fonction Commerciale 


MANAGER DE L'ACTIVITÉ CHIMIE 


TEXACO CHEMICAL FRANCE EUROPE, il sera entièrement res- 
ponsable de l'activité de la division aux plans marketing, commercial, logis-" 
tique et gestion. L'activité porte sur une centaine de produits (spécialités chi- 
miques et commodités) fabriqués aux USA et en Europe et vendus essentielle- 
ment sur le marché français. Îl animera une petite équipe et travaillera en Biai- 
son avec les autres entités du groupe concernées dans cette activité. Ce poste 
basé à Paris, au siège de la filiale française, s'adresse à un ingénieur chimiste 
(ou équivalent) âgé d'au moins 35 ans, parlant couramment l'anglais et possé- 
dant une expérience significative pour le poste : marketing et vente de produits 
chimiques impliquant la connaissance des marchés, des technologies et des 
enjeux économiques. La rémunération de départ sera fonction du niveau de 
compétences acquis. Ecrire à G. MASSON, en précisant la référence. 
A/S8723M - PA Consulting Group - 3, rue des Graviers - 92521 NEUILLY 
Cedex - Tél. 40.88.79.51. 


PAR: 
Group 
Creating Business Advantage 





Le Monde des Secteurs de Pointe 





Le Monde 


de la 










Nous sommes une division de 
TEXACO FRANCE, filiale françs- 
se d'un des tout premiers groupes 
pétroliers mondiaux ; nous recher 
chons notre manager. Rattaché au 
directeur de TEXACO- CHEMICAL. 

























































Un des leaders de l'electronique 
grand public cree au sein de son 
unite commerciale francaise le 
Feel 


AJ 
1 
; 


Adressez votre cantidabre 
tions), sous réf. 28129, à Média System, 
des Deux Cousins, 75849 Paris Cedex 17. 


des ventes 


AR) 


administration 
| 





c’est tout un Monde 


8 RUBRIQUES D'OFFRES D'EMPLOI 









Le Monde du Premier Emploi 

Le Monde de la Gestion et des Finances 
Le Monde des Ressources Humaines 

Le Monde des Juristes | 

Le Monde des Cadres 

Le Monde de la Fonction Commerciale 
Le Monde de l’Informatique 



















fe Monde 


INITIATIVES 
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: ‘Finance. 
à NET LA PERFop 


DU PONT DE NEMOURS 


























































































































À binomiteus-s sndnireieieho dl r 


PRET NOTE 






ae SE ae 


Notre société, filiale d'un puissant gro 
domaines touchant aux nouveaux 
Nous employons plus de 400 personnes sur plusieurs sites dans des activités 
Production, R et D, Marketing... POUr UN CA de 500 millions de francs environ. 


De PT ee Rue 


Rattaché au Responsable 
vous prendrez en charge 


Bal 


Vous possédez 


11 
£ 


17, rue Galil 




















Le Monde 


Fonction Commerciale 









DEPARTEMENT PROTECTION 
Dans le MONDE : 140 000 personnes. DES CULTURES/FRANCE 


135 implantations, 40 millards de $ de CA. 


1 800 produits et gammes de produits 


En FRANCE : 1 600 personnes. 


Pour développer notre part de marché sur le territoire 
national, nous renforçons nos équipes de vente. 
De formation AgrifAgro. vous disposez d'une 
expérience réussie de 3 à 5 ans dans la vente des 
Sur votre secteur, vous gérerez et fidéliserez un 


portefeuille de clients et développerez de nouveaux 
marchés. 


Disponible pour effectuer de nombreux déplacements, 

vous saurez mettre à profit vos qualités relationnelles et 
+ d'équi 

Une bonne connaissance de la langue anglaise serait un 

atout. 

Nous vous offrirons des possibilités d'évolution à 

l'échelle de vos ambitions, au sein d'un Groupe de 

dimension internationale. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature (lettre 

manuscrite, CV, photo ec prétentions) à 


| _ Exercer 
des responsabilités commerciales 
dans l'aéronautique 


Chez MATRA, l'antici tion est une nécessité absolue et nos produits 
pot de réelles solutions aux préoccupations stratégiques du secteur 
idus privé 


\ et public, dans noire domaine aéronautique. igh tech”. 
Nos responsables commerciaux, à lnterfoce entre la technique et les besoins 
du client, sont chargés d'étudier les marchés, de prospecer et élargir ainsi 
notre dlientèle, de répondre aux appels d'offres, négocier et vendre. 

Vous êtes diplômé de l'enseignement supérieur technique où commercial et 
vous avez acquis une expérience d'au moins 10 ans dont celle de négocialeur 
de systèmes techniques complexes en France ou à l'étranger. 

Nous vous offrons un poste de contact à haut niveau dans le secteur industriel 
privé ou près des services offici , François ou étrangers, selon voire expérience 
et vos souhaits. 

Merci d'adresser voire dossier de candidohre sous réf. 40 C à Joëlle Digeon - DRH 


MATRA DEFENSE M NI R À # 
D ni VAE VE BRUT ETS 
BP 1-78146 Vélizy Villacoublay 

ALENT 








JL Y AURA TOUJOURS DES HOMMES DE T 


Acheteur 


Nous renforcons notre fonction ACHAT et recherchons un nouveall cadre. 


Les entretiens pourront avoir lieu à Lyon ou à Paris. 


conseil en recrutement 








Importante 
Société 





de France 








Merci d'adresser voire 
dossier de candidature 
(lettre manuscrite, C.V. 
photo et prétentions) en 
précisant la référence 








Lyon 


upe.mondial se développe rapidement dans des 
matériaux où notre notoriété est importante. 


de cette fonction, et avec l'assistance d'une collaboratrice, 
les achats importants d'équipements nécessaires à la 
Production et à la maintenance. Vous proposerez et mettrez en place une 
organisation et des procédures efficaces, sélectionnerez les fournisseurs, 
et négocierez avec eux des contrats-cadres, velllerez à la bonne exécution 
des commandes dans le respect de la qualité, participerez à l'élaboration 
de la politique achat de la société. 

une formation supérieure et une première expérience des achats. 
Par votre diplomatie et voire fermeté, vous saurez établir un dialogue constructif avec 
de nombreux interlocuteurs. Anglais ou allemand apprécié. 

Merci d'adresser votre candidature SOUS réf. ACM? à Madame Christiane Monteit 
ée - 75116 PARIS - qui vous garantit une totale confidentialité. 


DArerrsp 


Cabinet Monteil 


E S$ A N N 0 



























































Pour sa nouvelle Délégation aux Services Avancés de Facturation, la Direction 
commerciale de France Télécom recherche 


Agé de 25-30 ans, 
aura acquis une première expérience de la 
commercialisation 
entreprise ou en cabinet. 

Rattaché au responsable commercial lle de 
France, il sera chargé 
des locaux industriels, plus particu- 


terrains et 
région parisienne et auprès d'une 


lièrement en 
clientèle diversifiée. 
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UN RESPONSABLE 
COMMERCIAL 


Ile de France 


Réf. ACM 















Immobilière Ge nt 
propriétaire | #'Eénneristeston de produrs immobiliers Ÿ 
d' destination des sociétés Industrielles. 

un arc Directement rattaché à la Direction Générale, 
d'un parc | fan mn ce me come 
a vocation nouvelle stratégie commerciale ainsi qu'à 
; : Rens ee ne la gestion du parc 
industrielle Lune à pan mphque un cn a 
et logistique su de ia gestion, devra faire preuve d'un esprit 

d'équipe important. 

d'environ En ce de nes ne D ut re envisagée. 
440 000 m° | rs eme 
en Ile 


UN CADRE 


COMMERCIAL 


Junior 
Rèi. CJM 


de formation supérieure, il 
de produits immoblliers en 


de commercialiser des 


choisie à : 
Accent tonic' Bon négociateur et entreprenant, il prouvera son 
45-47, rue de Buzenval sens du travail en équipe. . 
75020 PARIS La bonne connaissance d'une langue étrangère, 
au moins, est indsipensable. 


Responsable 
commercial 


L'objectif de la délégation est de 
préciser la demande des clients en 
matière de facture télécom et de 
contribuer à la définition des systèmes 
de facturation avancés à mettre en 
place. 

De formation commercigle - ou tech- 
nique et commerciale -, de niveau bac 
+ 5 si possible, vous ovez plusieurs 
années d'expérience en matière de 


UN AVENIR D'AVANCE 


systèmes de communication de grandes 
entreprises. 

Poste basè à Paris (quartier Mont- 
pamasse). 


Merci d'adresser votre candidature 
(lettre et CV) à France Télécom. 
Direction commerciaie, Délégation aux 
Services Avancés de Facturation. 
6 place d'Alleray. 75505 Paris Cedex 15. 










LECTEURS CADRES 


Le Monde 


est le premier titre d'information des cadres 
{PSOS 91) 











MEDIA-SYSIEM 
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#e Blonde 


l'Informatique 

























‘ingénieurs débutants informaticiens Gi 2 
: valoriser votre diplôme taformatiqué 86 alu 
| dau secteur de pointe de l'ingéhiers tilormèfque, » 2 
* pris une intégrétion dmamiquéé duià qu 
culture ses métiers, vous réjoindrez nos Équipes 
dé l'hdustrie. des services, de laeministiafion, des 








Merci de nous contacter en -Sdréssant votre 
.. 5 . . PETER 








Oracle France, (450 personnes - 
CA > 500 MF}, filiale du leader 
mondial des Systèmes de Gestion 
de Bases de Données poursuit son 
avance technologique et propose 
une offre loujours plus 
performante. 

Pour prendre part au rapide 
développement de l'Unité 
d'Affaires Applications 
speciolisée dans la 
commercialisation et le support 
d'une gomme complete de 
progiciels de gestion + finance - 
comptabilité destinés aux grandes 
entreprises, nous recherchons des : 


le garant de la réussite du projet. 


formation de vos clients. 


3 ans, en informatique de gestion. 
La pratique de l'anglais est nécessaire. 


















& Votre profil: Cardif est un groupe 
— une tormalion Supeñeure Ingenieur ou financier £! d'assuran- 
GE sonfortee par une e-penence de es filiale de 13 Com- 
2 à 3 ans. dont une parue en Conduite de pagne Bancaire 





prets MOS signes particu- 
- de bonnes quahtés relänneles. hrs 

- un got prononcé pour le secteur m2 milhards encours 
financier. EèrEs 


æ Votre mission: m 500 collaborateurs, 
En prise directe avec la salle des marchés mune mlormauque de 
équipée d'une trentane de postes 1UPFIS.- route. 

SU. SCED SYBASEI. vous vous verrez une Culture d'innova- 


confier ton permanente 

- l'étude des besoins auprès des uulisa- mune ‘arte nitanèté 
teur£, au développement 
— l'analyse et là mrse en place de nouvel miéernatonal 

les applr:ations. 


- l'encadrement de 2 personnes 


Sr ces perspectives vous moüvent. adresse: votre Candidature 
sous ref 6003 à Laurence Bietron - Compagne Bancaire - Service 
Onentaron Pecrurement - 5, av Kléber - 7S115 Paris 









Le 
RFCONAPAUNIE BANTAIPE 


A l'écoule de vos clients, vous vous impliquez totalement 
dans la mise en oeuvre de solutions progiciels. Vous êtes 


Vos qualités relationnelles et votre sens de la 
pédagogie, vous permettent d'ossurer efficacement la 


De formation Bac + 4 (Gestion - Comptabilité}, vous 
souhaitez valoriser une expérience reconnue d'au moins 


Merci d'adresser, 
manuscrite, CV et prétentions 
sous référence CA/IM7 à 
ORACLE FRANCE S.A. 
d'Affaires Applications - 
Trois Fontanots - 92752 NANTERRE Cedex. 
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REPRODUCTION INTERDITE 


Le Monde 


des 
Secteurs de Pointe 








Filiale Francaise (450 
# personnes) du groupe 
Américain AIR PRODUCTS, 
& un des leaders mondiaux 
dans le domaine des gaz 
industriels, notre dévelop- 


pement nous amëne à 
étoffer notre Direction 
Technique et à rechercher 
un : 












pragmatisme ef disponibilité vous offrira Ge: 
larges perspectives d'évolution dans des 
fonctions techniques ou commerciales. 





Jeune diplômé d'une grande école 
d'ingénieurs à vocation généraliste 
{connaissances en électricité et régulation 
appréciées} vous souhaitez débuter votre 
carrière dans un poste opérationnel 
offrant de réelles responsabilités sur le 
terrain. 

Véritable chef de projet vous participerez : E. 
= à la conception des équipements, 
“ au choix des procédés, 

= à la mise en oeuvre des solutions 
techniques, 

= à la mise en route et au suivi des 
installations en clientèle. 
























glais courant indispensable. ' 
Poste basé à Paris. ï 
i 


Si cette opportunité vous intéresse. ! 
.|  adressez votre dossier de candidature à :; 5 
+ + AIR PRODUCTS - M. Chnstophe BARREAU à L 
° Directeur des Ressources Humaines : 
Réf. 92/RCTI - Tour Pieyel. — 
93521 SAINT-DENK ; 








Filiale d'un important groupe international, notre société se développe rapidement sur 
le marché des matériaux composites hautes performances, et nos clients sont les 
“Grands” de l'Aéronautique européenne et mondiale. 

Développant constamment de nouveaux procédés, nous recherchons un 







Ingénieur Matériaux 
Responsable de projet 


Région Lyonnaise 






En liaison avec des partenaires extérieurs et plusieurs spécialistes intemes. vous 
aurez à conduire et mener à terme un important projet, à partir d'un cahier des 
charges précis : vous concevrez et mettrez en œuvre les essais, étudierez les 
outillages. définirez les moyens de contrôle qualité, veillerez au respect des plannings 
et à l'aspect financier du projet. 









Vous possédez une excellente compétence technique, si possible en matériaux 
composites et une expérience d'au moins deux ans en R et D ou en bureau d'étude. 
Vous êtes par ailleurs un bon organisateur et un réalisateur méthodique et déterminé. 
La connaissance de l'industrie aéronautique serait un avantage. 








Si cette opportunité de vous exprimer pleinement dans un contexte dynamique et 
novateur vous attire, adressez en toute confidentialité votre candidature à notre 
conseil Madame Christiane Monteil - 17, rue Galilée - 75116 PARIS. 

Les entretiens pourront avoir lieu à Lyon ou à Paris. 





riens 






Cabinet Monteil 


conseil en recrutement 





Note Groupe de Services à forte dimension technique a une longue histoire écrite 
hommes et des femmes qui ont trouvé chez nous la possibilité d'exprimer y talents. Es 
de plusieurs milliers de personnes, réalisant un CA de plusieurs milliards de francs, notre 
implantation, bien sûr hexagonale, mais aussi internationale, nous met en position d'être l'un 
des premiers en Europe tanf dans nos métiers traditionnels que dans des métiers nouveaux. 
Nos clients fidèles, entre autres, collectivités locales, industriels et i il 
attendent de rencontrer, pour conlinuer à les servir ou ls parte or lo io 


sociant avec autant de talent la technicité et la rigueur 
de l‘ingénieur à la ténacité et la convivialité du Commercial. 
Dans la trenfaine, diplômé d'une grande Ecole d'ingénieurs avec l'équivalent d'un troisié 
_. Re pe première expérience Sonifcatve de la ion dans los métiers 
Vous souhaitez êfre autonome dans le cadre d‘objectifs clair irez à adjoi 
dimension furidique el financière an me prie ee pan PARA EneE 
La pratique courante de l'anglais, voire d' ire européen ï 
Je s5ra également L connainanes des colneivi lets c'e ce is come 
Le très fort dé ent de noire Groupe et la diversité ét i ji 
a ne re ne iversité de nos métiers devraient pouvoir 
Les postes sont basés à Amiens, Le Mans, Caen, Rouen. 
Nous avons confié à Robert BOULET et Jean-Marie VIOU le soin de vous accueillir et de 


Rss ne passion du métier. Merci de leur communiquer votre dossier sous {a 


SG oryade 


Conseil en Recrutemeni, … Ressources Humoines 


16 Avenue Hoche - 75008 PARIS 
































niet Rs de DR 
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Si. 


















ALCATEL CUAVRE, fifale de l'un des plus grands 
groupes industriels français, notre société 
bénéficie d'une avance technologique qui 
la place parmi les leaders européens 
de fits de cuivre émailtés et tréfilés. 
Dans un contexte en croissance, nous 
recherchons pour l’une de nos usines un 
jeune ingénieür en début de carrière. 
Votre mission : + développer la produc- 
tivité et ls qualité de nos équipements et 
de nos procédés, « prendre en charge la 
maintenance de l'usine en supervisant 
une équipe d'une dizaine de personnes. 
Dans ce poste immédiatement opérationnel 
vous pourrez très rapidement prouver votre 
potentiel et vous former à des responsa- 















Jets. Reconnu pour vos compétences et apprécié 
les d'évolution offertes par notre 


La pratique de‘fanglais est nécessale en raison du fort développement de 





notre activité sur l'Europe et les Etats-Unis. 





& ca 
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Secteurs de Pointe 


y 


CENTUER 


CUIVRE 


Méthodes-Maintenance 


bilités d'encadrement de production. 
Ingénieur généraliste LAM ou équivalent}, 
disposant d'une première expérience 
ou “solide” débutant, vos qualités de 
communication, de créativité technique et 
votre détermination seront les conditions 
d'une réussite qui pourra largement 
s'épanouir au sein de notre société ou 
de notre groupe. 


Localisation : 100 km au nord de Paris. 
Merci d'adresser votre candidature [iattre 


” manuscrite, CV, photo et prétentions), sous 


réf. 27939, à Média-System, 6 impasse 
des Deux Cousins, 75849 Paris Cedex 17, 
quitransmettra. 









a .-…  Tenace, avec cle fortes quaîtés de contact et de présence, vous êtes en rela- 
tion directe avec les chefs d'ateller et les techniciens pour les appuyer dans la récilsation des pro-. 
pour vos quaifés, vous serez à même de saisir 








MEDIA-SYSTEM 


orstat 


industries 






INGENIEUR D'AFFAIRES 
STRATEGE et DIPLOMATE 


Vous vous reconnaissez dans ce titre ? Vous possédez donc des qualités qu'on ne trouve pas 

rassemblées chez tout le monde. 

Notre Société de Service s'adresse, d'une façon générale, aux collectivités Locales pour le 

compte desquelles elle conçoit, monte au plan financier, réalise ei exploite des installaïions de 

type industriel, complexes et importantes au niveau des investissements. 

Basé à LYON, au sein de notre équipe commerciale en charge de notre développement sur 

20 nr vous aurez pour mission d'entretenir les relofions avec nos clients potentiels, 

de définir avec eux leurs besoins à court ou long terme et de leur proposer des solutions 

techniques et financières qu'il vous appartiendra de négocier. Pour cette tâche de longue 
leine nous avons besoin d'un homme ou d'une femme de grand talent. 

Agéle} de 30 à 35 ans, diplôméle} d'une GRANDE ECOLE D'INGÉNIEURS GÉNÉRALISTES, 

vous avez une expérience significative et réussie de commercial de haut niveau (Services 

et/ou Technique], d'ingénieur d'Affaires ou toute autre expérience incluant le sens de la 

stratégie et du long terme. 

Votre réussite dons ce poste vous désignera pour une carrière évolutive au sein de notre 

groupe : la direction de centres de profits de plus en plus importants. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature sous la référence M/116/BB (portée sur la 


lettre et sur l'enveloppe) à notre Conseil qui vous enverra plus d'informations sur le poste 
avant de vous recevoir. 


FARrRANCE JE annonces 


Cabinet Henri PHILIPPE - 106 boulevard Haussmann 75008 PARIS 


DANCE PAESETEES 


J’AI CHOISI LES RESPONSABILITÉS 


La DGA, c'est l'ensemble des intelligences et des énergies réunies dans 
près de 60 sites industriels, services techniques, laboratoires ou centres 
d'essais. C'est le quart de la recherche-développement en France pour 
garantir à long terme la défense du pays. Ce sont 6000 ingénieurs et un 
point de vue exceptionnel sur un des secteurs industriels les plus innovants. 
Le service technique des constructions et armes navales (1000 
personnes à Paris) chargé au sein de la Direction des Constructions 
Navales (ensemble industriel de la DGA de 30000 personnes) de concevoir 
les bâtiments pour la Marine Nationale et l'exportation, recherche pour le 
département Architecture des Systèmes de Combat 


Jeune ingénieur projets 
Chargé d'établir les spécifications, de participer aux avant-projets, de 
coordonner et gérer le développement, la réalisation de systèmes de 
combat pour les sous-marins sur les plans technique. calendaire et financier. 
Ce poste conviendrait à un ingénieur diplômé d'une grandé école à 
dominante électronique/traitement du signal (ESE. ENSTA, ISEN, 
ENSIEG...) disposant si possible d'une première expérience de 
développement de systèmes. Anglais impératif. Réf. 2 B 2318-2M 


Ingénieur organisation/audit 

Il aura pour missions principales : - d'optimiser l'organisation (mise en place 
de méthodes et de procédures de suivi de projets) - d'effectuer des audits 
auprès des coopérants internes, afin d'améliorer la qualité des prestations 
du département et du STCAN dans la conduite de projets complexes. 

impérativement diplômé d'une grande école, une expérience de gestion de 
projet (coûts, délais, qualité) serait appréciée. La connaissance des méthodes 
de management de programme serait un atout important. Réf. 2 B 2319-2M 


| 
| 
| 





Le poste est basé à DOURDAN (1). 
Rejoignez un environnement valorisant où notre EXPERTISE fait 
REFERENCE, envoyez CV + photo à MERCURI URVAL, 95 ovenue Vicfor Hugo, 
92563 Ruei-Mairaison Cedex, sous réf. 48.5386/LM. 










PARIS - LILLE 





dé A 
‘ vw +? 
. TAMBRANDS® 5 F 
Groupe U.S., marque leader intemational, , ANTENNARSS 
produit grande consommation, recherche #4 






PANDREN 


ANTENNES ANDREW FRANCE, filiale de ANDREW 
CORPORATION (USA, leader mondial des SYSTÈMES 





Postes basés à PARIS. 
en 


ECRIRE EN PRECISANT LA REFERENCE CHOISIE À NOTRE CONSEIL : 
ETAP . 1, RUE D'AUTEUR - 7s016 PARIS. 





De l'autre côté de l'écran 


THOMSON VIDEOGLASS, filiale de Thomson Consumer 
Electrunics, l'un des leaders mondiaux de l'électronique grand 
Public, fabrique duns son usine près de FONTAINEBLEAU t 700 
personnes) les rerreries de télérisiun couleur. Nous recherchons 
un: 


Ingénieur de projet 


ss 
ss 


. 
9 


Ingénieur 


Commercial ar 
Réseau Cellulaire 


INGENIEUR INSTRUMENTATION 
ET REGULATION 








MEDIA-SYSTEM 





“hi 








Tours 


Notre expansion se poursuit et nécessite vos 
compétences en méthodes de fabrication, en 
organisation du travail, votre goût pour la gestion de la 
qualité, l'amélioration de l'efficience: 
Au sein d'une équipe intemationale, vous participerez 
à la mise en production de nouveaux produits ainsi 
qu'à tous nos futurs développements. Des 
éplacements auprès de nos foumisseurs ainsi que 
eur nos autres sites à Fétranger sont à prévoir. 
De formation ingénieur mécanicien (AM ou À 
ivalent), vous possédez une première expérience 
gr US maîtrise de l'anglais. Si vous souhaitez 
évoluer dans une entreprise performante où vous 
pourrez valoriser au mieux vos atouts, nous vous 
remercions d'écrire rapidement à notre conseil : 
Juliette Douriens, Team Maker, 23 bis rus 
de la Ciarté-Dieu, 37100 Tours. 


team makes 





. 
ANSN SSL SSS 


, 
LU 
LYO® - NANCY - PARIS - LILLE - LYON - NANCY - PARIS - LILLE - LYON - NANCY - 


PARIS - LILLE - 





De formation technique supérieure, vous connaissez 
bien le milieu professionnel de la TELEPHONIE 
CELLULAIRE. Vous êtes actuellement ingénieur projet 
ou ingénieur technico-commercial et vous souhaitez 
donner une nouvelle dimension à votre carrière 

au sein d'une Société à taille humaïne dans laquelle 
vous exprimerez votre compétence technique et 
surtout votre savoir-faire commercial sur un marché 
très porteur. 

Vos contacts s'établissent à deux niveaux : 

les opérateurs pour l'homologation de nos produits 
et les installateurs et OEM pour leurs besoins 
d'équipement 

Pleinement autonome sur les projets que vous 
initierez et suivrez, vous travaillerez également 

en liaison étroite avec nos usines anglo- saxonnes : 


la pratique de l'anglais est impérative, 


+ GRANDE-BRETAGNE : ITALIE - BELGIQUE - AUTRICHE 





Poste basé à BUC (78). 

Merci d'écrire avec CV + prétentions + enveloppe £ 
à v/adresse, sous réf. ANW/LM1 à 4 
michel jouhannaud conseils ë 
international search group à 





182, rue de Vaugirard - 75015 PARIS 


A NN ON CES 


Homme de production, vous serez responsable du contnile. de l'opu- 
misation et du développement de l'instrumentation et de La régulation 
de nos fours. 

Vous avez 3 à % ans d'expérience dans des dontiines tels que : systèmes 
de supervision. régulateurs muliihoucles configurahles, capteurs, 
automates programmables. 

Votre goût pour ls technique et vos qualités relationnelles vous per- 
menront de vous exprimer et d'évoluer dans un environnement 
technologique urès élaboré. 

Merci d'udresser lettre manuscrite, CV, phota 
et prétentions sous réf. LR'LM à : THOMSON VIDEOGLASS 
Direction du Personnel - 77107 BAGNEAUX-SUR-LOING 





DES HOMMES SIGNENT LEUR TEMPS 
S U R 3 6 + 1 5 L 
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DISTRICT DE L'AGGLOMÉRATION 








IMPORTANT GROUPE E MONTPELLIER 
RECRUTE 
AMENAGEUR - CONSTRUCTEUR L'ISITUT RANÇAS DE RECHERCHE SCIENTIIQUE INGÉ NIEUR 








GESTIONNAIRE 





SITUATION : 
- District de agglomération de Montpellier 
_. habitants ts) services techniques. 


èl 


39 DIRECTEURS DE RECHERCHE 


recruis par vois de concours pour ses programmes scientifiques 
‘étranger (Hommes ou Femmes) : 









{320 900 





recherche pour développer un secteur de 





| Z Émis Pdiecion des transports (6 personnes) : 
L'ILE DE FRANCE de 2ème classe : Compétences du_service : transporis en Commun, 








infrastructure voirie, jalonnement directionnel; en cours 












2 CHARGES DE RECHERCHE dtnde» An Seuiène de pra de bus: en projet un 
UN RESP ONSABLE de 1ère classe MISSION : 
— Pen chaoters d'infrastructure pour transports. 






— Relations avec les services municipaux de voirie et les 
concessionnaires. 


PROFIL : 


- F diplomé TP, civil. 
rie es de dati: A 5e 


23 CHARGES DE RECHERCHE 


de 2ème classe 
Ces postes sont à pourvair dans les domaines scientifiques 
su : 





CONSTRUCTION 


Votre mission consistera à développer un nouveau 
secteur de construction de logements sociaux locatifs 
et d'accession à la propriété. 

Directement rattaché au Directeur de la promotion, 
vous aurez l'entière responsabilité de votre secteur. 
Ce poste exige une longue expérience de montage des 
opérations de promotion, le goût d'entreprendre et le 
sens de la négociation. (Age : 35 ans minimum). 






















jées en informatique pratique et dans le 

” tement” ’ane re or puits à territoriale (procédures 

— Qualités ct porn d 
e rigueur et sens de l'organisation ; 
e dyramisme et disponibilité. 


RECRUTEMENT : 





SCIENCES 

SCIENCES BIOLOGIQUES ET BIOCHIMIQUES APPLIQUEES A 
L'HOMME, 
SCIENCES SOCIALES. 



















Vous pouvez demander les dossiers de condidaiure cuprès du 
bureau des concours de l'ORSTOM - 213, rue La Fayette 























































Pratique de l'Anglais exigée. 
Lieu de résidence : Muret/Toulouse. 


Merci d'adresser, sous référence M91106 (sur l'enveloppe), 
lettre manuscrite, CV (photo) rémunération annuelle é 
Recrutement, 





Lieu de travail : VANNES (MORBIHAN) 
Merci d'adresser une lettre de candidature et un CV à: 


Jsnio Ares por jéépnone au 48.03.77.83 ou URGENT selon conditions statutaires, mutation au liste d'aptitude. » 
Merci d'adresser lettre manuscrite, C.V. photo et prétentions (pour les CRI et CR2). ET ue ce clôture des Adresser candidature, CV très détaillé, avec photo à gaccité, copie 
sous référence 8547 à PUBLICITES REUNIES - 412, Bd VoHaire Inscriptions aux concours est fixée au : PS des diplômes, le cas échéant, dernier arrêté 
75544 PARIS CEDEX 44 qui transmettra 31 jonvier 1992 à 17 heures. Casiseutonts | NÉ nées à Dai CAE: 
BP 2116 — 34026 MONTPELLIER Cedex 01 
#4 ÉRERR A 
# Rs LE DÉPARTEMENT DU MORBHAN ne 
“ recrute le (Ia) =) ETIENNE INGENIEUR 
#$ CONSTRUCTEUR DE VEHICULES INDUSTRIELS (RL LACROIX | 
& recherche RESPONSABLE DE L'UNITÉ DE MN mms Mi dr tds 
& DU LABORATOIRE DÉPARTEMENTAL D'ANALY : É 
< M DIRECTEUR DU MORAUEAN Griehers'Ar 
£e MISSION : | 
es Diriger l'Unité de Mi (hygiène alimentaire, bactério- ! oi 
< DE PRODUCTION Sn porn | D ro 
SE Ingénieur de fommation mécanicien, âgé d'environ nr piuridisciplinaire (santé animale, analyses chimi- pol christ pes na rm de'Entreprise. | + 
a 40 ans, il devra justifier d’une expérience réussie et introduire les techniques nécessaires au développe- recrutons pour [a France et un INGENIEUR ! L 
“z de plusieurs années dans les fonctions ment de l'activité et à l'amélioration de la productivité. D'AFFAIRES pour l'activité " AR", | : 
& METHODES-ORDONNANCEMENT et Fr a démarche qualité vers f° Accréditation RNE. Rares | Î 
# FABRICATION, acquise dans les secteurs de la ce : e D Se | ! 
fi production d'ensembles mécano-soudés et Dr ler FEES : : ä ? des teurs, négocier es con d'Etndes Où de sèce | ï 
mécaniques intégrant hydraulique, électricité et barmacien ou vétérinaire à orient microbi se, ans sus: déroulement des actions qu'i a initiés. : 
k protection de surfaces (véhicules industriels, Fine à eete ù Dr re SEEN ARE AE prb, red gd Re 
s ferroviaire, matériel de T.P., machines agricoles). Expérience politique qualité/accréditation appréciée. para) le ya ns re des détels… | 
E tra! en avec eæ 
| Gestionnaire et animateur d'hommes, il aura QUALITÉS REQUSES: a Techniciens services de la société, mals reste ë … 
‘ à prendre en charge les services Fabrication- tte ssprit d'équipe, sens commercial, goût D mais) hpoaee | ; 
Méthodes, Ordonnancement et Approvisionnement pce nus nr où d'ONVERSITE, 30ams € + 
avec le souci constant de rechercher, avec les rs TETE ja base de des ingé. Ce ee pobevn s np un homme de solutions”. È 
autres responsables, le meilleur compromis en vue expérience, échelle indiciaire in ous justifiez. si possible, d'une connaissance opérationnelle £ 
d'atteindre les objectifs. AL ee Pt nt du mieu “AIR”. 1 ph 
ë | 
ë Î 





Le lieu de travail est situé à LONGUYON (54). 











Adressez leitre de candidature et Curriculum Vitae à : 2 £, 
Président du Conseil général orbihan à Conseñ 
André PERESSIN - Directeur des Ressources Rd NUE Re es Poe Dee" Mare Françoise 
Humaines - 29, rue du 14 Juillet BP 400.56.009 VANNES qi 55 rue des Coutelurs *31000 Toulouse, | . 
1! 
67980 HANGENBIETEN Renseignements complémentaires : M. MASSIP - 97-46-1415 “Prerniers entretiens à Paris et Toulouse | 
marie-françoise lautrec lepy pi 





DIRECTEUR 
DE 
L'INFORMATION 


Chef des Services 
Techniques 


RÉUSSIR |‘. 


AU CŒUR DE L'INGENIERIE INDUSTRIELLE nm ML ro te 





ETUDES - DONNÉES 
PRODUCTION 


Société de conditionnement de déchets et effluents 





Ingénieur en calculs 


industriels, nous sommes une PME récente en scientifiques 
Ingénieur < diplômé. vous avez acquis à 35 ans environ, une développement, filiale de deux des plus importants 
de expérience en entreprise ou en SSII dans des groupes industriels français. Dans {e cadre Vous êtes chargé des calcuis et des 
fonctions de responsable de projets et/ou consultant en ns de projets 
organisation. Une expérience en télécom serait un plus. Ë Rattaché à la Direction Générale, vous participerez à particuilèrement 
puscn de ae entrepris Mes o age Ë notre évolution et assurerez la mise en oeuvre de créatifs et motivants, 
= ; vite Le! 

ne marketing), vous serez responsable des différents services £ notre politique te en pilotant les études de USSI INGENIERIE 
du département production qui assurent S projets industriels, en déve les et en renforce le potentiel 
Le nb To en Ra Ê animant une équipe d'ingénieurs et de techniciens. de sa era Calculs 
« le développement. la production et le contrôle qualité Agé d'environ 35 ans, vous êtes ingénieur diplômé ntifiques. p 
d'études marketing que nous réalisons pour d'une grande école généraliste ou de chimie ; 
FRE re NE js appliquée et avez acquis une solide expérience 
choix informatiques, en professionnelle dans le traitement des déchets 4 
Véritable manager de votre équipe. ous rapporterez industriels ou nucléaires. d 
Pt Ve Homme de contact, pragmatique et efficace vous 
entier en Ur <olaparanon avec ue direction réussirez dans notre environnement. £ 
marketin, our le developpement de nos éludes., e 
Vous sers également en faison avec les différentes filiales Merci d'adresser votre dassier de candidature : latire fete manuscrite, photo}, sous référence ÿ 
étrangères de notre société, ce qui nécessite manuscrite, CV, photo et prétentions, sous réf. M/91.03, à USSI INGENIERIE, Direction 4 
la pratique de la langue an, . 91/28LM, à notre conseil El rces Humaines du Personnel, 116 av. Aristide-Brtend, Ê 
Nous p: sons une rémunération motivante pour ce 118, rue de Tocqueville 75017 Paris. 92224 Bagneux. 

. poste Eofutif if dans un groupe en pleine expansion. 
Merci d'adresser lettre manuscrite, CV et prétentions, sous USSI INGENIERIE 
éf. 91330, à Média-System, 6 impasse des Deux Co: 
758 Paris Ci Cedex 17, qui transmertra en toute” nee RESEAU EURISYS “ 
confidentialité. ER L'EXPERIENCE ET L' 
Ressources Humaines INNOVATION 
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Filiale du Groupe Mulfinational ALCATELALSTHOM ialisé conceptioi 
réalisafion de systèmes de Gestion de Résoaux d'Energie Electrique. ! Mons u so 


INGENIEUR D'ETUDES CONFIRME 


Support Technique - Marketing Industriel - Veille Technologique 


POSTE BASE À PARIS OUEST 


VOTRE MISSION : Directement raftoché ou Chef du Service Techni 
apportez vos compétences {techniques, coûts, délcis| dans la codre ‘de 
vous assurez un dialogue technique permanent avec nos clients b! 


Gi ANGILAIS INDISPENSABIE. 


NOUS VOUS OFFRONS : C un poste pol dors. Ï vous impli don: il 
l'entreprise (lschnique, commerciale, stratégie pet À de ones ge out ns ne Le 
seront volorisées CI de réelles 


clients et nos ires C1 un environnement high où vos com 
perspectives d'évolution dans noïe société ou au sein du groupe ALCATEL. 


Pour un entreïfien individuel avec la société le 24/01/92 


Adressez ou télécopiez CV, lettre et photo à EUROMAN - 96, rue St Charles - 75015 PARIS : 
{1) 45.79.49.94. en indiquant la référence 10544 sur Ja lettre et sur l'enveloppe. cu 


a 
ER 


“Produits et Systèmes” ©] vous 
! positions et appels d'offres 
partenaires du Groupe, les différents services de l'entreprise, afin de définir ls ee te A 
VOTRE PROFIL : Q 30 ans environ QI une formafñion d'ingén ieur D expéri ignificati 
domaine he systèmes temps réel à base de microprocosceurs a la connaissance des paie a 

uite d'énergie électrique serait appréciée O1 créativité, esprit d'initiative et hobilelé relationnelle 
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ppements futurs, 














75008 PARIS. 


Merci d'adresser lettre manuscrite, CV complet, photo et rémunération actuelle 
sous la référence 32/4489 A à : EGOR TECHNOLOGIES, 17 avenue Matignon, 





names evene dote ape CR nord 
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Informatique. 


"tes filiales. 


vos interlocuteurs. ‘ 


systèmes et réseaux. 


ngénieur concepteur 
… spécialise APL" . 


Très performante, notre société est spécialisée 
dans.la conception de progiciels destinés aux Banques 
et aux Etablissements Financiers. 

Dans le cadre de notre développement, nous 
recherchons un Ingénieur Concepteur spécialiste APL. 
Responsable de la conception er de la réalisation 
de nouveaux logiciels de gestion, vous imerviendre: dans 
des domaines bancaires ou financiers très spécifiques : 
banques internationales, marchés financiers, futures 
et options. | ci | 
À environ 30/15 ans. de formation Ingénieur, 
vous possédez une expérience similaire probanre de 5 ans 
et souhaitez évoluer au sein d'une équipe conviviale. 
. Acteur de projets nouveaux et motivants, vous 
développerez vos compétences dans noire environnement 
actuel : APL, PC, MS-DOS, réseaux NOVELL, grands 
systèmes IBM (MVS, ISO, APL2, DB2,, et futur : staions 
UNIX (SUN, DEC, HP) avec APL/UNIX de STSC... 

… Pour nous rencontrer, merci d'adresser lerire 
manuscrite, CV, photo er prétentions à l'attention de 
Mme Thérèse RECALDE - TIMERIS - 44, rue de Provence 
75009 PARIS. 


Filiale d'un groupe d'envergu- 
*e européenne, la Société 
OXXO est devenue le pre- 
mier spécialiste français de la 
menuiserie multimatériaux 
pour les grands chantiers. 

Ses résultats, sa croissance 
et ses projets l'amènent à 


MENUISERIES 


à 
© 






« Le Monde e Mercredi 8 janvier 1992 XVII 













JEUNES INGENIEURS MECANIQUE, 
- AUTOMATISME, AGRO... . 


L: confiance que Coca-Cola à dans l'avenir, nous l'accordons aussi à 
ceux qui construisent notre réussite. 


ed Des aujourd'hui et dans un environnement industriel performant, 
















nous vous proposons des responsabilités humaines, techniques et 
financières effectives. 










Mos sites de Grigny (91), Clamart (92} et Marseille (13) attendent 
des jeunes motivés pour évoluer dans l'industrie : encadrer des 
équipes de fabrication, concevoir et réaliser des program- 
mes d'investissement, construire et maintenir l'outil de production, 
gérer et améliorer les coûts de production, optimiser l'organisation. 


Fin février, dix jeunes ingénieurs à potentiel auront rejoint nos 
équipes. 














SAB Wagco 
Ingénieur 
Technico-Commercial 










CONTESSE 











Au sein dela Direction des Etudes 
Economiques et de la Stratégie, vous 
intégrez notre service Coordination 


A vous d'élaborer et de mettre en place ' 
: dRe bacmonisätion de l'ifforinatique 
(matériels, logiciels, formations...) au 

. Siège, dans les établissements et dans . 


“Rd 


© Votre crédibilité technique Vous permet 
* d'asseoir votre rôle de conseil et de 
coordinateur auprès de l’ensemble de 





A:30 ans environ, diplôméle) d'une 
Grande Ecole. d'Ingénieurs, vous 
justifiez d’une expérience similaire de 
. 8 à 5 ans, en micro-informatique, gros 


OËC _— Hombre do Synisc scrutement 


MEDIAPA 





rechercher son 





responsable des fonctions suivantes : 


"+ amélioration de la productivité, 


- organisation des postes de travail et ergonomie, 


- conception des modes opératoires appliqués aux 


postes, 


. création de documents complets d'exécution pour les 


‘atellers. 


préférence en production. 
Poste basé à Cluny (Bourgogne). 


Merci d'adresser lettre manuscrite. CV, photo 
et prétentions en précisant le réf. LM 187 À à 
noire Conseil ARCO - Luc FROMAIGEAT - 
18 avenue de l'Opéra - 75001 PARIS. * 


PARIS/RHÔNE-ALPES 


Ingénieurs 
qualité logiciel 


interlocuteurs des groupes de projet. en 
contact permanent avec les équipes de 
réalisation des logiciels embarqués, vous assurez 
le suivi qualité de logiciels opérationnels 
d'armement (temps réel). Vous négociez ovec 
nos clients et nos fournisseurs les exigences 
qualité à metire en place dans le cadre des 
programmes. Vous participez à l’amélloration 
de la méthodologie de développement. 


De formation Ingénieur. vous êtes débutanis ou 
avez une expérience de développement de 
logiciels techniques dans un environnement 
qualité. 


Cette fonction à forte dimension relationnelle, 
dans un environnement de haute technologie, 
comporte de réelles perspectives d'évoluiion 
au sein du groupe. 


Merci d'adresser votre candidature sous 
réf. 2012 M à notre Consell 


SENANQUE 
103, rue Lofayette 75010 PARIS. 





esponsable méthodes 


Rattaché au Directeur de Production, vous gérez 
une équipe et avez pour mission de développer l'ensemble 
de l'activité méthodes. Vous serez plus particulièrement | 





De formation Ingénieur Généraliste, vous avez une 
expérience de 3 à 5 ans dans l'industrie, acquise de 


GROUPE AERONAUTIQUE DE 1er PLAN 





GG RENCOBLE 


erÉRRERENSE 





"Freinez fort pour accélérer 
les affaires !" 


SAB WABCO est, de loin, le numéro 1 mondial des 
systèmes de freinage ferroviaire. La filiale française 
réalise 340 MF de chiffre d'affaires avec 
400-personnes. Son marché est en forte croissance en 
France (T.G.V.), en Europe (Transmanche), dans 
le monde. Le record de vitesse du TGV : 
515 km/heure. 


Arts et Métiers, INSA, ENSI, ENI, fort d'une 
première expérience réussie ou éventuellement d'une 
série de stages significatifs, vous participerez au 
développement des affaires et des produits nouveaux. 


Filiale du groupe suédois CARDO contrôlé par 
VOLVO, notre culture est européenne, nos relations 
internes sont directes et cordiales. Nous savons 
maintenir le style d'une PME dans un contexte 
multinational. Si vous voulez partager notre Ê 





. dynamisme, écrivez à Jean-Louis Marques du cabinet 
Sirca, 140 bd Hausmann - 75008 Paris, sous la 
référence 375 353 LM. 


Sirca 


Lyon-Madrid-Lisbonne 




















Notre unité, filiale d'un grand groupe intemational, 
conçoit et réalise des produirs opto-électroniques 
high tech pour des applications d'auromarisme 
industriel dans le monde entier. Elle recherche son : 


. DIRECTEUR 
TECHNOLOGIE ET 
DEVELOPPEMENT 


De formation ingénieur grande école en élecrro- 
nique (SUPELEC, INPG) ou généraliste de haur 
niveau (CENTRALE, CENTRALE LYON) + 
si possible formation marketing complémentaire, 
Agé de 35 ans environ, vous possédez une expérience 
réussie en management d'un Bureau d'Etudes 
électronique. 

Responsable d'une équipe de 17 personnes dont 8 
ingénieurs de différentes nationalités, vous élaborerez 
les plans de développement produits et participerez, 
avec nos unités américaine et japonaise, aux projets 
mondiaux du groupe. 

De culture internationale, avec anglais courant, vous 
saurez vous imposer pour faire aboutir vos idées er 
vous posirionner en leader mondial de nos trois unités. 
Pour ce poste basé à GRENOBLE, adressez votre 
dossier de candidarure complet (lettre + CV + 
phoro) sous réf. MO/DIR à notre Conseil qui vous 
garantit une entière discrétion. 
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GRENOBLE - PARIS -MICE 
SCOR'CONSEIL 


47, av. Alsace Lorraine 
38000 GRENOBLE 
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Sens commerclai et qualités de contact, voilà vos atouts pour exercer un 
métier qui vous mènera vers de nombreuses destinations. 

Ressortissant de la Communauté Européenne, vous avez entre 21 ans et 
moins de 30 ans, vous parlez l'angials couramment. Vous avez une formation de 


niveau bac ou plus. 


Vous mesurez entre 1,70 m et 1,92.m pour les jeunes gens dégagés des 
obligations militaires, et 1,58 m et 1,78 m pour les futures hôtesses. 


Appelez-nous au 16(1)42.27.40.27 du 


CV avec une enveloppe (21 x 29,7) comportant vos nom et adresse à 


AIR FRANCE Sélection PNC, Only Sud 114, 94396 Orly Aérogare Cedex. ZI 


WINDOWONTHE WORLD 


ARCO Chemical Europe fait partie avec les régions 
“Amérique” et ‘Asie Pocilique” du groupe ARCO Chemical 
Company, un des premiers fabricants mondiaux de produits 
chimiques oxygénés et de polymères à base de styrènes. 
Une politique eficoce, buses sur les besains du marché, 
assure à la Socété ARCO Chemical une croissance 
impressionante. Lo Sociéié, désormois cotée en bourse, offre 
de lorges opporiunités. Nous ottachons une grande 
importance au développement ainsi qu’ à la fomnation de 
notre personnel. Notre structure faiblement hiérarchisée 
permet d'envisager une évolution de carrière rmpide. 


Notre recrulement se fait dans de multiples domoines : 
Produclion, Recherche/Développement, Assistonce Technique, 
ingénierie, ‘ Ventes et Markehng, Finance/Comptobilité, 
Informatique. Titulaire d'un diplôme de valeur, parlant 
couramment l'anglais ainsi qu'une auire langue europeenne, 
ayant de préférence une expérience multinahonale, vous 
possedez les atouis pour nous rejoindre. 

ARCO Chemical sait reconnaître les résultats obtenus par ses 
collaborateurs en leur délegani des responsabilités accrues el 
en leur oftrant une rémuneration attractive. 

Si vous désirez poser voire condidature, veuillez envoyer un 
CV détaillé à Drone Colley, Human Resources Manager, 
ARCO Chemicol Europe, Inc. ARCO Chemical House, 
Bridge Avenue, Mardenheod, Berkshire, SL6 1YP England 
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Hôtesse, Steward, 
avec nos passagers 
l'art du voyage se lira 
Sur votre visage. 





MIDIA YSTEM 
à 


lundi au samedi ou envoyez votre 
















Venez decounr ARCO Chemical sur son 
sand au Forum Horuon Chimie, ie; 1 5 el 
16 james 1 997 6 
Lo Moison de lo Chi 
28 bi:. rue Scini Dorunique 
73007 Pars 









ETAP vous souhaite 
une moisson de bonnes nouvelles pour l'année 1992 






De notre côté nous avons le plaisir de vous annoncer déjà deux bonnes nouvelles : 
* la venue à Paris d'Annie SANTAMARIA qui intègre lo Direction du Cabinet 
* l'arrivée de Pairick EVEN qui prend la Direction d'ETAP Bordeaux. 





Notre équipe ainsi renforcée espère partager ovec 
vous de nombreuses autres bonnes nouvelles … 





ARCO Chemical Europe 






the netherlands  spain u.k. Membre da Syniec 


C E S A N N 











